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Lon archive» de la Maison- Dieu de CliAteaudiin se compoRent 
de quelque» commencementH de cartulaires etd'unprand nombre 
de pièces dt'tachre». Quelques- une» de ces pièce» sont orijçinales, 
mais le plus grand nombre sont des copies qui sont elle8*meme» 
la reproduction de copies plus anciennes. 

Malgré les invasions, les guerres locales et les tourmentes popu- 
laires, les archive* de la Maison-Dieu ont M conservées presque 
intactes. A la révolution elles furent reléguées dans un grenier, où 
elles restèrent oublit'»es jusqu'en 1H60. 

Au moment de la n'tMificatîon d'une partie de l'hôpital^ 
on fît disparaître de vieilles constnictions, et c'est lu qu'elles 
furent découvertes. 

M. Bro»sier-(féray s'empressa de recueillir tous ces par- 
diemins^ les mit en sùreti» et crimmenqa à en faire la lecture. 
Ce travail était ingtat, ii cause du mauvais état des piècca k 
d^hiATrer, mais il lui parut si intéreMint qu^l fit facilement 
comprendre atix membri's <le la commii^sion administrative 
des hospices réunis d^ Chateaudun rim|)ortanoi*dfla diViMnerte 
qui venait «l'être faite. 

I.,es mlministrateurs des hospices, homme* intelligents et 
dévoué» Il leur ville, n*héMitèn»nt nas à charger M. Lucien Merlet, 
le savant archiviste du département d*Kun^-et-L(>ir, de ré^ligv 
l'inventaire du tréiior quelehuHunl i\*mi*ttait entre leurs mains. 

M. Merka Hc mit ù Tiruvre, et vi\ lSt;7 il publia VJmrntaire 
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soràmaire des archives hospitalières antérieures à il 90. Hospices de 
Chateaudun. 1 vol. in-4**. 

Vers 1867, la Société Danoise, récemment fondée, entreprit de 
rechercher les anciens documents concernant le pays Dunois pour 
refaire l'histoire locale appuyée sur des pièces authentiques. 
Il fut décidé qu'on publierait d'abord des cartulaires, diuis 
lesquels seuls on |X)urrait trouver des renseignements utiles et 
peu connus. M. Emile Mabille se chargea de rédiger le cartulaire 
de Mannoutiers pour le Dunois. Plein de zèle, et ne me doutant 
pas des difficultés d'un pareil travail, je me chargeai du cartulaire 
de la Maison-Dieu de Chateaudun. 

Je me mis de suite à l'œuvre, mais je fus bien vite forcé de 
reconnaître mon impuissance. Non seulementje ne pouvais lire 
les écritures anciennes lorsqu'elles étaient bien conservées, maïs 
le plus grand nombre des pièces étaient presque effacées par l'hu- 
midité ou lacérées, et il fallait les reconstituer en partie. A force 
de persistance, je parvins à lire et à copier quelques chartes, les 
plus faciles à lire naturellement, puis les pièces devenant de plus 
en plus difficiles à déchiffrer; je perdis patience et j'abandonnai 
mon travail en 18(59. 

L'année suivante la guerre éclatait. La ville de Chateaudun, 
attaquée par tout un corps d'armée, se défendait d'une manière 
héroïque. L'ennemi criblait ses maisons et ses monuments des 
projectiles de son artillerie et, au mépris de conventions sacrées, 
c'était surtout «ur l'hôpital placé sous l'égide du dra|)eau des 
ambulances, qu'il dirigeait ses attaques. 

Les archives qui avaient échapjK» aux guerres des Anglais, 
ftlix guerres de religion et aux désastres de la révolution, furent 
sauvées presque miraculeusement. Un obus éclatant dans le local 
où elles sont conservées pouvait tout détruire et, de ces documents 
si intéressants pour le pays, il ne serait resté (jue l'inventaire 
dressé par M. Merlet ; c'est-à-dire le simple titre des pièces, et tous 
les détails qu'elles renferment auraient été penhis. 

Cette i)ensée vint ranimer mon courage ; je me remis à l'œuvre 
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rtjepiiliBiâigoiinlliiiiune partie de mon travail comprenant 
les documentoqai se rapportent aux xii* et xiii* siècles. 

Le titnde outokire me paraissant trop ambitieux {K>ur mon 
travail, je Vu irimplement intitulé : Archires fie Ai Maison-Dieu 
de Châteaudutu 

J'ai plact^ les pièces dans leur ordre chnmt)l<\u^ique, vrai on 
supposé, et je me suis appliqué à reproduire exactement le texte 
tel qu*il est sur les oriiçinaux, sans rectifier ni Torthographo ni 
les dates. Pour faciliter la lecture j'ai |)enso {XHivoir me permettre 
de changer les i en^ et les v en w. 

Quelcjues passages paraîtront inintelligibles, mais il ne faut 
|MU} oublier (jue les pièces ont été copiées plusieurs fois et que 
des fautes ont certainement dû se glissi»r dans ws copies. En 
rectifiant ces fautes, je m'ex|>«)sais à altérer le texte, et je me suis 
intenlit toute rectification de ce wnn*, laissant à chacun 8oa 
inteq)rétation. 

Un renvoi indicpie |>our cha<|ue pièce la f<érie et le numéro de 
Hon classement, tant <lans Tinventain» «le M. Merlet que dans le 
local où les an'hivfs sont mnservées. 

In e<»rtain nombre de piè<M*s ayant été découvertes après 
l'impression de Tinventaire de M. Merlet, je les ai elass^'-es à la 
nérie A., en leur donnant li*s numéros (pii suivent ceux <lijii 
inwntorii's, c'est-u-din» en coinmenc;ant au n* <»7. 

1/onln* chrnnolfjgiqui* étant a«i(»pté, j'ai divist- nn»n travail 
en jKirtit's iXim*s|N aidantes ehaeuneù un .siètlf, et jai fait jMiur 
ch:i(|ur imrtie deux tables, eompri^iuint luni* lt*s noms des [mt* 
wmnagrs eités et l'autre indi<|uant le^ l<K\dités «lé»ignées dans 
le** dfKMiinents. 

\a* travail «pie je livn» aujoiinDiui est une<euvrede patience* 
Malgn* tou«4 inen ?»oinf%, il rontii'iit ein^on» de nombreuses fautes, 
maiH t4*l qu'il r^t. et à dt'*faut «Tautn* mérite, il aura au moins celui 
d(* pn*MTVi*r d(* la «ientruet ion uix* fouit* dt* documents intërrs* 
i»anf<« |MMir riii-^toinr et le*« laïuilh*-* du vieux comté de I>unuirt. 

Tue publication aussi ariile demandait une intruductÎQD qui 
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retra(;ât rapidement Thistoire de Thôtel-Dieu de Chftteaudun. 
Que pouvais-je dire après le remarquable travail que M. LuciiÉ 
Merlet, le savant archiviste d'Eure-et-Loir, avait placé an coa» 
mencement de soji inventaire dâ 1867 ? J'ai pensé que je ne 
saurais faire mieux que de le reproduire en supprimant quelqueisl 
citations sans intérêt, puiscjpe leê pièœs se trouvent reproduites 
en entier dans mon travail. M. Merlet consulté a consentira ma 
demande avec une courtoisie parfaite, et je reproduis ici son in-%*^^ 
troduction à l'inventaire de 1867, qui sera "certainemenf pour lé ; 
lecteur la partie la plus intéressante de mon livre. 

MM. d'Arbois de Jubainville et Froehner ont eu Textrème 
obligeance de relire m^-épreui^es et de me signaler de nombreuses 
erreurs. M. Brossier-Géray, toufiiurs plein ^de zèle et d'abnéga- 
tion, a eu la patience de vérifier mes copies sur les originaux. Je ^^ 
lespme tous trois de recevoir ici l'expression de mes bien sincères 
remerciements et de ma reconnaissance. 

Je ne saurais terminer cet àvant-'propos sans remercier égale- 
ment messieurs les membres de la commission administrative 
des hospices de Châteaudun, qui ont bien voulu mettre à ma 
disposition et me permettre de reproduire toutes les pièces qui 
m ont été nécessaires, 

Auguste de Belfort. 

Parif , janvier 1881. 
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Le«origine8 fle riiopital de ChAteaudun, comme celle» de la 
plupart des établissements relij^iouit qui mnontentà une haute 
antiquité, sont enveloppi'^es de profondes ténchres. On ijn^ore par 
^l^ui et à quelle épocjue il fut fondé. Dut-il sa création àde^ pieux 
ecclésiastiques (|ui se rassemblèrent pour venir au secours des 
pauvres et des ptderiDA, ou fiit-il établi parla munificence dea^ 
comtes de Hlois, alors seij^eundeChAtemulun ?0 sont làdeux 
hy|>othcses, succt^ssivement admises ou r^jetées par les parties 
intén»ssées. 

A en cnnre les comtes de Dunois du xviii* siècle, ce sont leurs 

1^ muteurs, les comtes deBlois du xili' siccle, qui fondèrent THôtel- 

• '^ Dieu, et nous trouvons un Mémoire é*crit vers \i\2X parJaccjues 

|)e9poy, maître (Fe TMotel-Dieu, qui affirme que Thopital fut 

"fende en IKJO environ par le comte Thibaut V, s^'mVhal de 

France. Nous vemins plus loin quel intérêt |)oussait les comtes 

de Dunois à soutenir et» systcme; j>our le moment nous ne 

t voulons (|ile le discuter, et, de« Tabord, nous devons dé^clarer 

qu'il est impossible de le soutenir. Nous avons en effet une lettre 

d'Yves, évéque de Chartres, écrite vers Tannée IKU, dans 

lai{uelle il désijfne nommément Thopital de ChAti*audun. Omnin 

, ÊÊlê pUtdOtrophio (jwnl sihtm rst in ( %VHtr(uluno prop^* f^iuUsiam liente^ 

Mnri^' Mandiîlme a ftdAihuA collata stmt 'v/ in fiihirttm, Dfo 

démunie, o^nf^reniUi sunh in tuitionem saneU (\irnt4ensiM tt^chsie et 

noAtra m /Hifemr sttsripim tut , 

1^ fondation par les ftimtes de Itlois é'i^artiV, et nous venons 
devoir qu'elle nVtait pas noutenable. au moins dans h*s tenues 
oîi la pn>|Misaient les comtes de I)uh<»is, n^ste rhy{N)thrs4' de la 
foDtlation pas de pieux 6odéf«iastiques. Nous nous rallions corn- 
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plètement à ce système, que nous avons trouvé très ingénieuse- 
ment développé dans un Mémoire placé par Tabbé Alexandre 
Courgibet, frère condonné de THôtel-Dieu, au commencement 
d'un cartulaire de l'hôpital de Châteaudun qu'il composa en. 
1738. ic Un canon d'un concile tenu à Rome en 1059 sous le pape! 
Nicolas II, dit l'abbé Courgibet, était conçu ainsi : « Ceux qui 
a ont conservé la continence mangeront et dormiront ensCTi^le 
oc près des églises pour lesquelles ils sont ordonnés et mettront 
a en commun tout ce qui leur vient de l'église, s'étudiant à pra». 
<£ tiquer la vie commune et apostolique. y> Les prescriptions d© 
ce canon furent encore recommandées par le pape Alexandre II 
dans un autre concile tenu à Rome en 1063. Entin, vers l'année 
1091, sous le pape Urbain II, suivant l'abbé Fleury {Hist. EccL 
t. XIII, p. 49'S), plusieurs laïcs, en Allemagne, ayant embrassé 
la vie commune et s'étant donnés, eux et leurs biens, au service 
des communautés régulières de clercs et de moines pour y vivre 
sous leur conduite, quelques envieux blâmèrent cette manière de 
vivTe ; mais le pape Urbain, l'ayant appris, écrivit en ces termes 
aux supérieurs de ces bons laïcs : <( Nous approuvons cette 
a manière de vie que nous avons vue de nos propres yeux, la 
a jugeant louable et digne d'être perpétuée comme une image 
a de la primitive Eglise, et nous la confirmons par ces présentes, 
« de notre autorité apostolique. > 

€ Ainsi des villages entiers embrassèrent cette dévotion, lea 
garçons et les filles^ les hommes et les femmes mariées. C'eiit dei 
là que prirent naissance dans le royaume plusieurs communautés 
régulières, qui, par le même principe de piété, s'établirent |)our 
faire du bien à TEtat et à l'Eglise : les uns étaient pour travailler 
à la conversion des inlidèles ; les autres pour donner l'hospitalité 
aux pèlerins et aux pauvres malades dans le temps des croisades ; 
ici il y en avait qui n'étaient établis que pour chanter les louanges 
du Seigneur, dans une perpétuelle abnégation et un renonce- 
ment glanerai à toutes les choses du monde ; lîi entin d'autres se 
fondaient {)our vivre en commun et sWonnerà tous les exercices 
de charité envers les pauvres malades. 

« C'est ainsi en effet que Ton doit croire cjue s'est établie en 
ces temps la communauté des maître et frères condonnés de 
l'Hotel-Dieu de Châteaudun : ce fut d'abonl plusieurs prêtres 
qui s'unirent eosemblsy ea se donnant mutuellement leurs biens, 
lears personnes et Isors oœurs, pour vivre en commun en un 
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mâme lieu et sous Tobéissance d'un maître et d'un supérieur, d 
. -îS*!! y eut des discussions sur la question de la fondation de 
-jnËôtel-Dieu, on ne fut pas non plus ta«QOurs d'accord sur l'em- 
placement qu'il occupa primitivement. 

Suivant le mémoire de Jacques Despoy que nous avons déjà 
cité, l'Hôtel-Dieu n'aurait pas, dans le principe, été placé où il 
6rt actuellement ; il aurait été fondé à la porte Chartraine, et 
pour retirer les pauvres passants seulement, (( ainsi qu'il appert, 
. dit Despoy, par les ruines des vieilles masures qui sont encore 
ésdits lieux, qui sont appartenant audit hospice. ); 

C'est, je crois, encore là une erreur. Nous avons vu en effet, 
par la lettre d'Yves de Chartres, que, dès la fin du xi* siècle, 
l'Hôtel-Dieu était situé près de l'église de la Madeleine, et, dans 
sa lettre, Yves se sert du mot ptocotrophium, qui doit s'entendre 
djim établissement destiné au soulagement de toutes sortes de 
pauvres indistinctement, et non de celui de œenodochium, qui 
s'appliquait aux maisons où l'on ne recevait que des pauvres 
passants. 

Pour nous, voici donc ce qui nous paraît la vérité : l'Hôtel- 
Dieu de Châteaudun fut fondé vers la fin du xi* siècle, à l'en- 
droit précisément où il existe encore aujourd'hui (1), par une 
réunion de pieux ecclésiastiques qui se rassemblèrent pour vivre 
en commun et donner asile et secours, tant aux pauvres 
pèlerins qui allaient à la Terre- Sainte, qu'à tous autres pauvres 
infirmes de leur ville ou des environs. 

La communauté naissante dut, dès le principe, se poser une 
règle : nous ne connaissons pas ces statuts primitifs, mais nous 
avons conservé ceux qui furent établis vers le xiii'' siècle ; ils 



(1) Nous aurions été certaioement moins affirmatif sans la lettre d'Yves de Char- 
tres, qui porte expressément //ro/>e ecclesiam B*'atœ'Manœ'Magdalfnœ. (Voir ch. n" 1 ) 
Nous trouvons . en effet , dans le recueil de Tabbé Courgibet la copie d^une charte 
fort curieuse . que nous n'avons pas rencontrée ailleurs il est vrai , mais qui par son 
texte nouh paraît parfaitement authentique. L*abbé Courgibet fait remonter cette 
pièce à Tannée 1140 environ. Cett» daté nous paraît un peu trop ambitieuse; mais 
cette pièce n'est certainement paè postérieure à 1160. C'est un don fait à l'Aumône par 
Julduin, que nous voyons maître i% rH6tel;»Pitv .dans une bulle d'Alexandre III, de 
Tannée 1162. Ce Julduin, en se faisant frère condonné» abandonne à THôtel Dieu, 
heberyamentum suum cum omnihm ^tfivUfiiUif suis >itum anie convenlum maioris 
ecclesie in Lombardia, ad hospitanios adeutUes in Jernsnlnn, U quundn fon erun 
ad sasleniandoi paupere^ et eget^os, (Ch. 8.) En admettant, ce qui est positif d'après 
les termes de la lettre de saint Yves, que THôtel -Dieu fût déjà établi devant Téglise 
de la Madeleine , le don de Jaldain 4^t puissanvneitt ocNitribiier à l'accroissement 
de ses bâtiments. 
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n'étaient sans doute que la consécration des statuts adoptés an- 
térieurement. Chaque frère, lors de sa réception, jurait de les 
observer fidèlement. 

Nous croyons devoir les publier; ils sont comme la charte de 
commune de cette pieuse association : 

Egojuro Deo et beato Nicholao prœstare obedientiam magistro 
hujus domus in omnibus licitis et honestis. 

Egojuro prœstare honorem fratribusj sécréta capituli observare et 
commodum dictœ domus pro posse procurare et damnum evitare. 

Egojuro accipere baculum sancti Nicholai ( 1 ) infra tre^s annos 
post receptionem meam. 

Egojuro quod, dum ero presbiter^ dicam orationem Inclina, in 
cetebratione majoris missœ. 

Egojuro dicere quolibet die unam antiphonam de beata Maria. 
Egojuro quod interero horis et divinis servitiis quœ jieri soient in 
ecclesia hujus domus. 

Ego juro quod nullo modo relinquam prœdictum servitium nisi 
Ucentia Magistri. 

Ego juro dicere quotidie post prandium et post cœnam De pro- 
fundis et F idtUun) . 

Ego juro quod nullum eligam in magistrum nisiprius sitfrater 

hujus domus. 

La communauté des maître et frères ecclésiastiques s'étant 
augmentée beaucoup en peu de temps, plusieurs laïcs même vou- 
lurent y entrer, et Vonr M vit obligé alors de faire de nouvelles 
constitutions. Lis voici, telles qu'elles furent adoptées au XV* 
siècle (2): 

Nvlhis débet recipi in fratrem nisi habeat a^atem xnginti anno- 

mm^ nisi de gratia spécial!. 

Item recipiendm donare débet dictœ domui omnia bona sua 
prœsentiaetfutura. 

Item recipiendus solvere débet dictœ domui unam ctippam vd 
decem libras turonenses. 

Item recipiendus débet aj^âfii^<iddictam domum lectum munitum 

(1) Saint Nicolas était le patron de 1* chapelle de THôtel-Dien. Cette formalité, 
(le prendre le bâton de saint Nicolas était nne marque de Tobligation à laquelle •• 
soumettaient les Frères d'aller quêter dans les diverseii paroisses pour les besoins de 
THopital. 

(2) Nous n*aTons plus l'original de ces statuts ; mais une des copies que nous pos- 
sédons porte la mention que l'original était signé par N. de Villexis et J. Le Gai- 
gneur. Or, Jean Le Oaigneiir était maître de l'Hôtel-Dieu dés Tannée 1455. 
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duabus cooperturis et unum sciphum aryeateum et unum cochlear 
argenteum. 

Item, durante tempore quo frater de iwvo receptus est dericus, 
non presbiter, Magister tenetur iUi tradere, quolibet anno, sumniam 
viginti solidorum turonensium pro calceatura et summam quadra- 
ginta solidorum pro vestimentis, et cuilibet presbitero deserviendo 
et continuam înansionem faciendo in dicta domo centum solidos 
turonenses pro vestimentis prœdictoimm^ demptis beneficiatis qui 
ntdla debent habere vestinienta. 

Item tenentur fratres presbiteri ordinatim ministrare sacramenta 
ecclesiastica paupeinbus dictœ domus et prœdictoimm pauperum 
exequias facere. 

Item nvllus de fratnbas se poterit a dicta domo absentare et 
alibi mayisionem facere absque licentia Magistri. 

Item si aliquis /rater haheat benejicium et se ahsentaverit a dicta 
domo et servitio jyer mensem, Magister poterit pnvare eum a suo 
henejicio et nichil percipiet de dicta dcmo. 

Item si quis deliqu^rit de fratribus aut aliquod nialuin faciet, 
magister poterit illum ponere in carcerem ad Iwc in dicta domo 
designatum aut aliter punire secundum delictum. 

Item quod conjuges qui se ibidem offerunt, non debent recipi ut 
ibidem commorentur, sed alibi extra septa prœdictœ domus (3). 

L'observation exacte de la règle acquit à la communauté une 
si grande réputation que plusieurs laïcs^de tout sexe et de toutes 
conditions, touchés des grands biens qu'elle accomplissait, se 
tirent un plaisir et un honneur, à Fenvi leà uns des autres, de s'y 
associer pour y pratiquer eux-mêmes toutes les œuvres de charité 
qu'on y exerça continuellement. Afin de contribuer à l'accrois- 
sement de la maison d'une manière sj^éciale et particulière, les 
uns s'y donnèrent avec tous leurs biens présents et à venir, les 
autres se contentèrent de léguer à l'Hôtel-Dieu des fonds ou des 
rentes : tels ont été les bienfaiteui-s dont nous retrouvons les 
chartes de donation dans les caj|ulaires ou dans le chartrier de 
l'hôpital. 

Les papes Alexandre III et Innocent III accordèrent à la com- 
munauté des privilèges qui furent encore augmentés dans la suite 
par Urbain VIII et Innocent XII. 

Plusieurs évoques de Chartres approuvèrent et confirmèrent 

:) Voir K, 48 et A 8, n» G. 
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la société des maître et frères dès son commencement. Ils ne 
furent pas seuls à accorder une affection toute spéciale à THôtel- 
Dieu de Châteaudun ; une pieuse tradition conservée dans cette 
maison veut que Thomas Becket, archevêque de Cantorbéry, y 
ait cherché un asile contre la persécution de Henri II. Avant la 
Révolution, on exposait, tous les an», sur Tautel de la salle des 
malades, à la vénération des fidèles, la mitre, les gants et la bourse 
de ce saint martyr, qu'il avait, disait-on, donnés à THôtel-Dieu 
pendant son séjour, comme un gage authentique de sa recon- 
naissance (1). 

Les rois de France ne se montrèrent pas moins empressés que 
les papes et les évêques à témoigner à THôtel-Dieu toute leur 
bienveillance. Louis le Jeune écrivait à tous les officiers de son 
royaume, tant ecclésiastiques que laïcs, d'avoir autant de con- 
sidération pour les maître et frères de cette maison que pour 
lui-même, et de défendre leurs biens avec autant de soin que 
les siens propres, se déclarant d'ailleurs leur confrère et bienfai- 
teur. L'année précédente, il avait donné à l'hospice 40 sous de 
rente«urlesétaux des boulangers à Orléans, donation qui 'fut 
plus tard confirgaée par Philippe- Auguste. 

A l'exemple des rois, les comtes de Blois et les vicomtes de 
Châteaudun donnèrent de nombreuses preuves de leur affection ^ 
pour r Hôtel-Dieu. Nous signalerons, parmi les donations des 
vicomtes de Châteaudun, le droit de foire pendant un jour, à la 
fête de la Madeleine, avec toute la justice moyenne et basse 
en ce jour, octroyé en février 1201 par Geoffroy IV, et la fon- 
dation de la foire de Saint-Nicolas par Geoffroy V en juillet 
1229. 

L'Hôtel- Dieu de Châteaudun avait continuellement des rela- 
tions forcées avec les communautés religieuses de la ville et en 
particulier avec l'abbaye de la Madeleine, dont les possessions 
soignaient les bâtiments de l'hôpital. Avant de parler de ces 
relations trop souvent litigieuses avec ses puissants voisins, les 
Bénédictins de la Madeleine, 'sans nous arrêtera ses rapports 
de bonne confraternité avec l'église de Saint- Valérien, paroisse 
sur laquelle il avait été fondé, nous examinerons rapidement 

(1) KouB n*indiquoo8 ce fiouvenir que comme piease tradition ; car noas doutons 
fort, qaant à nous, que jamais Thomas Becket se soit réfugié à THôtel-Dieu de 
ChAtoaudun ; nous croyons plutôt que les reliques de ce prôtre furent données à Tho- 
pital par Jean de Salisbury, évoque de Chartres, compagnon fidèle du saint martyr. 
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comment riIotel-Dieu fut mole parfois aux affaires du chapitre 
de Saint-André. 

Aumois de Hcptembre 122H, len chanoines de Saint- André, 
sur la requrte des maître et fri^res de rHAtel-Dieu, leur avaient 
accordr une pn'lx?nde dans leur rj^lise, ai la condition que le 
maître dudit Ilotel-Dieu obscTverait fidèlement les statuts du 
chapitn*et (jue lui ou un frère par lui délégué acxjuitterait sa 
semaine comme le^ autres chanoines. 

La concession de cette prél)ende donna lieu à de nombreux 
procès. Le chapitre de Saint- André avait de même octroyé des 
prél)endes aux ablx's de la Madeleine et de Bonneval et au prieur 
de Saint Denis de Xogent-le-Rotrou. Dans la suite des temps, les 
abbt's et le prieur cessèrent d'assister à Saint- André pour vaquer 
uniquement à leur propre é<(lise, et jmssèrent des transactions 
avec le chapitre |>our le |miement de cv <|ui leur était dû. 

Les comtes de Dunoi^ju«îèn»nt a projX)8 de décharger de môme 
le maitn» do riIotel-Dieu de l'assistanci» continuelle à Toffice de 
Snint-.\Mdré. Alors intervint, en KUI, une transaction, aux 
termendehiquelle le chapitn» décharffca le maître de rassistttQtce 
au chœur |Knir l'attacher entièrement à THôtel-pieu, et il lui 
donna la somme de î>3 livres, au lieu de 120 livres ou environ 
cju'il touchait avant cette transaction, tint pour distributions 
manuelles que pour célébrations de messes en sa semaine. 

Iji-densus, protestation du maître de THotel-Dieu, etrecjuête 
au Parlement, afin (|u'il soit ordonné qu'il touchera, comme les 
autres chanoines de Saint- André, quatre mttidi un setier de 
fnnnent, autant d'avoine, 80 livres en argent^et qu'il jouira 
d*un arp<*nt de pn* et d'une maif^on. rontre*lits du chapitre 
alléguant que jamais le maître de l'Hôtel-Dieu n'a été considéré 
comnu* chanoine, tellement <|u'il est dit dans l'acte de fondation 
sffillum hiihe/fit in rhyro. sfil voetin in rapihtfo mm hiMit, Enfin, 
au mo»sd'octobn» 1<>'>7, nouvelle transactior: |inr laquelle, au lieu 
de Î*.S livres, le chapitre acc*inle la somme entière de 120 li\Tes 
que le maître touchait préciHlemment. ^^ 

(V pnK*ès avait dun' im clcmi-j«îtVle, maïs cv n'est rien compa- 
rativement Il ivux (|ue riIôtel-Dieu eut à soutenir contre l'ab- 
Imve de la Mmleleine. 

Vn manuscrit d'Alexandre Souchav, avcx^t-fiscal du (xmité 
df hunois nu xvif >ièrlc, pn'*tcn<l «pic. dans le princ'ijH», PHôtrl- 
l>itu fut mimiuistn- par lt*s religieux de la Madeleine. C'c*st là 
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assurément xme assertion toute gratuite et que toutes les pré- 
somptions tenàent à infirmer : œpendant il est impossible de ne 
pas croire que les moines de la Madeleine aient eu quelque part 
à rétablissement de cette maison, ne fût-ce qu'en abandonnant 
tout ou partie du terrain sur lequel elle fut bâtie. Quoi qu'il en 
soit, les premiers actes authentiques qui nous parlent des rela- 
tions de l'Hôtel- Dieu et de l'Abbaye nous les font voir aussi ami- 
cales que possible. 

Ainsi en 1131, l'abbé de la Madeleine, Archambaud, ayant 
dressé un règlement général pour les moines de son abbaye, fit 
intervenir l'Hôtel-Dieu de Châteaudun, avec lequel, dit-il, il 
avait commencé par faire une tj^isaction. (Ch. 4. ) 

Mais la concorde ne devait pas durer longtemps entre les deux 
établissements; ils avaient trop d'intérêts semblables jpour que 
la bonne harmonie pût subsister; dès 1180, la lettre adressée 
mr Thibaut V à Pierre, cardinal du titife de ^aint-Chrysogone, 
léifat du pape Alexandre 111, constate un commencement de 

discorde. 

Les princij)ales difficultés venaient du droit éB dime que les 
abbés de la Madeleine prétendaient sur les vignes de l'Hôtel-Dieu 
et des censives que lea deux établissements réclamaient chacun 
de leur côté. ^w 

La création de la foire de la Madeleine, eu 1201, au profit de 
l'Hôtel-Dieu, amena de nouvelles difficultés.L'abbayene pouvait 
voir sans déplaisir les maitre et frères jouir de ce privilège d'une 
* foire tranche, qui se tenait sur leur domaine et (|ui,chaque année, 
prenait une telle extension que bientôt les marchands forains 
en valurent la place devant l'abbaye et jus({u'au cimetière de la 
Madeleine. 

Outre les étaux du jour tle la foire de la Madeleine, il v eu 
avait c{*autres i)ermanents, placés dans l'église même de l'abbaye 
et qui servaient à vendre de la cire. L'Hôtel-Dieu prétendait 
avoir seul le droit de les louer. De là encore de nombreuses con*» 
testations. 

Une grave (|uestion aussi était celle des droits canaux. Na- 
tupellement, les religieux de la Madeleine prétendaient que, sous 
ce rapj)ort, riIôu*l-Dieu leur était assujetti. Vers l'année 1160, 
(iuillaume, abbé de ïiron, à la prière du comte Thibaut, avait 
a'tlé à l'Aumône une terre pour y établir son cimetière,eu la cen- 
>ivLMie 1 abbaye delà Madeleine. Les religieux réclamaient, outiv 
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le cen», un droit par chaque sépulture. Cette contestation fut ré- 
l(liH*]mr une transactiom du mois de juillet 1213, par laquelle il 
fut convenu, en même temps que les personnes commensales de 
riIôtel-Dieu ne pourraient contracter mariage ailleurs que dans 
régli«c de la Ma<leleine, et que les domestiques à gages de THô- 
tel- Dieu seraient tenus de faire leiu*s piiques à la Madeleine. 

Par suite de cette prétention sur les droits curiaux, les reli- 
gieux s'arrogeaieAt le droit de régler tout ce qui concernait Té- 
glisc de riIôtcl-Dieu. C'est ainsi que les maître et frères furent 
fortvs de {>rendrtf rengagement de ne pas construire plus de trois 
autels dans leur église. C'est encore en vertu de cette préémi- 
nence curiale que les religieux de la Madeleine ne voulurent ja- 
mais pennettre que l'Hôtel* Dieu eût des cloches dans son église. 
Dans toutes les grandes occasions, jusqu'à la Révolution, lea 
maître et frères furent obligés de se servir des cloches de la 
Madeleine. 

L'Hôtel-Dieu possédait deux annexes, 1^ chapelles de Saint- 
Hlaise et de Sainte-Cécile. 

L abbé Bordas dit que < les frères de l'Hôtel- Dieu de Château* 
t( dun formèrent de moindres hospices pour les malades dans 
<i des lieux où leurs bienfaiteiu^ jugeaient leur présence conve- 
< nablc. On trouve dau leurs titres qu'ils exerçaient Thospita- 
€ lité envers les malades à Beaufou sur lè chemin de Vendôme, 
€ à Fontaine- Marie, k Péron ville et à Dangeau. > Nous ne 
croyons |)as à l'existence de ces succursales de l'Hôtel- Dieu et 
nous n'en avons trouvé nulle trace ; mais les frères possédaient;* 
dans clmcune des paroisses de La Cha])elle- Vicomtesse et de 
Fontaine-Raoul, une chapelle dont Fun d'eux était pourvu et 
dans \w dépendances de laquelle il pouvait recevoir les pauvret 
malades de la paroisse. 

La véritable fondation de la chapelle de Sainte-Cécile, dans la 
|ian>isse de Fontaine- liaoul, date de 1224. A cette é|ioque, Oeof- 
(nn' i\e la Rue, chevalier, en se faisant frère condonné, octroya à 
r Hôtel- Dieu divers dons et entre autres lui abandonna KM) livres 
|Mnir acheter le bois de Beaufou, à la condition f|U*il serait insti- 
tué un chapelain |ieqK-tuel chargé de faire rannivemairo dudit 
donat4Mir. l/cs maître?» et fri*res se <*onfonnèrent au tlé^^ir de 
i ieoffniy de la Rue et instituèrent Tun d'eux cha|)elain. ' Ch. 133.) 

Mois si letahliHHfment de la rhajii!lh» ne date f|ue de 1224, 
loM^rt4»iii|)H auparavant ril«*itel-!>ieu avait, dans la |Hiroi<«M$ ôa 
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Fontaine-Raoul, d'imjx)rtantes possessions qui constituèrent le 
revenu de la chapelle de Sainte- Cécile. Ainsi, dès 1169, on ren- 
contre un accord entre T Aumône et Jean de Secourray pour les 
terres de Beaufou, accord confirmé par le comte Thibaut V. Par 
(*et acte, il est convenu que les frères condonnés pourront établir 
des hôtes dans leur terre de Beaufou, en leur donnant à chacun 
un quart d'arpent pour leur logis et autant de terre labourable 
qu'ils le jugeront convenable. Les terres de l'Aumône qui n'au- 
ront pas été données à des hôtes seront mesurées ; Jean de Se- 
courray en li\Tera la même quantité, et toutes ces terres seront 
cultivées par les soins des frères, mais Jean percevra le tiers des 
revenus, à la condition toutefois de fournir le tiers des bestiaux 
et des semences. Le terrage, la dîme, le cens sur les hôtes, la taille 
et tous les autres revenus seront partagés également entre le sei- 
gneur et les frères, à l'exception cependant des menues dîmes 
qui appartiendront exclusivement à l'Aumône. 

Cet acte nous prouve que, dès les premières années de sa fon- 
dation, la Maison-Dieu de Châteaudun possédait des héritages à 
Beaufou ; mais la donation la plus importante qui lui fut faite de 
ce côté est celle d'Ursion de Meslay, seigneur de Fréteval, au 
mois de mars 1222. Ce seigneur, par un acte passé à Chartres, 
dans la chapelle de Saint-Martin, abandonna à l'aumône en toute 
propriété, avec tout droit de justice, trois cents arpents de bois, 
sis entre la grande route qui va de Beaufou à Fréteval d'une part 
et le bois Bourreau d'autre part, s'étendant en long depuis la 
plaine de Beaufou vers Malebranche et le chêne du Trépied, aussi 
loin qu'il sera nécessaire pour que la quantiti^ de trois cents ar- 
pents soit complètement atteinte. Ursion donne aux frères con- 
donnés tout droit et usage dans ledit bois, réservant cependant 
}K)ur les moines de l'Aumône de Cîteaux le pacage de cent qua- 
rante bestiaux et j)our lui-même, la chasse de la grosse bête, cerf, 
chevreuil et sanglier : mais à la condition que si un cerf ou ime 
biche, un chevreuil ou uiy^ chevrette est pris dans les limites du 
bois des hospitaliers, ledit gibier leur appartiendra ; que si c'est 
un sanglier ou une laie, quatre jambons seront remis aux frères 
condonnés. 

La donation du seigneur de Fréteval était des plus impor- 
t;intcs ; aussi fut-i;lle cntoun'e de toutes les garanties ix)ssibles, et 
nous trouvons (huis le chartrier de Tllopital une assez grande 
quantité d'actes qui s'y rap|X)rtent. 
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Le premier en date est la confirmation faite, au château de Fré- 
teval, par Emma, femme d'Ursion de Meslay, au mois de mars 
1222 (Oh. 123.) En même temps Ursion envoyait par un de 
ses familiers, Nicolas de Frécot,chanoine de Chartres,une requête 
à Tévêque Gautier pour le prier de ratifier sa donation (Ch. 122), 
ratification que celui-ci accorda, au mois de juillet de la même 
année (Ch. 127), en donnant au maître de THôtel-Dieu l'investi- 
ture desdits trois cents arpents de bois. Au mois de mai précé- 
dent, Hugues et Geoffroy de Meslay, vidâmes de Chartres, avaient 
déjà confirmé, en présence de Tévêque Gautier, la donation de 
leurfi-ère Ursion (Ch. 126). 

Marguerite, comtesse de Blois, avait confirmé également cette 
donation en 1222 (Ch. 128). Cette confirmation ne parut pas 
suffisante à Ursion de Meslay; il voulait surtout avoir l'assenti- 
ment de Gautier d' Avesnes, mari de Marguerite : nous ne savons 
si le comte finit par se rendre aux prières du seigneur de Fréteval, 
mais du moins il ne le fit pas immédiatement; car, en 1224, nous 
voyons deux requêtes qu' Ursion lui adresse successivement pour 
lui demander de ratifier son présent (Ch. 131 et 132). 

A partir de 1224, l'un des frères de l'Hôtel-Dieu fut pourvu de 
la chapelle de Sainte-Cécile, et perçut le revenu des métairies de 
ladite chapelle. Cet état de choses dura jusqu'en 1565. A cette 
époque, une grande révolution s'était accomplie depuis quelques 
années dans l'Hôtel-Dieu : aux maître et frères avaient été subs- 
titués connue administrateurs des commissaires laïcs ; ceux-ci 
prétendaient avoir le droit de disposer des revenus des chapelles 
de Sainte-Cécile et de Saint-Biaise aussi bien que des autres pro- 
priétés de l'Hôtel-Dieu. Pour éviter cette dépossession, les frères 
firent entre eux, le 29 septembre 1565, un accord, aux termes 
duquel, <r quiconque d'entre eux sera pourvu d'icelles cha- 
d pelles les fondera en titre seulement, et pour son titre et célé- 
(t bration du service divin prendra et recevra tant seulement, 
a sçavoir est ledit chapellain de Sainte-Cécile les dixmes tant 
<i grosses que menues avec le dedans de ladite chapelle, et ledit 
(( chapellain de Saint -Biaise, au pareil, recevra les dixmes tant 
(c grosses que menues, avec le dedans d'icelle chapelle tant seu- 
d lement. Le surplus des bois, rentes, revenus, terres, posses- 
d sions, bois, étangs et autres droits y appartenant reviendront 
a à la manse pour vivre en commun, qui sera reçu par lesdits 
<i maître et frères. » 
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La chapelle de Saint-Biaise était située, comme nous Tavons 
. dit, dans la paroisse de La Chai>elle-Vicomtesse. Nous n'avons 
pas sur sa fondation un acte aussi précis que la charte de Greof- 
froy de la Rue pour la chapelle de Sainte- Cécile ; mais nous 
croyons pouvoir affirmer qu'elle fut établie vers la même époque, 
et nous pouvons voir la première trace de sa fondation dans une 
charte de Robert du Mée, du mois de novembre 1209, par hiquelle 
en se faisant fi^ère condonné il abandonne tout ce qu'il possé- 
dait sur le moulin Estomel à Boursay et confirme le don du 
pré de Flocel fait par le père de Guillaume de Choue. Le titre le 
plus ancien où nous rencontrons la chapelle de Saint-Biaise nom- 
mément désignée est une donation qui lui est faite, au mois de 
mars 1362, par Guillemette, veuve de Joly de Soizé, pour son 
anniversaire et celui de son mari. Au mois de décembre 1370, 
une transaction intervint entre le chapelain de Saint-Biaise et le 
prieur de La Chapelle-Vicomtesse, pour le règlement des dîmes, 
redevances, cens et rentes appartenant réciproquement aux deux 
parties contractantes. 

Etudions maintenant l'administration intérieure de l'Hôtel- 
Dieu de Châteaudun. 

Un premier fait qu'il importe d'établir, c'est la nature de la 
fondation des maître et frères condonnés qui furent les premiers 
administrateurs de l'Hôtel-Dieu. Or, cette fondation, suivant 
nous, une dans son principe, était double dans son objet. Le but 
de l'établissement était non-seulement de donner un asile à la 
pauvreté •ouffrante, mais encore de créer un chapitre ou commu- 
Bauté d'ecclésiastiques. Nous lisons dans un mémoire rédigé 
en 1778 parM.Grérard,|nii^de Saint- Valérien, les lignes suivantes 
' qui nous semblent résumwréspritiles maître et frères condonnés 
des premiers siècles de l'établiBsement : c La dotation de tous 
a les biens en faveur de cette communauté ne pouvoit avoir pour 
<( objet que les membres de la communauté et le récipiendaire 
« luy-mesme qui avoit le courage d'en faire le généreux sacrifice. 
« C'étoit là la première intention des frères qui s'initioient dans 
<( cette milice toute religieuse et qui quoyquo animés d'ime fer- 
a vente charité pour le malheureux, n'avoient pas cependant le 
« goût de la pauvreté pratique jusqu'au point de so faire pauvres 
€ jx)ur soulager les autres. Leur dessein seulement étoit de réu- 
t( nir un grand nombre de ponsessions, afin qu'en vivant en 
« c ïininunauté ils puisent, de leurs i'|nirgneH, soulager la miscTc 
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<t de ceux que la fatigue et les longs voyages de piété présen- 
•^ toient à leur compassion. Ne les supposons donc pas plus cha- 
(C ritables qu'ils ne Tëtoient et que ne le disent leurs actes de 
<i donations. (Test à eux-mesmes qu'ils se donnoient leurs biens; 
«c de là le nom de frères condonnës. j> 

Les preuves abondent pour établir ce caractère de chapitre 
(|ue nous pensons devoir attribuer à la communauté des frères 
condonnés. Ce sont d'al)onl les anciens statuts. La bulle d'A- 
lexandre III, de 1162, traite les frères absolument comme des 
chanoines ; le pape leur permet de célébrer dans leur église, tous 
les oflBces di\în8, même dans le temps d'ufi intenlit général. 
N'est-il pas évident, d'après les termes de la transaction de 1212 
avec l'abbaye de la Matleleine, que l'intention des frères condon- 
nés fut d'attacher à l'église de Saint-Nicolas tous les droits d'une 
église majeure principale, et non de la réduirg au simple état 
d'une chapelle dépendante et accessoire d'un hôpital? € Aussi^ i 
dit un autre Mémoire de l'année 1773, t voit-on que cette église 
<t n'a jamais subsisté un moment sans titres de bénéfices, et sans 
«( ministres érigés, créés et donnés pour un office canonial et 
•( pour le ser\âce de l'hôpital. Dès les premiers tems de sa nais- 
•T sance, elle est devenue collégiale, curiale et hospitalière, et 
«( c'est sur le fondement de ces qualités qu'elle doit des secours 
«( spirituels et temporels aux pèlerins, aux pauvres, aux malades 
<( et aux mrurs de la Charité, ayant une résidence fixe ou passa* 
'» gi^ru dans l'Hôtel-Dieu. > "^ 

Nous avons voulu, avant de commencer l'historique des diiri|W 
chringements sur\'enus dans UiHiiauvelle adminiâtrmtiofi de THA^ 
tel-Dieu, bien préciser ce canuHlèii de k fiindatioii des frères eoih» 
donnés, afin qu'on pût compinidtoe iOf uuoi étaieol fondëee Ifi 
réMiMtanc(\H qu'ils op{x)sèrcii| pett^lAl dettx siècles à la réforma- 
tion de l'Hôpital, et jusfpilà quel point ils avaient des motifs se* 
rieux de sV)pjK>ser à cc?tte réformation. 

La pièciî la plus ancienne oii nous voyions mentionné le nom 
de friTeM comionnés val la charte de Juilduin, de Tanni'e 1160 
onvirr)n. (iénéralement h* titre le plus ctjuimunémeJit adopU^ 
avant le Xlil* siècle ont (Xîlui de pn>air(itorej9 KUnu^inr ou 
efrm*»^itntni. Le maitn* H*apjM»lait tantAt prieur, tantôt pro- 
cun*ur, ininif^tn* nu maître. Antériiuremi-nt au xiii* siècle, les 
donation"* m» faisaient oniinairenunit donmi KUnuxninr ou Deo 
et fHiu/HTilma injinniji EUnumtu; mais à partir de lïSti surtout. 
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presque tous les dons sont faits aux maître et frères condonnés. 

Dans le principe, le nombre des frères condonnés paraît avoir 
été de huit prêtres et deux novices, auxquels étaient adjointes 
quelques sœurs religieuses qui étaient voilées et donnaient,comme 
les maître et frères, tous leurs biens audit hospice. Vers la fin du 
XV* siècle, les sœurs furent supprimées, comme aussi deux frères 
et un novice, pour décharger THôtel-Dieu d'un tel nombre de 
personnes qu'on jugeait inutiles, et on les remplaça par un gar- 
dien et sa femme. 

De l'aveu de leurs adversaires les plus ardents, les maître et 
frères gouvernèrent pendant longtemps l' Hôtel-Dieu avec ordre 
et beaucoup de charité ; mais, leur piété étant venue à diminuer, 
ils tombèrent dans le dérèglement, abandonnèrent l'intérêt des 
pauvres et firent tourner à leur profit et à leur bien-être les reve- 
nus dudit Hôtel-pieu. Nous n'avons pas de renseignements pré- 
cis sur cette période de l'administration de l'Hôpital, mais un 
mémoire présenté en 1558 par les échevins de Châteaudun aux 
juges commis par le roi pour la réformation des hôpitaux nous 
fait connaître quelques-uns des griefs reprochés aux administra- 
teurs ecclésiastiques de l'Hôtel-Dieu. 

Les échevdns disent qu'ils ont d fait faire inventaire des lits, 
« dont s'est trouvé peu et du linge pareillement pour les pauvres 
« et qu'ils se sont entremis dans l'administration du revenu 
ce temporel, lequel revenu qui peut valoir par chacun an deux 
<t mil livres estoit consommé et mangé au moyen du grand 
€ nombre de gens d'église et autres serviteurs supemuméraires 
<c estans audit Hostel-Dieu, parce qu'il y a dix ou douze prestres 
<r qui se dient frères et avoir fiait profession, et sept ou huit ser- 
^ viteurs ; lesquels prestres qui se dient frères et avoir fait pro- 
ie fession, combien qu'ils n'en ayent fait aucune, et y entrent et 
w sortent par le congé simple du maistre, veulent avoir à chacun 
d repas touttes sortes de viandes, fromage et fruits à l'issue de 
<c chacun des repas, et pain et vin sans nombre ne ifaesure, et 
<c trois .fois la semaine chapons et autres vollatilles rousties, au 
« grand intérest de laditte maison et diminution du vivre des 
<c pauvres, d H est vrai que, un siècle plus tard, les maîtres et 
frères protestaient contre ces accusations, en alléguant que c'était 
un simple dire de leurs adversaires sans aucune preuve à l'ap- 
pui ; mais ils oubliaient que, quelques jours après leur requête, 
les échevins, accompagnés de six notables, faisaient une descente 
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à THôtel-Dieu et constataient qu'il y existait, entretenus aux 
frais de la maison : a M® Anceaume Touchard, maistre ; M** Flo- 
<r rent Jahan, Jean Drouet, Jean Moreau, Mathurin Pézières, 
a Jacques Couronneau, Jean Lambert, François Vacher et 
ce Pierre Guérin, tous prestres, Jean Guérin et Anceaume Tré- 
<c boil, novices, tous eux disans frères condonnez audit Hostel- 
<t Dieu ; M* Mathurin Beslon, prestre, servant de despencier ; 
c( M® Gilles Blanvillain, aussy prestre, préposé pour recevoir les 
a grains appartenans audit Hostel-Dieu et mestre au moulliu ; 
(T Benoist Joyeux et sa femme, gardians de la salle des pauvres ; 
ce la veufve Geoffroy Fresneau, servante; un nommé Thevot, 
ce charretier, conduisant le harnois et les quatre chevaux dudit 
ce Hostel-Dieu ; un nommé Philbert, pallefrenier du cheval et 
(( mulet dudit maistre de la Maison-Dieu ; un nommé Guillaume 
(C Brichon, bouUanger ordinaire de ladite maison ; un petit gar- 
ce çonqui sert àla table. De plus, au lieu de Fontaine- Marie, une 
ce nommée Besnarde Panthonnière, veufve Marin Jaulnet, ser- 
« vante ; un moutonnier nommé Jean ; un porcher nommé 
ce Louis Mothereau ; une nommée Jeanne Luzette, vachère. y> 
Nous avons rencontré d'ailleurs, dans le chartrier de T Hôpi- 
tal, un autre témoignage qui ne peut être suspect. C'est une re- 
quête présentée au Parlement en 1566 par Jacques Couronneau 
maître de T Hôtel-Dieu, pour obtenir une augmentation du reve- 
nu attribué aux frères condonnés. Par cette requête, Jacques 
Couronneau remontre qu'il n'a été alloué à chacun desdits frères 
que a: quatre- vingtz livres tournois, qui seroict à chascun des diz 
ce frères quatre solz sept deniers obole pour le plus par chascun 
ce jour de l'an seuUement, laquelle somme ne se pourroict aujour- 
« d'huy estendre à faire grande despence comme de avoir pain, 
ce vin et viande à discrétion; car s'il falloit aujourd'huy avoir une 
ce chopine de vin à chascun repas et ung pain cuyt pesant douze 
ce onces, ne suffiroient les diz quatre solz sept deniers obole pour 
ce avoir d\i pain à chascun desdiz frères sans avoir autre pitance 
c: Ce nonobstant, ledict suppliant,ayant volonté de gouverner et 
ce entretenir les diz frères en leur communité accoustumée y em- 
ce ploie aultant et plus que la dicte somme ne se monte, mesmes 
c: les fournit de pain, vin et viande à chacun repas de disner et 
c: soupper ; et non contans de ce, veullent avoir desjeuner, gous 
ce ter et à toutes heures pain et vin à discrétion, veullent,en l'ab- 
(C sence dudit suppliant, contraindre les serviteurs et dômes- 



♦' 



IXIV INTRODUCTION. 

d tiques par menasses leur bailler ce qu'ils demandent de poîn et 
« de vin, et ne veullent aucunement ohéyr audict maistre, ne 
« vont et n'assistent au divin service sy bon leur semble... > 

Au reste, ce n'était pas seulement dans l'Hôpital de Château- 
dun que le relâchement s'était introduit. Tout le monde sait 
qu'au commencement du xv* siècle, le désordre était général 
parmi les ecclésiastiques : sans ce désordre la réforme de Luther 
et de Calvin n'aurait jamais eu sa raison d'être. Le roi Henri II 
résolut d'apporter un remède à ce dérèglement en ce qui concer- 
nait les hôpitaux de son royaume. Au mois de janvier 1545, il 
rendit à Saint-Germain-en-Laye im édit célèbre, dont nous si- 
gnalerons les deux dispositions principales. Par la première, il 
enlevait l'administration du temporel aux ecclésiastiques pour 
l'attribuer aux maires et échevins des villes où les établissements 
charitables étaient situés. Par la seconde il réglait le sort des an- 
ciens administrateurs, a: Et à ceux qui se prétendent titulaires 
<r des hôpitaux et lieux pitoyables, ;!> disait l'édit (et c'est bien 
là, comme nous l'avons dit, le cas des frères condonnésde Châ- 
teaudun), «voulons que s'il appert promptement à nos officiers 
a: de leurs titres suffi sans pour y avoir bénéfices établis confor- 
d mément à la constitution canonique ordonnée par le concile 
a de Vienne, ils ayent à leur taxer le revenu selon la charge du 
<r service divin qu'ils seront tenus faire aux hôpitaux, et que le 
<r résidu soit entièrement baillé à l'entretenement d'iceux. » 
. .. Les prescriptions de cet édit furent scrupuleusement obser- 
vées à Châteaudun. Les échevins se chargèrent de l'administra- 
tion du revenu et prirent les mesures suivantes pour faire dispa- 
raître les abus qu'ils avaient signalés. 

« Pour le premier article de la ré formation du nombre effréné 
<t des serviteurs,mai8tre8 Mothurin Beslon et Gilles Blanvillain, 
(L prestres, que ledit maistre a dit n'estre frères condonnés audit 
il Hôtel-Dieu, mais serviteurs aux gages de ladite Maîson- 
<r Dieu, 11 ne leur sera baillé vivres ne habitation en ladite mai- 
ce son. 

c Au regard du boullanger, a esté advisé qu'il sera mis hors 
n comme non nécessaire, tant parce qu'il est expédient les 
a \îvres des maistre et frères leur estre fournis à argent, que 
(( aussy pour les gages et vivres qu'il faudroit audict boullan- 
(t ger, le bois qu'il consommeroit sous ombre de la cuisson du 
a pain et les larcins qui s'y ix)urroient faire, tant dudit boullan- 
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« ger que des maistre et frères, qui en pourroicnt transporter 
^ ailleurs et le distribuer à leurs parens et amis. 

a Le charretier, attendu que aujourd'huy il n'a autre charge 
(c que de mener bois, du fumier aux vignes, et a dix-huit livres 
« de gages, a esté advisé qu'il sera osté, les chevaux vendus et 
(( les hamois et charrettes,pour le profit dudit Hôtel-Dieu, atten- 
« du aussy la dépense que fait ledit charretier, ses quatre che- 
a vaux, charrettes et hamois, qui se peut monter à 200 livres 
d par an. 

a Le pallefrenier n'aura aucuns gages, ne sera nourry lui ne 
(( les chevaux dudit maistre aux dépens de la maison. 

<c Le gardien et gardienne demeureront ou seront ostez, et 
a pourveu d'autres; lequel gardien sera tenu garder les bois 
(( taillés de la maison. 

d La chambrière sera ostée des gages et ne sera plus à la 
oc charge de ladite Maison-Dieu. 

« Les serviteurs de Fontaine- Marie seront ostez, le bestial 
<c vendu et mesnage estant audit lieu, et ledit lieu baillé à ferme 
(ï le tout au plus offrant et dernier enchérisseur, à la charge de 
a par le preneur entretenir le tout en bon estât et de garder 
« les bois qui seront près ledit lieu appelez les bois de l' Au- 
d mosne. 

d Le maistre dudit Hôtel-Dieu aiu'a, outre sa chanoinerie de 
(( Saint- André de Châteaudun dépendant de ladite Maison-Dieu 
d qui peut revenir à 80 livres par an ou environ, sa cure de Neu* 
d vy-en-Dunois, sa chanoinerie du chasteau dudit Châteauduû 
d et autres bénéfices qu'il peut avoir, la somme de 80 livres par 
d an, à la charge d'assister au service de ladite église, faire estât 
d de maistre, faire faire et dire tout le divin service fondé en 
d icelle église et de faire administrer les saints sacremeiis de 
d confession et autres sacremens qu'il conviendra administrer 
d aux pauvres, en la manière accoustumée et mieux si faire se 
d peut ; autrement et à deffault de luy sera interdit et auxdits 
d frères defaillans arrestée et déniée la pension ; et sera mis un 
d tronc fermant à clef en l'église, laquelle demeurera entre les 
a mains des échevins, où sera mis en escript ces mots t Cy est le 
d tronc des aumosnes des pauvres. 

d Et au regard desditz Jahan, Drouet, Moreau, Pézière, Cou- 
d ronneau, Lambert, Vacher et Guérin, tous prêtres, Jean Gué* 
(( rin et Anceaume Triboeil, novices, tous eux disanis frèi*es con- 
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(L donnez audit Hostel-Dieu, demeureront par provision audit 
d Hostel-Dieu, seront logez aux maisons et chambres dudit 
<c Hostel-Dieu, ainsy qu'il sera advisé par ledit maistre et nous ; 
(ï et outre leur logis sera baillé à chacun, pour leur vivre, la 
« somme de 60 livres tournois par chacun an, qui leur sera 
a payée par mois. 

€ Aussy a esté advisé que pour Tentretenement du service de 
d ladite église, il suffiroit bien du maistre, quatre prestres et un 
<r petit clerc (attendu le peu de service qui est d'une messe et 
<L autre petit service) ; et audit clerc suffiroit bien de 30 livre s 
d par an, et est bon que le nombre soit diminué, au pris que le 
« dessusdits eux disans frères condonnez mourront. J> 

Naturellement les frères protestèrent contre ce projet de ré- 
formation, qui reçut l'approbation du grand-aumônier de France. 
Vainement ils s'adressèrent au bailliage de Blois et au Parle- 
ment ; ils furent repoussés de toutes parts. 

Cependant ils ne perdirent pas courage et réussirent à faire 
maintenir leur nombre de huit prêtres et deux novices. En 1573 
ils obtinrent, sinon de percevoir les revenus, au moins d'en exa- 
miner l'emploi. C'était un grand pas de fait pour eux et ils espé- 
raient reconquérir leurs vieilles prérogatives, lorsque les échevins 
résolurent de frapper un dernier coup en enlevant même l'admi- 
nistration intérieure aux frères condonnés et en élisant des com- 
missaires laies, comme l'édit de 1545 leur en donnait le droit. 

Mais alors surgit une nouvelle prétention. La réunion des no- 
tables de la ville de Châteaudun se tenait à l'Hôtel-de-Ville le 
18 novembre 1579, « pour faire ellection et nomination d'un no- 
« table bourgeois ou marchand de ladicte ville pour régir et gou- 
« vemer et administrer le revenu de ladicte Maison-Dieu à la 
a charge d'en rendre compte, d quand Jacques Talvats, procu- 
reur de la duchesse de Longue ville, a a remonstré que madicte 
<îL dame et ses prédécesseurs, contes de Dunois, ont fondé ledict 
a Hostel-Dieu et donné la plus grand partie des biens qui y 
<c sont ; par le moyen de quoy à elle seulle et non au roy appar- 
ue tient le pouvoir de maistre et administrateur audict Hostel- 
« Dieu, ce qu'elle auroit toujours faict par le passé et encore à 
<t présent y auroit pourveu de la personne de M* François le 
K Vachier ; que les édictz du roy pour les establissemens de com- 
1 missaires es Hostelz-Dieu ne se |Kîuvent ny doibvent entendre 
c dudict Hostel-Dieu et aultres hospitaulx estans es terres et 
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<r seigneuries de madicte dame, comme Sadicte Majesté a déclaré 
fi par plusieurs foixs parlectres patentes entérinées et vérifiées es 
ce cours de Parlement, mesmes par celles qu'elle a puys naguères 
(C obtenues, lesquelles sont entre les mains de Messieurs les gens 
a du roi, adressantes à mondict sieur le bailly de Blois : à ce 
(( moyen empesche qu'aucun commissaire soit mis au manie- 
ce ment et administration dudict Hostel Dieu, sinon ledict Va- 
a chier qui y a été commis par madicte dame. y> 

La réclamation de la duchesse de Longue ville venait trop à 
propos au secours des prétentions des frères condonnés pour que 
ceux-ci ne fissent pas cause commune avec elle. Aussi, renon- 
çant pour un moment au droit d'élire leur maître, ils accep- 
tèrent François Vachier et l'appuyèrent de tout leur crédit. De 
leur côté, les échevins ne se tinrent pas pour battus : dans une 
nouvelle assemblée, tenue huit jours après la première, ils élurent 
pour commissaires Jean Dugué, prieur du Saint- Sépulcre, Jean 
Le Jay, élu en l'Election, et Jacques Marné, marchand, et pour 
receveur Jacques Vigier, bourgeois; puis ils députèrent vers 
Madame de Longueville pour la prier de vouloir bien renoncer à 
ses prétentions. Ce ne fut pas chose facile que d'obtenir son dé- 
sistement ; les négociations durèrent plusieurs mois ; puis enfin il 
fut convenu que la duchesse renoncerait pour le maître de l'Hô- 
tel-Dieu à l'administration du temporel de ladite maison, mais 
se réserverait le droit.de nomination ou tout au moins de confir- 
mation des commissaires et du receveur laïcs. 

Les frères condonnés crièrent à la trahison, mais force leur fut 
bien d'obéir. L'année suivante, 1581, François Vachier étant 
mort de la peste, et Marie de Bourbon ayant nommé pour lui 
succéder dans la maîtrise son aumônier Laurent Grasset, les 
frères s'empressèrent de nommer François de Saint-Mesmin : 
mais ce fut encore là une tentative avortée ; après quelques mois 
de résistance, ils furent obligés de se soumettre, et, malgré leurs 
protestations, l'établissement des commissaires laïcs fut définitif 
à partir de cette année 1579. 

Comme consécration du nouvel ordre de choses, il fallait im 
règlement dressé par l'autorité judiciaire : aussi trouvons-nous 
dès Tannée 1580 une sentence du bailli de Dunois portant qu'à 
l'avenir a; le nombre des maître, six frères et un novice, demeu- 
d rera et ne sera augmenté, lesquels demeureront tous ensem- 
« blement dedans l'enclos de l'Hostel-Dieu, et vivront, comme 
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(H ils ont par cy-devant fait, en commun, et auront pour la des- 
« pence de leur table, comme gages de serviteurs, pour tant, la 
a somme de 230écus par an et 4 muids de blé. d Les frères accep- 
tèrent ce règlement ; ils ne discutèrent pas sur le plus ou moins 
d'argent qu'on leur accordait ; ce qu'ils voulaient c'était rentrer 
dans l'administration absolue de l' Hôtel-Dieu. 

En 1594, ils obtinrent une sentence du bailli de Dunois qui 
leur donnait le droit d'assister, si bon leur semblait, à tous les 
baux passés par les commissaires laïcs. Ceux-ci appelèrent de 
cette sentence, et en 1596 Charles Hue de Courson, seigneur de 
Villepot, commissaire pour la réformation des hôpitaux des bail- 
Uages d'Orléans, Berry, Blois et Gien, fit un règlement célèbre, 
par lequel il reconnut au maître de l'Hôtel- Dieu le droit d'as- 
sister au bureau et d'y avoir voix délibérative. 

C'était là un grand point de gagné pour les frères, car, ayant 
conservé le droit de nommer leur maître, ils étaient sûrs d'avoir 
xm représentant dévoué au sein du bureau d'administration ; 
aussi, pendant près d'un siècle, les diflSicultés parurent apaisées. 
En 1670, un prêtre, vénérable d'ailleurs par ses vertus, mais 
d'un esprit brouillon et opiniâtre, tenant aux meilleures familles 
de Châteaudun, fut reçu parmi les frères condonnés, et bientôt 
il eut rallumé l'incendie qui n'avait cessé de couver entre 
les commissaires laïcs et les prêtres desservants de THôtel- 
Dieu. 

Les frères commencèrent par reprocher aux administrateurs 
la mauvaise gestion des revenus, et, en 1676, intentèrent un 
procès à Pierre Marchand, seigneur de Champbuisson, et à 
Lomer Contant, boi:rgeois, tous deux administrateurs de 
THôtel-Dieu, qu'ils accusaient d'avoir dilapidé les deniers de la 
maison. Ce procès fut abandonne faute de preuves, mais les 
commissaires laïcs, voyant la guerre déclarée, prirent à leur tour 
l'offensive, et, revenant aux termes de l'édit de 1545, contestè- 
rent de nouveau au maître de THôtel-Dieu le droit d'assister 
aux délibérations du bureau. En 1679, une transaction inter- 
vint, aux termes de laquelle le maître put prendre part aux 
délibérations, mais sans avoir le droit de s'appeler administra- 
teur. C'était un échec pour les frères condonnés. Les commis- 
saires qui avaient le plus contribué à leur retirer une partie des 
prérogatives que leur avait concédés le règlement de 1596, 
Gilles Greslain, Jacques Roger et Charles Marchais, ftirent con- 
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tinués, contre les usages ordînairement observés, dans Tadmî- 
nistration de THôtel-Dieu après leurs trois années expirées. Les 
frères virent dans ce fait une mauvaise volonté évidente de la 
part de la chambre de ville ; ils commencèrent par déposer ime 
protestation contre cette nouvelle nomination; puis, voyant 
qu'ils ne pouvaient rien obtenir par la persuasion, ils eurent 
recours à la violence. 

Une nouvelle délibération, prise d'ailleurs par les commis- 
saires, en Tabsence du maître de THôtel-Dieu, était venue 
mettre le comble à leur irritation : il s'agissait de l'établissement 
d'un portier et de la fermeture pendant la nuit des portes qui 
closent l'Hôtel-Dieu (1). C'était assurément là une excellente 
mesure ; mais on ne peut nier qu'elle n'eût été prise un peu pour 
vexer les frères condonnés, et elle était certainement de nature 
à envenimer terriblement le débat ; c'est ce qui arriva. Nous 
transcrivons le procès-verbal. 

« Ce jourd'hui, 3 février 1690, nous Gilles [Greslain, prestre, 
prévost de la Sainte-Chapelle de Châteaudun, et Jacques Roger, 
médecin de Son Altesse Mademoiselle de Montpensier, conunis- 
saires administrateurs de l'Hôtel-Dieu de Châteaudun, avec 
maistre Charles Marchais l'aisné, ancien procureur du bailliage 
de Dunois, nous sommes transportez dans l'enclos dudit 
Hôtel-Dieu pour de là entrer au bureau dudit Hôtel-Dieu pour 
délibérer des affaires d'iceluy. Auquel enclos aurions fait ren- 
contre de maistre Oudard de Requin, l'un des prestres et frères 
dudit Hôtel-Dieu, lequel, nous ayant abordé avec un visage 
d'un homme en colère, nous auroit demandé si nous allions au 
bureau; auquel aurions répondu qu'ouy et s'il y avoit quel- 
qu'affaire; nous auroit répliqué ledit sieur de Requin en haus- 
sant sa voix et dit en ces termes : a C'est que j'ay droit d'y estre 
avec vous comme tous les autres, y> voulant parler des autres 
frères dudit Hôtel-Dieu, « et je veux estre partout où vous 
serez, d A quoy il luy auroit esté répondu par moy Greslain : 
« Vous n'avez point le droit d'assister aux délibérations que nous 
faisons ; vous sçavez bien qu'il y a longtemps que le roy vous a 
osté l'administration, a Sur quoi ledit sieur de Requin, entrant 
en colère ou plutôt en furie, - nous auroit dit : <ï Le Roy est-il 

(1) Alix tormcs de cette délibération, prise le 2 septembre 1689, les portes du 
cloître de TIIôtel-Di^ devaient être fermées tous les soirs, depuis le 1*' octobre jus- 
qu'au 1^ avril, 4&eof heures, et depuis le 1«' avril jusqu'au !•' octobre à dix heures. 
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Dieu ? D En mesme temps portant le poing au visage de moy 
Greslain, m'auroit dit que c'estoit un grand malheur de ce que 
j'estois à THôtel-Dieu, que j'estois bien heureux de porter le 
caractère de prestre, que sans cela je ne sortirois pas, ne s'expli- 
quant pas davantage; mais continuant sa furie en présence de 
plusieurs personnes qui nous attendoient à la porte du bureau 
pour les affaires dudit Hôtel-Dieu, m'auroit dit à moy Greslain 
quej'estois un méchant prestre, un brouillon, un menteur, me 
passant plusieurs fois, avec violence, la main devant le visage et 
relevant les bords de mon chapeau. Ce qui nous obligea de le 
laisser et d'entrer audit bureau, oii nous ayant suivy et conti- 
nuant sa furie, m'aurait impropéré à moy Greslain les mesmes 
injures de brouillon, de menteur et de méchant prestre, me por- 
tant la main au visage et relevant souvent les bords de mon 
chapeau de sa main avec violence, adjoutant que nous estions des 
voleurs, que nous n'estions, nous administrateiu's, que de mé- 
chants prociu'eurs, voulant dire que luy et ses confrères estoient 
les maistres de l'administration dudit Hôtel-Dieu et que nous 
estions seulement leurs procureurs, et en mesme temps nous 
présentant im mémoire des messes de fondation qu'il avoit célé- 
brées dans l'église dudit Hôtel-Dieu et nous demandant d'ar- 
rester ledit mémoire et lui délivrer ime ordonnance pour estre 
payé desdites messes par le receveur dudit Hôtel-Dieu. A quoy 
luy ayant répondu que nous ne pouvions travailler à aucune 
affaire ny examiner son mémoire pendant qu'il nous troubleroit 
par ses furies et injures, mais qu'il prist la peine de se retirer et 
qu'il 4aissast sondit mémoire et que nous l'examinerions, sa furie 
augmenta davantage : il nous dist qu'il ne nous confieroit pas 
son mémoire, qu'il le confieroit plutôt à des voleurs de grands 
chemins qu'à nous, qu'il ne se retireroit point, que ce n'estoit 
point à nous à le mettre hors du bureau, mais qu'il nous en 
chasseroit plutôt et que nous eussions à en sortir et que nous 
n'y revinssions jamais, et que si nous y revenions il nous en 
mettroit dehors par la peau du cou. Tous lesquels troubles et 
violences nous empeschans de vaquer à aucunes affaires nous 
auroient obligez de sortir de nostre bureau en prostestant au 
sieur de Requin que nous en dresserions procez-verbal et en por- 
terions nos plaintes où il appartiendroit. Après quoy, nous 
estant acheminés pour nous retirer, ledit sieur de Requin nous 
aurait suivys hors de l'enclos dudit Hôtel-Dieu, nous disant que 
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nous estions de bons compagnons et nous traitant de voleurs en 
nous faisant plusieurs gestes de menaces de ses mains. 

« Et nous estant retirés, il nous auroit esté rapporté par Louis 
Breteau, domestique dudit Hôtel-Dieu, que maistre Louis Du- 
pont, prestre, maistre dudit Hôtel-Dieu, auroit paru près des 
salles des malades et lui auroit demandé où nous estions, qu'il 
luy auroit répondu luy Breteau que nous nous estions retirez, 
qu'il y avoit eu bien du bruit ; que ledit sieur Dupont lui auroit 
répliqué : <c J'ay bien ouy tout ce bruit » ; à quoy luy Breteau au- 
roit réparty : « Monsieur, que ne sortiez-vous donc pour empes- 
cher tout ce bruit ? a Ledit sieur Dupont lui auroit répondu en 
ces termes : a J'aurois grondé aussi si j'y avoisesté; 3) ce qui fait 
paroistre qu'il y avoit intelligence entre lesdits sieurs Dupont 
et de Requin, et qu'ils sont de concert pour nous troubler dans 
l'administration dudit Hôtel-Dieu. » 

Si le sieur Dupont désapprouva, comme nous n'en doutons 
pas, les violences d'Oudard de Requin, nous sommes bien d'ail- 
leurs de l'avis de Gilles Greslain, et nous croyons qu'il était par- 
faitement d'accord avec son frère condonné pour protester contre 
l'administration des commissaires laïcs : la suite de sa conduite 
le prouve suflBisamment. 

Les commissaires cédèrent devant les menaces de de Requin 
et n'osèrent de quelque temps reparaître à l'Hôtel-Dieu; ils 
transportèrent, de leur autorité privée, le siège des délibérations 
à l'Hôtel-de- Ville. Louis Dupont feignit d'ignorer cette décision, 
de laquelle au reste on ne l'avait point avisé, les commissaires 
affectant de ne point vouloir le considérer comme administra- 
teur. Une nouvelle assemblée des administrateurs ayant donc 
été convoquée pour le 1 7 mars, tandis que les commissaires sié- 
geaient à l'Hôtel-de- Ville, le maître se rendit seul au bureau de 
THôtel-Dieu, et là reçut par l'entremise de Bougeâtre, huissier, 
une sommation faite aux administrateurs par Jacques de Fon- 
taine-Marie, l'im des frères, pour être payé d'une certaine 
somme à lui due. La sommation reçue, il rendit une ordonnance 
qu'il signa seul, disant que, s'étant transporté ledit jour pour as- 
sister au bureau de l'Hôtel-Dieu et y traiter des affaires tem- 
porelles d'icelui, et n'ayant trouvé aucun des autres commis- 
saires, il ordonnançait ladite dépense. 

Comme on le voit, la position n'avait jamais été aussi tendue. 
L'évêque de Chartres, Paul Godet des Marais, fut officieusement 
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informé de ces troubles survenus dans l'administration de 
r Hôtel-Dieu ; il s'empressa de se rendre lui-même à Château- 
dun, et, le 20 octobre 1690, il fit un règlement qui accordait aux 
frères condonnés ime nouvelle concession. Par un article spé* 
cial, il était statué que le maître avait toujours le droit d'assister 
aux délibérations du Bureau, et en outre qu'en l'absence dudit 
maître le plus ancien des frères selon Tordre de réception pour- 
rait le remplacer, sans qu'il pût d'ailleurs précéder les commis- 
saires ni avoir voix délibérative. 

A partir de cette époque, il faut bien le dire, la nature des dif- 
ficultés entre les frères et les commissaires changea de forme. 
Les frères renoncèrent définitivement à l'offensive, et, sans ten- 
ter davantage de reconquérir les prérogatives qu'ils avaient 
perdues, ils se contentèrent de défendre énergiquement celles 
qu'ils possédaient encore et qu'on s'efforçait successivement de 
leur enlever. 

C'est ainsi qu'en 1715 les commissaires voulurent les dépoml* 
1er du droit de choisir les frères condonnés et les novices (1). Ils 
avaient trouvé en 1690 un appui si efficace dans la personne de 
l'évêque de Chartres que c'est à lui qu'ils s'adressèrent comme 
médiateur en cette occasion. « Monseigneur, lui écrivaient-ils le 
a 10 mai 1717, la persécution que nous souffrons depuis plus 
a d'un an de la part des administrateurs de l'Hôtel-Dieu de 
a cette ville de Châteaudun dont nous sommes les prestres nous 
€ avoit obligés, pour mettre fin au procez qu'ils nous ont intenté 
< à la cour de Parlement, d'obtenir de la Chancellerie, pour fidre 
d voir notre droit, un compulsoire des titres de T Hôtel-Dieu, 
€ parmi lesquels sont les nôtres. Les administrateurs, après 
a nous avoir reftisé l'entrée du Bureau, ont fait ouvrir vîolem- 
(L ment par im serrurier l'armoire de nos titres, que nous aTons 
a tout lieu de croire qu'ils ont soustraits, nous ayant dit plu- 
o: sieurs fois que nous ne les aurions jamais. ]> 

Cette fois encore, l'évêque intervint et sa médiation pacifique 
rétablit pour quelque temps la paix, en obtenant des commis- 
saires qu'ils renonçassent à leurs prétentions. C'est encore à la 
même intervention officieuse que les frères eurent recours avec 

(1) Les mattres et frères étaient toujours restés en possession de Im prérogmtiTa 
d'élire leurs confrères ; ce droit lear mTait déjà été contesté par les oommiMairtf 
en 1622, et, à cette époque, était intervenue une transaction^ auziermei de laqneUa 
il» s*cngagèrent seulement k no point faire d*élcction sans le consentement du pro- 
cureur fiscal et dos commissaire». 
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succès, en 1752, lorsque les administrateurs, Tabbé Maugars à 
leur tête (1), voulurent, sous prétexte d'économie, réduire le 
nombre des frères condonnés au seul maître et à deux frères. 
Enfin c'est encore Tévêque de Chartres qui obtint, en 1775, pour 
les prêtres desservant THôtel-Dieu, une augmentation de traite- 
ment, devenue nécessaire par suite de l'accroissement du 
prix de toutes les denrées. 

Dans le principe, aux prêtres administrateiu's de la Maison- 
Dieu étaient adjointes des sœurs voilées qui, comme les sœurs 
des Saints-lieux-forts à Chartres, étaient changées du soin des 
malades. Avec le temps, la piété se ralentit ; il devint difficile 
de rencontrer des femmes de bonne volonté qui consentissent à 
se dévouer à cette œu\^e de charité. Des abus s'introduisirent, 
des désordres graves eurent lieu à l'Hôpital, et l'on convint de 
remplacer les sœurs volontaires par un gardien et sa femme. 
Ces sortes d'infirmiers existaient, comme nous l'avons vu, lors * 
du procès- verbak dressé par les échevins en 1548 ; la nécessité 
leur fit trouver grâce devant la réforme faite à cette époque 4es 
officiers et serviteurs de l'Hôtel-Dieu ; mais on sentait leur in- 
suffisance. Aussi lorsque le bienheureux Vincent de Paul eut 
établi son institut admirable des sœurs de la Charité, l'Hôtel- 
Dieu de Châteaudun fut une des premières maisons qui appela 
à elle ces femmes si pleines d'abnégation et de dévouement. 
Trois sœurs furent installées en 1654 : Jeanne Lepeintre, de 
Paris ; Geneviève Vigneron, de Gonesse, et Charlotte Moreau, 
de Chaumont-en-Bassîgny. Nous avons encore une copie de l'ac- 
cord passé à Saint-Lazare-lès-Paris, le 16 juillet 1654, devant 
M* Paisant, notaire au Châtelet de Paris, entre vénérable et dis- 
crète personne méssire Vincent de Paul, supérieur génén^l de 
la congrégation de la Mission, et maître Brice Le Jay, avocat au 
Parlement, procureur des administrateurs et du maître de 
l'Hôtel-Dieu de Châteaudun. Nous reproduisons les principaux 
passages de cet accord : 

« liCs dites filles seront toujours en la dépendance du supérieur 
d général des prêtres de la congrégation de la Mission, lequel 

(1) L'abbé Alexandre Maugars , chanoine de Saint-André de Châteaudun , est le 
plus célèbre dep administrateurs de l'Hôtel- Dieu. Ce fut lui qui fut chargé de la à^ 
fense des int^ts de VHÔtel-Dieu dans le procès de la succession Boisseleau, et la 
réussite qu'il obtint lui assura une telle popularité , que, pendant plus de vingt ans, 
il fut continué dans TadministiAtion de ^hopitaV^ 



» 
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<r pourra, par soy-même ou par tel autre des prêtres de ladite 
« congrégation qu'il députera, les visiter de fois à autre, et leur 
<r donner les avis qu'il jugera convenable pour Tobservance de 
c leur règle, afin que par ce moyen elles puissent mieux s'ac- 
<r quitter de leiu's devoirs, tant envers Dieu qu'envers MM. les 
<r commissaires et administrateurs du temporel dudit Hôpital, 
<L ensemble les maître et frères d'iceluy, comme aussi envers 
« les pauvres malades. 

a Et pour ce qui est du temporel, en ce qui regarde le service 
a des pauvres malades et gouvernement dudit Hôpital, lesdites 
<r filles seront entièrement sous l'autorité et en la dépendance 
<r desdits sieurs commissaires, qui ordonneront pour cela ce qui 
« leur plaira, et elles leur obéiront entièrement, en sorte qu'elles 
« seront tenues d'interrompre promptement l'ordre de leur 
« exercice spirituel, même le quitter, quand la nécessité et le 
« service des pauvres le requerront ; à quoy même elles sont 
<r déjà obligées par leur règle, cela étant leur première et prin- 
a rfpale obligation. 

<c Lesdites filles auront seules, sans qu'on puisse leiu* associer 
flc aucune femme ny fille, la charge des pauvres, afin que, par 
<r l'union et rapport qui est entre elles, ils en soient mieux 
€ servis. 

d. Seront nourries et entretenues de toutes sortes d'habits^ 
€ sans qu'on leur puisse changer d'étoflfe ny couleur ny forme 
a d'aucun, aux dépens dudit Hôpital, et traitées de médica- 
le ments et vivres si elles tombent malades. Seront tenues 
« comme filles de la maison et non mercenaires. 

« Ne rendront compte de leur service et gouvernement qu'aux 
(L dits sieurs commissaires, qui les maintiendront, considérant 
« que si elles ne sont authorisées d'eux tant envers les officiers et 
« serviteurs de la maison que vers les pauvres, elles ne pourront 
d faire le bien que Dieu veut qu'elles fassent. 

« La sœur servante, à qui lesdits sieurs commissaires adrea- 
a: seront leur mandement pour admettre les pauvres audit Hôtel- 
ce Dieu, auquel nul ne sera admis ny congédié que par exprès 
ce commandement desdits sieurs commissaires, fera registre des 
a pauvres qui y entreront, des noms, surnom, âge et vocation 
d et états, des païs de leur naissance. Seront leurs habits et argent 
<( inventoriés, et au sortir après la guérison tout leur sera rendu ; 
<ï s'ils meurent, demeureront au profit dudit hôpital. 
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a Elle aura soin que lesdits pauvres soient visités une fois le 
ce jour par le médecin, apothicaire et chirurgien, lesquels, s'ils ne 
(i font leur devoir envers lesdits pauvres, elle en avertira lesdits 
a sieurs commissaires. 

a Elle fera en sorte que personnne n'entre et sorte dudit 
a hôpital sans sa connoissance, et pour cet effet y aura un portier 
(£ qui l'avertira. 

« Et afin que le service des pauvres en soit mieux fait et 
« lesdits sieurs commissaires mieux obéis, elle aura soin de 
(£ distribuer fidellement les charges à chaque sœur, et les changer 
(( quand elle jugera devant Dieu qu'il est expédient, et tiendra 
a la main à ce qu'elles s'acquittent bien de leurs charges. 

<L Ledit supérieur-général de la dite congrégation de la 
<L Mission pourra, quand il jugera expédient, retirer lesdites 
c( filles en renvoyant d'autres à leurs places aux dépens de leur 
(( communauté ; comme pareillement lesdits sieurs commissaires 
a pourront en renvoyer pour en avoir d'autres aux dépens dudit 
(( hôpital, avis de ce préalablement donné audit supérieur- 
ce général, afin qu'il ait le temps pour en renvoyer d'autres eu 
« leurs places. » 

Ces statuts furent toujours fidèlement exécutés. En 1750, 
cependant, les sœurs de l'hôpital de Châteaudun demandèrent 
que, conformément à ce qui se faisait dans tous les hôpitaux par 
elles desservis, on leur donnât l'argent nécessaire pour acheter 
leurs vêtements, au heu de les leur fournir en nature. Les com- 
missaires s'opposèrent à cette prétention, et en référèrent au 
supérieur-général qui leur donna raison, comme le prouve le 
passage d'une lettre écrite parle procureur de l'Hôtel-Dieuà 
l'abbé Maugars : (( Ces messieurs sont charmez des explications 
<£ que vous avez eues avec le supérieur des filles de la Charité. 
K Notre conduite est fondée sur le traité fait en 1654 avec 
c( M. Vincent de PauUe, leur premier supérieur-général, ("es 
c( messieurs ne veulent pas s'astreindre à donner à ces filles 
c( aucunes sommes de deniers pour leurs habits et linges ; ils sui- 
(( vront l'ancien usage qui est de leur donner tous les vêtements 
(( et linges lorsqu'elles en auront besoin. Il ne s'agit pas de nous 
a citer les nouveaux établissements ; le nôtre est ancien et fait 
a avec uni saint dont elles doivent respecter la mémoire. » 

Le seul changement qui survint fut dans le nombre des sœurs. 
Comme ùous l'avons vu, trois seulement furent installées en 
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1654 ; mais, le nombre des malades augmentant chaque'année, il 
fallut aussi augmenter le nombre des infirmières. 

L'état le plus ancien que nous connaissions des entrées et 
sorties de THôtel-Dieu de Châteaudun est de 1580, mais nous 
n'en avons un à peu près complet qu'en 1581. De cet [état il 
résulte que le nombre des entrées fut de 21 hommes et de 
20 femmes. En 1590, on reçut 122 hommes et 25 femmes. Enfin, 
en 1693, commence la série régulière des registres d'entrées et 
sorties jusqu'en 1790. Or, en 1693, année qui paraît exception- 
nelle, on admit 186 hommes et 103 femmes ; mais, ce n'est pas 
là la moyenne à cette époque. De 1693 à 1720 par exemple, 
on peut prendre pour moyenne l'entrée de 120 hommes et de 
100 femmes, puis ce nombre s'élève progressivement, et, dans 
les dernières années qui précédèrent la Eévolution, il arrive 
à environ 230 hommes et 140 femmes (1). 

Le nombre des sœurs avait été augmenté ; il était de six au 
moment de la Révolution. Mais, outre la progression dans le 
nombre des malades, la reconstruction et l'agrandissement con- 
sidérable de l'HôtelDieu en 1759 étaient venus rendre le service 
plus difficile ; aussi les sœurs ne suffisaient-elles pas toujours à 
la besogne, et dans les moments d'épidémie était-on forcé de 
refuser beaucoup de malades* La place manquait d'ailleurs, 
comme le témoigne cette lettre écrite en 1 785 par M. de Chevilly, 
intendant d'Orléans, à M. Lebeuf, subdélégué de Châteaudun. 
flc II résulte du rapport dressé par M. Colombier, inspecteur- 
a général des hôpitaux, de la visite qu'il a faite de l'Hôtel-Dieu 
« de Châteaudun, que cet hôpital rebâti à neuf depuis peu d'an- 
a nées n'offi^ aucune des commodités qu'on aurait pu y pratiquer ; 
< qu'il n'a que deux salles au premier étage, l'une pour les 
<r hommes, l'autre pour les femmes, contenant environ 32 lits ; 
ii que la distribution est faite de manière que, dans les moments de 
a surchage, on a beaucoup de peine à trouver au rez-dechaussëe 
ce une petite pièce pour six à sept lits, quoique les bâtiments 
« soient considérables. L'inspecteur-général adjoute que le 
iC service de l'Hôtel-Dieu en tout gente est défectueux, qu'il 
<c n'y a point de règle pour les quantités d'aliments, point de 
*£ pharmacie et point d'inventaire. Il est indispensable de rétablir 

(1) La grande difEérence que Ton remarque entre les chifEres des entrées d^hommes 
et de celles des femmes provient des soldats admis dans les salles de TUOtel-DioiL 
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a Tordre dans cette maison, d A cette peinture de THôtel-Dieu 
en 1785 qu'on oppose Tétat actuel de Thopital en 1867 ! Ce n'est 
pas à nous qu'il appartient, en cet endroit, de faire ce rappro- 
chement (1). 

Nous nous sommes peu occupé jusqu'ici des relations des 
comtes de Dunois avec l'Hôtel- Dieu, nous devons y revenir. 
Nous avons vu qu'en 1579 les frères condonnés avaient fait cause 
commune avec la duchesse de Longueville dans ses prétentions 
contre les commissaires ; la bonne harmonie ne fut pas de longue 
durée. En effet, dès 1581, nous avons constaté l'élection par les 
frères de François de Saint- Mesmin contre le protégé de la 
duchesse ; les frères condonnés, comme les comtes de Dunois, 
aspirant au titre et aux prérogatives de fondateurs de l'Hôtel- 
Dieu, ne pouvaient pas ne pas avoir des prétentions rivales.* En 
1622, c^ut le comte de Dunois ou le procureur-fiscal, en son 
nom, qui contesta aux frères, encore plus vivement que les com- 
•^missaîres, le droit de nommer aux places vacantes de frères et de 
novices. Beaucoup plus tard encore, lorsque les commissaires 
vivaient en très bonne intelligence avec les desservants de 
l'Hôtel-Dieu, le comte de Dunois songeait toujoiu's à fiaire 
disparaître ses seuls véritables antagonistes ; c'est ce que témoigne 
la lettre suivante écrite de Paris en 1787 à l'intendant d'Orléans. 
« Les administrateiu's témoignent de l'éloignement pour la 
a suppression desprestres desservants de l'Hôtel-Dieu, dont 
i( l'inutilité paroist néanmoins évidente. La seule question qui 
« paroisse mériter d'estre approfondie est celle de savoir si ces 
•( prestres ont véritablement des droits aux biens de l'hôpital. 
c( Comme le procureur-fiscal prétend et offre de montrer le contraire 
<£ vousjugerez sûrement convenable de l'engagera vous admi- 
a nistrer les preuves qu'il peut avoir à cet égard. :& 

Mais, sans descendre si loin, nous trouvons au xvii* siècle un 
procès, qui ne dura pas loin de trente ans (1673-1701), et où 
apparaît nettement la rivalité existante entre les comtes et les 
firères, au sujet de ce titre de fondateurs de l'Hôtel-Dieu. Ici 
encore, comme dans la plupart de leurs querelles avec les com- 
missaires, ce n'est qu'après provocation que les frères usent de 
représailles. En effet, le 21 août 1671, Le Porqnier, intendant 

(1) Ces lignes étaient écrites en 1867, alors que M. Merlet faisait Tiavenlaire som- 
maire des arohiyes de T Hôtel-Dieu. 



d'Anne-Geneviève de BcwrlKm/iuehesse de Longueville, écrivait 
aux échevins de Châteaudun la lettre suivante à propos du 
collège qu'ils avaient l'intention d'établir dans leur ville. <ï Ayant 
a conféré avec M. Amault, il a trouvé qu'une communeauté 
a seroit plus advantageuse pour rétablir le collège de Châteaudun 
a que d'y mettre un principal en luy conférant la thrésorerie de 
oc Saint- André, et que cette communeauté feroit du bien, non 
a seulement pour la jeunesse, mais encore pour toutes sortes de 
(( personnes, en présidant, catéchisant, confessant, visitant les 
a malades. Il reste donc à trouver les moiens de faire subsister 
a: cette communeauté, qui sont assez faciles. On propose de leur 
a bailler les 300 livres par an que la ville veut bien prendre sur 
« les deniers d'octroy, de donner à M. le curé de Saint-Lubin la 
« thrésorerie de Saint- André, en résignant la cure à l'un des 
c( presbtres de cette communeauté, en supprimant par mort quatre 
« chapelains de V Hôtel- Dieu^ dont les revenus seroient baillés à 
a cette communeauté, et en faisant donner par chacun écolier six 
<x francs tous les ans. s> 

Les frères ne pouvaient acquiescer à cet arrangement, qui 
était la destruction à peu près complète de leur chapitre. Oudard 
de Requin, qui venait d'être admis au nombre des frères con- 
donnés, conseilla de s'adresser aux docteurs de la Faculté de 
Paris, juges naturels de ce différend. Une consultation fut rédi- 
gée et envoyée aux docteurs, qui répondirent sans hésiter que 
les frères devaient, par conscience, s'opposer à l'usurpation pro- 
jetée contre eux. Devant une pareille décision, la duchesse de 
Longueville dut elle-même céder, et l'idée du grand Amault 
d'établir une communauté pour la direction du collège fut défi- 
nitivement abandonnée. 

Mais Oudard de Requin ne pardonnait pas facilement ; il per- 
suada à ses confrères qu'il fallait une fois pour toutes en finir 
avec les prétentions du comte de Dunois au titre de fondateur- 
Une occasion favorable se présentait ; depuis quelques années, la 
duchesse de Longueville, se basant sur im édit du roi qui décla- 
rait les seigneurs hauts justiciers exempts de la icontribution à 
la nourriture des enfants- trouvés dans les hôpitaux dont ils 
étaient fondateurs, se refusait à payer une somme de 7 à 
800 livres que l'hôpital lui réclamait chaque année pour l'entre- 
tien des enfants-trouvés. Les frères condonnés mirent les com- 
missaires dans leurs intérêts, et en 1673 entamèrent un long 
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procès contre le comte de Dunois. UiiJttil point était important 
dans cette affaire, c'était le droit qu'avait oui ou non le comte à 
se qualifier de fondateur; aussi c'est là-dessus seulement que 
roida le débat. 

Nous avons déjà, quant à nous, expliqué assez longuement 
notre opinion à cet égard pour n'avoir pas besoin d'entrer dans 
les détails de ce procès. De longs factums furent produits à cette 
occasion ; l'un d'eux, œuvre des frères, forme un volume de 
450 pages in-folio. C'est un ouvrage plein d'érudition où se 
trouve non seulement le résumé d'une partie des chartes de 
l'Hôtel-Dieu, mais encore des exemples tirés d'une foule 
de chapitres et monastères. La passion s'y mêle souvent à 
la vérité, comme par exemple lorsque l'auteur attribue à Louis 
le Débonnaire la charte de 1162 de Louis le Jeune ; mais, à 
part ces erreurs, c'est un monument précieux pour l'histoire de 
l'Hôpital de Châteaudun. Ce fut la première pièce du procès, 
mais ce ne fut pas la dernière ; car ce n'est qu'en 1701 que le 
comte de Dunois, de guerre lasse, consentit à payer la somme 
qu'on réclamait de lui, en réservant d'ailleurs tous ses droits au 
titre de fondateur. Ainsi la question qu'Oudard de Requin avait 
voulu faire trancher resta de nouveau pendante, et la Révolution 
de 1789 vint détruire le comté de Dunois sans que ses pro- 
priétaires se fussent vus dépossédés de ce titre tant ambi- 
tionné. 

Nous sommes nous-même arrivé au. bout de notre tâche : nous 
n'avons voulu qu'indiquer sommairement les points les plus 
saillants de l'histoire de l'Hôtel-Dieu de Châteaudun, espérant 
que d'autres viendraient après nous qui les reprendraient plus 
en détail. 

Comme on le verra en parcourant l'inventaire que nous avons 
dressé, les archives de l'Hôpital de Châteaudun, malgré les 
pertes qu'elles ont subies, peuvent être facilement considérées 
comme des plus riches de France et offrent au travailleur toutes 
les facilités désirables. Plusieurs inventaires en avaient été dressés 
avant la Ré\#lution ; en 1808, on en rédigea un nouveau. Mal- 
heureusement les pièces les plus importantes par leur ancien- 
neté, les cartulaires entre autres, ne furent pas catalogués alors, 
pas plus qu'ils ne l'avaient été auparavant. Le travail avait été 
fait pour obéir aux instructions ministérielles et constater les 
titres de propriété, mais nullement dans im but d'ordre et de 



xl 

conservation historique. Le rédacteur de l'inventaire déclare 
qu'il n'existe aucuns titres de fondation, et que les chartes des 
rois, des papes, des seigneurs ont été perdues lors du déplace- 
ment des papiers de l'Hôpital pendant la Révolution. 

On a peine à s'expliquer le motif qui fit ainsi négliger les 
pièces les plus précieuses et qui porta l'auteur de l'inventaire à 
déclarer qu'elles étaient perdues, car elles existaient bien réelle- 
ment, et il les aurait eues facilement entre les mains s'il avait 
voulu s'en donner la peine. On les avait reléguées avec beaucoup 
d'autres dans le grenier de l'hôpital, et comme elles étaient là 
abandonnées, elles servaient parfois aux plus vils usages. 

Le bonheur voulut qu'un homme, plein d'amour pour This- 
toire de son pays, conçût l'idée de fouiller dans les Archives de 
l'Hôtel-Dieu. Il fit ce qu'on n'avait pas voulu faire en 1808; il 
ne se contenta pas des titres qui lui tombaient sous les mains, il 
chercha de tous côtés, et un beau jour il arriva dans ce grenier 
où des caisses et des armoires entières étaient pleines de papiers 
et de parchemins. Alors, comme il rencontrait, avec des titres 
des XIV* et xiii* siècles, des pièces de procédure des xvi' et 
XVII* qui ne faisaient que l'embarrasser, il fit un tri, mit de côté 
toutes les chartes primordiales, et sauva entre autr es les car- 
tulaires, dont malheureusement plusieurs feuillets avaient déjà 
été détachés. 

L'attention de l'administration hospitalière fut nécessaire- 
ment éveillée par les découvertes de M. Brossier-Gréray : des 
hommes intelligents et aimant véritablement leur pays se trou- 
vaient alors à la tête de la direction de l'hôpital (1) ; ils résolu- 
rent de faire pour les Archives ce qu'ils venaient de terminer 
avec succès pour les bâtiments mêmes de l'hôpital, c'est-à-dire 
de procéder à une restauration complète. Après diverses dé- 
marches auprès d'autres personnes, on me fit l'honneur de 
s'adresser à moi. 

Les archives anciennes, classées et numérotées d'après les 
cotes de l'Inventaire, sont maintenant installées dans le bâti- 
ment de l'Administration, dans une salle spéciale, au second 
étage, où elles sont rangées dans des boites en bois qu'on a fait fa- 
briquer pour cet usage. Dans le cabinet attenant à la salle même 

(1) MM. Lemay , maire de Châteaadan. président; Sence , jage d^paix; BUrd, 
ancien notaire ; Géray, propriétaire ; Auguste Lecesne, imprimeur ; Bayé du Perret, 
préadeat do tribunal dvil. . » * , 
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cic8 ciélibërations sont placées toutes les archives modernes, 
celles qui peu^ant être consultées journellement. La conserva- 
tion et le service sont ainsi parfaitement assurés, et, grftce 
à l'estampillage des pièces, on n'a plus à craindre d'en voir dé- 
tournées. Un incendie seul serait à redouter ; mais encore, à 
défaut des documents originaux, il resterait au moins Tinven- 
taire, qui pourrait au besoin servir de titres de propriété, et qui 
en tout cas serait toujours un monument historique. 

L'Hôpital de Châteaudun est im des premiers de France dont 
Tinventaire ait été livré au public ; puisse l'exemple donné par 
les administrateurs de cet établissement rencontrer de nom- 
breux imitateurs. En parcourant cet inventaire, en lisant cette 
notice, les administrateurs des maisons hospitalières devront du 
moins i»lre convaincus que l'impression des inventaires, loin de, 
fournir des armes |>our les dépouiller des titres qu'ils jwssèdent 
est la meilleure garantie de la conserv^adon de leurs Archives. 

Lucien Mkklet. 

ChartTM, le 14 octobre 1S67. 
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PREMIÈRE PARTIE 

XII* SIÈCLE 

I. 

Littere privilegii Ivonis Carnotensis ministri (1). 

11017 

Gumea, que xenodochiis, ptocotrophis (2) Tel aliis religiosis domibus, 
devotio fidelium pro redemptione animarum suarum dare consuevit ad 
sustentationem eorum qui ibi commorantur, non jam in humanis rébus 
computanda sunt, quia Dei sunt, oportet rectores ecclesiarum ut ea, 
tanquam divina patrimonia, in deffensionem Ecclesie suscipiant, et 
exerto gladio spiritus pervasores eorum et distractores eorum, tanquam 
Dei contemptoreSy canonica severitate ferire non différant. Quod ego, 
Iyo, ecclesie Carnotensis minister (3), pio affectu considerans, omnia 
que ptocotrophiOy quod situm est in Castroduno, prope ecclesiam Béate 
Marie Magdalene, a fidelibus coUata sunt, yel in futurum, Deo donante, 
conferenda sunt, in tuitionem sancte Carnotensis Ecclesie et nostram 
paterne suscipimus, et peryasores eorum atque distractores ante tribunal 
aetemi judicis terribiliter condemnandos esse denuntiamus^ et in bac 
temporali ecclesia, sine cujus communione ad illam etemam penreniri 
non potesty eos a corpore et sanguine Domini et ejusdem ecclesie com- 
munione sequestramus, donec resipuerint, et Christi patrimonium 
reformare humili satisfactionc studucrint. Conservantibus et idem Cbristi 

(1) Copie da zyni« siècle A. 8, d« 237. — Lettres de saint Yves (f«omf, epUcopi Camo' 
tintU tpittoU») 214, édition de 1&84; 282, édition de 1647. 

(2) Xenodochium^ asile pour les pauvres Toyagenrs. — PlocotropMumf asile pour tooi 
les antres panvres. 

(3) Saint Yves, évêque de Chartres (1090! 115). Oallia Chrisiiana, VIII, 112S-113I. 
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patrimonium amplificantibus benedictio et pax a Domino Jesu Gliristo 
qui, cum dives essct, pro nobis pauper et inQrmus factus est, ut nos 
ditaret sua paupertate et sanaret sua infirmitate. Vale. 

II. 
Littero Ivonis Garnotensis episcopi Adèle comitisse (i). 

ii06? 

Ivo, humilis ecclesie Garnotensis minister, Adèle, excellenti comi- 
tisse (2), patieniie et pacis abundare visceribus. 

Pro summa charitate, qua diligo principatum yestrum, jam scmel et 
secundo monui celsitudinem vcstram ut, quod, dictante ira, suaderent 
Tobis servientes yestri, non statim reciperitis, sed reditum Testrum ad 
nos ad audiendam et cognoscendam yeritatem rerum gestarum expec- 
taretis, quia parati erant et adhuc sunt omnes canonici Béate Marie ad 
exequendum per manum nostram et quod ratio dictayerit et quod justitia 
excgerit. Cum itaque ad omnem justitiam exequendam erga tos et erga 
yestros promptos se exhibèrent, precepto yestro, sicut dicunt, yestri 
servientes annonam ecclesie apud Gastrumdunum et apud Bonam* 
vallem violenter acccperunt et vinum domini Hiiduini cantoris in 
Yico Goriariorum saisierunt, plurima etiam indigna clericis et homi- 
nibus eorum intulcrunt. Postulant itaque clerici summa instantia ut in 
civitate et per totum episcopatum divinum officium interdicam, donec 
sua recipiant, que injuste et prepropere sibi esse ablata reclamant. Et 
quia justitie déesse non possum, postulavi abeisinducias, quas vix impe- 
travi, donec ad vos nunc tertio mitterem et ad corrigendumquod perperam 
(actum est, excellentiam vestram conunonefiacerem. Moneo itaque et 
consulo, ut clericis sua restitui iacialis, ne tam predara ecdesia in tim 
sanctis diebusdivino privetur officio, et de yobis a transeuntibus, qoalem 
non decerety publicetur opinio. In recuperabili enim re non est tim 
preceps danda sententia nec malivolorum inordinate satianda sevitia. 
Monui itaque et itcrum moneo, suadente charitate qua precordialiter vos 
diligo, ut quod corrigendum est corrigatis, et quicquid duriter ftoere 
intenditiSi usque ad legitimam discussionem differatis; ne digesta ira 
peniteat vos id fecisse quod fisu^iendum non fuisse, ratione docentet 
videbitis. Quod si admonitionibus et petitionibus meis totiens repelitis 
acquiescere non vullis et justam satislactionem respuitis, ne miremini 



(1) Copie au XTiii- tiède A. 8, n» 339. ^ Lettres de uiut YvM, ii« 150, édition U 1&S4, 
•t ni, édition de 1647. 

(2) Adèle, oomtetee de Chartret, fille de GulUaome I^, roi d'Aiigleten«i 
d*£tiepne II, comte de Bloie et de Cluutret. 
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si doleo cum dolentibus et lugeo cum lugentibus, qui pcr omnia paratus 
eram et gaudiis yestris congaudere et doloribus condolere. Yalete. 



m. 

PriTilegiiim TLronensis abbatis (i). 

1113? 

Iyo, Dei gratia humiiis ecclesie Garaotensis minister... Cum ea, que 
religiosis locis fidelium deYOtio pro redemptione animarum suarum dare 
consueTit ad sustentationem eorum qui ibi commorantur non jam in 
humanis rébus computanda sunt, quia Dei sunt, oportet rectores ecclesia- 
rum ut ea, tanquam divina patrimonia^ in defensionem ecclesie suscipi- 
ant et exerto gladio spiritu pervasores eorum et distractores, tanquam 
Dei contemptores, canonica severitate ferire non différant. Quod ego, 
Ito, Gamotensis ecclesie humiiis minister , pio affectu considerans, 
presentis scripture monumento notum facio omnibus orthodoxis ecclesie 
filiis tam presentibus quam futuris, quod Rotrocus, nobilis et strenuus 
Uauritanie cornes (2) , humilitatis nostre presentiam adierit , postulans 
ut consecraremus cujusdam cenobii cemeterium quod situm est super 
fluTium qui Tiron Yocatur, ad usum quorumde^m religiosorum monacho- 
rum qui in eodem loco eremiticam vitam ducere elegerant et monaste- 
rium ibi pro loci et temporis opportunitate construxerant. Nos itaque, 
tanti Tiri pie petitioni assensum prebentes , pretaxatum locum in usum 
cemeterii ea duntaxat conditione consecrayimus , ut nulla ibi de cetero 
secularis potestas aliquas seculares consuetudines accipiat , nuUas exac- 
liones extorqueat ; cui conditioni pretaxatus comes bénigne assentiens, 
rem cumulatius quam peteretur exhibuit, predicte libertati addensut, 
quidquid de feudo ejus eidem loco concederetur, eadem immunitate 
potiretur. Nos igitur ad conservandam tranquiUitatem senrorum Dei 
predictum locum cum appendiciis ejus ad petitionem predicti comitis 
in tuitionem sancte Gamotensis ecclesie et nostram paterne suscipimus, 
et penrasores eorum atque distractores ante tribunal etemi judicis terri- 
biliter condemnandos esse denunciamus, et in hac temporali ecclesia, 
sine cujus communione ad illam etemam perVeniri non potest, eos a 
corpore et sanguine Ghristi etejusdem ecclesie communione séquestra- 
mus, donec resipuerint et Ghristi patrimonium reformare humili satis- 
fiBustione studuerint. Gonservantibus autem et idem Ghristi patrimonium 
ampliflcantibus benedictio et pax a domino lesu Ghristo, qui cum dites 

(1) Copia da zvm* tiëola, A. 8, n-238. -^ Lettrat da saint Yyetf n* 283, ^tion de 16«t 
at 229, ^tioo de 1&84. 

(2) Botroa U, oomto da Percha (1 1(MK1 144). 
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essct, pro nobis pauper et infirmus factus est, ulnos ditaret sua pauper 
tate et sanaret sua iûfirmitate. Vale. 



IV. 

Règlement des moines de la Madeleine au sujet de ceux des leurs qui se seront 
rendus coupables de quelques fautes et qui se seront réfugite dans la maison 
de l'Aumône (1). 

1131? 

Quando aliquis, instincta diabolico sue yinculo professionis abrupto, ad 
camales illecebras, quibus renuntiasse fidebatur» tamquam canis ad 
Tomitum rursus redierit, et extra ecclesiam seu fratrum congregatioiieoi 
manere Toluerit^graTem site criminalem culpam confincitur incurrisse ; 
siyero exhisprofugis quisquamasuispravitalibuscoiiTerti, etadgregem 
suum, undeper injuriam aberraTerat, reverti Toluerit, non statim posl- 
quam veniam apud nos fuerit aasecutus intra confentum nostrum ad- 
mittitur ; sed in Eleemosina, que ante abbatiam nostram existit, cum frm- 
tribus ejusdem domus precipitur habitare. Magister Tero, et frmtres 
dicte Eleemosine Ipsum fugitifum tenentur recipere et eidem Tictni 
necessaria ministrare, prout in quadam ordinatione inter nos et ipsos 
facta, plenius continetur. Denique, patientia ipsius aut humilitate 
considerata, a nobis recipitur in hune modum : 

Processione nostra redeunte a dicta Eleemosina, ipse Aigititiu per très 
dominicas juxta quantitatem delicti extra ecclesiam nostram jtixta por- 
tam ecclesie, humi toto corpore prostratus, decubat, tamquam ab om- 
nibus Teniam petens. In tertia Tero et ultima processicmet Iscto rigno 
ab Âbbate tel ejus Ticario, a prostratione surget ; et recedens ab ecdesU 
per ostiumquod est juxta altareSancti Georgii, intrat infirmariam^GOiiti- 
nuum tenens silenlium. Die Tero crastina, mandatur in capitulom, obi, 
prostratus in terra, demisso Tultu, ab omnibus Teniam expetit, cul- 
pam suam humiliter recognoscens. Demum ab abbate Tel ejos Ticario 
ipse reus acriter reprehensus, Testibus exui precipitur, et tamdia a toi 
fratribus Terberatur prout justum esse Tidebitur président!. Abaola- 
tione denique ab Abbate recepta, suis Testibus reinduitur; tune et, bnmi 
prostrato, quantum silentii seu abstinentia justum fuerit, secundom quod 
plus aut minus deliquerit, injungitur, et ultimum locum in ordine 
suo habere precipitur. In capitulo quotidie, donec ei remittator, ad 
correctionem suscipiendam se représentât, et quando conTentos iôgre* 
ditur chorum ad divinum ofiicium eelebrandum, extra ostium ejusdem 
chori aliquoties se prostemit, etc. 



(1) Copie da ZTiii* siècle, A. S, ii*U&. 
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V. 

De panOi vino et uno ferculo pisciuin in pelUciagio (1). 

1154; 

Notum sit tam presentibus quam futuris Tel posteris quatinus ego 
Hugo (2), Castriduni vicecomeSy utilitatem anime mee considcrans et in 
etema beatitudine non modicam remunerationem, in peliiciagio meo in 
perpetuumcoustituo, quod ad procurationcm pauperum Eicmosine Cas- 
triduni in Die Yeneris Adorati sufliciat^ in pane scilicet| in vino et uno 
ferculo piscium^ Yolente et annuente Margarita» uxore mea» et Gaufrido 
Ûlio me0| et fiiiabus meis. Huic dono présentes adfuerunt testes : domi* 
nus Fulcherius, abbas ; Stephanus, prior ; Maubertus, sacerdos ; Âdam^ 
canonicus; Stephanus^ capellanua; Bricius, levita; Rosscelinus de 
Hanberolis ; Robertus de Sancto-Quipto ; Hugo , vicarius ; Berardus^ 
fiUus Frodonis ; Hugo de Scolis ; Garinus Boguerellus et Stephanus, filius 
ejus ; Garinus de Novo-Vico; Theobaldus Bonel; Odo Trivaldus ; Hugo 
FlaTus; Andréas, tanator; Hamericus filius Aalardi et Benedictus, f rater 
ejus. Fuit enim hoc factum anno incamationis Domini existente M"". G"*. 
h\ IÎH\ 



VI. 
De TiglQti solidis in redditu de Novo Borgo (3}.| 

1159. 

I 

In nomine sancte et individue Trinitalis, ego Matheus, cornes Belli- 

montis, notum facio omnibus tam futuris quam presentibus, quod 

Matildis comitissa, uxor mea, VI kal. julii migravit a seculo. Igitur pro 

remedio anime ipsius et mee et pro remediis animarum predecessorum 

meorum ego et filii mei, domui sancti hospitalis Castriduni damus 

XX solidos annuatim possidendos, in festo Omnium Sanctorum, m 

redditu nostro de Novo Burgo, quicumque noster ministerialis sit. Ut 

hoc autem donum firmum et inviolabile in perpetuum maneat, sigillî 

mei auctoritate iirmatum est et roboratum, Auctum est autem hoc 

donum Goctomonte in domo mea, quisbusdam de mililibus meis astan- 

(1) Copies da xnr tifcole, A. 3, n» 129, et A. 6, n* 18 ; du «▼•. A. 7, n» 1S7 ; du xf m% 
A. 8, n* 127. ^Traduction da ztiii* litele, A. 9. 

(2) Hngaef IV, TÎoomte de Châteaudnn, 61f de Geoffroy et d'HeWiie. 

(3) Copiei da xni» iiècle, A. 3, n* H, et A. 6, n» 36; da xviu», A. 8, n» 43. 
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tibus el laudantibus, videlicet : Petro de Borrenc et Pelro de Ronce- 
rôles ; el de servientibus quoquc meis, scilicet : Lamberto, cubicu- 
lario, et Gisleberto, cordubanario, et Nicholao de Belvaco, notario meo, 
cujus manu bec carta^scripta est; Ennenfrido, coquo, anno incamati 
Verbi M* O. L* VIIIP. 



VIL 

De plateis Giraldi de Garnoto (i). 

4160. 

Utile est ad memorlam revocare, quod incommodum est per negligen- 
tiam senesscere. Ego igitur Theobaldus (2), cornes Blesensis et Fraode 
senesscalus, ad notitiam tam fnturorum quam presentium scripto man- 
dare curavi^ quod Giraldus de Garnoto^ fîlius Ansoudi, Erenburgi, uxore 
sna, laudante et concedente, pkfèalft snas cùm maceriis plateis adjonctii 
quas apud Castridunum habebati Guillelmo, tune magistro Elemosine 
Gastriduni , pro triginta libris dunensium in presentia mea Tendidit 
Ut autem bec venditio infirmis Elemosine semper rata et firma teneatur, 
litteris commendari et sigilli mei impressione et nominis mei caractère 
subtus signari precepi. Testes inde habentur : Guillelmus Goetus; 
Willelmus juvenis, frater Birardi : Radulphus de Gelardone. Testes con- 
cessionis Erenburgis uxoris Giraldi : Gaufridus, clericus; Ebrardus, 
Robertus, fratres Girardi mariti dicte Erenburgis ; Tronic » Gacio , ser- 
Tientes Giraldi ; Gerricus senriens elemosinarii. Actum est hoc Gamoti 
anno ab incamatione Domini, M* G% LX% LudoYico (3) rege Francomm; 
Roberto (4) Gamotis episcopo. 






VIII. 

De hebergamento ante conTentam majoris eceletie in Lombtrdla (5). 

ii60? 

Ego Juldinus, clericus^ notum fierifolo tam posterisqnam presentibos 
'quod ego, Adelicia mea matre concedente , me in fratrem condonatuot 
Gastriduni obtuli, et ad ingressionem meam in contentum fratrum con- 
donatorum, hebergamentum meum cum.'omnibus pertinenciis sois situm 

(1) Copies du xm* tièola, A. 3, n* 114 ; du Tin% A. 8,ii« 116. 

(2) Tbibaat Y, oomte da Bloit et lénéohAl de Frenoe (1IS2-1191). 

(3) Louis Yn, roi de Prmnoe (1137- 1180). 

(4) Robert II, évoque de Chartres (11&&-1 164). 

(5) Copie du xrni* tiède, A. 8, 3S3. 
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antc GonTenlum mtjoris eccicsie in Lorabardia ad hospitandos adeaotei 
in Jérusalem, et quando non crnnl, ad sustcnUndos pauperes et e^nos. 
Prior Tero el fratres meam attendenles benevolam inclinalionem, me in 
numéro suonim de assensu omnium admiseruot. Adam Castriduni 
anno salutis circiter 1 1 40 ( 1}. 



IX. 

Dednilterio{;). 

IIM? 

Fnter WiUelmut, T^ronii ibbas (3), tolusqne conTentus, omnibas in- 
Hrmis de Elemosina Castriduni , nlatem in Domino. Terram quam, pe- 
lionecomitts Theobaldi {\), ad Tcslram tepulturam a nobis quesilis, pro 
Dei «more et memorati prinçipis inlefoeùhnic , Tobis concedimus, tali 
pacto ul censum quod pro ea debebtaMU et celtto penoWatis et non 
nisi Tcslronim corpon delbDctoram aepeliitis ibidem. Vale. 



D» qMdnsiaia MUdia apw) AimUaBm (&). 



Efto IjndoTiais(6), Dei pvtia Fnnconim m.nolomfacimnsaniTer- 
RiR presenlibus el ftilnrtt pro remissiotie peccatonim nostronim el pro 
anlecTfsonim nottronira aniraabus nos dédisse pauperibns Xrist! «i ' 
Ilmpitali de Castrodunï quadragînta aolîdos annualim babendot in cn^f 
lino Purhe Aureliani in stallis bolenfrarionim de prïmis reddiUs nom- 
mis. Quod ul ralum lit in posterum el ne nleat obllrione dcleri, scrip- 
lure hujus lestimonio et sifilli nostri impressioneconflnnari preccpimas. 
Acium publice Aureliuis, anno incaniali VerU U* G* LXI*. Data per 
nunam Hu^iacan^Uarii. 

{Setau du mi.) 

(l}CMMéMirMtftMra«M «mw im acfMt. AtM M. IfartM. mm |1«<ii «ItM 
■tetivmllOT. 

(l)C«piMdaui*riW>.A.a,B.M im im*. A. H. w1i<la inn*, A. ■,■•11. 

(Q OaUlMM. abW 4* nim, «M ■ -Uau* m»m itm à k Mi «• |-aM«r« n II» 
« «MM waM tàlÊmm m lltT n* M '- < f m 111. £imsm, m wmtmmmn, ■'m 

i. S, a* IM : 4a znf . & m, >• 1 ; 
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XI. 

Privilegium Romanam (1). 
8 décembre 1162. 

Alexander (2) episcopus servus serTorum Dei, dileclis flliis luildino, 
magistro hospitalis in Castroduno positi, ejusque fratribus tam presen- 
tibus quam futuris communiter vivenlibus, salutem. Effectuai justa 
postulantibus indulgere et Tigor equitatis et ordo exigit rationis, pre- 
sertim quando petentium Yolimtatem et pietas adjuTat et Tentas non 
relinquit. Quocirca, dilecti in Domino filii, Testris justis postulationibus 
clementer annuimus et prefatuM hospitale in quo diTino mandpati estis 
obseqnio cum omnibus peMfnendb sub beati Pétri et nostra protectione 
suscipimus, et presentis aiKiptl pfiWQegio communimns, statnentes ot 
quascumque possessiones, qnecomque bona idem hospitale in presen* 
tiarum juste et canonice possidet aut in futuram» coucessione pontifia 
cum, largitione regum Tel principum, oblatione fidelium seu aliis jostls 
modisy prestante Domino, poterit adipisci^ârma Tobis Testrisque succès- 
soribus et illibata permaneant. Sane cum commune interdictum terre 
fuerit, liceat Tobis, exclusis excommunicatis et interdictis, clansis ja- 
nuis, non pulsatis tintinnabulis, suppressa Toce, diyina officia celebrare. 
Decemimus ergo ut nulli omnino hominum liceat prefatum hospitale 
temere perturbare, aut ejus possessiones auferrc, amoTere, seu quibns- 
libet molestiis fatigare, sed omnia intègre conserventur, eorum pro 
quorum gubematione et sustentatioAe concessa sunt, usibus omnimodis 
jprofutura, salva sedis apostolice authoritate et diocesani episcqii cano- 
Irîca justitia. Si qua igitur in futurum ecclesiastica secularisre persona, 
banc nostre constitutionispaginam sciens, contra eam temere Tenire ten- 
taterit, secundo tertiote commonita, nisi reatum suum congrua satis- 
iactione correxerit, potestatis honorisque sui dignitate careat reamque 
se diTin3 judicio existere de perpetrata iniquitate cognoscat, et a sacra- 
tissimo corporc ac sanguine Dei et domini nostri lesu Xristi aliéna fUtt, 
atque in extremo examine districte ultioni subjaceat; cunctis autem 
eidem loco sua jura senrantibus sit pax domini nostri lesu Xristi, qoati- 
nus hic fructum bone actionis percipiant et apud districtum jndicem 
premia eteme pacis inteniant. Amen. 

f Ego Alexander catholice ecclesie episcopus. f Ego Toubaldus 

(1) Copiai du xin« lièola, A. 3, n* 81 ; da zru*, A. 10, n* 1, tt B. 79?, n* 3, du zmi* 
A. 8, n» 7. 
(1) Al«x«Ddrt m (ll&S-llSl). 
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presbiter cardinalis tituli Sancte Grucis in Hierosolimam. f Ego 
Hubaldus, Hostiensis episcopus. f Ego lacintus, diaconus cardinalis 
Sancte Marie in Cosmedium. f Ego Oddo, diaconus cardinalis Sancti 
Nicholai in Carcere. f Ego Ardicio, diaconus cardinalis Sancti Theo- 
dori. f Ego Galtierus, Albanensis episcopus. f Ego Albertus, pres- 
biter cardinalis tituli Sancti Laurentii in Lucina. f Ego Guillermus, 
tituli Sancti Pétri ad Vincula presbiter cardinalis. Datum Turonis per 
manum Hermanni sancte romane ecclesie subdiaconi et notarii, 
VP idus decembris, indictione XI, incarnationis dominice M* G* LXII* ; 
pontificatus domini Alexandri pape III anno III. 



XII. 
De nemore Boi^inim (i). 

Utile est ad memoriam litteris rcTOcare quod incommodum est et pei 
negligentiam senesscere potest. Notum sit igituï* tam fbturis quam pre- 
sentibus, quatinus Hubertus de Garo Rogo et Aremburgis, uxor sua, dede- 
runt quicquid Odo de Yillalevaudi dédit in maritagio supradicto Huberto 
cum filia sua Aremburge juxta Bordas, scilicet : nemus, terram et censi- 
Tam ad quinque solidos de censu annuatim persolvendos in nativitate 
sancte Marie, si requisiti fuerint, si non in crastino ad Garum Rogum 
mittentur ei. Dederunt, inquam, pauperibus Elemosine Gastriduni, Gil- 
doino ejusdem domus existente magistro. Propter hoc àutem Gildoinus 
et fratres Elemosine dederunt Hiïberto YI libras dunensis monete et 
uxori sue Arenburgi et fiUabus eorum, Hildeburgi et Odeline, X soliddK^ 
de concessione. Si yero Hubertus Tel hères suus longe a Gastrodund* 
Xleugas steterit Tel infra, fratres submoniti infra quindecim dies ad hos- 
picium suum censummittent. Hujus rei testes sunt : Bemaldus, Rober* 
tus, sacerdotes Elemosine ; Odo, Richardus, fratres Elemosine ; Willel- 
mus de Romillio. Testes concessionis Aremburgis et filiaium suarum 
fuerunt : lohannes, presbiter; lohannes de Bordis; Giraldus, famulus 
elemosinarii ; Guido, diaconus; Odo, Gaufridus, Theobaldus, Gons- 
tancia, Hildeburgis. Hoc &ctum est M^ G* LX^ 11*^ anno ab incar- 
natione Domini. 

(1) Copies da xiii* tièole, A. 3, n* 137 ; du zxt% A. 7 , n* 117 ; da XTni% A. 8. 
n* 133. 
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Uutm LodoTid, régir, ds ganntisuidD domam istant (1). 

IlSSf 

LadoTicus (2), Dei gratia rex Francoram, onmibos archie^sco|Hi^ 
episcopis nec non quibtiscumque sancte ecclesie prelatîs, omnibusgoe 
comitibus, casiellanis, militibus, prepositis in sua terra constitutis, sa- 
lutem et dilectioDem in Domino. Quicquid petiturmagniâcum eflbcto 
digaum est, si petîtio fugial iobonestum. Qiiare pelo atque precîpîo 
quatînus nnncios sbdcIc EIcmosinaric Domiis Castriduni presentium 
Ûtteranimlatores, amore Dci et mci in ccclesiis vestris bénigne et'hooo- 
riûce suscipiatis, et eoset eorumrcsUn<;uamine et meascustodtatis. Si 
quis inpedierït, Tisis liis littens, liberati:9 de cetera autem arcbiepîsco- 
pis, episcopis oostiis niando atque procipio quattnus uonciis predicte 
Elemosineqae meconfratrcm liabet et benefactorem, ad qaerendam per 
epiacopattis saos ad opus pauperom, litteras suas tribaint. 



Iimdlaeio Patri de Petorilla CapUtdo apnd rilUngaUi (S). 

1161. 

^ In Domine sancte et îndÏTidue Trinitatîs, ego Teobaldui, Dei gratia 
.^ibmes Blesensis (4), et regius dapirer, notum fleri Tolo lam itutantibos 
qoam Tuluris, quod Petrus de Pesovilla inradiavit capitule Sancte Gro- 
cispro XL libris, quicquid babcbat in Tillaque dicitur VillaguaUl, tam 
in bominibus quam in terris cultis sive non cultis, lam in aqois qnam 
inpascuis, cum omnibus reddilibus ad villam pertinentibus ; excepta 
portinncula terre quam ipse locaTerat cuidam colono per qainquen< 
nium. Peracto vero quinquennio redibit ad ecclesiam, si tamen intérim 
in possessione faeril vadimonii. Terminus Tadlmooii erit a fiitnropasclia 
nsque ad duos &nn(». Peracto autem lermîno isloa sollempnilale ptscali 
usque ad penthecoslen, licebît Petro vel heredi cjus rediuiere. Quod si 

(1) CopiM do sin* tièola, A. s, n* ITO; dn xmr litela. B. 191, D* H, «t A.t, tt> !>. 
(l}LoaiiTlI(n)1-l1M»). 

(1) CMta ohktM u'cxuu pu k ChatMndna ; non* r*foni Viia im wob. dépMtnMBtalw 
da Loirat, uicraiiM ooU B. I . 
(t) TUbut V, eomli d* Bloi* (lltl-IISl). 
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infra terminum non redemerit^ usque ad sequens pasca Tel penthecosten 
deinccps non poteril redimere usque ad annum. Poterit autcm redimere 
singulis annis et non aliter. Odo Boerelli a cujus feodo predictus Petrus 
se dicebat habere possessionem, voluit et laudayit. Jurayerunt insuper 
ipse et filius ejus primogenitus et uxor, filii etalii heredes sui, omnem ca- 
lumpniam site questionem super yadimonio movendam se pacificaturos. 
Quod si a predicta pactione aliquo modo resilire yoluerit^ Odo prénom!- 
natus et ipse Petrus dederunt me obsidem et responsalem super posses- 
sionem suam, si infra uindecim dies Petrus ab ecclesia submonitus 
emendare noluerit. Ita quod, salvo jure hominii utriusque, de rébus eo- 
rum capiam ita quidem quod quicquid dampni ecclesie inde illatum 
fuerity restaurabor, donec idem Petrus ad plénum ecclesie satisfecerit. 
Sciendum autem quod Petrus et heredes sui usumfructum prenominate 
terre erogaverunt ecclesie Sancte Grucis in elemosinam, quandiu yadU 
monium durabit. Actum in presencia^'àprtra, anno incamati Verbi M. 
G. LX. IIII., re^nte Ludoyico^ ||fi|^^ (1), regni sui anno 

XX. VP. ^^-.^a^r^ 






XV. 



Privilegiiun Romanma (2). 



i 



21 janvier il64. 

Alexander (3) episcopus serrus servorum Dei, dilectis filiis luldino ma- 
gistro et fratribus Domus Hospitalis de Gastroduni salutem et apostoli- 
cam benedictionem. Justîs petentium desideriis dignum est nos facilem 
prebereconsensum, etTOta, que arationis tramite non discordant, effectu, 
sunt persequenda complenda. Ea propter, dilecti in Domino filii, yestrii: ^^ 
justis petitionibus grato concurrentes assensu, auctoritate apostolica du- 
ximus statuendum ut de nutrimentis animalium vestrorum Tel de noy$i- 
libus yestris décimas a yobis nemo présumât exigere. Decemimus ergo 
ut nuUi omnino hominum liceat banc paginam nostre concessionis 
infringere yel ei aliquatenus contraire. Si quis id attemptare presump- 
serit, indignationem omnipotentis Dei et beatorum Pétri et Paulf apos- 
tolorum ejas se noverit incursurum. Datum Senonis XII kalendas 
februarii. 



(1) Louis yn (1137-1180). 

(2) Copief do xni* sièola, A. 3, n* 41 ; da XYii*, A. 10, n* 2, ei B. 792, n* 4 ; da xtiii*i 
A. 8, ii*8. 

(3) Alexandre m (1159-1181). 
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XVI. 

De terris apud Cortermont (i). 
1166. 

Existentium presentium et futurorum posteritati ego Theobaldus (9), 
cornes Blesensis, Franeie senesscalus, notum (acio quod inârmis Domtis 
Dei de Gastriduno terram illam, quam Petrus de EsspesunTilla micbi 
àederat, pro amore Dei et anime patris mei felicis et bone memorie 
jure perpetuo habendam ad servitium ipsorum in elemoslnam concessi 
et dedi. Et ne hoc possit oblivione deieri et a posteris infimiari, et ni 
semper ratum habeatur, litterii commendo et sigilli mei impressione et 
nominis mei caractère subtil^iligno. Testes inde babentur : Raherios 
de Yetero Yico ; Odo Biuttai ; Chnlerius de Friesia ; Aubertus Potar« 
dus ; Garinus de Noviaco ; GUiebèrtus de Milliaco ; (3) BerteDnus de 
Botigniaco ; Lambertus Saectn. Actum apud Gastrumduni, anno incar- 
nali Verbi M* G* LX*. VI% Ludovico (4) Francorum regc, et WiU- 
ermo (5), Gamotensis ecclesie clecto. Datum per manum Huidrici can- 
cellarii. 



xvn. 

Cyrographom de Bello Fago (6). 
1169. 

Ego Theobaldus (7), Blesensis comes et Franeie senesscalos, notum 
fleri Yolo omnibus tam futurisquam presentibus, quod procoratores Ele- 
mosinarie Domus Gastriduni et Johaunes de Secureio communitatem 
simui fecerunt de tota terra sua, quam habent apud Belium Fagùm, 
tali conditione et pacto quod Eiemosinarii coUocabunt hosspites in terrm 
sua propria et unicuique hospiti tradent quartam partem agripeni {sic) ad 
se hosspitandum, et de terra ad excolendum quantum placuerilElemoai- 
nariiset Johanni. Residuum yero terre Elemosinariorum quodbosspitibua 

(1) Copias da xin* tièle, jk.3, n* 109; da xit«, A. 7, n* 70; da zTm«, A. 8, ii*llS. 

(2) Thibaat V(ll&2-tl91). 

(3) GilUb«rtai de MUliaoo figure oomiM témoin ta UM dans le oartnlaire de IUnM«* 
lien poar le Danois, ehMte t04. 

(4) LomsVII (1117-1180). 

(5) GailUnme l" de Champegne, diteaz BUndies-llains, évêqae de Chartres (1181-1178), 
fils de Thibaut le Grand, eomte de Champagne, nommé archevêque de Reims ee 1178* 

(6) Copies du zni* siècle, A. 3, n* 119 ; du xmi*, A. S, n* 119. 

(7) Thibaut V (11 &M 191). 
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non tradetar recte mensQrabilurettantumdem accipient Elemosinarii de 
terra Johannis ad excolendum. De terra siquidem illa quam eicoluerint 
Elemosinarii, habebit Johannes tertiam partem et mittet tertiam par- 
tem boTum et seminum. De omni autem commodo quod proTeniel 
de terra Johannis quam excoluerint hosspites, fidelicel : de terragio et 
décima, decensu hosspitum et de oblitis et de tallia et aliis omnibus red- 
ditibus^quiproYenient ex hosspitibus^habebunt Elemosinarii medietatem 
et Johannes reliquam medietatem habebit, exceptis minutis decimis que 
omnes erunt Elemosinariorum. Gonstituetur autem in Tilla senriens ad 
toluntatem Elemosinariorum et Johannb, qui fidelitatem fttciet utrius- 
que et légitime reddet Elemosinariis suam partem et Johanni suam 
pat tem de his qui ad hosspites pertinuerint. Si autem forte emersenmt 
querele, quas per se non possit senriens emendare, ad tillam contenient 
Elemosinarii et Johannes, et ibi querelas terminabunt. De forisfactis et 
emendationibus et justiciis, Johannes mMîam partem habebit et Ekm0» 
sinarii aliam. Actum est hoc in preseotta imt Castriduni anno ab incar- 
natione Domini M*. G*. LX*. lX%'Tdlett||#concedente Agnete matre 
dictt Johannis, et Guillehno fratre ejus. Tbrta# autem hujus rei sunt hii : 
Herbertus abbas BoneTallensts; Petrus,Elemosine tune procurator; Ro- 
bertus, sacerdos Elemosine ; Robertns, presbiter de sancto Valeriano ; 
Hugo Borrel de eu jus feodo illa terra erat; Gauterius de Friese ; Au* 
bertus Potart ; Jodotnus de Free ; Johannes Halo ; Paganus de FroieTilla; 
Bemardus decanus ; Trosel. ^ 

XVIU. 

De osea tarrt de ViUeraloP). 

IIM? 

Notum rit omnibus tam presentibos quam làturis quod ego Stepba^ 
nus (3), Tyroni abbas, totoaque coo? entus ooster concesiimus Elemosine 
Castriduni ad oeosom habere pro tribus sdidis Tidelicet solfendis sin* 
gulis annis inperpetuom onam oascam terre» que est ad Villeretum sob* 
lus puleum, in eadem libertate et eodem rilu quo eam lenebamus. Isli 
fero soUdi Gastriduni reddentur in domo noilra in fetto sancti Vale« 
riani. 



• 



(1) nmUiU •hhé U BoutvmL Cm tkU a pwtabi— il ê mm é ài à ÀrumwU ta 1IV4 . mt 
m fartieipAtîM à Mito tkmnê 4écr«il m %mk m% 4it éê Bmgmm éêm lliatteirt é% Vmbkmj^ Aê 
BomMT«l U M. V. Bifloi, p. 71 •! mItmIm. ùum Uê pétet «létt à l'affs! 4« U vk 4« 
Bmgm^ VwhH Aê hma^Êw^X u'm uM^ %m ^êr k Wttrt H , iaitiak 4« tM MS, ««T éMM U 
émuèèn ékmtU U 1179. mk k mm 4« Hifp t»t ém% •m mikm. Sut pMtv U évét 4ig 
r«MfiMM akUcklM 4« H«riOTt. Mito dMrW pro«v« ^«ni 4U41 «M4 4« PMMVttl ta I ISt. 

(3) CtfMi ém iiss« mè^ A. S« •• Ui ém snif. A. 1, ■* 71. 

(S) fliMiii, >Ué4tniw(HS»»....)|iM r >'«! — II— lé f»qo 1171 (G«|. 

IM CknoéÊm, f. nu, lisi). 
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XIX. 

De duobus seztariis castanearum in preposiUm de Spamone (1). 

11707 

Notum sit omnibas tam presentibus quam futuris^qaod ego Simon,do- 
miDus Montis Fortis (2), Elemosinarie Domui de Gastroduni dao sextarios 
castanearum singulis annis ad festum Omnium Sanctorum percipien- 
dos iu prepositura de Sparaone in perpetuum concedo. Quod ut ratum 
permaneat sigilli mei attestatione feci corroborari. 



XX. 

Litière de commendatione Turonensis archiepiscopi (3). 

1172? 

Joscius(4),DeigratiaTuronensishumilisminister9tenerabilibiisfiritii- 
bus episcopis, abbatibus, archidiaconis, archipresbiteris, prioribus, pres- 
bjterisy omuibusque ministris ecclesie Dei,per Turonis proyinciam cons- 
titutis, salutem. Beatus qui intelligit super egenum etpauperem (5), 
et beaU miséricordes quoniam ipsi consequeniur misericordiam (6}. Ut 
ergo eternam beatiludinem mereamini et gratiam Dei inyeniatis in tem* 
pore oportuno, latores presentium ministres Hosspitalis Domus Dei 
Gastriduni karitati vestre diligenter commendamus, obserrantes qoati- 
nus eos in ecciesiis vestris bénigne recipiatis. Novimus enim in illa domo 
per borum ministeria pietatis et misericordie ierrere stndium in 
susscipiendis pauperibus, in foYendis egenis, in assidna egrotandum 
cura et in multitudine magna decunbentium. Populum quoque Tobis a 
Domino conunissum benignissime quesumus moneatis ut predictedomul 
Dei de facultatibus sibi a Deo prestitis aliquid suadeant largiri ad refi* 
ciendos paupercs, ad inQrmos reereandos, quatinus omnium remiasio 
paccatorum et retributio beatitudinis sempiterne eis concedatur ab eo 
qui in paupere susscipitur, domino Jesu Xristo. AmeUé 

(1) OopiM da zni* tiède, A. 8, n* 153, et A. S, o* 31 ; da zit«, A. 7, n* 16. 

(t) Simon d« Montfort, Tioomte de Chmrtret. 

(!) CopiM dn xnv nède, A. 3, n« 123 ; dn xtu% A. 17, n* 3 ; dtt xrm», A. 8, a* 16. 

(4) JoMitif (1157.1174), QûtUa ckriitimië^ ». XIV. 

(&) PnumM de David, ps. zl. 

(6) ÉTtagilt Mlon Baint Mathiett. 
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XXI. 

Littere Uugoais episcopi de compromissioae inter nos et Hubertum de Espeson- 

"Villa, super hominibas de Villagalli (1). 

1173. 

Ego Hugo, Aurelianensis ecclesie decanus, totumque ejnsdem ecclesie 
capituluuiy notum facimus omnibus tam presentibus quam futuris, 
quod cum inter nos et Hubertum de SpesumTilla contentio diu yersa- 
retur super hominibus de Yillagalli, quos in curia sua justieiare extr% 
predictam villam ad mansiones suas de jure sibi contingente dicer^t; H 
medietatem aque et piseature, quantum territorium de Yiilagalli exten- 
ditur, sui juris esse assereret;; nobis in contrarium proponentibus; 
consilio bonorum Tirorum inter nos ^' ipsum sic compositum est. 
Recognovit igitur medietatem suprj ^ÉB reKcationis et aque nostri juris 
fuisse et esse debere, et ea cum siifl^aietate communicari Yoluit. Si 
Tero quoniam aqua communis esse dinoscitur, aliquod nobis emolu- 
mentum inde comparatum fiierit, de utriusque partis consensu, nobis et 
ipsi equaliter dividetur. Senrientem nostre partis custodem ponemus. 
Hubertus yero et heredes sui[similiter suum ponent. Quorum uterque» 
tam nobis quam ipsi Huberto et heredi ejus fidelitatem exhibebit, 
tantum pro consuetudinibus sibi proprie pertinentibus. Arundinetum 
quoque quod hospites ejusdem ville ad usus suos dinoscuntur habuisse, 
Ubere possidebunt; ita tamen quod ipsum nec yendere nec dare poterunt 
alicui. Si quid autem residuum forte supererit, commune erit. Goncessit 
etiam Hubertus quod memoratos hospites extra Yillamgalli in jus de 
cetero minime traheret, sed infra villam congruis temporibus et com- 
pétent! die eos placitaret; Quia vero, ne predictus Hubertus et ejus 
heredes in nostrum jus manus extenderent, precavere nos oportuit; 
consuetudines in cadem villa sibi proprie pertinentes, ne contentio in 
posterum oriretur, subscripsimus. Oblatas igitur pro singulis masuris 
habet in Natale Domini : duos panes, duas gallinas, duos denarios, 
duas minas ordeiad magnam mensuram, que valet très minas justas, 
ordei videlicet melioris iUius territorii ; quod si forte defecerit, com- 
petentis ordei. Si autem de panibus forte contentio emerserit, juxta 
consuetudinem terre Sancte Crucis reddetur* Gorveias habebit pro 
singulis masuris : unam scilicet minam frumenti ad seminieindum, 
frumenti scilicet melioris illius territorii; quod si forte defecerit, 
competentis frumenti. Ad omnem autem facionem frumenti, hospites 

(1) Aroh. dép. da I^iret, ancienne cote B'. Bien que ce doonment n*exiite pat à Châteaa- 
don, nous aToni ora utile de le reproduire ioi. 
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conreias laborabunt; ita tamen qnod ordinatim ab omnibus correias 
accipiet in masuris eonim et in terra non arata, exceptis arpeniis 
ipsorum et tempore competenti. Yerumptamen in accipiendis cor- 
Teis contra rationem ipsorum neminem molestabit. Singuie car- 
ruée corveiarum pro proeuratione unum denarium habebunt. Tem- 
pore autumpni garbas corveiarum pro Yoluntate Huberti ad Vil- 
lamgalli sive ad Spesumvillam homines défèrent. Ubi yero trite et 
parate (uerint, hospites de Viiiagalli usque Aureiianis, ad Gastrum- 
dunum, aut ad Firmitatem-Yiile-Noli portabunt. Singuie quadrige 
singuios denarios pro proeuratione habebunt. In pascha in duabus 
masuris sex denarios pro agno. Tempore rogationum de singulis ma- 
suris singuios panes. In decimis minutis nichil reclamamus. Gustos 
autem corveiarum fidem omnibus facîet, quod ultra totam sommtm 
corveiarum frumenti plusquam sextarium hominibus scienter ad delè« 
rendum non tradet. Prêter bas consuetudines nuUas alias habet pro- 
prias in villa Hubertus vel herw ejus, nec liabebunt. Yerumptamen si 
quis hospitum de consuetudinlbus istis injuriam Huberto Tel heredi 
suo forte contulerit, Hubertus Tel hères ejus ad diem rationabilein 
submonebit eum, et infra Yillamgalli eum justiciabit. Tota autem aUa 
justicia ad ecclesiam Sancte Cruels spectat. Décime amionanuii et 
campipartes illius terre communes erunt et cum mina equaliter diTl- 
dentur ; et larragines similiter dividentur. Nos vero et Hubertus gran- 
giam racionabilem de culmo vel arundineto rectam faciemus. Si Tero 
post submonitionem nostram Hubertus sumptus in grangia sibi eoDtin- 
gentes ponere noiuerit» nos et grangiam faciemus et farraginem lotam 
propriam habebimus. Hubertus vero, si nos defeceremus, simililer 
grangiam cum (arragine habebit. Gompositionem autem et consuetiir 
dines prcdictas Hubertus juravit et heredem hujus terre possessorem 
Archambaudum jurare iecit. Uxor ejus Âales idip^um conoessit* 
Hujus pactionis testes sunt, ex parte nostra : Hugo de Roianora, 
Manasses filius ejus, Ârcbambaudus de Gomblos, Albertus Major» 
Odo de Bestisi, Herveus de Gyconia, Rotbertus Polenus et frater cgns 
Girrardus, Symon de Rupibus, Teobaldus de Faverolis; ex parte 
vero Huberti : Yasiinus de Firmitate, Gauffridus de Basochiis, Rai- 
naldus de Choe, Jodoinus de Chine, Britellus de Cheudri, Tesricas de 
Geminiaco, Rotbertus Beneventus. Actum publiée in capitule Sancte 
Grucis, anno M.G.LXX.UL, astantibus in ecclesia nostra majoribos 
pcrsonis : Ilugone decano, Andréa cantore, Letoldo subdecano, 
capiccrio. 
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XXII. 

De dono Pétri Espesunyille (1). é- 
!173 (2). 

In nomine sancte et individue Trinitatis. Ego, Theobaldus Dei gratia 
comes Blesensis et regius dapifer, notum fieri Tolo tam instant ibus quam 
futuris quod Petrus de Pesunvilla invadiavit capitule Sancte Grucis pro 
XL libris quiequid habebat in Tilia que dicitur Yilla-Gualli, tam in ho- 
minibus quam in terris cultis sive non cultis, tam in aquis quam in 
pascuis» cum omnibus redditibus ad yillam pertinentibus, excepta por- 
tiuncula terre quam ipse locaTerat cuidam colono per quinquennium. 
Peracto yero quinquennio, redibit ad ecclesiam ; si tamen intérim in 
possessione fuerit Tadimonium. Terminas Tadimonii erit a futuro Pascha 
usque ad duos annos. Peracto autem tempore isto, a sollempnitate Pas- 
chali usque ad Penthecostem licebit Petro Tel heredi ejus redimere. 
Quod si infra terminum non redemerit usque ad sequens Pascha Tel 
Penthecosten, deinceps non poterit redimere usque ad annum. Poterit 
autem redimere singulis annis, et non aliter. Odo Borrelli, a cujus feodo 
predictus Petrus se dicebat babere possessionem, Toluit et laudavit. 
Juraverunt insuper ipse et filius ejus primogenitus, et uxor filii, et alii 
heredes sui, omnem calumpniam sive questionem super Tadimonio 
movendam se pacificaturos. Quid si a predicta pactione 'aliquo modo 
resilire Yoluerit, Odo prenominatus et ipse Petrus dederunt me obsidem, 
et responsalem super possessionem suam, si infra XV dies Petrus ab 
Ecclesia submonitus emendere Toluerit; ita quod , salvo jure hominis 
utriusque, de rébus eorum capiam ; ita quidem quod, quiequid dampni 
ecclesie inde illatum fierit, restaurabo, donec idem Petrus ad plénum 
ecclesie satisfecerit. Sciendum autem quod Petrus et heredes sui usu- 
fhictum prenominate terre erogaverunt ecclesie Sancte Grucis in hele- 
mosinam, quamdiu vadimonium durabit. Actum in presentia nostra 
anno incarnat! Verbi M. G. LXIII régnante Ludovico Ludovici filio regni 
sui anno XXVI. 

(1) Cette charte intéressante ponr le pays dunois n*ez!ste pas à Chftteaticlan. Elle est tirée 
du reoaeil manuscrit de Balnze, arm.lll, p. 2, n* 4, pièce n* 78, à la Bibliothèque nationale. 

(2) Cetts charte est de 1163. Lorsque je me sois aperça de Terrear, il était trop tard 
pour pouvoir la remettre à son ordre de date. 
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XXIII. 

Johannis, Garnotensb episcopî, super compositione inter capitulam etHobertimi 
de Ëspesonvilla; et de hoc quoi débet habere dlctus Hubertns in Tiiia et ho- 
minibus de Villagalli et in aqaa(l). 

Gyrographum. 

1176. 

In nomine Domini et Salvatoris nostri, ego lohannes Garnotenais 
ecclesie minister humiiis, omnibus in perpetuum. Universis tam fatnris 
quam presentibus notum fieri Yolumus, quod cum inter canonicot 
Sancte Grucis Aurelianensis et Hubertum de Spesunyilla contentio dhi 
yersaretur super bominibus A^agalii, quos idem Hubertus in coria 
sua justiciare extra predictam Tillam ad mansiones suas de jure aibi 
contingente se diceret, et medietatem aque et piscature quantum terri- 
torium de Villagalli cxtenditursui juris esse assereret; canonicis in con- 
trarium proponentibus ; consilio bonorum Tirorum, in presentia nostra, 
Deo YolentCy sic inter eos compositum est. RecognoTit enim predictos 
Hubertus medietatem supradicte piscationis et aque juris canonicomm 
fuisse et esse dcbere et tam predictam aquam quam piscaturam cum 
sua medietate conmiimicari yoluit. Si vero, quouiam aqua communia 
esse dinoscituTy aliquid canonicis et Huberto emolimientum inde compar 
ratum fuerit, de utriusque partis consensu ipsis equaliter difidetor. 
Senrientem sue partis custodem canonici ponent ; Hubertus Tero et 
hères suus similiter suum. Quorum uterque canonicis quam ipsi Hu- 
berto et heredi ejus fidelitatem exhibebit, tantum pro consuetudiniboi 
sibi proprie pertinentibus. Hartindinetum quoque, quod hospites ejna- 
dem ville ad usus suos dinoscuntur habuisse, libère possidebunt; lia 
tamen quod ipsum nec vendcrc nec dare poterunt alicui. Hoc quoqiie 
quod de eo residuum forte supererit, commtine erit. Id etiam 
utriusque partis superadditum est, quod finito termino 
piscature aque, pars partem conveniet et infra quindecim dies pro coq* 
? entione ad locum certum et diem ministralis capituli et Huberti, tel 
aliquts loco ejus, in eadem Villagalli couTenientes, emptoribus piscature 
hinc inde adductis tam ab emptoribus quam a Tenditoribus fide data 
quod in dampnum partis alterutrius nichil sit promissum Tel datuoi; 
piscatura cmptori plus oOerenti, salyo utriusque partis commodo conoe* 
detur. Hanc autem compositionem sub pcriculo fidei sue et juramenti 

(I ) CharU originale tirée d«t arcIiiTM du Loiret, ftDoieoiie ooto B", foodf àê Saiaté-Groix. 
- ( opio du XIII* aièdt presque illitibla, A. 3, o 83. 
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quod tam se ipsum quam filiura suum Archembaudum in presentia 
Âurelianensis capituli prestitisse nobis confessus est, tam se quam fîlium 
suum fideliter observaturum promisit; et omisso sigillo comitis Theo- 
baldi, quod canonicos carte sue imposituros ex promisse asserebat, 
nostro id et eapiluli Aurelianensis sigillo confirmari postulavit. Con- 
cessit etiam Hubertus quod memoratos hospites extra Yillamgalli in jus 
de cetero minime traheret, sed infra Tillam congruis temporibus et 
competenti die eos placitaret. Quia yero ne predictus Hubertus yel ejus 
beredes in jus ecclesie manus extenderent precaTere nos oportuit, 
consuetudines in eadem Tilla sibi proprie pertinentes subscripsimus (1). 
Hec autem omnia tam se quam ûlium suum fideliter obserraturos 
jurasse, et uxorem suam concessisse in presentia nostra confessus est, 
et sub fidei sue et juramenti canonicis prestiti periculo fideliter obser- 
vaturos promisit nobis. Quod ut ratum permaneret, scripto commenda- 
Timus et sigillo nostro roborayimus. Ex parte canonicorum testes 
afTuerunt canonici et clerici Aurelianensis ecclesie : Yincentius et 
Raginald us et Ernaldus blesensis (?) ; senrientes quoque ej usdem ecclesie : 
Albertus major, Theobaldus et Girardus. Ex parte Huberti : Gaufrïdus 
sacerdos, Hugo de Jalanz, Paganus, Guido Briders, Therricus. Actum 
publiée Garnoti, astantibus in presentia nostra : Gaufrido decano. Gis 
subdecano, Burcardo cancellario, Galterio Dunensi arcbidiacono. Anne 
mcarnati Verbi M* G*. LXX™* VI% episcopatus nostri primo. 



XXIV. 

Lettre de Thibault, comte de Blois, à Pierre, cardinal, légat d*Âlexandre III (2). 

1180. 

Lan 1 180, Thiébaut, comte de Blois et de Clermont, écrit une lettre 
à Pierre f cardinal ^ légat du pape Alexandre III ^ pour luirecomman- 
der V Hôtel-Dieu de Chdteaudv/n, à qui Vabbé de la Magdeleine faisait 
de la peine. Cette lettre étant considérable et unmonument illwtre de 
la piété de ce comte, qui a été surnommé le Bon, je crois la devoir 
traduire extraite du tome IV* de Duchesne. 

Je TOUS prie de faire attention que la maison des pauvres de Chas* 
teaudun est très sainte, et que la charité y règne, car on y reçoit et 
nourrit avec toute sorte de dévotion les estropiés et les pauvres de quel* 
que lieu qu'ils viennent. Cette maison a été establie et tout y a été réglé 

(1) Le texte qui suit, entre les mots Oblatas igitur et fcuraginê habtbit^ est la reproduction 
de la charte p. XXI. 
()) Tradudtion da xriii* siècle, A, 11. 
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par mon père, le comte Thibault (l), et par les evesques de Chartres, 
tant ceux qui ont vécu de mon temps que ceux qui m'ont précédé, se- 
lon qu'ils Tout jugé pour le [mieux et le plus utile; mais l'abbé de 
Ghasieaudun entreprend de renverser ces reglemens et d'y establir je 
ne sçai quelles nouvelles coutumes, ce qu'il n'a pas le droit de fiûre. 
Peut-on aimer Dieu et faire quelque chose qui puisse préjudicier aune 
si sainte maison I Au contraire on doit en augmenter le bien de toutes 
ses forces avec toute la dévotion et le soin possibles. Cela estant, je vous 
prie instamment de veiller sur l'avantage des pauvres de Jé8i|p-Christ el 
d'ordonner que cette maison demeure dans le même estât, où elle a été 
jusqu'icy. 



XXV. 

De centnm solidis in preposîtura Cptridoni (2). 

1183. 

Ego Theobaldus (3), Blesensis cornes, Francie senesscaios, notom 
facio universis, quod pro remedio anime mee et animamm patris et 
matris mee, Adelicia comitissa uxore mea, filiis quoque et filiabus meU^ 
Theobaldo et Ludovico atque Hcnrico, Margarita et Tsabella laudan- 
tibus et concedentib'us, Elemosine Castriduni centum solides annoi red* 
ditus dedi in perpctuum in prepositura Castriduni reddendosad Natale 
Domini. Quod ut ratum maneat semper et firmum, litteris oommendavi 
et sigilli mei impressione contirmavi. Testes inde fuerunt : Ebraldos 
de Pusato; Raginaldus de Roboreto; Robertus de Mesio; Lambertoi ' 
Saccus; Raginaldus, capellanus meus; Gaufridus, presbiter; Anianos; 
Hericus; Herbertus, maresscalus; Fulco, camerarius; Henreos de 
Curva Villa; Raginaldus Crispini. Auctum Camoti, anno Incamaiionis 
Dominice M"". G". LXXXIIP. Datum per manum Huldrici canceDarii. 

(I) L« comte Thibault, surnommé le Saint ou le Grand. U moiumt ee 11&4« tl il teit 
le Mecena« de ion temps. Cette noté a trouvt tn marge de la plut tieilU ctftê A. 8, étw Êm mê 
illùibU. 

A lu suite de la copie que nous donnons, et qui est attribuée à Tabbé Coorgflwl, cal«i-«i 
dit : « ô'ay la ce livre d*un bout à Tautre. Je n*y ni point la cette fondatiott tl oatt* q«ft- 
lification do Thibault. * Nous avons également parcouru le recueil de Dochawa nat pl«t 
do succès. 

(i) Copies du XIII* giêclo, A. 3, n* 182, et A. 5, n*îl; du xiT«, A.î, n*7; au XTlT, 
A. lî, n*4 ; du xviii% A. 8, n* 15?. 

(3) Thibaut Y, comte do Ulois (IISMIOI). 
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XXVI. 
De toU dadmt de Porcherontillt(l). 

.1186. 

Rgo TlMpditldiu (S), cames Blesensis, Francie senesecalos, omnibus 
Wù ftitonl quam presentibus notum làcio, quod Raherius de PeYeri:i et 
HqfQ^4^ fllios, in presentia mea« apud Castridunum, toUun decUnam 
de PwxheitmfiUa, excepta propria caruca sua, et unifersam minutam 
dedmam^ excepta domo propria, laudante et concedente Hugone de 
ValerUiy ad ciigiu feodum predicta ? iUa pcrtinet, EIcmosine Çaslriduni 
libère et qniete possidendam in perpetuum concesserunt. Quod ut ratum 
temper maneal et flrmimi litteris commendo et sigiili mei impressione 
flrmo. Hujus rei teillMMl : Herbcrtus, abbas Castriduni; Raginaldus 
capellanus; LamlierlM Saecui ; Raginaldus de Roboreto; Garinus de 
NoTiaco;Theobalduft Decani, major communie ; Micholaus marescailus; 
Sanctio Boreiii; Raginaldus Crispini; Hugo, cbamerarius. Actum 
Castriduni I anno incaniati Verbi M'' G* octogesimo sexto, vacante can- 
cellaria. 



XXVII. 

De beepltibos de Troncheto(3}. 

1188. 

Noterit ut pretens postera etas, quod ego, Hugo (4), Cistriduni 
ticecomes»! quitto terram de Tronchetis, pauperibus EIcmosine de 
Castroduni cum tribus hoaspitibus tantum de cbarreio, de biennio, de 
exercitu, deequitatione^detallia, deconreio; etboc donari in perpetuum 
possidenda. Propter boc quod, cum ego homines meos ducam in exei^ 
dtum tel equitationem, predicti bomines pauperum Tcnicnt ad custo- 
diendum Montem Dupiicem. Abbate de Tirone ; Abbate de Vado Alneti; 
Pagano de Monte Duplici; Margarita, matre ticeeomitts; Hugone de 
Valeriis; Garino de No?o Vico; Robin Mocel; Gaufrido, capellano, 
qui fedt Utteras, testibtts. Datum anno graUc M* C LXXX^* VI1I\ 

(1) Cop^a-i riw tiècU. A. s. m* i:»^;i!flKir\ A 7,bM9; do ITIU*, A.l, ■• HS. 
:i) TWibMt V.mmVêàm Blou (lis:-nfl). 

(3) TofMM 4a xitV •^U, A S, a* 3&, •! A. S. a* 10 ; 4o irur, A. S« •• U. 

(4) Hmgmê IY« tt««lt U ChilMaioa, SU 4« Qmâtoy H 4*U«if iM,«l ffèr» Aê Fagaftsi 
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XXVIII. 

De nemore de Belteer (i). 
1189. 

Ego Theobaldus (2), Blesensis cornes et Francie 8enesscalii%4am ftrtnris 
quam presentibus notum facio, qnod Theobaldus Herloini, laudantibus 
et ooncedentibus filiis suis Odone et Guillermo et filia sua Agnete^^en- 
didit Fetro Âbbati LX et X libras nemus suum de BelTeer; quam Tendi* 
tionera laudavit et coocessit Petrus de Brucia, de eujus feodontAms erat, 
et Jodoinus Pétri fllius. Hoc autem nemus idem Petrus Abbati pro amorc 
Dei et pro remedio anime sue dédit in perpetuum Elemosine Gastriduni. 
Quod ut ratum habeatur ne inter posteros uUc possit turban calumpnia, 
iitteris commendo et sigilli mei impressione cbÉlInno. Testes : OdoBor- 
rel;Oaufridus Cointet; Hugo de BuUeTilIa ; Oai^jbius de NotI; Landri 
Lanier; Hugo, filius ejus; Hugo Sabelle ; Gillebertus de Hilli; Richar- 
dus Charrum; Richardus Gustellarius; Odo de TheoTîlla ; Tardi Gra- 
nier. Actum Gastriduni anno incamati Verbi, M* G* LXXX* IX*. 



XXIX. 
De domo in Cutello Castridnni (3). 

1189. 

Ego Theobaldus (4), Blesensis comes et Francie senesscaluSy tam fti- 
turis quam presentibus, notum facio, quod Bartholomeus de Jupeel, do* 
mum quam habebat in Gastello Gastriduni, liberam et absolutam a 
banncia fumi et raolendini, Elemosine dédit in perpetuum. Quam 
domum predictus B. tenebat de me, reddendo michi annuatim quatuor 
nummos de censu, quos ego, pro anime patris mei et matris mee, con- 
cessi Elemosine. Etiam Elemosina XIII libras de sua cantate Bartho- 
lomeo dédit, insuper censum quem habebat apud EstauTile. Hujus rei 
testes sunt : Gaufridus Gointet ; Robertus de Meso ; Petrus de Viler* 
betone; Paganus Trosel; Herbertus de Fatellis et Matheus frater ejoi. 
Actum est hoc ab incarnatione Domini anno M"* G* LXXX* nono. 



(1) Copies du xiTi* tièoU, A. S, n* 174 ; dn xmi*, A. 8, n* 1S9. 

(3) Thibaut V, comte de Bloit (IIS^-IIOI). 

(3) Ori|çinal B, n* 48. — Copies du xm» iiècle, A. 3, n» 5C ; da XTiii», A. 8. o» M. 

(4} Tinbnut V. oomte de Blois (11S2-1I91). 



.# 
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xxx. 

De salvo conductu fratemitatii istius Domus (1). 

1189? 

Theobaldus (2), Blesensis cornes, Francie senesscalus, ommbas fira- 
tribus Elemosine Castriduni ad quosque littere iste perveneriiitt sala- 
tera. Yolo Tobis notum fieri quod omnes illi qui ad' fratemit^tem 
Elemosine Castriduni Tenire Toluerint etTigilem sancti Pétri adVincuIa, 
et ipso die iesti et crastino die festi, in conductu meo sunt. 



XXXI. 

é 

De duobus modiis annone in molendino de Varenna (3). 

M89? 

Notum sit omnibus tam futuris quam presentibus, quod, iiv illustris 
et Dcum diligens, Odo de Cormeriaco, pauperibus inflrmis elemo- 
sinarie domus Castriduni dat in elemosinam in perpetuum duos modios 
annone in molendino de Yarenna, in octabis natalis Domini persol- 
vendos, quieumque predictum molendinum tenuerit; tali quidcm 
paeto, quod omnibus diebus yite sue, ob remedium anime sue et 
parentum suorum, capellani ecclesie sancti Nicholai missam de Spiritu 
Sancto cum horis omnibus, et unam in morte pro fîdelibus celebra- 
bunt. Hoc totum concessit et voluit Agnes, domina de Curia Âlani, 
de cujus feodo res esse dinoscitur, et Odo Burrelli, filius ejus. Hoc 
etiam concessit Jocelinus de Cormeriaco. Quod totum Hugo (4), vice- 
cornes Castriduni, sigilli sui munimine et nominis sui caractère confir- 
mavit. His astantibus et presentibus ; Jocelino Borrelli de Curia AJani, 
Hugone de Feritate, Bartholomeo de Curia Alani, Simone de Mota, 
Teherio de Curia Alani et Haberto, filio suo. Hoc factum est tempore 
Angarii, tempore Bemardo, tempore Galterio, tempore Gaudefrido, 
tempore Gilduino de Bullevilla. 

(1) Copies da xni* fièole, A. 3, ii*51 ; dn zviir, A. 8, n* 7?. 

(2) Thibaut V, comte de Blois (1152-1191). 

(3) Copies du xni* siècle. A. 3 n" 139. — A. G n* 38, da xvn* siècle. A. 7. n* 13C, da 
xviii» siècle. A. 8. n* 135. 

(4) Hugues y, vicomte de Cbâteaudun (1175-1189). 



^^ 
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XXXII. 

De bargense apnd Garnotam (i). 
1190. 

« Ego Theobaldus (2), cornes Blesensis, Francie senesscalus, omnibus 
notum facio qiiod, amorc Dei et pro remedio anime mee et parentmn 
meorunit Adelicia uxore mea concedente, et filiis meis LudoTico, Phi- 
lipo, et âliabus meis, Margarita, Ysabella, dedi Elemosine Gastcidani 
in perpetuum, ad senricium pauperum unum senrientem apud Gamo- 
tum libcrum et quietum a tallia et omni consuetudine ; et quotiens iUe 
morietur Tel Toîuntate Elemosine quoquomodo mutabitur, Eiemosina 
a me Tel a domino Garnotensi requiret et habebit. Itaque in presenU do 
eis Foberlum Boche in ea libcrtate qua predixi. Quod ut ralum maneat 
et firmum litteris commendo et sigilli mei impressione conflrmo. Actum 
Gamoti anno incamati Verbi M"" G"" nonagesimo. 



XXXIIL 
De molendinis de Vovreto (3). 

1190. 

Ego Adelina (4), Blesensis comitissa, omnibus notum facio, quod 
Renbaudus de BuUo , amore Dei et pro remedio anime sue, lau- 
dantibus et concedentibus fratribus suis, Bernaldo, Odone, Hugone, 
Gaufrido, Matheo, Nicholao, et uxore sua Herlois, et filio suc Raibaudo, 
et filiabus suis Ysabella, Dionisia, dédit infirmis Elemosine Gastriduni in 
molendinis de Yoyreto, unde due partes sunt Inflrmorum et tertia est 
Renbaudi. duas partes sanguinis et latronis et onmimodo jusUcie, et 
tertiam partem sibi et hcredibus suis retinuit ; aqua autem tam inferior 
quam superior et omnis pisscatura est Renbaudi. Infirmi Tero boccas et 
braccas tantunimodo ncc alia in capturam pisscium ingénia in portis 
tendent, et duas partes pisscium ibi captorum percipient, et Renbaudus 
tertiam. Ghalanum etiam ad negotia sua de die infirmi habebunt, et 
Renbaudus Tel ejus mandatum de nocte habebit clavem. Et sicut Ren- 
baudus tertiam partem capiet in molendinis, ita et tertiam partem mittet 

(1) Copias da xni* tièola, A3, n* 121, et A. S, n* 13 ; da xrm*, A. 8, a* Hl. 

(2) Thibaut V, ooroto da BloU (115;-1191). 

(3) Copias da nuV sitele, A. 3, n* 31 ; dn xmi*, A. 8, n* S!^. 

(i) Alix, femme de Thibaut V, comte do Bloii. - • 

•■ *- 
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in omnibus expensis. Molendinarii cum commun! assensu Renbaudi et 
infirmorum ibi habebunturfide vel sacramento quod meliusiis placuerit, 
obligati. Homines Tero ejusdém territorli ibi molere non cogentur. 
Super rivum autemqui Rivus Fontis appellatur, ubi antecessores Rea- 
baudi molcndinum habuerunt, Renbaudus Velipsius hères molendinum 
absque infirmorum reclamatione, si sibi placuerit, reediâeare poterit. 
Quod quia in presentia mea faotum fuit^.garandire manucapio, et LndcH 
vicus filius meus similiter. Et ut hoc similiter ratummaneatet firmum, 
litteris commendo et sigilli mei impressione confirmo. Datum apud 
Gastrum Reginaldi anno incamati Verbi M"^ G" nonagesimo. 



XXXIV. 

De décima de Brucia (i). 
ii90? 

Notum sit omnibus tam futuris quam presentibus, quod Reginaldus 
Gonele quamdam decimam de Brucia pro sainte anime suc et heredum 
suorum domui Elemosine Castriduni ad sustentationem pauperum in 
elemosinam dédit. Hanc vero elemosinam Robertus filius ejus concessit 
in presentia Ebrardi de Pusiaco, de cujus feodo predicta décima erat, et 
ipse Ebrardus istam donationem sigilli auctoritate confirmavit. Hujus 
vero rei testes sunt : Maria, uxor Ebrardi ; Hugo de Free ; Radulphus, 
presbiter; Gaufridus de Tallepie; Salvagius de Yilleris ; Rainbaudus de 
Castellariis ; Odo de Alona; Garinus Camerarius; Gaufridus Gode; 
Gervasiusde Lanere. 



XXXV. 

De uno modio ybernagii in décima de Donamanu (2). 

1190? 

Ego Theobaldus (3), Blesensis comes et Francie senesscallus, notum 
ûeri Yolouniversis, quod domina Puelina de Rupe, recepta in fraternitate 
pauperum Elemosine Castriduni, dédit in perpetuum, predictis paupe- 
ribus, modium ybernagii in sua décima de Doua Manu et decimam Tini 
quam habebat in vinea Raginaldi de Fonte, Fulgerio filio suo conce- 
dente. Quod ut semper firmum teneatur et a memoria par temporis 

(H Copies da ziii* tiède, A. 3, d* 49, et Â. S, n* 32 ; du xvi:i% A. 8« n"« 70 et 389. 

(2) Copie da xiii* siècle, A. S, o* 26. 

(3) Thibaut V, oQid|Ji'Blois (im-1191). 
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successionem non décidât, memoriali scripto commendari Tolui et sigilli 
mei impressione conûnnayi. Preterea Fulgerius donavit qnarteriom 
pratiqaem habebat apud VoTroi» ipsa die qoam arripuit iter leroaolimis, 
predlcte Elemosine. 



XXXVI. 

* 

De terra Girard! Régis apnd Gastridonum (i). 

1191. 

Ego Âdelicia (2), Blesensis comitissa, omnibus notum facio qaod Girar- 
dus Rex terram suam, qnam ex bereditale uxoris sue in censita beati 
Launomari apud Gastridunum possidebat, fratribus de Elemosina 
Gastriduni Tendidit xxx libris , uxore sua et fratribus ejus Girardo, 
Thoma, Tenditionem istam laudantibus et concedentibus. Gaufiridus 
autem Heli, amore Dei et pro remedio anime sue et uxoris sue, ad em* 
tionem illam agendam illas xxx libras dédit, tali tamen interposita coq* 
ditione quod idem Gaufridus et uxor ipsiusterram illam, quoad Tixerint, 
pro libito suc possidebunt, proTentum terre iliius quiète percepturi ; 
post decessumTero Gaufridi et ejus uxoris, terra illa ad Elemosiiiam im- 
munis redibit. Ego autem Tenditionem istam ab onmi inquietatîone 
defendendammanucepi. Quod ut ratummaneat et firmom litteris com- 
mendaTi et sigilli mei impressione roboravi. Testes sunt : Robertus 
deCamoto; Robertus de Mesio; Gaufridus Gointetus; Odode Alona; 
Breton, capeilanus meus. Actum Gastriduni anno incamati Yerbi M* G* 
nonagesimo I*. 



XXXVII. 

De doodecim deoariis in censn de Mosteriolo et de sex denariis in eensa beati 

Medardi juxta Belliim Montem (3). 

1191. 

Ego Gacius de Remelato, confidens in misericordia Dei et orationibus 
pauperum, pro anime mee et antecessorum meorum remedio, dum am- 
bularem lerosolimam, dedi pauperibus Elemosine xn denarios in mec 
censu de Mosterolio, in crastino die festi Johannis Baptiste reddendos. 
Ego similiter Goherius de Bcmeliis dedi eisdem pauperibus vi denarios 

(1) Original B, n- 97. 

(i) Adeliota, femme de Thibaut V al mtot de Lonii. 

(I) Copies da xni« tièda, A. I, o* 36, et A. 6« b* 19; au TnaT A. 8, &•• St tt )64. 
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in meo censu de Sancto Medardo juxta Bellum Montem ad festam sancfi 
Johannis Baptiste reddendos. Hujus rei sont testes : Philipus de Monte 
Ducet et Gaufridus filius ejus; Guillelmus Ruhis et Benedietus elericus. 
Et ut hoc ratum fiât sigiUo Gacii de Remelato confirmatur. Âctum 
Gastriduni anno ab incarnationeDominiM®G''XG''primo. 



XXXVIII. 

De Xin sextaiiis ybernagil et de une modio airene in décima de Villeyoi8on(1). 

1191? 

Ego T. (2) Blesensis cornes et Francie senesscalus, notum facio uniyersis, 
qaod Theobaldus Riifus dédit infirmis Elemosine Gastriduni, pro anima- 
bus parentum suorum et pro redemptione anime sue, tresdecim sextarios 
hybemagii et modium avene in perpetuum et annuatim persolvendos in 
sua décima de Villevoison, fratribus suis laudantibus et concedentibus 
Gaufrido Rufo, Mauricio Burgonio, Herveo suo nepote. Quodut semper 
ratum maneat litteris commendayi et sigiili mei impressione confirmari 
voluî. 



XXXIX. 

De nno xnodio mm in décima de Gharreio (3). 

décembre 1193. 

R. Dei grati& Gamotensis episcopus (4), omnibus ad quos littere iste 
pervenerint, in Domino salutem. Noverit uniyersitas vestra quod Gai- 
terius, miles de Fresia, pro remedio anime sue et parentum suorum, 
unum modium yini in décima deGbarreio, singulis annis percipiendum , 
Elemosine de Gastroduni in perpetuum legavit. Aales vero de Fresia, 
Fulcherius miles, filius ejus, et Eustachia memorate Âales filia, in pre- 
sentia nostra constituti, donationem istam pacifiée concesserunt. Nos 
vero more debito indempnitati tam prefate domus quam elemosine de- 
functi invigilare volentes,ad preces et petitionem predictorum et prefate 
domus fratrum, ne super hoc in posterum injuste possent vexari, pre- 
sentem paginam in testimonium fecimus annotari et sigiili nostri aiic- 



(1) Copies du ziil* siècle, A. 3, n« 38; da XTUI* siècle, A. 8, n* 63. 
r>) Thibaut Y, comte de Blois (11S2-1191 ). 

(3) Copies da xin* siècle, A 3, n" 159; du xtiu% A. 8, n" 150. 

(4) Renaud (de Moaçon), fils de Renaud II, comte de Bar, et d'Agnès, fille de Thibaut le 
Grand, comte de Champagne (1183-1217). 
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toritate roborari. Âctum Garnoti in presentia multoram anno gratte 
M* C nonagesimo tertio, mense decembri. 

XL. 

De uno modio vini ex dono Galterii de Fmela(i). 

1193? 

Notam sit omnibus tam fiituris quam presenUbus, quod ego, Galterins 
de Friseiai Elemosine Gastriduni unum modium Tini singulis annis in 
decimatione Feritatis, pro Dei amore et pro redempUone mee anime, 
et impressione sigiili mei confirmo. 



XLl. 
De nemore moituo in nemore Vendocinentî (2). 

1194. 

Ego Gaufridus (3) Yicecomes Gastriduni, notum fieri, toIo tam fiitaris 
quam presentibus, quod pro amore Dei, libère et bénigne conccssi pau« 
peribus de Eiemosina Gastriduni donum illud quod eisdem donayerat 
dominus Jobertus de Bocheto, Tidelicet mortuum nemus de nemore 
Vindocinensi singulis diebus unam quadrigam quam uno equo extrahent 
de nemore. Hoc donum etiam concesserunt domina Aales, uxor aTi mei 
et domina Johanna, mater mea, et bec eiemosina earum in perpetaom 
durabit. Hanc etiam elemosinam concesserunt forestarii predicti nemo- 
ris qui in mortuo nemore feodum habent, scilicet : Hugo Treiboa, 
Raginaldus Daude, Ansodus Februarius, Gilo. De concessione foresta* 
riorum testes sunt : Pbilipus de Plesseis , Galebrum de Meilei, Gaufri- 
dus Pevrel, et de mea cencessione testes sunt : milites mei| Brito de 
Ballon, Raginaldus Pagani, Guillelmus de Memillon, Robertos de Sancto 
Quintino, Robertus de Sancto Valeriano, Gaufridus, capeUanos meus, 
Odo GhauTel, Robertus Mouchel, Maurat de RiTeria et filius ejos, et 
alii multi. Auctum anno gratie M* G* LXXXX* IIII* apud Ga^mm* 
duni. 

(f) Coptt do XIII* tièolt, A. C, n* 27. 

{i) Copies du xii« tièd), A. 3. n* 48, ot A» S, n* 30 ; da xriii*, A. 8, n* 69. 

(3) Geoffroy IV, TiooaU de Ch&tatadiu (Il 94- H 15). 
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XLII. 

De vîgÎDti libris in bannis de Gasiridano (1). 

27 janvier !!96. 

Ego Ludoyicus (2) cornes BlesensisetCIarimontis omnibus notum {acio, : 
tam presentibus quam futuris, quod ego, pro amore Del etpro remedio 
anime mee et anime patris mei, comitis Theobaldi, felicis memorie, et 
anime karissime matris mee Adelicie, laudante et concedente Katerina, 
uxore mea, etPhiiipo, fratre meo, et sororibus meis Margarita» Ysabella, 
Adelicia, dedi Elemosine Gastriduni in perpetuam elemosinam xx libras 
andegayensum ad sustentationem infirmorum et precipue ad nutrimen- 
tum infantium in ibi projectorum Laurentium, quas in bannis meis de 
Castriduno annuatim capiendas assignavi, yidelicet in banno meo de 
Natali deeem libras et alias deeem libras in banno meo de Pentecoste. 
Quod ut ratum sit et firmum litterarum memorie commendaviet 
sigiUi mei munimine confirmayi. Testibus bis : Roberto de Mesio ; Petro 
de Villebeton ; Hugone de Valeriis ; Roberto de Froovilla ; Petro de 
Frooyilla; Raginaldo Crispini, maresscalo meo; Raginaldo de Milli ; 
Hugone Gambellano ; Jyoneto; Matheo Parisiens!. Âctum Gastrumduni 
anno gratie M* centesimo XG^ YP Datum per manum Theobaldi can- 
cellarii mei, yicesima septima januarii. 



XLIII. 
De una asineta terre apud Sarmesoles (3.) 

1196. 

Ego Adelicia (4) Blesensis comitissa omnibus tam futuris quam presen- 
tibus notum &cio, quod Theobaldus de Hala, amore Dei et pro remedio 
anime sue et parentum suorum, unam asinetam terre quam apud Sar- 
mesoles habebat et ipsum cultorem qui eam terram tenet, cum red- 
ditu ejusdem terre qui talis est : quinque solidi et sex denarii singulis 
annis in festo sancti Remigii reddendi, et duo sexlarii ayene ad rasum et 
quatuor boisselli annone ejusdem terre pro panibus oblitarum, et due 
galline et duo denarii singulis annis in natiyitate Domini reddendos, et 

(1) Copies da xiil* siècle, A. 3, n« 39; da xiv*, A. 7, n« 1 { da XTUl*, A. 8, n* Gl. 

(2) Louis, comte de Blois, fils de Thibaut V et d'Alix (1191-1)15). 
(3j Original B, n* 5i&. — Copie da xiu* siècle, A. 4, n« &. 

(4) Adelicia, femme de Thibaut V et mère de Louis. 
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totam campi partem sepedicte terre, excepto arpento mansionis qui pro 
oblitis liber remanet et immunis, Elemosine Gastriduni dédit et in per- 
petuum libère et qoiete possidendam concessit. Ego Tero, ad preces et 
petitiooem Gaufridi et Willelmi de Monasteriis et Odeline et Hildeardis 
eonimdem uxorum, de quorum feodo predicta terra est , banc donatio- 
nem, quam ipsi laudayerunt et coneesserunt, Elemosine Gastriduni in 
perpetuum firmiter et inviolabiliter tenendam manucepi. Quod ut 
semper ratum maneat et firmum, litteris commendaTi, et sigilli mei im- 
presione feci muniri. Testes sunt : Gaufiridus Gradulfl , Raginaldns de 
OrreYilla, Raginahlus de Sohiis, Polanus de Blesis, Giliemerus Panela- 
rius, Henricus Gastelli, Gnillermus de Stampis. Actum Sobiisanno in- 
camati Yerbi M"* G^ nonagesimo sexto. Datum per manum Britonis, 
capellani mei. 



XLIV. 
De decem solldig in thelonio de Cnrravilla (1). 

1198. 

Ego Johannes de Friseiaet Garinus, ûnter meus, omnibus tam fiituris 
quam presentibus notum liouûmus, quod, laudante et concedente Satur- 
nina sorore nostra, pro remedio animarum nostrarum et antecessorom 
nostrorum, pauperibus Elemosine Gastriduni decem solidos andegaren- 
sis monete dedimus, et in thelonio nostro apud GurvamTiUam singulis 
annis capiendos assignayimus in festo sancti Remigii. Hanc autem ele- 
mosinam per manum illius qui predictum thelonium nostrum recipiet 
apud GurvamviUam statuimus reddendam. Quod ut ratum sit et firmum, 
litteris commendayimus, et ego Johannes sigilli mei impressione conflr- 
maTi. Testes sunt : comes Ludovicus ; Robertus de Veteri Ponte ; Gau- 
fridus de BruUone; Ansoldus de Ronquerolis ; GuiUelmuSi presbiter de 
Gioimpo Rotundo ; Gaufridus de Fonça ; Guillelmus de Gastina« Actum 
Gampo Rotundo, anno incarnati Yerbi M"" G"" nonagesimo YIII\ 

(1) OrigiDAl B, 148 n« s. - CopiM du xiii«uèole, A. I,ii* 166, ai A. 6, n* 4 ; d« ztf*, A.7 
n* 13 ; da xmit, A. 8, n* 109. — Vidimiii d« 1468, B. 848, n* 8. 
(2) Looit, Minto dt Bloii, fiU d« Thibaut Y, (119M21&). 
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XLV. 

De clausura de Gorthermont et de parte aque de Yillereto (1). 

1198. 

Sancti Spiritus adsît gratia : 

Ego LudoYicus (2) Blesensis cornes et Glarimontis, notum facio omnH 
bus tam futuris quam presentibus, contentionem que diu fuerit inler 
Elemosinam Gastriduni et Archembaudum de Espesonvilla de clausura 
cujusdaui domus Elemosine que dicitur Gortermont, in presentia mea et 
Âdelicie matris mee ante recessum ipsius militis ad lerosolimam, fuisse 
pacificatam, ita quod miles predictam contentionem Elemosine sine 
reclamatione aliqua pehitus quitayit. Insuper ipse pro amore Dei aque 
particulam que sua erat propria aquis Elemosine apud YiUeretum inter« 
posita, domui Elemosine erogayit. Pro tali autem béneûcio, Elemosina 
diem anniversarium militis et tam patris quam matris ejusdem , tam 
fratrum quam sororum, annuatim in perpetuum celebrabit. Preterea 
miles de caritate Domus Elemosine decem libras recepit. Goncedenti* 
bus, Aales matre militis et fratribus ejus Petro, Hugone et Stephano 
abbate et'sororibus militis. Maria, Heliandi, Margarita, et Béatrice, 
militis filia. Quod ut ratum maneat et finnum litterarum mearum 
munimine et sigilli mei impressione confirmavi. Testes : Gaufridus de 
Brullonio; Goherius de Lianereio; Robertus de Mesio; Herveus de 
Villavoisum, Raginaldus de Miliaco ; Hugo Gamerarius* Actum Gastri- 
duni anno incamationis dominice M^ G® nonagesimo VHP. Datum per 
manum Teobaudi cancellarii mei. 



XLVl. } 

De viginti solidis in tensamento BonevalliB (3]« 

12 octobre 1199. 

Ego Gaufridus (4), ricecomes Gastriduni, notum &cio omnibus tam 
futuris quam presentibus, quod Milo (5), comes Bari super Secanam,pro 

(1) Original B^ n* 533. — Copies du xm« lièola, A. 3, n* 100; du XIT*» À. 7, n* 71 ; da 
zVai«, A. 8, no« 103 tt 290. 

(2) Loais, oomta de Blois, fili de Thibaut V, (1191-1215). 

(3) Copies da zm« sièole, A. 5, n» 25; du ziy«, A. 7, n* 30 ; da xrm*, A. 3, n* 288. -^ 
Yidimus de 1373, A. 39. 

(4) Geoffroy IV, vicomte de Chftteaadan (1194-1215). 

(5) Miles III, comte de Bar do la maison da Puiiet et vioomte de Chartres; 
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remedio anime sue et avi sui Ebrardi et patris et matris sue, et omnium 
antecessorum suorum, laudante et concedente Heliseodi, uxore sua, et 
Galtherio, filio suo, dédit in perpetuum et concessit Domui Elemosinarie 
Gastriduni xx solidos andegaTensiam de redditu, quos in xl solidis ten- 
samenti sui de Bonayalie per manum prepositi adTenarum singulis annis, 
in festo saneti Pétri ad Vincula, apud Bonamvallem recipiendos, assigna* 
Yit. Ego yero de cujus feodo predictum est tensamentum, ad preces 
ejus, prescriptam elemosinam garandire manuccpi, et sigilii mei muni- 
mine confirmavi. Testes : Raginaldus Paganus; Odo de Hontpancier; 
Richardus Harenc ; Johannes de Hereviila ; Guillelmus de Ghesneio ; 
Petrus [Potardus ; Robertus Motel. Actum apud Gastrumdunum anno 
gratie M"" G® nonagesimo nono. Datum per manum Huberti, capeilani 
mei» XII die mensis octobris. 



XLVII. 
De quinque arpenlis pratorom apud Vorretum (I). 

1199. 

Ego Bartholomeus, Elemosine Gastriduni minister homilis, totiusque 
domus ejusdem, tam sanorum quam in lectis jacentium, conrentus, no- 
tum facimus omnibus, tam futuris quam presentibus, Gaufiridummilitem 
de Monasteriis et Odolinam, ejus uxorem, intuitu Dei et pn> animamm 
suarum redemptione quinque arpenta pratorum sua emptione compa* 
rata apud Yoyretum, prata scilicet qua fuerunt abbatisse Saneti ÂTiti, 
Odonis Brunely Odonis A...., domui nostre in elemosinam contulisse : 
ita quod nos in domo nostra unum de capellanis nostris constituemus, 
qui singulis diebus missam, commendationem, Tigilias et Terras defunc- 
torum proprie pro animabus dictorum G. et G. et antecessorum suo- 
mm et omnium fidelium deffunctorum cotidie in perpetuum celebrabit. 
Hoc autem conccssimus dictis G. et G. in virtute fidelitatis qua domui 
nostre tenemur astrieti perpetuoconserrandum, asserentes : ut, quoscum- 
que amodo in nostra fratemilate recipiemus, idem sub eadem fidelitate 
concèdent. Insuper diem anniversariumutriusqueindie obitussui celé- 
brabimus; et in anniversario dicti G. infirmi xl solidos propitancia de 
redditu pratorum habebunt. Quod ut ratum maneat in futurum, presen- 
tem paginam inde conscribi et sigilii nostri fecimus impressione.muniri. 
Actum apud Gaslridunum anno incarnationis Domini M"* centesimo 
nonagesimo nono. 

(I) Coptes du xiii« tiède, A. 4, n^ Oj da xtiu% A. 8, n-î&l. 
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XLvrii. 

De sexteragio Gastriduni (1). 
1199. 

Ego Nevelo dominas Fracte Yallis, notum facio omnibus tani futuris 
quam presentibus, controyersiam que erat intcr Hugonem de Septem 
Fontibus et Elemosinarios de Gastroduni de beneficio quod Petronilla 
filia defuncti Bartholomei Sexterarii, pro remedio anime sue, contule- 
rat Eiemosine in sexteragio suo de Gastroduni, taii modo pacificatam 
fuisse, quod concedentibus Stephano et Thoma fliiis predicti HugoniSi 
Eiemosina très sextarios annone et très boissellos de sexteragio habebit 
in perpetuum in ipso sexteragio singulis annis in festo Sancti Remigii 
capiendos. Testes hujus rei sunt : Bartholomeus eiemosinarius ; Gode- 
fridus capellanus ; de Yeteri Vico Johannes ; Matheus de Mellaio ; Ra- 
ginaldus Paganus ; Hugo de Destrez ; Fulcherius Bel-Oisel ; Borgonius 
de Cheyernaio ; Radulphus de Villers ; Robertus Tillicus , Paganus 
Trosel ; Hubertus cerarius de Ghamarcio ; Thomas Rabel ; Guibertus 
Escor/anz. Quod ut ratum maneat in posterum, ego de cujus feodo pre- 
dictum est sexteragium,ad preees dicti Hugonis et âliorum ejus Stepha* 
ni et Thome, iitteris commendavi et sigilli mei impressione conârmayi. 
Actum Gastriduno anno gratie M® G^nonagesimo nono. 



XLIX. 

De nundinis la Nativitate fieate Marie Ifagdalene (2). 

février 1200. 

Ego Gaufridus (3), vicecomes Gastriduni, notum facio omnibus tam 
futuris quam presentibus, quod pro amore Dei et remedio anime mee et 
animarum patris et matris mee et anteeessorum meorum , laudantibus 
et concedentibus Âdelicia uxore mea, F^ilippo âlio meo et Âgnete 
sorore mea, donavi Domui Elemosinarie Gastriduni nundinas unius diei 
apud Gastridunum ; et dictas nundinas dicte Domui, cum salvo conductu 
onmium euntium ad nundinas et redeuntium, singulis annis in perpe- 
tuum in die festi Béate Marie Magdalené possidendas, assignavi, haben- 

(\) Copies du xni« siècle, A. 3, n» 131^ et A. 6, n» 3S; da xtiim, A. 8, n»» 129 et 207. 
(î) Copies du jluV siècle, A. 3, n« 152, et A. b, n* 34 ; du xyii% A. 24, n» 1 ; du xviii% 
A. 8, D*23. 
(3) Geoffroy IV, vicomte de ChAtcauduu (1194-1215). 
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das et tenendas ad taies consuetudines ad quales, Ego et Ludovicus (1), 
Blesis cornes, dominas meus, Iiaberaus et tenemus apud Castridunum 
nundinas in Nativitate Béate Mario in septembri, ita ut Eiemosinarii 
nundinas in propria manu sine Yenditione inde facta, et sine alterius 
omnino particîpatione semper tcneant. Si enimaliqua causa contingeret 
quod Eiemosinarii aliqucm secum constituerint participem nundinarumi 
donum mcum rediret in irritum, et nundine ulterius non durarent. 
Preterea omnimodam juslitiam meam per illum diem Elemosine con- 
cessi, excepta latronis justitîa, qui si forte capietur in nundinis, tradetor 
Elemosinariis, et Eiemosinarii tradent illum per manum suam Tillico 
meo vel ejus servientibus. Quod ut ratum semper maneat ac ûrmom, 
litteris commendavi et sigillo meo conârmavi. Testes sunt : GauCridos 
capellanus, Willelmus de Hansione Milonis, Matheus Villicus, Johannes 
deGiem, Gaufridus de Grimisiaco, Thomas Rabel, Theobaldus Bormaut, 
Gaufridus de PorcheronTiUa. Âctum apud Castridunum, anno gratie 
M"* GG®. Datum per manum Huberti capellani mei, mense febmarii. 



L. 

De nundinis Béate Marie Magdalece (î). 

février 1200. 

Ego Âdelicia (3), Yicecomitissa Castriduni, notum fiudo omnibus tam 
futuris quam presentibus, quod dominus meus,Gau(ridu8 (4), Ticecomes 
Gastriduni, intuitu pietatis et pro remedio anime sue et patris et matris 
sue et antecessorum suorum donavit Domui Elemosinarie Castriduni 
nundinas unius diei in festo Béate Marie Magdalene apud Castridunum, 
singulis annis in perpetuum, ad eas consuetudines ad quas dominus 
comes Blesis, et idem Dominus meus, Ticecomes Castriduni, tenent 
nundinas apud Castridunum in festo Béate Marie in septembri. Quod 
donum. Ego, ob spem retributionis eteme et pro remedio anime mee et 
parentum et antecessorum meorum, diligenter approbati, Tolui et con- 
cessiy litteris commendavi e^ sigilli mei munimine conflrmaTi. Testes 
sunt : Gaufridus capellanus, Guillelmus de Mesmilon, Hubertus Bona, 
Matheus Villicus, Johannes de Giem, Gaufridus de Cremlsiaco, Thomas 

(1) Louis, oomiê dt Bloit,^]i dt Thibant V tt d'Adeline, époux dt KateriM (I19I-1SIS.) 

(2) Charte originale, A. 26. — Copiât du xm* lièolo, A. 3, o* lU; an zra% A. SI, s* 3 ; 
da XTiii*, A. 8, n* 24. 

(1) Adelicia, Tioomtosse de Chiteaadan, femme da Tioomte Qooffroj Y, aéra d« Fbilxpp« 
et d'Agnèi. 

(t) Charte originale, A. 26. — Coptes da xxn* sied*, A. 5, &« 22 ; da zm", A. S4, a* t ; 
du xviu>, A. 8, n* 2S. 
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Rabel, Theobaldus Bormaut, Gaufridus de PorcheronviUa. Âctnm apud 
Castridunuoi anno grade millesimo ducentesimo, mense fcbruarii. 

LL 
De nundinis in festo Beale Marie Magda1ene(3). 

mars 1200. 

Ego Ludovicus (4), Blesensis et Clarimontis cornes, omnibus tant Ai- 
turis, quam presentibus notum facio, quod Gaufridus (5), vicecomes 
Gastriduoi, pro amore Dei et anime sue remedio, laudantibus et cofice- 
dentibus Âdeiicia uxore sua, Phiiippo filio suo et Âgnete sorore sua, 
donavit EIcmosine Castriduni nundinas unius diei apud Castridunum 
in die festi Béate Marie Magdalene in perpetuum habendas et tenendas, 
ad taies consuetudines ad quales Ego et ipse yicecomes habemus et 
tenemus apud Castridunum nundinas in Natiyitate Beatissime Yirginis 
Marie in septembri, cum salvo cunductu omnium euntium ad nundinas 
et redeuntium. Quod donum, quia per se, sine asscnsu meo, facere non 
poterat, rogavit me ut donum iliud ex parte mea concederem et sigillo 
meo confirmarem. Ego autcm, ad preces ejus, laudantibus et conce 
dentibus Katberina uxore mea, Theobaldo filio meo» Johanna ûlia mea, 
Phiiippo fratre meo sororibusque meis Margarita et Ysabella et Adeiicia, 
donum illud Tolui libère concessi et dcdi. Et ut in perpetuum stabile 
maneat ac ârmum, litteris commendavi et sigilli mei munimine conâr- 
mavi. Testes sunt : Raginaldus de Monte Mirabili, Gaufridus de Bello 
Monte, Garinus de Friesia, Petrus de Villebelon, Herveus Rufius, Ro- 
bertus de Mesio, Gaufridus de Rupe, Raginaldus Crispini marescallus 
meus, Odo decanus, Raginaldus de Milli, Ivonetus de Corbevilla, Theo- 
baldus decanus, Hugo camerarius, Gaulridus Catus, Robertus de Bona* 
valle tune prepositus Castriduni. Actum apud Castridunum anno incar- 
nationis Domini M"" CC Datum per manum Theobaldi cancellarii mei, 
mense martio. 



LII. 

De una emina bladi in molendino de Bretigni (1). 

juillet 1200. 

Ego, Odo Brunelli, dominus de Logrono, notum facio tam futuris 
quam presentibus, quod Radulphus, molendinarius de Bretigni pro 

(1) Louis, fils de ThibautV etd*Adeline (1191-1305). 

(2) Geoffroy lY, vicomte de Chateaudan (1194-1216). 

(3) Copies da zui* siècle, A. G, n^ 37 ; da zviii*, A. 8, n« 2C9. 
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amore Dei, tt pro sainte anime sne, et animarum parentom et ante* 
cessornm snomm, dédit et in puram et perpetuam elemosinam aaâgna- 
Tit DeoetPanperibusElemosineCastriduni, nnam eminam bladi redditns 
annui capiendam ineo modio redditus bladi, qnem ipse habet in molen- 
dino de Bretigni, in festo Sancti Remigii, de redditu ejusdem molendinl. 
Ego autemad cujus feodum dictus pertinet redditus et ipsum prebtnm 
molendinum, id ipsum ad petitionem et preces ejusdem Radulphi predicti 
Tolui, concessi et Domui Ëlemosine garandire manucepi. Et ut hoc in 
perpetuum stabile sit ac firmum litteris commendaTi, et dgiUi mel 
munimine roboraTi. Àctum Gastriduni, anno gratie M*. GG*. meiise 
julii. 
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SECONDE PARTIE 

XIIP SIÈCLE 



LUI. 
De nno sezUrio annui redditus in molendino de GhaTans apnd FinniUtem (!]• 

1201. 

Ego LadoYicns (2) Blesensis et Glarimontis cornes, notum facio omni- 
bus tam futuris quam presentibus, quod Hugo Oliveri, de Firmitate, lau- 
dantibus et concedentibus Béatrice uxore sua et sororibus suis Audoisa, 
Donaet Amelinay pro amore Dei et remedio anime sue, et antecessorum 
suorum, contuHt in perpetuam elemosinam Deo et Elemosinarie Do- 
mui Gastriduni unum sextarium annui redditus in molendino de Gha- 
yanz apud Firmitatem, singulis annis in festo Beati Remigii capien- 
dum. Ego autem ad preces ipsius Hugonis, dictum donum ipsi Elemo* 
sine garantandum manucepi. Quod ut in perpetuum stabile maneat ac 
firmum litteris commendavi et sigillo meo confirmayi. Testes sunt : 
Petrus de Yillerbeton ; Robertus de Mesio ; Gauterius de GaudonviUa; 
Guilielmus de Mohenrilla ; Raginaldus Grispini, marescallus meus ; 
Raginaldus de Hilli. Âctum Gastriduni anno gratie millesimo ducente* 
simo primo. Datum per manum Teobaldi concellarii mei. 



LIV. 

De hofpitibns in foro (3). 

1201. 

Sicut tempus nunquam est stabile, sed fluens defluit; ita quoque» 
eum ipso tempore, temporales fluunt et defluunt actiones. Ne labatur 
ergo simul cum tempore, quod modo geritur, etemari débet et Toce 
testium et testimonio litterarum. Innotescat ergo vitam agentibus et 
sciant posteri quod E. Maleterre, bomines sui burgi quod est in foro, 

(1) Original, B. 390. - Copiai da xm« ûèole, A. 3, n*20, et A. 6, n* V ; da zTm*t 
A. 8, n* 49. 

(2) LoaU, fili de ThiUnt Y (1191-1705}. 

(3) Copie da xui*iiècle, A. 6, n*34* 
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et heredes saos reddit immunes ab omni collecta et ab omni coactimie, 
salYO censa suo ; pro festagio, tribus solidis redditis pro qualibet domo 
annuatim. Ut yero ratum sit quod modo geritur, bis litteris assensum 
tribnunt Milesendis, uior sua et Petrus et Golenus, fllii sui, et Hugo 
de Rucheyilla. Ne Tero aliqua possit exoriri calumpnia^ bas litteras 
salYO jure suo confirmât in sigillo suo, 6. vicecomes Castriduni (i) 
Actum Castriduni, anno ab incarnatione Domini H*. GG*. l^ 



LV. 

De contentione inter nos et peri^nam eccleiie de llamberolis (2)« 

1201. 

Ego Henricus, arcbidiaconusDunensis^notumftcio omnibus tam fti- 
turis quam'presentibus, contentionem que erat inter Elemosinarios Ele- 
mosine Castriduni et Teobaldum, personam Ecclesie de Mamberolis, de 
décima cujusdam campi terre, qui est ad PorcberouTillam, et Tocatur 
Campus Sancti Martini, ita in presentia mea terminatam foisae : quod 
singulis annis Elemosina mediam partem, et personna Ecclesie de 
Mamberolis alteram mediam partem habebit iliius dedme. Quod in 
presentia mea factum, et in perpetuum stabile maneatacflrmum, lit- 
teris commendayi et sigiili mei impressione confirmaTi. Testes sunt : 
BartbolomeuSy Elemosine procurator; magister Hatbeus, capellanus 
meus ; Raginaldus, presbyter Ororii ; Willelmus de Fonte et Gerfasius, 
Elemosine capellani; Gaufridus de Porcheronnlla; Rohertus Moncel. 
Âctum apud Gastridunum, anno gratie millesimo doeentesimo 
primo. 



LVF. 

Do decÎTa furni de Cloia(3). 

1201. 

Ego LudoYÎcuSy Blesensis et Clarimontis comes, notum fiido omnibus 
tam futuris quam presentibus, quod Hugo de Cloia, pro amore De! el 
remedio anime sue et parentum et antecessorum suorum, laudantiboi 
et concedentibus fratribus suis, Gaufiido, Odone, Jobanne, Gauterio, el 

(1) GeoffrojIV, fioomte do ChatMii'liiii (ll94-f3IS). 

(2) Copies du zin* siècle, A. 6, n* &: dn zvii*« A. 7, n* 78; du xmt*, A. S, B* 197. 

(S) Original, A. C8, — Copies da zi]i«si6:le, A. 3, n* ISS; 4^ ZTU*, A. 7, b*IS$; do 
ZTiti*, A. 8, n*134 



DB CIIaTEAUDUN. 39 

sororibus suis, Isabella et Béatrice, contulit in perpetuam elemosinam 
Deo et Elemosine Gastriduni, decimam omnimodi redditus furni sui de 
Gloia. Et similiter decimam pressorii sui de eadem yilla,tali etiam condi- 
tione quod serviciis ipsius Hugonis, quicumque sit, qui redditus suos 
de furnoet pressorio recipiet; et etiam serviens heredis Hugonis erga 
Elemosinam fide tenebitur, quod ipse fldeliter dictam decimam ipbi 
Elemosine singulis annis persolvel. Hoc donum concessit Odo Brunel- 
lus, de feodo cujus Hugo predicta tenebat. Ego autem, ad preces et pe- 
titiones utriusque partis, banc elemosinam garandire manucepi. Quod 
ut in perpetuum slabiie maneat ac firmum, litteris commendavi et 
sigilli mei munimine confirmavi. Testes sunt : Petrus de Yiilerbetone ; 
Robertus de Mesio; Guillermus de Mohervilla; Garinus, sacerdos de 
Gloia; magister Hugo de Gloia; Hugo de Esspesunvilla; Abbas miles de 
Esspesunvilla ; Paganus Trousel; Robertus de Bonavallc. Actum Gas- 
tridimi anno gratie miUesimo ducentesimo primo. Datum pcr manum 
Theobaldi cancellarii mei. 



LVII. 

De molcndinis de Vovroi (i). 

septembre i20l* 

Ego LudoTicus (2), Blesensis et Glarimontis comes, notum facio omni- 
bus tam futuris quam presentibus, quod Bemaldus de Bullo laudantibus 
et concedentibus Asscelina uxore sua et flliis suis Pctro et Odone, Gau- 
frido, Nicholao, quitavit et in perpetuum concessit Elemosine de Castro- 
duno quidquid habebat in molendinis de Vovreto excepta sua tcrtia parte 
justicie pro quatuor modiis annui redditus de taliannona qualem ipsi lu- 
crabuntur molendini et molendinarius quotiescumque mutabitur erga 
Bernaldum fide vel sacramento tenebitur quod moutura illa in red- 
ditione redditus Bernaldi non pejorabitur. Singulis mensibus Bernaldus 
de redditu suo quatuor sextarios recipiet. Si quid de reddituillo Bemal- 
dus in uno mense non habebit^ in sequenti mense ipsi perflcietur. Quid- 
quid contingat de molendinis Elemosina dictum redditum Bemaldo vel 
ejus heredibus persolvet. Elemosinarii emendare poterunt molendinos 
sicut eis placuerit, sine contradictione dicti Bernaldi. Sanguinis et latro- 
nis et omnimodo justitie molendinorum, sunt due partes Elemosine et 
tertia pars Bernaldi. Ita tamen quod Bemaldus de criminibus predictis 
aliquem hominem vel aliquam non potest accusare, sed si forte latro 
capiatur in molendinis per manum bratris vel famuli Elemosine tmdotur 

(1) Copio da xm* siècle, A. Z, n* S7. 

(2) Loats, ftls de Thibaut V, comte de Blols. ((19I.|2}ô). 
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EkuMMoarus et Benuldo. Elemoûiaruboectf ethnastantOBBodoiii 
ftpnir*m iiûsdiim io portis tendent et omnes pîaoes ibi €aftm hftbe- 
booL Cbdanam qoemt Elemosiiiirii et affigent Ohini jêïIù sob cil- 
data joxta moleDdinos et finnabitor illke, de node, dnabus da^îbos. 
Unde ElemofiDarii unain habebnnt; reliqnaa wro babebit imas de 
bominibos dicti Bernaldi, in Tilla, pro Bernaldo. Infinni FkwÊmnt de 
die babebant cbalanom ad negotia soa, et etiam de nocte, si opns foe- 
rit Si aotem opns non fîierit, doabns claTibos dicto modo de nocte fir* 
mabitnr. Qui clavem soam perdiderit, eam qaereL Testes : Goberins de 
Lanere; Petrus de Villei^ton; Robertus de llesio; GoOlennos de 
Moberfilia; Nicbobiisde Brueria; Raginaldns P^;ani ; Raginaldos Grisa- 
pioi, maresscalus mens; Raginaldns de Milliaco. Qood nt m perpetanni 
stabik maneat et flrmum» litteris commendaTi et sigiUi mei tannimine 
eonflnnaTi. Actom Castriduni, anno gratie M^ GO. primo. Datnm per 
mannm Tbeobaldi canceiiarii, mense septembris. 



LVin. 

0e terris apad Pertes (I). 

décembre 1201. 

Ego, Odo Borelli, Curie Âlani dominus, notum fedo omnibus tam 
futuris quam presentibus, quod Johannes Grassus, kndantibos et eon- 
cedentibtu Hodiema uxore sua et Philipo filio suo, et Bar£no et soro- 
ribus suis, Tendidit Sancte Domui Elemosinarie Gastridnni, qnioqnid 
ipse apud Pertes possidebat, teiTam scilicet et ejiisdem terre feodom. 
Pro illo autem (eodo terre prefote dédit michi prefotus Jobannes in 
cambium aliud feodum quod ipse tenebat de me com terra 
quod ipsum Goherium de Pataio tenebat de eodem Jobanne. Preterea 
idem Jobannes de prefote terre precio donarit michi riginti libras dnnen- 
ses pro Tenditionis iliius concessione. Unde Ego, ad ejusdem Jobannis et 
Ilodieme uxoris sue, petitionem et preces, sepedictam Tenditicmem 
Tolui, approbavi et concessi prefate Domui Elemosinarie libère, quiète 
et paciHce in perpétue possidendam, et eam eidem Domui garandire 
manucepi. Quod ut in perpetuum stabile sit ac firmum, letteris com* 
mendavi et sigilli mei presenti munimine conflrmari. Âctom anno in- 
camalionis Dominice M*. CG^. primo. 

(1) Original, B., B*i41, n*!. — Copiai 4a xui^ tiède, À. I, &* 140, A, 6, B»l(; iBXra% 
A« 7, n* 101 ; da ztiii*, A. 8, n* 136. 
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LIX. 

De terris apud Pertes (i) 
décembre 1201. 

Ego Gaufridus (2), Yicecomes Gastriduni, notum &cio omnibus tam 
(uturis quam presentibus, qnod Johanoes Grassus, laudaotibus et con- 
cedentibus Hodierna uxore sua et Philipo filio suo et Burdino et soro- 
ribus suis, Domui Elemosinarie Gastriduni vendidit intègre quidquid 
apud Pertes possidebat, terram videlieet et feodum. Hanc yendltionem 
concessit Odo Borellus de Gortalano, de cujus feodum terra erat. Pro 
qua concessione, Johannes Crassus dédit eidem Borello Tiginti libras 
dunensis monete et aliud feodum pro esscambio, qnod moTebat de eo- 
dem feodo quod tenet Goherius de Pataio. Ego autem de cujus feodo 
sunt omnia predicta, hanc Tenditionem, ad preces et petitiones utrius- 
que partis, Tolui et concessi et garanlizandam manucepi. Quod ut in 
perpetuum stabilc maneat ac firmum, litteris commendavi et sigilli 
raei impressione confirmavi. Testes sunt : Raginaldus Paganus, tune 
senesscaius meus ; Guillermus de Mesmilo ; Droco Furrarius ; Rogerius 
prior de Ghauveliera; Stephanus sàlyus serviens; Theobaldus Bormaut; 
Stephanus Gueuhon ; Fremillon ; Johannes clericus de Gapella. Actum 
apud Chauyeleriam, anno gratie M*. CC®* primo. Datum per manum 
Gaufridi capellani mei, mense decembris. 



LX. 

De terris apud Pertes (3). 

décembre 1201? 

L. Blesensis et Glarimontis comes (4), domino suo G. Yicecomes Gas- 
triduni (5), homo suus, salutem et dilectionem. Notum facio Yobis, do- 
mino meo, quod ego Tenditionem terrarum de Pertes, quam Johannes 
Crassus vendidit Elemosine Gastriduni cum précédente Borrelli conces- 
sione, ipsi Elemosine concedo. Valete. 

(1) Copîei du xiii* siècle, A» S, n^ 160, et A. S, n* 19 ; da tyu; A. 7, n* 100 ; da zmi*, 
A. 8, ii*lSI. 

(2) Geoffroy IV, Tioomte de Châteandnn (119^1)15). 

(3) Copiée da xiii* sièole, A. 3, n« 45, et A. 6, iio29; da XTU«, A. 7, n" 103. 

(4) Loais, fiU de Thibaut Y, comte de Bloit (1191-1206). 

(5) GeeffrojIV, Tioomte de Châtoaodun (1194-1215). 
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LXI. 

De terris apud Pertes (1). 
décembre 1201. 



Ego LudoTicus (2), Biesensis cornes et Clarimontis» notam bcio omni- 
bus tam futuris quam presentibus, quod Johannes Grassus, iaudantibos 
et concedentibus Hodieraa uxore sua et Philippe filio suo et Burdino 
et sororibussuis,Tendidit intègre Elemosine Gastriduni, quicquid apud 
Pertes possidebat, terram Tidelicetet feodum. Hanc Tenditionem con- 
cessit Borrellus de cujus feodo terra erat. Pro qua concessione Johannes 
dictus Grassus, dédit predicto Borrello yiginti libras dunensis monete 
et feodum aliudpro escahmbiOi quod moTebat de eodem feodo quod te- 
net Goherius de Pataio. Hoc etiam concessit Gaufridus (3), Yicecomes 
Gastriduni, de quo supradictum feodum tenebat Borrellus. Ego autem 
ad preces et petitiones utriusque partis, banc Tenditionem firmiter te- 
nendam manucepi. Qiiod ut in perpetuum stabile maneat ac flrmnm, 
litteris commendavi et sigilli mei impressione conflrmaYi. Testes sunt : 
Maheius de Marli ; Johannes et Garinus et Friesia; Odo de Cormereto; 
Hugo de Gormcrcto ; Petrus de Villerbeton; Odo Beccbart; Raginaldus 
Crispini, maresscalus meus; Raginaldus Gortesius; Symon Grassus. 
Âctum Blesis, anno gratic M*. GC^ primo. Datum par manum Théo- 
baldi mei cancellarii, mense decembris. 



LXII. 

De duobns solldis et sex denariis de oMiiis, et tribus panibus et Iribiu galUoi^ 

apud Urselias (4)« 

1202. 

In nomine Sancte et mdi?idue Trinitatis. Sciant unitersi tam pré- 
sentes quam .futur! quod Agnes de Fraachaio, assensa et conces* 
sione filiorum suorum. Philippi et Johannis, et fille sue Elisabeth» Do- 
mui Eiemosinarie Gastriduni apud Urselias duos solido^ et sex denarios 
parisienses de oblitis et très panes et très gallinas in crastino Natalis 
Domini annuatim rcddendos in perpetuum dédit et concessit. Dédit ei 

(1) Chiirto originato, B. &U, n* 2. ~ Copies du xiil* tiècle, A. S, n* 161, •! A. &| m* 30 ; 
do XTii% A. 7, u* 90. 

(2) \jojxU. filt d« Thibaut V, eomU d« Bloii (110M20&). 

(3) GeoflrojrlV, vicomte do Cliâtoftadon (I10I-12I&). 

(4) Origiaal, B. C:9. 
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etiam sex minas biadi quas eadem Domus Âgneti in domo de Yilla 
Episcopi annuatim debebat; et unum arpentum prati apud Balgencia- 
cum, quod est Fenis. Hanc itaque elemosinam Petrus Biseolus ad cujus 
feodum hec predicta pertinent, Toluit et concessit. Ego siquidem Jo- 
hannes, Balgenciaci dominus, pro Dei amore et redemptione anime 
mee, ad precem et petitionem Pétri Biseoli qui supradicta de feodo meo 
ligio tenebat, eiemosinas istas Tolui» concessi et garantire manucepi. 
Quod ut ratum et firmum permaneret in perpetuum présentera cartu- 
iam sigiili mei impressione confirmayi. Âctum apud Balgenciacum, 
anno gratie millesimo ducentesimo secundo. Datum per manum Boe- 
mondi capellani et cancellarii mei. 



LXIII. 
De une modio bladi redditos in molendino de GhaTanz (1). 

1202. 

Ego Petrus de Yillerbeton» notum facio tam futuris quam presentibus, 
quod Hugo Cambellanus, pro amore Dei et remedio anime sue etante- 
cessorum suorum, et anime boni domini sui, comitis Theobaldi (2), 
laudantibus et concedentibus ûiiis suis, Ludovico et Crispino, et filia 
sua Haoisa, dédit in perpetuam elemosinam Deo et Elemosine Casiri- 
duni unum modium ybemigii redditus annui, in quiuque modiis red- 
ditus quos habet in molendino de Chavanz, apud Firmitatem de Yille- 
noil et tenet de feodo meo, annuatim capiendum. Ita quod a festo Beati 
Johannis Baptiste, singulis mensibus, parlem Hugonis de redditumo- 
lendini, continue recipiet Elemosina, donec totum dictum habuerit 
modium. Ego autem de cujus feodo Hugo totum dictum tenebat reddi- 
tum, banc elemosinam approbavi, Yolui et concessi. Hoc etiam, ad pre- 
CCS meas cum petitione Elemosine et Hugonis, dominus comes Ludo- 
Yicus (3) concessit. Quod ut in perpetuum stabile sit et firmum, litteris 
commendaYi,etsigillomeo confirmayi. Actum Gastriduni, anno gratie 
M^ ce*, secundo. 

(1) Original, B. 801. — Copies da xin* tièole, A. C, n* 30; dn xtiii% A. 8, n*26G. 

(2) Thibaut V, comte de BloU (1 152-1101). 

(3) Louis, comto de BloU(1191-120&). 
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LXIV. 

De quinque solidit de Veves (i). 
it02. 

Ego LudoTicus cornes Blesensis et Clarimontb, omnibas notam ilicio» 
quod Achonetus de Montgeraguet et fratres ipsius Robertos, Maque* 
tus et AnseUus, in perpetuam eiemosinam dederunt» pro remédie ani- 
marum suarum et antecessorum suorum, Elemosine Castriduni, quin- 
que solidos andegayeuses assignatos in censu suo de YeTCS reddendos 
in decoUatione Sancti Johannis Baptiste, Biesis. Quod ut ratom sit ac 
flrmum, Utteris commendayi et sigiHi mei munimine confirmatL Anc- 
tum anno gratie M*. GC^ II*. 



LXV. 

De octo denariifl cenius et très eolidis de festtgio in domltes 

apud Castridannin (2). 

EgoGameriusde Langeio, notumbcio omnibus tam ftitiirbquam 
presentibus» quod Ego» pro amore Dei et remedio anime mee et paren- 
tum et antecessorum meorum, laudantibus et concedentibos Jobanna 
uxore mea, et ûUis meis Gamerio et Odone, et Ûlia mea liathia, et frif 
tribus meis Matheo, Gaufrido, Odone et Guillermo, et sororibos meis 
Agatha et Hersendi, dedi et concessi Deo et Elemosine Castriduni in 
perpetuam eiemosinam» octo denarios census et très solidos de fèstagio, 
sitos in quibusdam domibus apud Gastridunum prope ecdesiam 
Beati Pétri annuatim eidem Domui Elemosine ad festum Beati Bemigii 
reddendos. Unde domus Simonis Maugerii débet sex denarios census et 
duos solidos de festagio, et domus Hersendis Bursarie duos denarios 
census et duodecim denarios de festagio. Insuper pro dnodecim dena- 
rios redditus quos Elemosine debebam apud Langeium» eidem Domui 
octo denarios census quos Theobaldus fieenne michi debebat pro tinea 
quadam que est ad Mofllart quam habuit a domina matre mea, annua- 
tim ad festum Sancti Remigii reddendos, in esscambium assignat!. 
Quod ut in perpetuum stabile sit et firmum, litteris commendati, et 
sigîllo mec conflrmayi. Actum Castriduni anno gratie M^ CC*. 
cundo. 

(l) Copies du xiii«iiêclo. A. 3, n« 46 ; au XTlii», A. 8, n* 67. 

(î) Copiii da MifiiècU, A. 4, ii« «; do xtu«, A. 7, n' 16; do xtiii«, A. 8, «• 181. 
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LXVI. 
De ono MxUrio anncma et XII denariie cenius super grtngiain de HaU (i)« 

mai 1202. 

Ego LudoTicus (2), Blesensis et GUrimoniis cornes , notum bcio omni- 
bus tam futuris quam presentibus» quod Erreudus Malaterra, pro amore 
Dei ci remedio anime sue, et parentum et antecessonim suorum, lan- 
dantibus et concedenlibus, Milesendi uxorc sua, et filiis suis Petro et 
Jolleno, et Isabella fliia sua, dédit Elemosine Gastriduni in peq>etaam 
elemosinam unum sextarium annone annui redditus, singulis annis in 
fès!o Sancti RemigU in grangiasua de Haia percipiendum, et duodecim 
denarios census, de quibus : Stepbanus Gueuhon débet sex denarios 
pro Tinea sua de Rouserein, et Maria, uxor defuncti Raginaldi Tesce- 
Uni, sex denarios de yinea sua de Rouserein, ibidem in festo Sancti Re- 
migii ipsi Elemosine annuatim persolvendos. Ego autem de quo Erran- 
dtts predicta tenebat, ad preces ipsius, dictum donum Tolui, concessi, 
et ipsi Elemosine garantandum manucepi. Quod ut stabile maneat ac 
Qrmum semper, litteris commendati et sigilli mei munimine conflr- 
maTî. Testes sunt : Petrus de Villerbeton ; Robertus de Mesio ; Guiller- 
mus de MobenriUa; Raginaldus de Milli; Tbeobaldus decanos. Actum 
Gastriduni, anno gratie millesimo CG*. secundo. Datom per manum 
Tbeobaldi cancellarii mei, mense marUi. 



LXVII. 

De ForcherooTUla (3). 
mai itOl. 

Ego LudoTktu (4), Bletentii et ClarimonUs cornes, notom flicio omni* 
bus tam fùturisquamprefentibos, quod Ego, IberosoUroam proflciscens, 
amore Dfi et pro anime mee et parentum et antecessorum meorum re- 
medio, laudantibus et concedentibus Katharina uxorc mea, Theobaido 
filio meo, lohanna flIia mea, et sororibus meis liargarita, Ysabella, 
quitati Gaufrido de PorcberonTilla clerico, ad tcmpus vite sue, unum 
sextarium redditos annone, quem capiebam in terra Odonis patrie soi 

(t) Orijcift*!. B.. »• lOf . — TopiM in itn* ti^eU, A. 4, ft«« I tl I, A. &, e* II. 

ÇX) l^uttis, bU 4« TbàbMt V, eoaiM <U BW^ ClISI-lSa*). 

(1) < op*e dm itii* ut<U. A. T, •• ?•. 

(4) Umift, ftU U TlulMVi V. €OMt« éê bUié (lit 1 11M>. 
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apud Porcheronyillam. Ipsum etiam Gaufridum et res ipsius in custodia 
et defensione mea suscepi. Quod ut stabile sit et finnum, litteris coin- 
mendayi et sigillo meo confirmavi. Âctum Aurelianis, anno graiie 
miliesimo GG*. secundo. Datum per manum Theobaldi cancellarii meii 
mense maii. 



LXVIII. 
De confirmatione quinqua lolidonun redditOB NoTÎ4]!atiri(l). 

mai 1202. 

Ego Gervasius, Noyicastri dominus, omnibus tam ftitnrls quoi pra- 
sentibus notum &cio, quod Ego, pro amore Dei et remedio amme mte, 
et parentum, et antecessorum meorum, laudantibus et concedentibns 
Margarita uxore mea et ûliis meis» Hugone et Herreio, dedi et in per- 
petuam eiemosinam concessi Domui Elemosinarie Gastridunl, dMem 
solidos camotenses annui redditus, et eos in pedagio meo de Naroeat» 
tro» per manum illius qui dictum pedagium recipiet, qnicnmqiie ni IBe» 
in die festi Sancli Remigii, remota omni dilatione, singnlis annis red* 
dendos assignayi. Ut in perpetuum ratum permaneat et inconcosimi, 
litteris commendavi et sigillo meo confirmayi. Actum apnd AKhafiani 
Beati Vincencii de Nemore. Datum anno gratie M*. GG*. seomdo» mense 
maii. 



LXIX. 
De una sumroa olei et de uno millenario hareDCoriim (2). 

mai 1202. 

Ego LudoYicus (3), Blcscnsis et Clarimontiscomes, notnm fiido omni- 
bus tam futuris quam presentibus, quod Ego, Iberosolimam piofieiseeDS» 
pro amore Dei et anime mee et parentum et antecessomm meonuB re» 
medio, contuli in eiemosinam Elemosine Castriduni, nnnm millcBa* 
rium barencorum et unam summam olei, quamdin in bac peregriiMi» 
tione morabor, in prepositura Gastriduni annuatim in prima septimaat 
quadragesime persolyendum. Quod nt stabile sit et flrmum, Ulleris 
commendaTi et sigillo meo confIrmaTi. Actum Aurelianis, anno gratta 

(I) Copiât du uifiièole, A3, n* 171; daxTii% A. 7, ii«10; do xrnr, AI. wfl^liê 
«II'). 

(i) Copies da xiif tièolt, A. 3, n* 15, et A. S. n* 30. — Yidinui de I3&6, A. IS. ~ Cofi« 
du xvii*ftièo!«. A. 7, b*C: da xtiii», A. 8. n«4l. 

(3) Loait, SU d« Thibaut V, comte de Bloit (110M30S). 



I. 
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M*. CG". secundo. Datum per manum Theobaldi cancellarii mei, mense 



mail. 



LXX. 

De contentione inter nos et Abbatiam Béate Marie Magdalene de decimis 

vinearam (1). 

mai 1202. 

Ego Ludovicus (2) , Dlesensis cornes et Clarimontis , notum facio 
omnibus tam futuris quam presentibus, quod contentio erat inter Abba- 
tiam Béate Marie Magdalene Castriduni et Elemosinam Castriduni, de 
decimis vinearum quas Elemosina debebat Abbatie; de dominio terre 
canonicorum quod omnino velabant, ne nundiue Elemosine ibi rési- 
dèrent ; de quibusdam censivis quas utraque domus ad invicem lenebat 
ab altéra; de tintinnabulis Abbatie; de cimiterio Abbatie; de canonico 
quem canonici poscebant recipi in Elemosina tempore satisfactionis 
sue. De décima yinearum» factum est ita, quod Elemosina annuatim 
pro décima reddet Abbatie sexaginta et decem solides dunenses infra 
très ebdomadas post Natale Domini proximo sequentes reddendos, et 
décima remanet Elemosine in perpetuum quitta, quicumque de cetero 
loca vinearum possideat. Et sunt hec loca Yinearum : in Froityal tria 
arpenta ; ad Moflart tria arpenta ; ad Huelinam duo arpenta et dimi- 
dium; ad Puteum duo arpenta et dimidium; ad Terras Etadces^ quatuor 
arpenta; juxta yineam Eugonis Quadrigarii, très quarterk; yinea de 
Fonteneio, unum arpentum. Si contingat quod Elemosina processu 
temporis alias vineas habeat in décima canonicorum, decimam ab eis 
habebat Abbatia. Denarios quos Abbatia debebat Elemosine, pro hac 
pace quitavit Elemosina Abbatie. Abbatia debebat Elemosine pro pratis 
dcfuncti Theobaldi Decani duodecim denarios census; et pro parte 
\iuce que Benedicta nuncupatur, yiginti denarios census. Elemosina 
autom debebat Abbatie pro plateis defuncti Roberti Rastel, duos solides 
census. Hos census utraque domus, alteri mutuo in perpetuum quit- 
tayit, ita tamen, quod si Elemosina aliquid adquiret in censiva Abbatie, 
licite et libère sine contradictione Abbatie licebit ei possidere, et simi- 
litcr vice mutua tantumdem censive juxta summam census, in censiva 
Elemosine poterit Abbatia adquirere et tenere. Tempore nundinarum 
Elemosine, nulli licebit in proprio canonicorum sine eorum assensu 
stallos ponere, ubique autem nundinantes stallos habeant. Elemosina 
nichilominus suarum ubique sequetur et colliget consuetudinem nun* 

( 1 ) Copies da xui* liàele, A. 4, n* !^, A. 5, n* 24 ; da XTiii*, A. 8, n* S03. 
(3) Louis, fiU de TkibantY, oomto de Bloit (n91-120&}. 
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dinarum. De tintinnabulis et de cimiterio Abbaiie que Bemosina td 
petitionem fatm requiret sibi a canonicis ad usus saos accommodari, 
et de canonico quem Abbatia requiret ad preces soas in Elemosiua 
recipi tempore prostrationis sue, sicut fuit retroacto tempore, non 
mutatum remanet. Quod ut in perpetuum stabiie maneat ac firmnm, 
Utteris commendayi et sigillo meo conrirmayi. Âctum Gastriduni, anno 
gratie M"". GG*. secundo. Datum per manum Teobaidi canceUarii met» 
mense maio. 



LXXl. 

De decem solidit apnd Montinhiacam (t). 

mai 1202. 

Ego Johannes (2) Hontinhiaci dominus» notum focio omnibnstam 
fiituris quam presentibus, quod Ego, Iherosolimam proficisscens, pro 
amore Dei et sainte anime mee et antecessomm meorum, laudantibus 
et concedentibus Matildi uxore mea, et Odone fiiio meo, et filiabus meii, 
Isabella, Margarita et Âdelicia, et Gaufrido fratre meo, dedi et in perpe- 
tuum concessi pauperibus Elemosine Gastriduni decem solidos annid 
redditus, et eos, in festagio meo de Monlinhiaco in festo Sancti Dionisii 
annuatim persolyendos assignayi. Ita tamen quod dictum festagium, 
modo quocumque remanere contigerit, in censibus meis de Montinhiaco 
qui michi in festo Sancti Ayiti apud Motinhiacum persolTuninr, ^c- 
tum redditum capiendum institui. Quod in perpetnum stabiie sit ac 
flrmum, Utteris commendayi et sigillo meo conflrmaTÙ Actum apud 
Motinhiacum, anno gratie M*. GG^ secundo. Datum per twfcw^m Her« 
berti, clerici mei, mense maii. 



Lxxn. 

De quatuor laztariis bladi de TorM (I). 

mai 1202. 

Ego LudoTicus (4)BIesensis comes et Glarimontis, notmn fiido omni- 
bus tam futuris quam presentibus, quod Odo Brunel pro amore Dei et 
remédie anime sue, laudantibus et concedentibus filiis sois Henrico et 



(1) Original, A. 40. — Copitt do xm« tièole, A. 1, n** 44 et 101 ; A. 6, n* 11; do xrnf 
A. Sy D* 66. 

(2) Jean I«, dit le Rooz, fiU d*£adet tt p«tit-6U de Rohier n, eeignenr éè MoatigBy, 
(Voyex Cart. de Mannoatier pour le Danois, par E. Mabille, p. 42 de rintxodaetioo). 118t- 
1212.) '*^ ' • 

(J) Original, B , m 621. -Copiée da xni« sièole. A. 4, &• 4 ; da xra% A. î, «• lit. 
(4) Loau, fiU de ThiUntV, oomte de Bloii (USKlHi). 
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Oaufrido, et fratre suo Gaufrido, et sororibus suis Eustachia, Ada et 
Laurenlia, dédit et in perpetuum concessit Elemosine tfl^striduno, 
quatuor sextarios et unam emiuam ybemagii annui redditus in terra 
sua de Torielad festum Saneti Remigii, remotaomni dilatione, capien- 
dos. Hoc concessit Bernaldus de Bullo de cujus feodo Odo tenet terram 
predictam. Hoc etiam concesserunt Phylippus Brochart de Brocea et 
Gaufridus Gode, ad quorum feodum spectat terra predicta. Elemosina 
autem concessit Odoni domum suam que fuit Odonis Freilon, post de- 
cessum ipsius Odonis et heredibus suis perpetuo possidendam. Testes 
suni : Herveus Rufius; Odo de Monpancier ; Gaufridus de Bullenyilla; 
Roscelinus Graton ; Paganus Trossel . Ego autem, ad petitiones utrius- 
que partis, rem predictam utrique parti garantandam raanucepi. Quod 
ut in perpetuum stabile maneat ac firmum, litteris commendavi et sigillo 
mco conOrmavi. Âctum apud Castridunum anno gratie miilesiraoducen- 
tesimo secundo. Datum per manum Teobaldi canceliarii mei, mense 
maii. 



LXXIIL 

De modio bladi redditus in molendino de Ghavanz (!)• 

Mai 1202. 

Ego Ludovicus (2), Blesis et Garimontis cornes, notum facio omnibus 
tam futuris quam presentibus, quod Hugo Gambellanus, pro amore Dei 
et remedio anime sue, et anime comilis Theobaldi patris mei, et pro 
animabus antecessorum suorum, laudantibus et concedentibus fiiiis 
suis, Ludovico et Grispino et Haoisa filia sua, dédit et in perpetuum 
concessit, Deo et Pauperibus Elemosine GastriJuni, unum modium 
hybernagii annui redditus, capiendum in parte sua redditus molendini 
de Ghavanz, apud Firmitatem de Villenoil. Et Elemosina incipiet reci- 
pere dictum redditum a festo Beati Johannis Baptiste, et totam partent 
redditus Hugonis sicut singulis mensibus ex tune reddetur, habebit, 
donec dictum modium penitus habuerit. Hoc concessit Petrus de Vil- 
lerbeton de cujus feodo, ipse H. dictum tenebat redditum. Ego autem, 
ad petitiones utriusque partis, banc elemosinam garantandam manu- 
cepi. Testes sunt : Nicholaus de Sancto Lazaro; Mauricius de Sancto 
Valeriano ; Bertholomeus magister Elemosine ; Petrus de Villerbetone ; 
Raginaldus de Milli. Et ut hoc in perpetuum stabile maneat ac firmuni, 
litteris commendayi et sigillo meo ^confirmayi. Âctum Gastriduni, anno 

(1) Original, B. 391, n* 2. * CopH te gm* siècle, A. 5, n« 28.— Yidlmni de 14 16, B. 391, 
n«3. 
(3) LoQif, fiU de Thibaut V, ooiiilS4|| BloU (1191-120S}. 
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gratie M"". GC", secundo. Datuna per manum Theobaldi cancellarii mei, 
mense [maiu •* 

LXXIV. 

Littere Ludovici comitis de rébus nostris consenrandis (1). 

Mai 1202. 

Ego LudoYicus (2), Biesis et Glarimontis cornes, notum fodo omnibus 
tam futuris quam prefientibus, quod ego, pro amore Dei et remédie 
anime mee, et antecessorum meorum et parentum, laudantibus et con- 
cedentibus Ratarina uxore mea, Theobaldo ûlio meo, lobanna filia 
mea, Philipo fratre meo et sororibus meis Margarita, Isabella, univer* 
sas res Elemosine Gastriduni, ubicumque sint, tanquam meas res pro- 
prias, in custodia et defensione mea habeo et omnimodis consenrandas 
recepi. Insuper, omnes elemosinas que ipsi Domui, in feodo meo, Deo 
Tolente, quocumquc beneûcio erogabuntur et quidquid dicta Domus in 
feodo meo, justo processu temporis, poterit adquirere, libère et quietc 
ipsi Domui in pace tenendum in perpetuum concessi et garantizandnm 
tanquam meam rem propriam manucepi. Quod ut in perpetuum stabiie 
sit |et firmum, litteris commendavi et sigilli mei impressione conflr- 
mayi. Actum Gastriduni, anno gralie M*. GG*. secundo. Datum per 
manum Tbeobaldi cancellarii mei, mense maii. 



LXXV. 

Littere Ludovici Biesis comitis de omnibus nostris obserfiadis (3). 

Mai 1202. 

Ego LudoYicus (4), Biesis et Glarimontis comes, notnm flu^ip onmi* 
bus tam futuris quam presenlibus, quod ego, lerosolimam proffeiscens, 
pro amore Dei et anime mee et parentum et antecessorum meorum reme» 
dio, Elemosinam Gastriduni, in custodia et defensioiieniea, êtres ejas 
uniyersas susscepi, et ei universas elemosinas, et a me et ex assensu 
meo, et ab antecessoribus meis Tel ipsorum Toluntate collatas, garan- 
tandas manucepi, et confirmayi, yidelicet : terram de Gortermont, quam 

(1) GopiM da zin* liède, A. 3, n* 17&, et A. 5, ii*9. — Vidimi» d« U7S, A. If, a* 1. — 
Copie da znii* siècle, A. S, n* 27. 

(3) Lonit, filt de Thibaut V, oi>mte de BloU (1191-130S). 

(I) Orsgioal, A. 14.^ Copies da xiii* tiède, A. V»*M« et A. S, a* 13; de l&U, A. iS, 
B« 1 ; ds XTUt* siècle. A. S. ii*« 1S& et 30S. 

(4) Louis, fiU de Thibaut V, comte de BloU (1191-lM). 
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cornes Tlieobaldus pater meus ipsi Domui dédit et illam terrain in eadcm 
parte, quam Hugo de lalanz dédit Domui quitam Etemosine, Guil- 
lermo, filio suo, eoncedente. Terram de Viilereti ; Terram de Pertes; 
Terram de Villa Episcopi ; Terram de Villenblini ; Terram de lalanz ; 
Terram Bordarum ; Terram Liboville, cum villa; Terram de Tronchetis; 
Terram de BcUo Fago, cum villa ; Terram de Borgolattre ; campum terre 
quem defunctus Osmondus de Tievilla dédit juxta Noeretum ; centum 
solidos annui redditus quos comes Theobaldus, pater meus, dédit in 
anno novo reddendos, deprepositur Castriduni; viginfi libras redditus 
quos ego ipsi Domui dedi; decem libras reddendas in banno meo de 
Natali annuatim, et alias decem libras in banno de Pentecoston, apud 
Castrumdunum; nemus Bordarum; decimam de Porcheronvilla quam 
Raherius de Peveris et Bochagia, uxor sua, dederunt; in décima de 
Villavesson, tredecim sextarios ybernagii et unum modium avene red- 
ditus annui in festo sancti Remigii, quos Theobaldus RufTus dédit; 
unum modium ybernagii in décima de Donamanu et decimam vinee 
Raginaldi de Fonte que est juxta herberiagium que Pucelina de Rupe 
dédit : asnntam terre apud Sarmesoles et hosspitam terre cum tali red- 
ditu; quinque solidos etVI denariosparisiensium annuatim adfestum 
sancti Remigii, et duos sextarios avene ad rasum, et quatuor boisellos 
annone ejusdem terre propanibus oblitorum, et duas gallinas et duos 
denarios pariter in Natali, et campi partem totius terre, excepto arpento 

mansionis, que immunis remanet pro oblitis et picturina census 

parisicnsis in festo sancti Carrauni; unum sextarium redditus yberna- 
gii in décima de Liconci; décimas de Villa Episcopi et de Villa in Podio, 
et de Villa Lupi; unum sextarium redditus quem Adam de Badilleriis, 
in décima sua de Villa Episcopi, dédit; decimam de Binais quam pater 
Gaufridi de Binais dédit ; decimam furni et pressorii Hugonis de Gloia, 
quam ipse Hugo dédit; unum sextarium redditus inmolendino de Cha- 
vanz, apud Feritatem, quem Hugo Oliveri dédit; ad Sancti Remigii 
unum modium redditus quem Hugo Gamerarius dédit in dicto molen- 
dino de Chavanz, ad festum sancti lohannis Baptiste sicut redditus ve- 
niet per menses recipiendum; unum sextarium redditus quem Erau- 
dus Malaterra dédit in terram suam de Hahia ad Sancti Remigii, et 
XII denarios census in vineis Stephani Guehon et Marie, que fuit uxor 
Raginaldi Tesscelini in clauso deRouseren, uterque débet videlicet : qua- 
tuor sextarios unam et erainam annone de redditu ad Toriellum in terra 
Odonis Brunel, quos ipse G. dédit ad Sancti Remigii ; nundinas elemo- 
sine quas ego et G. Castriduni vicecomes, dedimus in festo Magdalene 
cum salvo conductu euntium ad nundinas et redeuntium ad taies con- 
suetudines ad quales ego et ille tenemus nundinas Castriduni in Nati- 
vitate béate Marie ; sex libras redditus quas EIcmosina capit in rèdditi- 
bus comitis de Bello Monte ad Castridunum quas ipse dédit, et tenet 
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de vicccomilc Castriduni ; burgensem apud Caraotum sempcr Elemo- 
sine senrientem, ab exactione et tallia et omnibus consuetudinibusqui- 
tum et liberum, Domum Elemosine apud Garnotum; moiendinos de 
VovretOi qui sunt toti immunes Elemosine, ita quod Elemosina proinde 
rcddit annuatim quatuor modios redditus Bemaldo de Bulou, piscatura 
boccarum et bracarum in portis molendfnorum tota est propria Elemo- 
sine ; aquam Yillereti ; pacem intcr Âbbatiam et Elemosinam Gastridunt 
de décima vincarum quam Elemosina debebat Abbatie, pro qua reddet 
ei de cctcro annuatim sexaginta et decem soiidos dunensium^ et décima 
quicumque loca yinearum possideat in perpetuum, erit Elemosine, et 
sunt loca vincarum bec : in Frcitval tria arpenta ; ad Mouflat, tria ar* 
penta ; ad Huclinam, duo arpenta et dimidium ; ad Terras Dulces, qua- 
tuor arpenta; juxta vineas Hugonis Quadrigarii, très quaieria ; Tinea 
de Frontenio unum arpentum ; utraque domus licite sine conditione 
alterius sub censivis alterius ad invicem juxta summam census utrius- 
que poterit adquirere et tenere quod adquisierit, salTO jure census. 
Sciendum est autem quod décima de Binais, de qua supra locuti ftiimos, 
est minuta décima. Preterea res uniyersais ipsi Domui in perpetuom 
tenendas concessi, quas, Deo Yolente, processu temporis in feodo mec 
juste poterit adquirere. Quod ut in perpetuum stabile maneat ac firmum 
litteris commendavi, et sigilii mei impressione confirmayi. Âctum Aure- 
liani» apud Sanctum Evurtium, anno gratie miilesimo CG*. secundo. 
Datum per manum Theobaldi cancellarii mei, mense maii. 



LXXVI. 
Privileglum Romaniim(i). 

iO juillet i203 (2). 

Innocentius (3), episcopus serras servorumDei, dilecUs fililsB. (4) priori 
ot fratribus hospitalis inflrmorum Gastriduni salutem etapostoUcam be« 
nedictionem. Solet annuere Sedes Apostolica piisTOtis et honestis peten- 
tiura precibus fayorem bencYolam impertiri : ea propfer, dUecti in Do- 
mino filii, Yestris justis postulationibus grato concmrrentes assenso, 
personas vestras et hospitale infirmorum Gastriduni eam omnibus bonis 
que in presentiarum rationabiliter possidet, aut inftitorum jnstismodis 
postulante Domino, poterit adipisci, sub Beati Pétri et nostra protectione 
suscipimus, et presentis scripti patrocinio communiTimus. libellâtes 

(1) Copies do xni* tiède, A. 10, d*3, et A. 17, ii*4: dn xwur, A. I, wfiU^ 
(3) Dent an mantucrit da siècle «dernier qui eit à U bibliothèque de OàÈÊÊMàan^ l'ebbé 
Conrgibei enigne à cette bulle U date de 1310. L'an ê dtt pontiBeat dlsaMMil m m 
laiiae aMn doate, e*eit bien Tann^ du 8 janTÎcr 130S an 7 janvMT UOI.] 

(3) IfUMoeotlII, pape (ItOS-ltlO). 

(4) BtrtliéleiDj» maître de rAmnOne (1190-1204). 
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quoque et immunitates antiquas et rationabilcs consuetudines Yobis e 
hospitali niemorato concessas, et actenus observatas, ratas habemus et 
eas perpetuis teinporibus illibatas permanere sancimus. Nulli ergo om- 
nino hominum liceat banc paginam nostre proteclionis et concessionis 
infringere, vel ei ausu temerario contraire. Si quis autem boc attentare 
presumpserit, indignationem omnipotentis Dei et beatorum Pétri et 
Pauli apostolorum cgus, se noYerit incursurum. Datum Ferenlini, sexto 
idus julii, Pontificalas nostri anno sexto. 



LXXVir. 

De duobus sextariis grani apud Vovretum (1). 

1203. 

f Ego Katcrina (2), Blesis et Clarimontis comitessa, noliim facio omni- 
bus tam futuris quam presentibus, quod Gcrvasius Guinbeline, pro 
amore Dei et remcdio anime sue, et parentum et antecessorum suorum, 
dédit Domui Elemosine Castriduni, duos scxtarios annonode redditu 
annuatim capiendos in parte redditus sui quem ipse Gcrvasius capit in 
molendinis de Vovreto. Hoc donum voluit et concessit Bemardus de 
Bullou, de quo dictus Gervasius dictum tenebat redditura. Ego vero^ 
ad petitîonem tam [Bemardi] quam GerYasiip[ro domino meo Ludovico 
Hier[osolimeprofecto, boc donum ipse [concessi et] garanlandum manu- 
cepi. Quod ut in perpetuum stabile sit ac Tirmum, lilteris comraendavi 
et sigillo meo confîrmavi. Testes fueinint : Goherius de Lenncreio, Pelrus 
de Viilerbeton, Robertus de Mesio, Guillelmus de Mobervilla, Odo Bec- 
chart, Raginaldus Paganus. Actum Castriduni anno gratie millesimo 
ducentesimo tertio. 

LXXVIir. 
De decimis apud Villam Episcopi (3). 

1204, 
G. Bonevallis (4), M. Béate Marie Magdalenc Gastridunensis (5) ab- 

(1) Original, A. 7&. (Cette pièoe, retroarée après la rédaction de Tinveiitaire des archiree 
par L. Mertct, no 6gare pas dans oet inventaire. La même remarque t'appUqae à toutes les 
pièces de la série A, depuis le n* 6G.) 

(2) Catherine, femme da comte Louis. 

(3) Copies du xiii», A. 3, n« 126; du xiv», A. G, n» Î5; du xvii*, A. 7, n« 77 ; du xvin« 
A. 8, n* 19. 

(4) Girard, abbé de Saint-Florentin de Bonneval, figure dans des ohfirtet de l^ à 12^2. 
Gall. christ., t. Vm. 

(5) Mauritius, abbé de Sainte-Marie-Madeleine de Chftteaudun (1202-1212). CSalI, ehrist., 
t. VllI. 
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baies, cl V. prior Chamarcii universis présentes iitteras iuspecturis sa- 
lutein ab eo qui salvat sperantes in se.Uni?ersilali Yestre Yolumus igno- 
tescat, quod cum inter Gaufridum de Porcheronviila, clericum, et Ni- 
cbolaum Lanier, laicum, super quibusdam decimis apud YiUam Epis* 
copi in Dunense Archidiaconatu constitutis coram nobis, a domino 
Papa (1) super hoc judicibus delegatis, contentio verteretur, corn etîam 
juxfa formam mandati apostolici, partibus convocatis et auditis, hinc 
inde propositis diu intcr eos litigatumfuisset : tandem dictas Nichobas, 
ad ces rcversus, sciens décimas illas a se in anime sue periculum deti- 
neri ; habile sano et salubri prudentum yirorum consilio, in preiatis 
decimis se nichil omnino juris habere recognoscens, décimas illas in 
manu nostra dimisit penitus et quitavit. Nos Yero, ordine judiciario pro- 
cedentes, prefalum Gaufridum, clericum, sicut justum erat, dictis deci- 
mis investivimus, qui, volens ut deinceps in perpetuum taliam percep- 
tionem fructuum gauderet mater ecclesia, dictas décimas in manas nos- 
tras resignans, bonaauimi intemptione eldevotione nos rogayit, ut dictas 
décimas sancteDomui Elemosinc Gastriduni ad sustentationem paupefum 
infirmorum ibidem jacenlium conferremus. Nos autem deliberatione 
habita dicti Gaufridi, clerici, devotionem et sancte dicte Domos kari- 
tatem multifariam attcndcutcs, auctoritate apostolica qua fongabamur 
in hac parte, dictam Domum dictis decimis invcstivimus et easdem 
dicte Domui et cjusdem habitatoribus concessimus, libère etquietc in 
perpetuum possidendas. Quod factum ul in perpetuum stabile firmum- 
que perseveret et nullius perversitate infringiquoquomodofaleai, aul 
mutari, preseutem paginam conscribi fecimus, et sigiliorum nostromm 
munimine roborari. Àctum Gastriduni, anno Incamationis Dominice, 
uiillesimo ducentesimo quarto. 



LXXIX. 

De pace inter nos et Abbatem Pontis Levis compotita (2). 

1204? 

S.,Pontileyiensium(3) fratnim nonsatis dignus minister, et eonun 
fratrum conyentus, omnibus Iitteras istas legentibus et audientibos» sa- 
lutem. NoTerit universitas quod B. (4) magister Elemosine de Gaslro- 
duno et ejusdem domus capitulum fecerunt nobiscum banc commula- 

(1) InnootntlII, |Mp« (1108. 1216). 

(2) Copi«i da xiii* liècle, A. ), n* 43, et A. 6, n* 11. 

(3) StàmtOlm, ûhU d« PonUevoy (1100-1208). Gtll. ohritt., t. Vm. 

(4) UMtUooMu», DuUtrt <l« rAumôoe (1100-1201), d'après lat ehartef; QmiUauM, toa 
saccetttiir, ttl ctU en 1205. 
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tioncm. Nos siquîdem XX denarii censuales quos nobis debebant pro 
tensura de Rupe Forti fuit que Guillermi Dolloie et XII denarii pro yinea 
de Peschechat dimisimus et quitavimus eis in perpetuum. Ipsi autem, 
dederunt nobis similiter in perpetuum II solidos censuales cum omni 
justitia et consuetudine quos habebant in vineis que fuerunt Gaufridi 
de Rupibus in vico de Esseures, et YIII denarium, quos habebant in 
quadam terra Hervei de Bourvilla, de elemosina Odonis de Tievilla. To- 
tum hune censum prenominatum semper contra omnes calumpnias 
tueri et garantire nobis tenebuntur. Quod si non potuerint, alium equi- 
valentcm nobis assignabunt. Ut autem hoc ratum maneat et firmum, 
sigilli nostri munimine conûrmayimus. 



LXXX. 

De pace inter nos et Abbalia Saneti Launomari (i). 

28 avril 1205. 

E. Dei gratia Saneti Launomari Blesensis Abbas (2) totiusque ejusdem 
ioci conventus, omnibus ad quos présentes littere peryenerint, salutem 
in Domino. Universitati vestre notum fieri voiumus, quod pro quatuor 
solidis quos Domus Elemosinarie Gastriduni debebat nobis pro quadam 
terra sua de Helieria, et pro contentione quorumdam fossatorum que in 
terra nostra de Monborri eos injuste fecisse asserebamus. Guillermus 
tune jamdicte Domus Elemosine minister, totiusque ejusdem domus 
conventus excambiaverunt nobis unum arpentum de pratis suis quem 
apud Fontem Marie libère et quiète possidebant, et nobis quiète et pa- 
ciflce perpetuo possidendum concesserunt Nos vero, prenominatos 
quatuor solidos census et prefatam fossatorum contentionem, predicte 
Domui Elemosinarie quittavimus et perpetuo possidenda concessimus. 
Quod ut ratum et inconcussum permaneat, litteris commendavimus et 
sigillorum nostrorum testimonio confirmavimus. Actum anno gratie 
M"". CC''. quinto, quarto die kal. maii. 

(1) Copies da xiu* tièole, A. 3, n« 37, et A. 6, n* 33; da xvin«, A. 8, n» 63. 

<2) Eroalde oa Eraaait, «bbé de Saint-LEamer (1198-1205). GaU. obritt., t. YUI. 
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LXXXI. 

De quodam prato apud VoTretum (i). 

120C? 

Ego Âda divina dignatione Bcati Ayiti (2) humilis minister» (otusque 
nostre ecclesie conTentus, nolum facimus presentem paginant Inspecta- 
ris, quod libère et quiète 'Tendidimus Elemosinariis Gastriduni, precio 
Tîginti et unius librîs Ândegayensis monete, prata que apud VoTrelnni 
de dono Guiliernii clerici habebamus, et manucepimus garendare, con- 
cedentc predicto Guillermo et plegio fi^arandationis. Plegiis etiam : 
Stephano de Proeuyilla, Sevino Secibert, Raginaldo Biausdrapiaus, 
Hartino Fabro, Galterio de Camoto. Testibus bis : Bartholomeo elemo- 
sinario, Guillelmo de Fonte, Godefrido de Danceio, Ivignelio fraire Sancti 
Âviti et capellano, Renulpho PaRamenario, Genrasio et Gamerio cleri- 
cis Elemosine, Tbomas Rabel, Hugone Bonel, Gaufrido Maudoit, Gau* 
frido de Porcheronvilla. Quod ut ratum babeatur» sigilii nodri mnni- 
mine fccimus roborari. 



LXXXIL 
De dimidio modio ybernagii et dimidio modio atene apud PjrimoifiBaBi (D* 

1206? 

Notum sit tam fùturis quam presentibus, quod ego Matheus Roetel, 
receptus in fratemitatem pauperumCastriduniElemosineet cohaMtalio» 
nem habens cum iiiis, dedi eis in perpetuum, dimidium modium yber- 
nagii et dimidium modium avene in terra mea deKmeTiUa, quam 
eramtcncns. Cum inde recessi, qucm vidclicet modium reddent, qni- 
cumque tcncbunt terram prcdictam. Hoc voluerunt et concesserant 
quinque Ûlic mec. Maria, Erenburgis, Varenna, Matildis, Tediosa ; 
Enouse(^ic) et (ilii Marie, Emaudus, Stephanus; Hamericiis QUus Ereii- 
burgis. Testes sunt hii : Ebrardus presbyter de Marboe, Matheus près* 
byter de Marboe, GiraldusRoetei nepos meus, Raginaidus de Fonte, Gra- 
dulphus frater ej us, Raginaidus fili us Gradulphi et aliiplurimi. Si quis 
hoc donum auflerre voluerit, anathema sit. Amen. 

(1) Cojfm do XIII* tiôeU. A. 3, n* tlO, et A. C, n' 30: da znii% A, 8, n* IIS. 

(2^ A<U, abbesM de S^int-Arlt (1206). Qall. ^rist., t. VIII. 

(3) Copies da xiii* tiôclt, A. 3. q« 61, «t A. 6, q« 7 : du xviii«, A. 8, n«« 78 H 261. 
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LXXXIII. 

De quadam terra apud Villam Episcopi (I). 
Mars 1206 (v. st.). 

Ego Raginaldus (2), Dei gratia Carnotensis episcopus, notum facio 
universis tam futuris quam presentibus, quod Philipa quondam uiK)r 
Richardi Harenc, militis, in extrême egritudinis lecto posita, recte apud 
se deliberans et de tribus filiabus suis, Philipa, Haoisa et Petronilla ad 
cultumet Deisenricium faciendum inordinem sanctimonialium conse- 
crandis proinde, et attente sollicita, nolens eas nudas et vacuas ad pre- 
fatum ordinem transmigrare, habito consilio cum Richardo domino suo 
et Petronilla matre sua, predictis filiabus suis contulit in elemosinam 
terram quamdam cum rébus omnibus ad eam pertinenlibus, quam pre- 
fatus dominus suus et ipsa possidebant apud Yillevesque ad eamdem 
Philipam jure patrimonii pertinentes : ita precipicns gagiariis suisab ea 
constitutis, yidelicet : Richardo domino suo et Guillermo presbytero 
ecclesie de Nuefviz et Ade Harenc, ut terra prefata, cuilibetabbalie, ubi 
dicte filie sue habitum monialium receperent, cum eisdem filiabus suis 
in elemosinam confère tur, si abbatia illa terram recipere voluisset . Si 
autem hoc non vellet, venderetur terra, et pecunia inde habita preno- 
tate abbatie cum filiabus, in elemosinam donaretur. Dicti autem gagia- 
rii, prefate Philipe jam defuncte mandatum adimplere cupientes quod 
aliter non potuerunt facere, terram sepedictam cum rébus ad eamdem 
spectantibus vendiderunt fratribus domus elemosinarie Gastridunen- 
sis, pro sexaginta et quinque libris dunensium, «t prelerea uno annuali 
pro anima defuncte Philipe a fratribus domus elemosinarie supradicte 
celebrando, et denarios predictos abbatie Sancti Âviti Castridunensis 
cum tribus prediclis puellis, in elemosinam contulerunt. Richardus au- 
tem dictus, data fide, firmavit, quod ipse quamdiu vixerit bona fide, 
dictam venditionem Domui Elemosinarie predicte garantabit, et quod 
eam ab omnibus heredibus suis prout singuli ad plenam et perfectam 
etatem exercuerint, dicte Fratribus Elemosine quitari faciet et concedi. 
Id îpsum data fide firmaverunt : Adam Harenc, Odo de Montpancier, 
HerveusRufus et Goherius et Gaufridus primoginiti filii ipsiusHervei 
Rufli. Hanc etiam venditionem voluit et approbavit, et Domui Elemo- 
sinarie prefate concessit Adam de Bardilleriis, de cujus feodo terra illa 

(I) Copies du xiii* lièole, A. 3, n- 125; du xvii«, A. 7, n<> C2 ; du xviiis A. 8, jj 124. 

{*2) Reoaud (de Mouçon), fils de Renaud II, comte de Bar, et d'Agnès, fiUe de llîbaut le 
Granr), comte de Champagne. Il occupa rëvêché do Chartres de 1183 à 1217 et taonrut le 
des ides de décembre 1217. 
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erat, qui et terre ipsiiis feodum ipsi Elemosinc quitavit et in perpeltiam 
elemosinam concessit et dédit, et dictam yenditionem, data fide, ipsi 
Domui Elemosinarie garanlire manucepit. Ego autem, ad preces utrias- 
que partis, pactionem et rem omnem supradictam ipsi Domui Elemosi- 
narie garantire manucepi. Quod ut stabile semper sit ac firmum, litte- 
ris commendavi et sigilli mci impressione confirmayi. Actum anno 
gi-atie M*. CC* VI*., mense martio. 



LXXXIV. 

De stallis ecclesie Béate Marie Magdalene Gastridani(t). 

1209. 

NoTerint univers! tam présentes quam futuri, quod Ludovicus Cam- 
bellanus, pro amore Dei et remedio anime sue, et patris et matris sue, 
etantecessorum suorum, laudantibus et concedentibus Isabella uxore 
sua, filiabus suis Ermesendi et Isabella, dédit et in perpetuam conces- 
sit elemosinam, Deo et Pauperibus domus elemosinarie Gastridum, duas 
stallos ad ceram, quos habebat ad Caslrumdunum, quorum alter âtus 
est infra ecclesiam Béate Marie Magdalene de Castroduno, alter vero in 
foro Castriduni . Insuper ipse pie recordationis affeetu, in ecdesia ejus- 
dem Domus Elemosinarie, in ea parte ccclesie, ubi, antequam sépulture 
tradantur, defunctorum corpora requiesscunt, altare quoddam de suc 
proprio fundavit et construxit, ubi pro anima ipsiuset patris, et matris 
sue, et antecessorum suorum, et pro animabus omnium fldeliom de- 
functorum a domus ejusdem sacerdotibus et ministris divina celebren- 
tur offleia. Fratres autem domus, pie et salubri ejus intention! grato 
concurrentes affetu, missarum, orationum et beneficiomm œnnium, 
que in eadem domo tam a pauperibus in lectis jacentibus quam a sicer* 
dotibus, fratribus, confratribus et ministris cotidie flunt, et fient in 
perpetuum ipsum participem et fratrem unanimiter concessemnt vd 
constituerimt, erga memoratum Ludovicum promissione tali sese fldeti- 
ter astringentes, et super hoc ipsum investientes, quod ejusdem domns 
capellani ob ipsius anime et auimarum patris et matris sae et ante* 
cessorum suorum rememerationem et rcmedium singuUs septimanis, 
semelin die lune, semel in die mercurii et semel in sextaferityad 
altare predictum divina officia pro defunctis fldelibus de celero celé- 
brabunt. Si autem, fratres Elemosine, quod absit, promissionem istam 
modo debito non adinplerent, et requisiti ab heredibus Tel aniids La« 
dovici predicti, emendare forte non vellent, heredes vel amici prefiUi 
dietum sessirent redditum donec fratres elemosine predictam, prout 

(1) Copies da xni* tièok, A. S, n*62; da xvm*, A. 8, n«7t. 
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tenenlur facerc, exequerentur iterum 'promissionem. Quod ut stabile 
scmper sit et firmuin, tam ipsi Ludovico quam fratribus Elemosine 
plaçait, presens factum Jitteris communibus tradi, et litteras cyrogra- 
phi caractère presignatas sigillo Domus Elemosine subsignari. Âctum 
anno gratic M"GG". nono. 



LXXXV. 

De viginti soiidîs in banno quadragesime (i). 

Octobre 1209. 

Ego Gaufridus (2), vicecomes Castriduni, notum fecio omnibus tam 
futuris quam presentibus, quod lohanna bone memorie mater mea, in 
extrême egritudinis sue lecto posita, ob ipsius honestum etsalubre 
desiderium a me compte ndum, ore proprio sub fidei nomine me deos- 
culans, affectu devolissimo me rogavit, ut ego, pro amoreDei et sainte 
anime sue, pauperibub infirmis sancte Domus Elemosinarie de Gastri- 
duno viginti solidos redditus annui comferrem, in usus pauperum in- 
firmorum in lectis jacentium expendendos. Ego autem, ipsius pie peti- 
(ioni satisfacereyolens^eidem sancte domui viginti solidos redditus annui 
dono, et eos in banno meo de privicamio quod ego habeo ad Gastri* 
dunum capiendos^et per manum illius qui redditum banni ejusdem re- 
clpict, remota dilatione et omni inpedimento, sive illud bannum in 
manu mea tenebo, sive alius quislibet quocumque modo in manu sua 
teneat, annuatim reddendosassigno laudantibus hoc donum et conce- 
dentibus Âdelicia uxore mea et Gaufrido filio meo et iiliabus meis Isa- 
bella, Âdeliciâ, lohanna et Agnete. Quod ut in perpetuum stabile sitac 
firmum, litteris commendo et sigilli mei impressione coniirmo. Actum 
Gastriduni, anno gratie millesimo ducentesimonono, mense octobris. 

{Sceau de Geoffroy.) 



LXXXVI. 

Robertus de Mesio, miles, dédit quicquid habebat in molendino Estorvel de 

Borseio (3). 

Novembre 1209. 

Ego, Robertus de Mesio, notum facio omnibus tam futuris quam 
presentibus, quod ego, pro amore Dei et remedio anime mee, et ani- 

(1) Original, A. 70. — Copies dn xtii* tiède, A. 7, n* 9 ; da XTin*, A, 8, B*|liL 

(2) Geoffroy IV, vicomte de Châteaadan (1 194-121S). 

(3) Copies dn xiii* siècle, A. 6, n* 48; da zmi*, A. 8, n* 276. 
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marum parentum et antecessorum meorum, laudantibus et conceden* 
tibus Petronilla uxore mea, et nepotibus meis Willelmo de MoDhenrilla 
etRoberto de Mamberolis, donavi et in perpetuam elemosinam concessi 
Deo et pauperibus sancte Domus Elemosinarie Gastridani, quicquid ego 
habebam in molendino Estonrel de Borseio, eidem sancte domoi, qaiete 
etpaciflce, perpetuopossidendum. DonaYiprelereaeidemdomui quatuor 
denarios censuales, quos in prato de Fiotel, sepedicte domui a Guillenno 
de Choe, fratre ejusdem domus, in elemosinam coUato, annis singulis 
capiebam. Universitas autem domus tam fratrum quam pauperum in- 
flrmorum, me in fratrem sue domus, et omnium beneficionim que in 
cadem fiunt et fient de cetero, participem suscepit unanimiter et socium, 
et post obitum etiam meum, die obilus mei, celebrabit anniTenariom. 
Quod totum ut in perpetuum stabile sit ac firmum, litteris coromendaTi 
et sigilli meipresentimunimineconfirmayi. Actum anno gratie M*. GC*. 
nono, mense novembri. 



LXXXVU. 

De duodeclm denariis census saper domam Arnulphi Oton apiid 

Castridunum (1). 

Décembre 1209. 

Ego Gauflridus (2\ Gastriduni Ticecomes, notum Ikcio omiUbiis tam 
futuris quam presentibas, quod Robertus \iUici, pro amore 0ei et pro 
anime suc et anime Mathei Yillici fralris sui defunctt, et animanini pt- 
rentum et antecessorum suorum remedio, donarit, hudante et conee* 
dente Dionisia uxore sua, et in perpetuam concessit elemosintm, Deo et 
pauperibus sancte Domus Elemosinarie Gastriduni, duodedm denirioi 
census, quos annuatim capiebat, sitos in domo Âmulphi Oaon, que est 
apud Castridunum, in Panceria; et omnem burdesagium ejusdem cen- 
sive dicte domui elemosinarie, libère, quiète et paciflce, perpétue possi- 
denda. Ego autem, de cujus feodo prefatus Robertus rem totaai predic- 
tam tenebat, ad ejusdem Roberti petitionem et preccs predictim dona- 
tionem, salvojure mco, Tolui approbavi etconcessi, et sepedicte domni 
elemosinarie garantiremanucepi. Ut autem hoc in perpetuum stabile sit 
ac flrmum, litteris commendavi et sigilli mei impressioue confirmaTi. 
Actum Gastriduni, anno iucamationis Dominice M"*. GG*. nono, 
deccmbris. 



(1) OngÎMl, B. U. - CoplM da xnV tiède, A. S, n» îl ; du xm», A. H, ii>t; i«STm«» 
A. S, n» SO. 

(2) GtoflTroj V, ricomte de CUtetiidan (1I»I-121&). 
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LXXXVIII. 

De viginti solidis in tensamento Bonevallis (l). 

Juin 1210. 

Ego Milo (2), cornes Barri super Secanam, notum facio omnibus tani 
presentibus quam fuluris, quod Ego, pro remedio Ebrardi(3) avi mai, 
et anime mec, et patris et matris mee, et omnium antecessorum meo- 
rum, laude et asscnsu Helixandis uxoris mee, et Galcheri filii mei, dedi 
et in perpeluum concessi domui elemosinarie Gaslriduni viginti solidos 
dunenses, quos nummos in avena mea de Bonavalle, per manum pre- 
positi mei singulis annis, die festo Sancti Martini hiemalis apud Bonam- 
vallcm capiendosassignavi. Elemosinaautem dicta michi concessit diem 
anniversarii mei et Ebrardi avi mei in perpetuumcelebrare. Ut autem 
istud donum nieum firmum et ratum sempcr in posterum permaneret, 
présentes feci litteras sigilli mei munimine roborari. Actum est hoc, 
anno Domini M\ GG®. X®., mense junio. 

{Sceau de Miles.) 



LXXXIX. 

De quibnsdam domibus apud Gastridunum (4). 

7 août 1210. 

Ego Katarina (5) Blesis et Glarimontis comitissa, notum facio omni- 
bus tam futuris quam presentibus, quod Robertus de Mesio, fidelis 
meus, abrcnuncians seculo, zclo Dei ductus, se pauperibus inQrmis 
sancle domus elemosinarie Gastriduni in fratrcmreddidit et concessit. 
Et secum eisdem pauperibus hcrbergagium domorum suarum de Gas- 
triduno cidem domui elemosine contiguum, laudantibus et conceden- 
tibus Guillcrmo de Mohervilla, nepote suo, et Roberto de Manberolis, 
nepote Guillermi, in perpetuam elemosinam assignavit et dédit. Et 
me sicut dominam suam, rogavit humiliter quatinus pro amore Dei 
hcrbergagium illud, quod est de feodo meo, eidem sancte domui ad 

(1) Origintl A. 87.— Copiei du xiii» aiècle, A. 5, n» 1&; da xvn% A. 7, n* 31 ; da XTiix, 
A.8, nM77. 

(2) Milei III, comte de Bar-tar-Seine et vicomte de Chartree. 

(3) Ebrard ou Evrard IV, seigneur du Puiset, mentionoé daui une charte de 1179 (eart. 
de Notre-Dame de Chartres, 1. 1, p. 202 ; cart. de Saint-Père de Chartres, t. II, p. 412.) 

(4) Original A. 76. — Copies du xiii« siècle, A. 3, n- 116; da ZTin*, A. ^^nfi» ll7 e 294. 
(S; Catherine, femme de Louid, comte de Blois, mort en 1205 devant Andrteple. EUe 

avait apporté par son mariage le comté de Clermont à son mari. 
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usus pauperum concederem possidere. Egoautem.pietatis inlnitu cl 
pro salutc anime comitis Ludovici karissimi domini mei roemorie feli- 
cis, et mee, ad petitionem ipsius Roberti jam dicii, donum illud ab Ipso 
sana consideratione factum domui jam dicte, super domibus pretaxatis, 
que de meo sunt feodo, approbavi, Tolui et concessi, et garantizandum 
et tcncndum flrmiter manucepi. Quod utstabile sit et flrmum, lltteris 
commendayi, et sigilli mei munimîne confirmavi. Datum per manum 
Terricî cancellarii meî, anno incarnat! Verbi, M*. GO. decimo, VII* die 
mcnsis augusti. 

XG. 

De vendilione census (I). 
Mai 121t. 

Ego Gaufndus Normant, notum facio omnibus tam futuris qoam 

presentibus, quod Gaufridus quondam nepos Hugonis Bigoti de Saénie 

Face, Yendidit fratribus domus elemosine Gastriduni censumomnem et 

quicquid ipse tenebat de meo feodo, quod ex caduco predicti Hngoais 

avunculi sui jam defuncti, ad ipsum deyenerat, eisdem fratribus ele* 

mosine hal)erc quiète et pacifiée perpetuo possidendum, salva tamen et 

excepta ab bac yenditione quinta parte census ejusdem predicti, quam 

eadem domus elemosine ex donatione et legato prefati Hogonis, qaon- 

dam fratris ejusdem elemosine et ex supradicti Gaufiidi et mea conces- 

sione jam tenebat, eidem domui quiète et pacifiée perpetuo posaidenda, 

quicquid in futunim de predicta yenditione continget. Ego aatem, ad 

petitionem et preces ejusdem Gaufridi, yenditionem istam Toloi ocm* 

cessi, et tam eamdem yenditionem quam donum predictum a preflUa 

Hugone domui elemosine collatum, eidem domui elemosine garanlire, 

sicut dominus, manucepi. Preterea, Ego, pro amore Dei et pro salate 

anime mee, et parentum, et antecessorum meorum, laudantibus et con- 

cedentibus Isabella uxore mea, et filio meo Gaufrido, etflliabns meis 

Petronilla, lobanna, Hargarita et laquelina, feodum meum inlegraliter 

de quo sepedictus Gaufridus erat homo meus, et omnes ejusdem feodi 

redibitiones et proyentus ad me pertinentes, sepedicte domui elemo* 

sine donayi et in perpetuam elemosinam pacifiée possidere statui et con* 

cessi, et sine redibitione aliqua pro eodem feodo alicui, aliquo tempore 

exibenda, eidem domui garanti re manucepi. Ut autem totom hoc in 

perpetuum stabile sit ac firmum, litteris commendayi et sigilli mei pre- 

senti munimine confirmayi. Âctum anno incarnationis Dominice, 

M*. CG*. XI*., mense maii. 

(I) Copitt dn xiirtiêcle, A.S, n*S; dn xmi% A. 8, n*3S0. 
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XG[. 

Compromissîo (1). 
!•' juillet 1211. 

Henricus, Gamotensis archidiaconus, omnibus Xristi fldelibus pré- 
sentes Utteras inspecturis, in auctore salutis, salutem. Noverint univers! 
presentis pagine noticiam habituri, quod cum coram nobis, judice ordi- 
nario, litigaretur inter lohannem Âois ex una parte, et Guillermum 
Medicum ex altéra, super eo quod dictus lohannes, a memorato Guil- 
lermo VII libras Gamotensis monete exigebat, quas ei debebant defuneti 
Robertus Guinefroi et Odelina uxor ejus, ea videlicet ratione quod idem 
Guiilermus, eorum pueros et heredilatem tanquam puerorum tutor 
manutebat. Gum idem Guillermus inâciaretur penitus, defunctos Ro- 
bertum Guinefroi et Odelinam ejus uxorem, eidem illud debere debi- 
tum. Tamdcm in Nos et lohannem Âgnensemmilitem, compromiserunt 
corporaliter, huic fide preslita, quod ipsi gratum et ratum haberent 
quicquid super causa que inter ipsos vertebatur, faceremus. Nos vero, 
recepto a lohanne Aois super illo debito sacramento, injunximus me- 
morato Guillermo, ut ipse, singulis annis in festo Omnium Sanctorum. 
in solutionem dicti debiti, très mistilii minas solveret sepediclo lohanne, 
vel ejus mandato, quicquid de illo contîgeret donec eidem supradicto 
debito fuerit satisfoctus. Hoc autem idem Guillermus fideliter facere, 
fide prestita, creantavit, tali siquidem facta conditione, quod si uxor 
ejusdem Guillermi, memoratum R. Guinefroi et Odelinefilia, sine he- 
rede decederit, ipse a solutione trium mistilii minarum remanebit ab- 
solutus, sed eas qui prefatorum R, et 0. hereditabunt possidebunt, 
eidem lohanni yel ejus mandato usque ad consummationem dicti dé- 
bit! solvere tenebuntur. Quod utmemoriter et firmiter habeatur, pre- 
sens scriptum, ad petitionem partium, notari fecimus et sigilli nostri 
munimine roborari. Datum anno Domini. M^. GG^.XI^. mense julio, 
die Teneris post festum apostolorum Pétri et Pauli. 

(1) Ck>pie dn xni* tièole, A. 3, n* 115. 
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XCU. 

Oe duobus sexlariis frumenti super terram de Francalineria, et nno aeztario 

super terram de Frachenis (1). 

Octobre 1211. 

Ego Gaufridus de Frachenis miles, notum facio omnibus tam fàtnris 
cpiam presentibus, quod Ego, Glaricia matre mea et Jakelina uxore 
mea, Herreo filio meo primogenito, laudantibus, concedenlibos et ap- 
probantibus, pro anime mee anlecessornmque meorum remedio, in 
puram et perpetuam elemosinam dedi et irrevocabiliter concessi Deo et 
Pauperibus domus elemosine de Gastriduno^ Magistro et Fratribus in 
eadem domo manentibus, duo sextaria frumenti annui redditus, Tide- 
licet : quoddam sextarium super terram meam de Francalineria, 
et aliud sextarium super totam terram meam de Frachenis, singulis an- 
nuis reddenda per manus eorumdem qui dictas terras de cetero possi- 
debunt. Quod ut ratum et firmum in perpetuimi permaneat, prefatis 
Magistro et Fratribus, présentes dedi Utterassigiliimei munimine robo- 
ratas. Actum anno Domini M^. CG*. undecimo, mense octobris. 



XGIIl. 

De platea FremiUon in casteiio Gastridnni (t)* 
Janvier 1212 (o. $Q. 

Universis présentes litteras inspecturis, Mauricius Béate Marie Magda- 
lene Gastriduni, dictus abbas totumque ejusdem loci capituliui, salutem 
in Domino. Noverit universitas vestra quod Nos, medietatem phtee eu- 
jusdam, quam, in Gastello Gastridnni sitam, nos ex donc et elemoâna 
defuncti Fremillon, cum Âdelicia relicta ipsius FremlOon herebamus 
communem, eidem Adeiicie et Giraldo armigero marito ejos Tendidi- 
làus pro quinquaginta solidos dunenses, et concessimns eisdem eorum- 
que successoribus universis, absque reclamatione nostra, plateam eam-' 
dem quiète et paciflee perpetuo possidendam. Quod ut slabile sit ac 
flrmum, présentes litteras super hoc annotari fecimus et sigilli nostri 
capituli caractère roborari. Âctum anno gratie M*. GG*. daodecimo, 
mense januarii. 

(1) Copie da xir* Bîèolt, A. 7, n* l&l et 1&3.— Vldimiu da 10 juin lUI, B. 411.^ Cofia 
da xnii*, A.8, ii*32S. 
(S) Copie du xnx*tiède^ A. 9, n* IIS. 
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XCIV. 

De decimis de Guillart (1). 
Mai i2f2. 

Universis présentes litteras inspecturis, tam futuris quam présent!- 
bus, Thomas, Dunensis archidiaconus, cum dilectione salutem univer- 
sitati veslre. Per présentes litteras innotescat, quod Theobaldus de GuU- 
lart, miles, in nostra [presentia] constitutus, pro amore Del et remedio 
anime sue et anime Gaufridi filii sui jam defuncti, et Fulcherii fratris 
suiy et parentum et antecessonim suorum, dédit et in perpetuam assi* 
gnavit elemosinam Deo et Pauperibus infirmis sancte domus Elemosine 
Caslriduni, décimas terrarum suarum omnium ad territorium de Guil- 
lart pertinentium, et super eodem dono, Guiilermum de Gaudo dicte 
domus elemosine procuratorem, in nostra presentia investivit. Domus 
autem ejusdem fratres 1res sextarios bladi quos eadem domus in terra 
predicta de Guillart de dono Fulcherii, fratris predicti Theobaldi, de 
reddituannuocapiebaty pro donodictarum decimarum libère percipiendo 
tam dicto Theobaldo quam ipsius heredibus dictam terram de Guillart 
de cetero possessuris, in perpetuum quitaverunt. Testes sunt hii : Ste- 
phanusy decanus Perlicensis; Dionisius, procurator decanatus Gastri- 
duni; Milo Coifarius; Gaufridus Catus; RoberlusdeBona Yalle; Ragi- 
naldus, presbyter Guillonville ; lohannes, major de Guillonvilla; Odo de 
Primevilla; Gaufridus de Porcheronvilla et alii plures. Ut autem hoc in 
nostra factum presentia in perpetuum stabile duret ac firmum, nos ad 
sepedicti Theobaldi de Guillart petitionem et preces, présentes ex inde 
litteras annotari fecimus et sigilli nostri caractère roborari. Actum Cas* 
triduni publice, in claustro abbatie Béate Marie Magdalene. anno Verbi 
incarnati M"*. GC^. duodecimo, mense maii. 



XCV. 

De décima de Guillart (2}. 
Mai 1212. 

Universis présentes litteras inspecturis, Guillelmus de Gaudo, domus 
elemosinarie Castriduni minister humilis, totusque ejusdem domus 
conventusy salutem et orationum munus. Noverit universitas vestra 

(1) Copies du xiii« siècle, A. 3, n*33; du xtiii«, A. 8» n^CO. 
(?) Copie du xiii* siècle, A. 4, n* C. 
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quod Tbcobaldus, miles de Guiliart, pro amore Deî et remedio anime 
sue et Fulcherii fratris sui et (iaufridi filii sui et parentum et ante- 
cessorum suorum, dédit et in perpetuam assignavit elemosinam Deo 
et Pauperibus infirmis domus nostre decimam omnium fnictuum to- 
tius terre sue de Guillart et super eodem dono domum nostram ad 
altare BeatiNicbolai, patronisnostri, ipsum donum in persona propria 
ipse offerens, invcstivit. Nos autem piam et salubrem ejusdem Theo- 
baldi Yolunlatem circa profectum ipsius anime attendentes, ipsum Théo- 
baldum in coUegium et fratemitatem domus nostre suscipientes, eum- 
dem participem et fratrem bonorum omnium domus nostre tam 
temporalium quam spiritualium constituimus, tantam portionem 
beneficiorum omnium que in eadem domo facla fuerunt ab ejusdem 
domus initio, et fiunt cotidie et fient de cetera, ipsius anime et Gau- 
firidi sui filii et parentum suorum quantam nobis ipsis expocimus, 
plenarie concedentes. Insuper eidem Theobaldo de communi fratrum 
nostrorum assensu concessimus quod, quandocunque eidem placuerit, 
ad domum nostram sicut frater ejusdem domus accédât, et sese eidem 
domui ad serviendum pauperes reddens, tam cohabitationem quam 
participationem bonorum domus, remota omni occasione, percipiat. 
Preterea post pcrceptionem fructuum presentis anni de décima terre 
prefate ipsius Tbeobaldi de Guillart, quam decimam domus nostre pcr 
manum suam intcgraliter coliiget et asportabit ubique Toluerit sepe- 
dicto Tiieobaldo eamdem decimam tradidimus ad modiationem dimi- 
dii modii ybemagii pro eadem décima, quamdiu ipsam decimam eidem 
tenere et nostro nomine colligere placuerit, domui nostre annuis sin- 
gulis persolvcndam. Preterea très sextarios bladi quos domus nostra in 
predicta terra Tbeobaldi, de dono Fulcherii tratris sui, annuatim dered- 
ditu capiebat tam Theol)aldo quam heredibus suis et omnibus eamdem 
terram de cetero possessuris in perpetuum quitavit. Preterea quando 
eidem Theobaldo in fratrem domus nostre coUegium Tenire et hibitare 
placuerit, arpentum unum de Tineis nostris in compétent! loco ntnm 
eidem Theobaldo trademus propriis sumptibus suis excolendum, unde 
vinum indoliis domus nostre repositum ad usus saos percipiat, in ex- 
pensam vini in eadem domo nostra exinde laciendam. Ut autem hoc 
stabile sit ac firmum, litteris presentibus commendarimas et presentis 
sigilli domus nostre munimine confirmavimus. Actum Gastridani anno 
gratie M*. GG*. duodecimo, mense maii. 
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XGVI. 

De una emina bladi redditns ia molendino de Bretinhi (I). 

Juillet 1212. 

Ego Odo Brunelli, dominus de Logron, notum facio omnibus tam fu- 
turis quam presenlibus, quod Radulphus molendinarius de Bretinhi pro 
amore Dei et pro sainte anime sue et animarum parentum etanteces- 
sorum suorum dédit in puram et perpetuam elemosinam assignavit Deo 
et pauperibus infirmis domus Eiemosinarie Castriduni unam eminam 
bladi redditus annui capiendam in uno modio redditus bladi quem ipse 
habet in molendino de Bretinhi in festo saneti Bemigii de redditu ejus- 
dem molcndini. Ego autem, ad cujus feodum dictus pertinent redditus et 
ipsum molendinum prefatum, idipsum ad petitionem et preces ejusdem 
Radulphi predieti, volui, concessi et dicte domui Elemosine garantire 
manucepi. Et ut hoc in perpetuum stabile sit ac firmum litteriscom- 
mendavi et sigilli mei munimine roboravi. Actum Castriduni anno gra- 
tie M"*, ce*, duodecimo, mense julii. 



XCVII. 

De duobus modiis annone in molendino de Varenna (2). 

Juillet 1212. 

Ego, Odo Burelli, Curie Âlani dominus, facio notum omnibus tam fu- 
turis quam prcscntibus, quod ego, pro amorc Dei et remedio anime 
mee et parentum et antecessorum meorum, duos modios annone red- 
ditus annui, quos Odo de Cormereio pauperibus infirmis domus Eiemo- 
sinarie Castriduni in perpetuam eontulit elemosinam, in molendino 
de Varenna, qui de meo est feodo, annuatim in octabis Natalis Domini, 
quicumque prefatum molendinum tenuerit, quiète, libère et pacifice in 
perpetuo possidere concessi ; et eamdem elemosinam prefatis pauperibus 
garantire manucepi. Quod ut in perpetuum stabile sit ac firmum, litteris 
meis commendavi et sigilli mei presenti munimine confirmayi. Actum 
filesis, anno incarnationis Dominice M*. CC*. duodecimo, mense julii. 

(1) Original B. S6S. — Copies du xiii« siède, A. 6. u* 37 ; du ztiii% A. 8, n* 2C9. 
(3) Copies du xui* sièole, A. 3, n* Hl, et A. C, n* 16; du XYUS A. 7, &»• 137 et 143; du 
xvni\ A. 8, n*»» 137 et 224. 
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XGVIII. 

De compositione plateanun inter Abbaiiam et ELemoiinam sitamm (1). 

JaiUet 1312. 

Univcrsis présentes litteras inspectaris, tam futuris quam présent!- 
bus, Mauricius, Béate Marie Magdalene Gastriduni dictas abbas, totius- 
que ejusdem loci conventus in Domino salutem. Noverit universitas 
Testra contentionem quam inter nos ex una parte, et Guiliermiun de 
Gaudo, procuratorem domus elemosine Gastriduni, ejusdemque domus 
fratres ex parte altéra Tertebatur, super cimeterio et plateis, que sunt 
inter abbatiam nostram et domum Elemosine, in quibus fratres do- 
mus Elemosine in die nundinarum quas habentapud Gastrumdunum ia 
festo béate Marie Magdalene stalla ponebant ad opus nundinarum, no- 
bis id ipsum sine nostre Toluntatîs assensu posse fieri contradicenti - 
bus, ita pacificatam fuisse : Quod fratres domus Elemosine, solvendo 
nobis annuatim quinque solidos dunensium in assumptione béate Marie 
cum bono assensu nostro ad omnimodos usus predictarum nundinarum 
suarum babebunt usum dictorum cimiterii et platearum omnium que 
sunt extra portas nostrarum ccclesie et abbatie. Ita tamen, quod in pla- 
teis que sunt inter abbatiam nostram et domum Elemosine, non Ucebit 
quadrigus in die earumdem nundinarum sedere, salva ettam Tia qua* 
dam per quam populus ad nostram gradiatur ecclesiam eadem die. Pre- 
terea iicebit fratribus elemosine uti censivis suis quas tenent de abba- 
tia noslra sicut voluerint, rcddendo census suos abbatie, et Tice mutua 
Iicebit nobis uti censivis nostris quas tenemus de elemosina, sicat to- 
luerimus, reddendo census suos domui elemosine. Ut antem hoc sta- 
bile sit et Ûrmum, présentes litteras annotari fecimus et sigilii capital! 
nostri munimine roborari. Âctum publiée in capitulo nostro, anna 
gratie miliesimo ducentesimo duodecimo, mense juiii. 



XGIX. 

De pace inter Nos et Abbatiam Béate Marie Magdalene Cattridani (?). 

Juillet 1213. 

Universis tam futuris quam presenlibus présentes litteras inq^turis» 
Mauricius Béate Marie Magadelene Gastriduni dictus abbas lotiusque 

(I) Copies du xin« iièclt, A. a, n* 124 ; da xtiu% A. 8, n* lîa. 
(î) Copie du XIII* •ièc!e, A. 8, n* 68; du XTiri», A. 8, n- 18. 
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loci ejusdem conventus salutem in eo in quo vera salus. Noverit uni- 
yesitas ycstra causas quasdam que intcr nos, ex una parte, et Guillcr- 
mum de Gaudo procuratorem domus Elemosinarie Casiriduni, et ejus- 
dem domus fratres, ex parte altéra, vertebantur, de communi as- 
sensu utriusque partis sicut pcr singula capitula subscribuntur pro bono 
pacis terminatas fuisse. De stallis cerariorum est ita : quod illis quatuor 
cerariis, qui tenent stalla cerarie de censiva nostra in nostra ecclesia 
Béate Marie Magdalene de Castroduno, Tel ipsorum mandato licebit 
yendere autem vel intra ecclesiam Beati Nicholai seu infra proprissum 
domus elemosine, in vigilia et in die festivitatis Beati Nicholai singu- 
lis annis, nuUo autem alio die licebit eis sine assensu abbatis aut prioris 
nostri ibidem vendere. De altaribus est ita : qnod nuoquam consti- 
tuentur plusquam tria altaria in ecclesia Domus Elemosine. De matri* 
moniis est ita : quod de familia Domus Elemosine in eadem domo ele- 
mosine tradentur connubio. Sponsalia erunt canonicorum nostrorum 
de nostra ecclesia Béate Marie. De servientibus Elemosine est ita : quod 
servientes Domus Elemosine, mercenarii, in passca tantummodo va- 
nient ad nostram ecclesiam Béate Marie ad confessionem suam et per- 
ceptionem cucaristie; hoc autem, nulloalio die aut tempore tenebuntur 
facerc. De omnibusaliis rébus ad jus parochiale pertinentibus nicliil am- 
plius ab eisdem servientibus poterimus exigere, non aliquid aliud dein- 
ceps erga sepedictam Domum Elemosine seu in quoscumque in eadem 
domo manentes, pro jure parochiali poterimus amplius de cetero recla- 
mare. De Trunchetis est ita : quod propria terra Domus Elemosine que 
sita est ultra noam que protenditur a foramine Forraier, usque ad Plan- 
chas YadiTonnellarioruma medio filo ejusdem noe versus Choam, et om- 
nés minute décime de omnibus manentibus et mansuris in eadem parte 
terre ejusdem, exceptis minutis decimis de propriis animalibus Domus 
Elemosine cedunt in parochiam Ghoe. Décima vero messium ejusdem 
terre rcmanet quita Domui Elemosine dando pro eadem décima canoni- 
cis Ghoe singulis annis très minas ybemagii et très minas avene, de 
bladis ejusdem terre sine pejoratione aliqua ad mensuram cum qua 
mensuratur décima Ghoe. Et apud eamdemterram requirent et habebunt 
redditum canonici Ghoe. De tota terra autem alla, minutas décimas et 
décimas messium ejusdem terre et omne jus parochiale tam nosquam 
canonici Ghoe quitamus et in perpetuum concedimus sepedicte Domui 
Elemosine. Ut autem presens foctum nostrum in perpetuum stabilitate 
gaudeat inconcussa, présentes litteras super hoc annotari fecimus et si- 
gilli capituli nostri caractère roborari. Actum publiée in capitulo nos- 
tro, anno incarnationis Dominice, M^. GG"". duodecimo, mense julii. 
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C. 

De decimis quod Goherius de Laneriaco donavit apud Villam Bpiscopi (1), 

Janvier 1213 (r. st.). 

Ego Goherius de Lennere, notum facio omnibus tam futuris quam 
presentibus, quod Hugo de Mathueriis, miles, laudantibus et concedcn- 
tibus, uxore sua Ermesendi, et fiUis suis, Theobaldo et Girardo, et fllia- 
bus suis, Hodeburgi et ejus marito Roberto, Hatiidi et ejus marito 
Gaufrido, omnes décimas quas habebat apud Villevesquez, yendidit 
magistroet fralribus Domus Elemosinarie Gastriduni, pro triginta iibris 
dunensium, eidem Domui Elemosine, libère, quiète et paciâce, perpe- 
tuo possidendas, ab omni serticio et obnoxietate omnimoda libéras pe- 
nitus et immunes, manucapiens et fide data contirmans Tenditionem 
dicte Domui Elemosine garantire indempnem. Ego autem, de quo dictus 
Hugo prefatas tenebat décimas, ad petitioncm et preces sepedicti Hugo- 
nis, hominis mei, dictam Tenditionem Tolui, approbaTi et conces», et 
sepedicte Domui Elemosine garantire manucepi. Quod in perpetuum 
stabile duret ac flrmum, litteris presentibus commendaTi et sigilli mei 
munimine conflrmavi. Âclum anno Domini M*. GG*. decinio tertio, 
mensejanuarii. 



GF. 

De terra apud Ifolariam (2). 

Février 1213 {v. $t.). 

Ego Theobaldus de Dangeolo, notum facio omnibus tam futuris quam 
presentibus, quod Symon Garrel de BonaTalIe et Hersendis axor ejus, 
pro amore Dci et remedio animarum suarum et parentum et anteces- 
sorum suorum, in puram et perpetuam elemosinam contolerunt Deo et 
pauperibus inflrmis sancte Domus Elemosinarie Gastriduni, quicquid 
ipsi emptione sua comparaverant apud Holariam a Gauterio de Loe* 
Tilla, terram scilicet et nemus, quicquid videlicet apud Molariam dictus 
Gauterius integraliter possidebat. Ego autem ad cujus feodum dictum 
tenementum omne pertinebat, ad petitionem et preces mpradicti Gau* 

(I) Copies du xiii* tiède, A. 6, n* 14 ; dn zru*, A. 7, n*67; da zTin*, ▲• t, n* 19) et 
B. 680, n* 1. 

(î) Original B, 048, n* !. — Copiée du xiii^ tiède, A. 3, n* 130, et A. 8, n* 89 ; dn xvii% 
A. 7, n- 149. 
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tcrii de Loevilla, hominis mei, laudantibus et concedentibus flliis meis 
Bernardo el Theobaldo, id ipsum Tolui, concessi et dicte Domui Elemo- 
sinarie garantire manucepi. Ita tamen quod dicta Domus Elemosinaria 
pro teneniento predicto michi et heredibus meis, singulis annis, duos 
solidos dunenses censuales tantummodo, remota omni alla consuetu- 
dine et redibitionc omnimoda, in iesto Sancli Remigii persolvet. Quod 
ut in perpctuum stabile duret ac ûrmum, litteris meis commendavi et 
sigilli mei presentis munimine confirmavi. Actum annogratie Diillesimo 
ducenlesimo tertio dccimo, mense februarii. 



CIL 

De censivis apud Cloiam(t). 

Juin 1213. 

• 

Ego Âmauricus de Trou, notum facio omnibus tam futuris quam 
prcsentibus, quod Hugo major de Logron pro amore Dei et anime sue 
et animarum patris sui et matris sue et antecessorum suorum remedio 
dédit et in puram, liberam et perpetuam concessit elemosinam Deo et 
pauperibus infirmis sancte Domus Elemosine Castriduni, duos denarios 
censuales sitos in domo Amdree Tropinel que est apud Cloiam in quin- 
quello ejusdem ville si la, cum proventibus omnibus cjusdem census, et 
burdesagio ad eamdem censivam pertinente, sicut eadem censiva do- 
mus illius ab onere et communitate alterius censive domus ejusdem di- 
visa est, annuatim apud Gaslrumdunum in festo beali Nicbolai, eidem 
Domui Elemosine persolvendos. Hoc donum voluerunt et concesserunt 
Matildis uxor dicti Hugonis majoris et Agnes eorum filia. Id ipsum vo- 
luerunt et concesserunt Robertus Villici et Dionisia uxor sua, de quo- 
rum feodo dictus Hugo dictam tenebat censivam. Hoc ipsum voluit et 
concessit Adam de Cloia, miles, ad cujus feodum dicta pertinebat cen- 
siva. Ego autem, ad cujus feodum dicta iterum pertinebat censiva, ad 
petitionem et preces dictorum Ade de Cloia, hominis mei, et Roberli 
Villici et ipsius prefati Hugonis majoris, id ipsum volui et concessi et 
garantire manucepi. Et ut hoc in perpetuum stabile duret actirmum, 
lilteris commendavi et sigilli mei munimine confirmavi. Actum anno 
gratie M®. CG®. IIP. decimo, mense junii. 

(1^ Copief da xiii* siècle, A. 3, n* 136, «t A. 6, n* 22 ; an xnxr, A. 8, n^ 132 et 265» 



• 
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cni. 

De censibos apnd GloUm (l). 
Décembre 1213. 

Ego Âmauricus de Trou, notum lacio omnibus tam futuris quam pre- 
sentibus, qnod ego, pro amore Dei et remedio anime mee et anima- 
rum patris mei et matris mee et antecessorum meorum, pro duobus 
solidis redditus annui quos bone memorie Hugo pater meus, qnondam 
dederat in perpetuam elemosinam pauperibus inûrmis sancte Domus 
Eiemosinarie Castriduni et eos assignayerat in censibus suis de Cloia 
annis singulis capiendos, ego, donum patris mei cupiens ampiiare, 
dicte Domui Eiemosinarie duos solidos et unum denarium census de 
eisdem censibus de Cloia, in esscambium perpetuum assignavi ; de qui- 
bus Hugo Girout de Cloia tredecim denarios dunensium de censu quos 
michi debebat de terra quadam sita inter Gloiam et Montigniacum, et 
Guillermus Hugou quatuor denarios de terra que est in Yaranna inter 
Cloiam et Montigniacum, et magister Hugode Cloia quatuor denarios de 
terra que est in eodem loco; Petrus de Yarenna quatuor denarios de 
terra que est in eodem loco eidem prefate domui elemosine reddent an- 
nuatim in natali Beati Nicholai. Ne autem hoc donum patris mei et 
meuni postcro malicia inmutari yaleat, aut inflrmari, présentes litteras 
meas super hoc annotari feci et sigilli mei presenti munimine roborari. 
Actum apud Cloiam, anno gratie millesimo ducentesimo tertio decimo, 
mense dccembris. 



CIV. 

De Molaria (i). 
Décembre 1213. 

Ego Theobaldus de Dangeolo, omnibus ad quos litière iste perrene- 
rint, salutem. Noverit universitas Yestra quod Galterios de Loivilla 
vendidit Simon! Garrel et uxori ejus quadraginta libras quicqidd possi- 
debatapudMolariam, scilicet terram et nemus, concedente uxore sua 
Âuburgi, et fratribus suis Guillermo et lohanne, et sororibus sois. Ma- 
tildi et Âgnete ; ita quod predicta Âuburgis uxor predicU Galterii quit- 
tayit omnino spontanea yoluntate quicquid in bac yenditione per dota- 
licium reclamare potuisset;et ego, ad cujusfeodumhoc pertinebat, ad pc- 

(1) CopiM do zni* tiècle, A. t, n* 108, et A. 6, n* 34 ; an xmr, A. §, a* lit. 
(i) CopiM da zui* tièole, A. Z, n* 158, et A. 6, n* 31 ; da zm*, A. 7, a* IIS. 
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titionem utiorumquc, scilicet predicti Galterii et predicli Simonis 
Garrel ; hoc cidcm Simoni el heredibus suis manucepi in perpetUum ga- 
rantizrire, tali modo quod idem Simon et uxor ejus, et heredes eorum, 
michi et heredibus meis duos solidos de censu in festo sancli Remigii 
pcrsoivent annuatim. Preterea concessi quod idem Simon et uxor ejus 
hoc quod emptum est ab eis in elemosina quovis aliunde donare possint, 
et ego vel heredes mei in hac Yenditione nichil amplius prêter hos duos 
solidos prenominatos reclamare poterimus. Quod ut ratum et stabile 
permaneat, ex concessu filiorum meorum Bernaldi et Theobaldi sîgilli 
mei munimine roboravi. Auctum anno ab incarnatione Domini M**. GG®. 
tertio decimo mense decembris. 



GV. 

Privilegium Romanum (1). 
10 juin 1213. 

lunoccntius episcopus (2), servus seiYorum Dei, dilectis filiis magis- 
tro et fratribus domus Dei de Gastroduno salutem et apostolicam bene- 
diclionem. Cum a nobis petitur quod justum est et honestum, tam vigor 
equitatis quam ordo exigit rationis, ut id per sollicitudinem officii nos- 
tri ad debitum perducatur effectum. Ea propter, diiecti in Domino filii, 
vestris justis postulationibus grato concurrentes assensu, redditus et 
possessiones de Jalans et alla bona Yestra, sicut ea omnia juste et paci- 
fiée possidetiSy Yobis et per vos prefate veslre domui auctoritale apos- 
tolica confirmamus et prcsentis scripti patrocinio communimus. Nulii 
ergo omnino hominum iiceat hanc paginam nostre confirmationis in- 
fringere, velei ausu temerario contraire. Si quis autem,hocattentare 
presumpserit, indignalionem omnipotentis Dei et beatorum Pétri et 
Pauli apostolorum ejus se noyerit incursurum. Datum Laterani quarto 
idus junii, pontificatus nostri anno sexto decimo. 



CVI. 

Oe nna modiata terre apud Guicheri juxta Autolium et de quadam domo, vel de 

terra sancti Jacobi de Brueriis (3). 

Juillet 1214. 
Ego lohannes de Rubeo Monte, notum facio omnibus tam futoiis 

(1) Copies da xiii* siècle, A. 3, n« 40; da xtii% A. 10, n* 4 ; du XTin% A. 8, n* 9. 

(2) Innocent III, pape (1198-1 216}. 

(3) Original B, 177. — Copies du xni% A. 3, n*2î; du XTin% A, 17, n« 1, et A. 8, n» iO- 
(Le cartolaire A 3 porte comme titre : d$ terra Sancti Jacobi de Bruêriit, 
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quam presentibus, quod pro amore Dei et remedio anime mee et ani- 
manim patris et matris mee et antecessorum meorum, laudante et con • 
cedente Agatha uxore mea, donavi et in puram et perpetuam elemosi- 
nam assignavi et conce»si Deo et pauperibus infirmis sancte Domus 
Elemosinarie Gastriduni domum quamdam aJ pauperes ibidem hospitan- 
dos et unam modiatam terre in parochia Autolii apud Guicheri sitas, 
ab omni onere et obnoxietate omnimoda libéras et immuncs, dicte Do- 
mui Elemosinarie quiète, libère et pacifiée in perpetuo possidendas. 
Quoddonum meumutin perpetuum stabile duret ac firmum, litteris 
presentibus commendavi et sigilli mei presenti munimine confirmaYi. 
Âctum anno incarnationis Dominice miUesimo ducentesimo quarto dé- 
cime, mense julii. 

{Sigillum lohannis de Rubeo Monte.) 



GVII. 

De duodecim denariis census super domum Guillermi Doblier (1). 

Décembre 1214. 

Ego Robertus de Bapaumis, miles, notum facio omnibus tam futuris 
quam presentibus, quod ego pro amore Dei et remedio anime mee, et 
animarum patris mei et matris mee et antecessorum meorum, laudan- 
tibus et concedentibus Elisabeth, uxore mea, et flliis meis Stephano, 
Henrico, Andréa, Petro et Theobaldo, et filiabus meis Matildi et Sezilia, 
donavi et in puram et perpetuam elemosinamassignavi et concessi Deo et 
pauperibus infirmis sancte Domus Elemosinarie Gastriduni, duodecim 
denarios census, cum omni burdesagio et obnoxietate ad eamdem cen- 
sivam pertinentibus, quos Guillermus Doblier de Gastroduno michi de- 
bebat partim pro quadam parte domus sue petrine que est apud Cas- 
trumdunum in Herlebauderia et partim pro plateis quibusdam ejosdem 
Guillermi dicte domui sue adherentibus el vicinis. Pro benefido auteni 
isto dicte domus fratres dies anniversarios obitus patris mei et matris 
mee, sese in cadem domo celebraturos annuatim in perpetuum flde- 
liter promiserunt. Ego vero donum meum predictum eidem domui 
elemosine liberum, indempne et pacificum garantire manucepi, et fide 
prestita, confirmavi, tali etiam modo quod si forte Domus Elemosine seu 
hosspites in eadem ccnsiva Elemosine manentes per vexationem seu 
molestationem alicujus cujuscumque pro defectu garandizatioais mee 
pcnam gravantcm aut dampnum incurrerent, ego dicte Domui Elemo- 

(1) Original B, 58. — Copie du xiii* siècle, A. t, n* 113, et A. 6, n* 44 | an xm*, A. 7, 
n* 36 ; da ztiii*, A. 8, !!•• US, 180 et 373. 
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sine plcgios dedi Âubertum de Sancto Sepulchro, Giraldum Gati et 
Nevelonem de Bossco Ausoudi, milites, et preterea Gaufridum Gati et 
Gerrasium EstriYart, dampnum ipsius Elemosine et hosspitum in integ- 
rum restaurandi. Quod ut in perpetuum stabile sit et firmum, litteris 
presentibus commendayi et sigilli mei munimine confirmayi. Âctum 
anno incarnationis Domini, M®. GG®. quarto decimo, mense decem- 
bris. 



GVIIl. 

De decem solidis redditus in theloneo de Garravilla (i). 

Août 1215. 

Ego Guarinus de Friseia notum facio omnibus tam futuris quam 
presentibus, quod ego, pro amore Dei et remedio anime mee et pa- 
rentum et antecessorum meorum, decem solidos redditus annui, quos 
lohannes, frater meus, et ego pauperibus sancte Domus Eiemosinarie 
Gastriduni jampridem dedimus, et in theloneo nostro de GurrayiUa in 
eadem villa in festo sancti Remigii per manum illius qui dictum thelo- 
ncum recipiet annuatim capiendos assignavimus, eidem domui elemo- 
sine in termino nominato sine dllatione aliqua reddendos statui. Et ut 
idem redditus eidem domui reddatur in perpetuum illibatus, donum 
istud fratris mei et meum litteris presentibus commendavi ac sigilli mei 
presentis munimine conûrmayi. Actum anno gratie miilesimo GG"*. 
quinto decimo, mense augusti. 



CIX. 

De censibus apud Prôenvilla, apud Grespainvilla et in Escures (?) . 

Octobre 1215. 

Ego Nivelo Marcelli notum facio omnibus tam futuris quam presen- 
tibus, quod Mauricius de Turchepot pro amore Dei et remedio anime 
sue et patris et matris sue et antecessorum sudrum dédit et in pu- 
ram et perpetuam elcmosinam assignayit Deo et pauperibus infirmis 
sancte Domus Eiemosinarie Gastriduni duos solidos et octo denarios 
census, de quibus débet Aaliz de Ghantelou octo denarios sitos in ten*a 

(1) Original B^ 348^ n* 1. — Copies da xm« tièolo, A. S, n* 107 et A. 6, n* 31; du xtii% 
A. 7, n* 13; du xtiii*, A. 8, n* 108. 

(1) Copies da xui* siècle. A. 3, n* 103, et A. 6, n* 1 ; do XTn* siècle, A. 7. n* 47, du 
XTiii* siècle. A. 8. n* 104. 
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que est in terra juxta vineis de ProenyiUa, et Hugo, inedicus de Cha- 
marcio, duodecim denariossitosin terra que est apudCrespainTillam, et 
Gilo Ferronus duodecim denarios pro arpente yinee que est in Essca- 
res, annuatim in natiyitate Béate Marie dicte domui perpetuo pen(^ 
Tendos.Ego ?ero, de cujus feodo die tus Mauricius censum tenebal pre- 
dictum, Amelina de Yirgulto, uxore mea, ex cujus parte ego illud ip- 
sum tenebam feodum, id ipsum Yolente et concedente, ad petitionem et 
preces sepedicti Mauricii, hominis mei, supradiclum donum approbaTi, 
volui et concessi, et dicte Domui Elemosine garantire manucepi. Et Qt 
hoc in perpetuum stabile duret ac firmum, litteris presentibns com- 
mendayi et sigilli mei munimine conPirmayi. Actum anno incamatio- 
nis Dominice M**. GG*'. quinto decimo, mense octobris. 



GX. 

De dccimis de Porcheronvilla (1). 
Juin 1216. 

Raginaldus (2) Dei gratia Carnotensis episcopus, aniyersis ad quos 
présentes littere pervenerint tam presentibus quam futuris, in Domino 
salutem. Gum sancta Domus Elemosinaria Gastridunensis copiosa pau- 
perum infirmorum ad eam undiquc confluentiumcotidianamultitudine, 
et erga eosdcm pauperes inûrmos sollicita et Yîgili diligentia caiilalis 
omnimode disnocatur et pietatis Yisceribus habundare : inde est qnod 
nos, elcmosinas eisdem pauperibus ad ipsorum sustemptationem in ea* 
dem domo perpetuo faciendam a bone memorie fldelibus nnitersis tam 
viycntihus quam defunctis, tam predccessorum nostrorum quam nostro 
tempore collatas ad eorumdem usus pauperum consenrare tenemor, 
quietas et indempnes. Nos igitur, décimas quas Hugo de Basontilla, 
miles, et Maria uxor ejus, de tenementis suis totalibus et territoriis tam 
de Porcheronfilla quam de yilla que dîcitur, Feularde tam d% Uadis 
quam de rébus omnibus aliis in manu nostra specialiter resignatenint, 
laudantibus id ipsum et concedentibus filiis suis Hugone, Gilone, Gui- 
done, lacobo et Bartholomeo et filia sua Esglentina^ quas easdem ded* 
mas nos ad prcdictorum Hugonis et Marie petitionem paaperibos 
dicte Domus Elemosioarie dedimus et concessimus perpetuo possiden- 
das. Insnp )r et omncs alias décimas quas eadem domns inpresenti 
possidet yel in futurum annucnte Domino adeptura est, necnon et alim 
redditus quos eadem Domus Elemosinaria nunc possidet tel in Attomin» 
Deo Tolente, juste et canonice poterit adipisci, eidem sancte domui 

(l) Copies da xiir tiède, A. I, n* 103 1 do xnr, A. 17, n» 5 ; au xmr, A. 1, ■• If. 
(3) Re&enl (de Moaçon), éTèqoe de Chartree (1183.1217). 
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confirmamus. Quodut in perpetuum stabile sit ac firmum, id ipsum prc- 
scntibus commendatum litteris, sigilli nostri presentis munimine duxi- 
mus confirmandum. Actum Garnotî, anno Domîni M\ GC°. sexto de- 
cimo, mensejunii. 

CXI. 

De quatuor sextariis ybernagii apud Villam Episcopi (1). 

Juillet 4216. 

Ego, Hugo Biselli, notum facio omnibus tam futuris quam présent!- 
bus, quod Garinus de Joi, miles, pro amore Dei et remedio anime sue, 
et parentum, et antecessorum suorum, laudantibus et concedentibus 
Elysabcth uxore sua, et Wiiielmo fllio suo, et fiiiabus suis Âramburgi 
etSezilia, donayit et in puram et perpetuam elemosinamconcessitDeo 
et pauperibusinfirmis Domus Elemosinarie Gastriduni quatuor sextarios 
ybernagii redditus annui, quos ipse habebat, sitos in terris et hospitibus 
quibusdam de Villevesque; in terris yidelicet et hospiciis domini Ade de 
Bardilleriis, militis, très sextarios; in terris et hospiciis defuncti Fiaeau 
unam eminam ; et in terris et hospicio ipsius prefate domus elemosine 
unam eminam, dicte Domui Elemosine annuatim in festo sancti Rémi- 
gii quiète, libère et pacifice perpetuo capiendos. Ego autem banc e]e- 
moslnam dicte Domui Elemosinarie factam ad petitionem et preces 
dictiGarini de Joi, hominis mei, qui prcfatum redditum de meo tenebat 
feodo, Yolui approbayi et concessi, et dicte Domui Elemosinarie garan- 
tire manucepi. Quod ut in perpetuum stabile sit ac firmnm, Utteris id 
ipsum commendavipresentibus, ac sigilli mei impressione confirmayi. 
Actum anno incarnationis Domini M**. GG°. sexto decimo, mense 
julii. 

CXII. 

De quadraginta solidis in stallis bolengarîonim apud Aurelianum (2). 

Mars 1217 (v. si.). 

Philipus (3) Dei gratia Francorum rex. Noyerint uniyersi présentes 
pariter et futuri, quod nos elemosinam illam quam karissimus progc- 
nitor nosler bonc memorie Ludoyicus (4) pro remissione peccatorum 

(1) Copies dn xiu* siècle, A. 6, n» 21 ; du zni*, A. 7, n* 63 ; do zyjii*, A. 8, n* 190. 

(2) Copies da ziii* siècle, A. 3, n* 165; du xyîU% A. 8, n* 14. 

(3) Philippe-Auguste (li80-i:23>. 
0) Louis VU (1137-1180. 
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suorum et antecessorum suorum animabus fecif, sicutex ipsius litteris 
nobis constitity pauperibus Xrisli et hosspitali de Gastroduni de quadra- 
ginta solidis annuatim habendis in crastino Passche apud Aurelîanum 
in stallis bolengariorum de primo redditis nummis, ralam habemus et 
eamYolumus observari, et sicut prediclum est reddi. Quodutperpe- 
tuum robur obtineat présentes lilteras sigillo nostro fecimus sigil- 
lari. Actum Paciaci| anno Domini M*. GG*. septimo decimo, mense 
marcii. 



GXIII. 
De décima apud PyTarderiam et de pluribos aliis (1). 

1217. 

Ego Gaufridus de Droi, miles, notum facio omnibus tam futuris 
quam presentibus, quod ego pro amore Dei et remedio anime et paren- 
tum et antecessorum meorum, dedi ac in puram et perpetuam elemosi* 
nam concessi Deo et pauperibus infirmis sancte Domus Elemosinarîe 
Castriduni omnem minutam decimam quam habebam apud Pyvarde- 
riam, apud Granchias, apud Gouherderiam, apud Boscum Yillici, et 
preterea duas partes minute décime quas habebam apud Landam, dicte 
Domui Elemosinarie quietc, libère et pacifiée perpetno possidendas. 
Hocdonum voluit et concessit uxor meaMatildis et Gaufridus fllius meus 
primogenitus. Ut autem hoc ipsum donum meum pauperibus dictis in 
perpetuum stabile duret ac firmum, ego presentibns îd ipsum litteris 
commcndayi, et sigilli mei présent! munimine conftrmaYi. Actum anno 
incarnationis domini nostri Jesu Xristi, M*. GG*. septimo ^tecimo. 

GXIV. 
De décima apud Pivarderiam et de pluribos aliis (2). 

1217. 

Ego lohannes (3), dominus Montigniaci, notum fiicio omnibus tam 
futuris quam presentibus, quod Gaufridus de Droi, frater meus, pro 
amore Dei et remedio anime sue, et parentom et antecessorum nostro* 
rum, laudante et concedente uxore sua Matildi, dédit et in puram ac 
perpetuam elemosinam concessit Dcoet pauperibus inflrmis sancte Domus 

(1) Copiot da xiir tiède, A. 3, n* 33; da XTiii*, A. 8, n« SI. 

(2) Copie dn xiii* lièole, A. 6, d« 12. 

(33 Jean I**', dit le Roux, leigneor de Montîgnj-Ie-Oanoelon (lllS-tllS). 
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Elemosinarie Gastriduni totales minutas décimas suas de Pyrarderia, de 
Golardcria, de Grangiis, de Bosco Viilici, et pretereaduas partes minute 
décime, quas habebat apud Landam, eidcm Domui Elemosinarie quiète 
et pacifice perpetuo possidendas. Ego autem, ad cujus feodum pertinent 
décime prenotate, ad petitionemac preces dicti Gaufridi^fratrismei, 
donum istud Yolui, approbavi et concessi, et dicte Domui Elemosinarie 
garantire manucepi. Et ut id ipsum stabile duret ac ârmum, litteris pre- 
sentibus commendayi et sigilli mei presenti munimine confirmayi. Âc- 
tum anno gratie W. CC^. septimo decimo. 



GXV. 

De décima apud Piyarderiam (i). 

1217. 

• 

Uniyersis présentes littei*as tam futuris quam presentibus inspectu- 
ris Gaurridus, Dunensis Ârchidiaconus, in Domino salutem. Noyerit 
uniyersitas yestra, quod Gaufridus de Droi, miles, laudante et conce- 
dente uxore sua Matildi, dédit et in puram ac perpetuam elemosinam 
concessit Deo et pauperibus infirmis sancte Domus Elemosinarie Gas- 
triduni, pro amore Dei et salute anime et parentum et antecessorum 
suorum, omnem minutam decimam quam habebat apud Piyarderiam, 
apud Grangias,apudGolarderiam, apudNemusYillici,etpretereamedie- 
tatem minute décime quam habebat apud Lendam, dicte domui elemo- 
sine quietc et pacifice perpetuo possidendas. Nos autem, id ipsum in 
nostra factum presentia ad petitionem ac preces prefati Gaufridi de 
Droi [concessimus]. Ut dictum ipsius donum dictis pauperibus in per- 
petuum stabile duret ac flrmum, litteris presentibus commendatum 
sigilli nostri munimine duximusconfirmandum. Actum Gastriduni anno 
gratie M**. GC**. septimo decimo. 



cxyi. 

De dimldio modio ybernagii in molendino novo de Caria Alani (2). 

Mars 1218 (v. st.). 

Ego, Odo Borrelli, dominus Gortelani, notum facio omnibus tam (u- 
turis quam presentibus, quod amore Dei et anime mee remedio, et an- 
Ci) CopiM da xin* tiède, A S, n* 121 ; du xjni\ A. 8, n* 1)0. 

(2) Original B, S44. ^ Copias du zm« lièele, A. 1, n* 148, •! A. 8» «• 17 1 da zm*, A. 7, 
n« 188 ; da XTUI*, A. 8, n* 189. 
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tecessorum meorum, laadante et concedente Margarita, uxore met, et 
Odone, fllio meo, et lohanna, flUa mea, dedi et concessi paaperibiis 
domus elemosinarie Gastriduni, in puram atque perpetuam elemostnam, 
dimidium modium ybernagii in Molendino Noyo inter Cortelanom et 
Fontes, capiendum in eodem molendino per manum iliius qui dictam 
molendinum tenebit, et reddendum in festo sancti Remigii annuatim. 
Ut autem hoc donum ratum maneret ac ûrmum, ad majorem conftr- 
matîonem, sigillimei munimine roboravi. Actum Gastriduni anno Do- 
mini M^ CG*. VIII*. X*., mense martii. 



CXVII. 
De uno milliario allectiam et summa olei (1). 

Avril 1218. 

EgoTheobaldus(2), Blesensis et Glarimontis cornes, omnibasiiotiim fa* 
ciOy quod ego» pro remedio anime mee et animaram boue memoric 
antecessorum meorum» laudante et concedente Glemencia, uxore mea, 
dedi in perpetuam elemosinam et concessi domui Dei de Castroduno, 
adsustcntationem pauperum, unum milliarium allectium et unam snin- 
mam olei, capiendos singulis annis in prima ebdomada quadragestnae 
in prepositura Gastriduni. Quod ut ratum sit et flrmoin, présenta lit- 
teras feci conscribi et sigilli mei munimine conflrmafi. Acium apud 
FirmitatemVillendii, annogratie M*. GG*. octaTo dedmo, mense aprilis 
per manum Terrici, cancellarii mei. 



CXVIII. 

De decem solidis in pedagio de Noto Castro (S). 

Octobre 1218. 

Ego Hugo, NoTi Gastri dominus, onmibus tam ftituris qoam presen- 
tibus notum lacio, quod ego, pro amore Dei et remedio anime mee et 
antecessorum meorum, laudante et concedente Alienor uxore siea corn 
heredibus meis, donum quoddam quod Genrasius, pater mens, [Domui] 
Elemosinarie Gastriduni dédit et in perpetuam concessit clemoiinamy 
prout in litteris suis contineturr benigniter concedens, conflnnairi, lide* 
licet : X solidos Gamotensium reddcndos annuatim et in pedagio de Nofo 

(I) Copiti du xtn* tièda, A. S, n* 1&, «t A. 6, n* 14 ; da xm*, A. 7, b* 7. 

(S) ThiUttt VI, eomto de Blob, SU de Looit tt de Cftthtriat à» CUnnoat. 

(S) Original B, 277. — CbpiM da zri* lifelc, A. S, ■• 17 ; da XTU% A. 7, ■• 11. 
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€astro per manum illius qui diclum pedagium recipiet, quicumque sit 
îUe, in die festi Sancti Remigii, [remota omni dilatione, a fratibus ycI 
ministris jamdicte domus elemosinarie singulis annis pei:cipiendos. 
Quod ut ratum permaneat et inconcussum persistât, litteris meis com- 
mendanssigilli mei karactere roboraudo, presens scriptum confirmavi. 
Actum apud Gastrum NoYum ; datum anno Domini M*. CC% X\ YIII®. , 
mense octobri. 



CXIX. 

De décima de Mamberolis (1). 

Ego, Goherius de Mamberolis, miles, notum fàcio omnibus tam fu- 
turis quam presentibus, quod Roscelinus de Mamberolis, bone memorie, 
frater meus, in sui constitutione testamenti, pro amore Dei et sainte 
anime sue, et parentum, et antecessorum nostrorum, dédit etinpu- 
ram ac perpetuam elemosinam concessit Deo et Pauperibus infirmis 
sancte domus elemosinarie Gastriduni, quatuor sextarios bkdi, reddi- 
tus annui, et eos in redditu décime sue de Mamberolis annuatim infesio 
Sancti Remigii, per manum illius qui decimam eamdem tenuerit, sine 
dilatione capiendos apud Mamberolis, assignaTit. floc autem karissimi 
fratris mei donum approbayi, Tolni et concessi. Et ut in perpetuum 
dicte domui stabile duret ac firmum, litteris presentibus commen- 
dayi, ac sigilli mei munimine conûrmayi. Actum fuino Domini M*. GC*. 
octaYO decimo. 



CXX. 

De tribus solidis in censu de Gastriduno (2). 

1220? 

Ego, Gaufridus de Lannere, uniyersis notum facio, quod mater uxo- 
ris mee dédit in elemosinam très solidos Infirmis Pauperibus elemosinc 
domus de Castroduno, et duos solidos Leprosis de Sancto Lazaro, in censu 
suoquem habet in hoc Castro. Ita tamen, quod si in die Sancti Avili de- 
narii isti non reddentur, iUe quisquis fuerit qui censum reddere debue- 
rit secundo die post festum Sancti Aviti predictam elemosinam cum 
emendatione legis sue reddere compelletur. Quod totum Tolui et pro- 

^1) Copiet da zxil«tièclo, A. 6, &••; da xtiu* tiède, A. S, nt 26). 
(2) Copies da xiii* fièoU, A. ^ iK* 6 ; da XTm*, A. f , n* 200. 






** 
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baYi et ut ratum permaneret ob remedium anime mee et parentum meo- 
rum, mei sigilli munimine confirmaTi. Istis presentibos : Gkrtierio de 
Lannere, fratre meo; Hugone de Alneto; Laça de Villa Hermoi; Sle- 
phano de Boecha ; magistro Laurencio. 



CXXI. 

De trecentis nemorif arptntîs de BelUfago ex dono Ursionls 

domini FracteTalUs (i). 

Man 1221. 

In Domine Patris et Filii et Spiritus Sancti. Ego Ursio de Mellaio, do- 
minus FracteYalliSy omnibus notum facio, quod ego, de Toluntate et as- 
sensu karissime uxoris mee, Emme, et fllii mei Philipi, et filie mee Mar- 
garite, pro remédie anime mee et uxoris mee et parentum, et anteces* 
sorum meorum, donayi et concessi in perpetnam elemotinam Deo et 
pauperibus domus demosinarie Gastriduni, trecenta nemoris arpenta 
cum fundo terre, sita inter magnam Tiam que tendit a BeUaftgo Teraus 
FracteTaUem ex uno latere, et nemus quod dicitur Nemus Borrelli ex 
altero latere, et in longum sicut protradit se a piano BeUeCigi, versus 
Malabrancheriam et Quercum de Tripode, quantum opos itaerit donec 
supradictos trecentorum arpentorum numerua perflefaitur, ab eisdem 
tanquam sua propria libère, quiète et paciflce in perpetuum posûdenda, 
et pleno jure habenda, usque ad eo quod si quia in mundo aliquod jus 
Tel usagium in illo nemore habet Tel babere se dicat, toneor illud libe- 
rare mais propriis sumplibus, et expensis, excepte berbagio monaeho- 
rum elemosinc Gysterciensis ad septem Yiginli animalia. Donayi etiam 
et quitayi dîctis pauperibus omne jus quod in eodem nemore habebam, 
et omnimodam justiciam , hoc excepte quod michi retinui, cenrum, ca- 
prcolum, et porcum silYcstrem, per me. Tel per meos Tenatores, quo- 
tienscumque Toluero capiendos, ita tamen quod in dicto nemore infra 
metas circa illud nemus positas non potero haiam facere, nec quicquid 
aliud facere in dicti nemoris detrimentum. De Tenatione antem ibidem 
capta sic erit : quod si cerTus Tel cerva, capreus Td caprea^ infra metas 
nemoris capiatur, corium erit pauperum predictorum ; et si porcus tcI 
porca ibidem capiatur, quatuor janboni erunt pauperum prehtorum. Si 
autein frater Tel certus nuncius dictorum pauperum ad bestiam capien- 
dam presens fuerit, statim dicta pars pauperum eidem tradetur. Sin au- 
tom per meum fldelcm nuntium usque ad domum BeHeAigi mittetur et 
tradetur procuratori domus. PretereaPhilippus de Pudans, miles, etuxor 

(I) <Vi;:iD*l, D. 70C.- Opîet du xm- tiède, B. &, «> 7; à§ ISOS, B. 70S: wpim B. 707, 

L'« I Cl 2. 
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et hcredes ejus, quicquid in dicto nemore habebant yel habcre se dice- 
bant, ad preces meas, Deo et pauperibus predictis dederunt et penitus 
quitaycrunti data fide, promittentes quod nichil in eodcm nemore de 
cctero reclamabunt. De nemore autem mensurando et metendo, ex as- 
sensu cl Yoluntate mea et fratrum predicte domus, erit super dileclum 
meum Nicholaum de Frescot, canonicum Gamotensem, tali modo quod 
quicquid idem Nicholaus super hoc fecerit, gratum et ratum habebimus 
ex utraque parte. Ne autem instigante diabolo per me, quod absit, Tel 
per aliquem heredum aut successorum meorum, pauperes et fratres 
dicte domus super hoc possent in posterum in aliquo molestari. De his 
omnibus âdeliter et flrmiter observandis, fidem prestiti corporalem in 
manu reyerendi patris et domini mei, Galterii, Dei gratia Camotensis 
episcopiy promittens sub pena quinquaginta marcarum auri puri ad 
pondus trecense, quod nullo unquam tempore contra istud donum ye- 
nirem, et quicquid ab ipso episcopo feodalitcr tenebam eidem in contra- 
plegium dediy rogans ipsum et requirens, ut tanquam et episcopus ma- 
nucaperet se bona fide contra omnes. donum istud dictis pauperibus 
garantizandum, et ut se suosque successores erga dictos pauperes supra 
feodum quod ab ipso teneo, plegios constitueret per me» et heredibus, 
et successoribus meis, quos ad hoc donum flrmiter obsenrandum, et 
bona fide proposse suo defendendum yoIo esse in perpetuum sub dicta 
pcna obligatos. Statuens insuper ne aliquis super hoc legitans coram 
aliquo judice» nisi prius solutis dampnis et expensis, et pena supradicta 
aliquatenus audiatur, quod iibenter michi concessit. Itatamen, quod si 
ego, yel aliquis heredum aut successorum meorum, contra istud [donum 
meum yenire, aut dictos pauperes yel fratres dicte domus in aliquo mo- 
lestare presumpserit, sine fidei transgressione possit iste episcopus yel 
successor ejus» feodum quod ab ipso modo teneo, sesire et in manu sua 
tenere usque ad plenam dampnorum satisfactionem, et expensarum, et 
solutionem pêne supradicte. Promisi etiam data fide quod ab omnibus 
quos possem bona fide laudari facerem donum istud, et concedi. Et om- 
nem securitatem de plegiis et de litteris super hoc dono flrmiter obser- 
yando eisdem faciam meliorem quam potero et ubi yiderint expedire. Et 
si in scripto isto, yel in litteris istis, fratribus predictis aliquid yidebitur 
emendendum quod cedat ad commodum dicte domus» ad Toluntatem di- 
lecti mei Nicholai prenominati illud sine difficultate qualibet emendabo. 
Rogayi etiam episcopum ut dictis pauperibus et fratribus dicte domus 
super hoc daret litteras suas patentes in quibus contineretur se manu- 
capere modo supradicto quod supradicta omnia bona fide faceret obser- 
yari, et eadem confirmaret. Magister yero et fi*atres dicte domus libéra- 
liter michi concesserunt se anniyersarium karissimi patris mei, Neyelo- 
ms de cetero singulis annis celebraturos. Post decessum yero karissimc 
matris mee Adelicie, et meum, et predicte uxorismee, Emme, annuatim 
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anniyersaria nostra celebrabunt, et super hoc dabunt michi suas paten- 
tes litteras sigiUo suo signatas. Ut autem hec omnia supradicta rata ma- 
neantet finna, sigilU mei munimine conflmiaTi. Actum anno Domini 
M"". GG*. Ticesimo primo» mense martii. 



GXXII. 

De trecentis nemoris arpentis ex dono Ursionis domini FracteTaliis (1). 

Mars 1221. 

[Reveren] dissimo patri suo ac domino Galterio, Dei gratia Gamotensi 
episcopo (2). Ursio de Mellaio, dominus FracteTaliis» ejusdem miles, sa- 
lutem et dilectionem. Quia quedam continentnr in lilteris meis quas to* 
bis transmitto per dilectum meum Nicholaum de Frescot, canonicum 
Gamotensem, in quibus appendet ad caudam [Tel] corrigia, sigUlum 
meum Tiridi cera impressum, non ftierunt forsitan coram toMs dicta 
quum apud Gamotum, in domo Testra, in c^^lla beati Martini, donaTi 
Deo et pauperibus elemosine Gastriduni in perpetoam elemosinam tre- 
conta nemoris arpenta et ea in manu Testra resignaTi, et de ipais Ma- 
gistrum dicte domus, nomine paupenun sesiTistis. Bogo tos et requiro, 
tanquam episcopum et dominum meum legium, quatinus omnia que in 
dictis litteris continentur, dignemini conârmare, et oonstitoatis tos et 
successores vestros episcopos pro me et heredibus et sucoessoribns meis 
supra feodum quod a TObis modo teneo plagios et responsales de damp- 
nis et expensis eisdem pauperibus ad plénum resarciendiset de solutione 
pêne que in predictis litteris meis continetur. Si ego^TelaUquis beredum 
aut successorum meorum, contra istud donum meum Tenire, Tel dictos 
pauperes Tel fratres in aliquo modo super hoc presumpserit molestare, 
et de omnibus aliisque in predictis litteris continentur a me et heredibus 
et successoribus meis fideliter et ârmiter obsenrandis et super hoc detis 
Tcstras patentes litteras pauperibus et ftutribus dicte domos snb sigilli 
Testri munimine roboratas, ne Tero in postemm possil dubitari quod ad 
petitionem et preces meas hoc feceritis, litteras istas patentes, in testi- 
monio Tobis transmitto eodem sigillé proculdubio qoo ftaeront alie quas 
pcr dictum Nicholaum Tobis transmitto super hoc eodem negocio sigil- 
latas. Datum anno Domini M*. GG*. XX*. primo, mense martii. 

(1) Ongînal, B. 709. ~ CopiM da xni* sièole. A, S, a* 146» •! A. S^ »* t ; dt xtu*. A. 7, 
n 160; du xrin\ A. S, n» 14 J, et B. 711, n» I.^ * 
(t) Gauthier, év6qao do Chartits (11IS-UI4}. 
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cxxni. 

Uior Urtionif domici FraetoTallit eoncatsil donom de treetoiit nemoiis 

trpeaUs (I), 

Mars mi. 

UnîTertU Xristi fidellbus présentes lilteru inspecturis, Nichokus, 
Vindocinensift Decanos, in Domino stlutem. NoTerint uniferti quod no* 
bilis malier Emma, uxor nobilis ¥iri Dnionis de Meflaio, domini Frac* 
tcTaliiSy in presentia nostra qui yocate Aieramns ad hoc specialiter au- 
diendum, laudatit et ooncesftit donum quod dictus maritus mus fecerat 
Deo et pauperibus eiemosine Castridunensis de trecentis arpentis ab eia- 
dem pauperibus et fratribus in perpetuam elemosinam perpetuo possi- 
dendis. Et si quid juris ratione dotis Tel quolibet alio modo in eodem ne- 
more babebaty illud penitus quitayit Ûdem preslans corporalem in manu 
nostra quod in eodem nemore nidul prorsos de cetero redamabit. Phi* 
lippus et Margarita dictonim Ursionis et Emme Ûlii, eodem die, coram 
nobis laudaTerunt idipsum et ooncesMrunt (2). Incujusrei testimonium 
et flrmitatem. Nos, tune temporis yice fungentes archidiaconi et decani, 
noitras patentes litteras panperibiu et Cralribiu dicte domus dedimus 
sigilli nostri monimine roboralas. Actum in castello FracteTalUs, auno 
Domini M*. CG*. Ticesimo primo, mense martii. 



CXXJV^ 

De duobos »iâlUt ad panem ireodeoduiD, io foro Caaihdiuii (3). 

Ego GaufHdns (4), Tieecomes Castriduni, omnibus notnm fccio quod 
Matheus Fromi, burgensis Castriduni, vendidit, pretio quadraginta li- 
brarum duiiensis monete, magistro et firatribiu domus elemosinarie Cas- 
triduni, ad usus pauperum ejusdem dorons duo stalla ad panem Tenden- 

(1) Original, B.Tie. n«I.— C^tfAmàm ntV wiètè; A.e,«»aS:é« imf. A. S.tt«Ma. 

il) iHstê U eopw A. S, ■• IS, •prêt It mol f mm e*» mrmml, M tn»«v« &»t«fft«lé : • Ti*l«t »uit : 
K. «teFnooC; iUilalpli«« prMbjrtor; Bob«rt«â 4o <'bAT«nMj: R«ftaal4tti 4« Bâa«k, wàlm; 
AiUm cUn««t; kémm <U Binaa : Boebart «!• Frm?t«T«lU : Johmmmm Botm l*artié«aiia : Od« 
à» Tut au ; R«4ttlfhM Mor»l ; Umùmmê 4« Motm*: Am^lHiM Umrrom, iusttlvt 






roma «i<j«t«i FrtteiVYalUt. - 
(I) Oriftad. A.ST.^CopMt 4m iiiruécU, A S. o IS Jo iTiti*. A.i, n* ISO. 
(4 Gto^rojr ▼. 
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dum sita in foro Castriduni, in censiva Theobaldi Bormant, ab ipsis sub 
annuo censa yiginti et octo dcnariorum pro omni senritio, de assensu et 
voluntate cjusdem Theobaldi^ in perpetuum quiète et pacifiée possi- 
denda^ dicto Th. Tel ejus heredibus annuatim in festo saneti Yaleriani 
solyendorum. Quia vero idem Theobaldus dictum censum cum aliosao 
feodo a me tenebat, ad preces et pelitiones ipsius^ factum istud appro* 
baTi et concessi. In cujus rei testimoninm présentes li Itéras prefatis fra- 
tribus dicte domusdedi et concessi sigilli mei munimine roboratas. Anno 
Domini M*. CG^ XXV primo. 



cxxv. 

De hominibot de Boijatre pro mo«lura (l). 

Mai 122^ 

Fratres capftularii majorismonasterii, et frater H. Dei gratta eomm 
humilis ministcr, omnibus presentem paginam inspecturis perpetuam in 
Domino salutem. Universitati Testre notum fleri Tolnmus qaod cum in- 
tcr nos ex una 'parte, et fratres domos elemosinarie ex altéra, coram 
abbate et priore Sanctc 6eno?efe, et decano Saneti Marcelli Pàrisiensis, 
auctoritate apostolica fuisset diucius litigatum super eo lidelicet : quod 
nos dicebamus quod omnes homines manentes in terraqaeappellatar 
elemosinaria sita in feodo de Boijatre, debebant molere ad molendinum 
nostrum de Mesandum, nec alibi molere poterant, de jure et consuetu* 
dine prescripti et approbata ; ipsis Yero in contrariura allegantibus. Tan- 
dem de prudentium virorum consilio, pax fuit confirmata in hune mo- 
dum, quod omnes homines mansionem habentes in terra predicta, mo- 
lent ad molendinum prefatum tali modo quod ab eis major moutura non 
exigetur, nec capietur quamab aliis ibidem molentibus. Sitero, aliquis 
fratrum dicte domus in eadem terra manserit qui religionis habitum ha* 
beat, et de proprio ejusdem domus vivat, poterit molere ubicumque vo- 
luerit. Hanc autem compositionem vdumus et af^robamus ; et ut in 
posterum ûrmius teneatur, eam in presenti scedulo fecimos annotari, 
et sigillorum nostrorum impressionibus consignari. Actnm anno Do- 
mini U\ GGV XX\ secundo, mensc maii. 

(I) Copias dn xiu«aièole, A. 3, ii«168, •! A. 6, n*49; au znir, A. t, b*1M. 
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GXXVL 

Hugo de Mellaio et Gaufridus vicedominns Caraotensis concosseruat donum 

de trecentis nemoris arpentis (1). 

Mai 1222. 

Notum sit omnibus présentes inspecturis litteris, quod nos, duo fra- 
très Hugo de Mellaio et Gaufridus TicedominusCamotensis, donationem 
illam et elemosinam quam karissimus frater noster, et dominus, Ursio 
de Mellaio, dominus FracteTallis, fecit Deo et pauperibus domus elemo- 
sine Castriduni de trecentis nemonun arpentis cum fundo terre, sitis in 
foresta sua inter magnaoi yiam que tendit a Bellofago Tersus FractamTal- 
lem ex uno latere, et nemus quod dicitur Nemus Borrelli ex altero la- 
tere, et in longum sicut protendit se a piano Bellifagi Tersus Malam- 
brancheriam et quercum de Tripode, ratam et gratam babemus Tohipius 
etiam concedimus bona fide. Et si quid juris in eodem nemore babeba- 
mus, illud amore Dei ei ad preces dicti domini, et fratris nostri U. peni- 
tus quitamus, et ab beredibus nostris bénigne et sine diûcultate qualibct 
quittari faciemus, quotienscumque fuerimus requisiti. Hauc autem ele 
mosinam et quitationem in presentia domini Garnotensis episcopi quo- 
tiens fratres domus dicte, Tel eorum certus nuncius super boc nos simi- 
liter Tel separatim requisierit, conûtebimur nos fecisse boc Toluisse el 
concessisse bona ûde, et ne in posterum quitatio ista a nobis ipsis facla 
nuUatenus possit disturbari per nos ipsos. Tel per aliquem beredum nos- 
trorum. In testimonium hujus rei présentes dedimus litteras sigillorum 
nostrorum impressione roboratas. Actum anno Domini M®. GC*. XX*". 
secundum, mense maii. 



GXXYII. 

Galterins Garnotensis episcopus confirmaTit donum de trecentis 

nemoris arpentis (2). 

Juillet 1222. 

Galterius (3), diTina permissione Garnotensis episcopus, uniTersis pré- 
sentes litteras inspecturis, in Domino salutem in salutis auctore. Ad 

(1) Original, B. 1 10. — Copies da ziii* siècle, A. S, n* 148, et A. S, d* 6 ; da ZTii% > • 7, 
&• 1B3; da XTiii*, A. 8, n* 144, et B. 7 11, n* 6. 

(2) Original, A. 86. — Copies du xui*siècle, A. 8, n* ISl, et A. S, n* 8; da XTU\ A. 7, 
n«16S; du XTiii*, A. 8, n* 147. 

(3) Gautier, éTdqtte de Chartres (1317-1234). 
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universorum notitiam Tolumas perrenire, quod dilecto et fldeli nostro 
Ursione de Mellaio, domino Fractevallis, coram nobis personaliter cons- 
tituto, ipsius litteras inspeximus et legimas sigiUo sub forma que sequi- 

tur sigiUatas : in nomine Patris et Filii «t Spiritus Sancti. Amen(i) 

Cum igitur memoratus Ursioiamdiu Garnoti in capella nostra in honore 
beati Martini fabricata, multis et magnis astantibus juris ad hoc audien- 
dum conTOcatiSy Dco et pauperibus supradicte domus elemosinarie Cas- 
triduni donum istud et elemosinam fecisset ut supradictum est. Dlud in 
manu nostra resignans et nos ipso présente, rogante et Tolente, magis* 
trum pre&te domus in eodem inTestissemus, post modum attendentet 
bonam dicti Ursionis Toluntatem eiiga dictos pauperes persererantem, 
ad multipliées et deTOlas ipsius preces et firequentem instantiam quod ab 
ipso pie firmum est et ratum habuimus et gratum approbantes id ipsom 
et confirmantes. Insuper nos et episcopos successores nostros erga pre- 
fatos paupercs et fratres dicte domus pro dicto Ursione et heredibus et 
succcssoribus suis sub forma in litteris suprascriptis expressa fldcijusso- 
res ifostituimus promittentes etiam et manucapientes que omnia supra- 
dicta, bona fide sicut superius continentur observabimus, et fiu^iemus 
firmiter ab omnibus in perpetunm obserrari. Si quis Tcro, contra factum 
istud aliquid attentare presumpserit, si secundo tertiovc cummonitns 
illud Tolucrit emendare, ex auctoritate Pàtris et Filii et Spiritus Sancti 
et nostro ministerio, donec resipuerit, excommunicatus sit et a limini* 
bus sancti Dei eccicsie et xristianorum consortio sequestratur. Ad om- 
nium autcm supradictorum maj us robur et testimonium, présentes fe- 
cimus litteras sigilli nostri munimine consignari. Datum anno Domint 
M^. GG*. Ticesimo secundo, mensc julio. 



GXXVin. 

Margarita comiilssa Dlesiis concessit donum de trecentis nemoris arpantit (2). 

1222. 

£go, Margarita(3), Blesensis comitissa, omnibus notum bcio me [ra- 
tum] et gratum liabere donum quod dilectus consanguineus meus Ursio 
de Mellaio, dominus FracteTailis, Dco et pauperibus elemosine Gastri- 
dunensi fecit de trecentis nemorum arpentis in Ibresta sua apod Fracta- 
Tallem sitis. Incujus rei testimonium présentes litteras dedi sigilli mei 
munimine roboratas. Actum anno Domini M*. GG*. XX*. secundo. 

» 

(1) Vojesdiârte d« 1)1. 

(2) Original, B. 7 10, n* 3. — Copies du xiii* tiècle, A. S, n* S; an ZTO«, B. 711, ■• S. 

(3) Margutrite, comtesse dt Blois, i«mme d« Thibaut VI. 
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CXXIX. 

De uno lextario ybemagii in molendino de Pomeeo (1). 

Janvier 1223. 

Ego, Adam Brunelli, miles, omnibus notum facio quod amore Dei, et 
anime mee remedio, et antecessorum meorum, dedi et concessi Deo et 
pauperibus elemosine Gastriduni in puram et perpetuam elemosinam 
unum sextariam hibernagii capiendum singulis annis in molendino meo 
de Pomeen, in festo sancti Remigii. Ut autem boc donum meum ratum 
maneat et inconcussum, eisdem pauperibus meas dedi litteras sigilli mei 
munimine roboratas. Preterea sciendum est quod babent in eodem mo- 
lendino aliud scxtarium ybemagii rcdditus de dono Ameline Gobe et 
sororis sue. Actum anno Dominl M®. GG^. yicesimo tertio , mense ja- 
nuarii. 



GXXX» r , 

Priyilegiuxn UrsloDis, domini Fractevallis (2). 

1223. 

In nomine Patris, et Filii, et Spiritus Sancti, Amen. Ego Ursio de 
Mellaio, dominus FracteTallis, omnibus notum facio, me divine pietatis 
intuitu, et pro sainte anime mee, animarum antecessorum meorum, et 
karissime uxoris mee,Rmme, nuper dcfuncte, dédisse et concecisse Deo 
et pauperibus domus elemosinarie Gastriduni et fratribus in eadem domo 
servientibuSy ut in tota mea terra tam in feodis quam censivis meis om- 
nibus ubicumque sint, et alodiis, possint adquirere, quolibet justo titulo 
quotienscumque Toluerint et potuerint et adquisita pacifiée perpetuo 
possidere.Tali tamen modo quod de omnibus que in meis propriis censi* 
vis adquisierint, reddent michi et beredibus meis censum duplicem tan« 
tum modo singulis annis eodem termino quo simplex census antea red- 
debatur, salvis Tendis meis, si res a fratribus empte ab eisdem yendan- 
tur propter ipsius domus utilitatem evidentem. Si yero terras, aquas, 
prata, nemora, yirgulta, yineas vel hujusmpdi tenementa in meis feodis 
adquisierint, pro uno quoque arpento reddent michi aut certo famulo 
meo et mois simiiiter beredibus post me, duodecim denarios censualcs 

(1) Copies du xiii«tièoIe, A. S, n« 104, et A. 6, n« 30; dn XTm% A. 8, &• lOS. 

(2) Copies du xui«sièolo, A. 3, u« 147, et A^ S, n« 1. ^ Yidiaius d*août 1332, A. 41 . ^ 
Copies dn xtii* sièole^ A. 7, n* 161 ; dn xviir, A. 8, n* 143, et B. 71 1, n* 2. 
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singulis annîs apud Gastridunum, in Burgo meo noTO antc fumum, iu 
festo nativilatis béate Marie in septembri persolvendos. Si vera fuma» 
molendina, décimas, terragia, censos, oblitas, tensamenta ethujnsmodi 
redditus eosdem adquirere contigerit» sl^^per Tenditionem adquisierint^ 
ego, Tel heredes mei, babebimus pretii quintam partem. Si per dona- 
tionem, aut per mutationem vel aliquocumque modo per Ires Tiros legi- 
timos de communi consensu electos estimabuntur res adquisite et de 
summa estimationis inde fàcte per illos très, Tel per duos ex ipsis, si ter- 
lius non consenserit, ego et heredes mei babebimus similiter quintam 
partem. Ne Tero processu temporis bec mea liberalis demosina obH- 
Tioni posait tradi, aut, quod absit, seu per beredes meos Tel succesmres 
meos aliquatenus immutari, présentes litteras dicte domui dedi sigilM 
mei munimine roboratas. Âctum anno Domini M*. GÇ*. XX* tertio, 
mense primo post mortem karissime Emme uxoris mee. 



CXXXI. 
De Ursione, Domino Fracterallifl (1). 

ReTerendo domino suo, Galterio(3),... quam Testro usus consilio fai- 
cere distulistis. Çum igitur secundum consuetudinem terre Testre quili- 
bet possit dare elemosinàm feodi sui quintam partem si Telit, et donum 
istud non sit ricesima pars feodi quod a Tobis teneo, tamquaiii dominum 
meum ligium tos requiro, quatinus illud ratum et gratum habeatit et 
per Testras patentes litteras confirmetis. Âuctum anno Domini M*. GG*. 
XX*. quarto. 

GXXXII. 

Do Unione, Domino Fracterailis (3). 

Karissimo domino suo Galterio (4), illustri Blesis comiti et domino de 
ÂTénnis, Ursio de Mellaio, dominus FracteTallis salutemet paratnm ob- 

(1) Copies du zin* tièole, ▲. S, n» 14S, tt A. 5, n* 3 ; d« zni*, A. 7, »» liS| ém XTnf, 

A. 8, D* 145, et B. 711,n«4. 

P) VojreiU note 4 oîHiprèi. CetU requit* «et, wtf b Aa, MMtîqse MWMime à eaUe 
qui mit. 

(S) Copies du xiii* siècle, A. S, n* ISO, et A. S, n« 4 ; d« xrn*, A. 7, a* IM; da znu, 
A. 8, B*14A,etB. 7II,B«S. 

(4) Geotbier d'ATesnes, épou de U eomteeee Ifarnerito, qvi toeoéda à soa atvta Tbh- 
benlt VI en 1218. 
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sequium. Diu est quod ore proprio et per litteras tanquam dominum 
meum lîgium requisivi quatinus donum quod feci dooiui elemosioarie 
Gastriduni trecentis nemonim^aipentis in mea foresta FracteTallis sixis, 
ratum habetis etgratum et ilfadamore mei garantizandum manucapere, 
et tanquam dominus meus ligius dignaremini conûrmare. Quod hue us- 
que Tisum est plus aUeno quam yestro usus consilio, faeere distullstis. 
Âdhuc vero per istas patentes litteras tos requiro tanquam dominum 
meum ligium quatinus divine pietatis Intuitu et ad precium mearum ins- 
tantiam hoc donum meum ratum habeatis et gratum et illud confirmare 
Telitis, et manucaperc garantizandum, Testras patentes litteras fratribus 
dicte domus in testimonium super hoc conferentes. Âctum anno Domini 
M\GC».XX» quarto. 



cxxxiir. 

De doQO Caufridis de Rua (I). 
1224. 

UniversisXristi fîdelibus presentem paginam inspecturis, GuiUermus» 
domus elemosine Gastriduni minister, cum universitate ejusdem domus 
totius capituli in Domino salutem et orationem munus. NoTerint uni* 
Tersiy quod nos, amore Dei et pietatis intuitu, assensu et Toluntate to- 
tius nostri capituli, recepimus in fratrem Gaufridum de Rua, militem, 
nostrum karissimum, eidcm concedentes tam spiritualium quam tempo- 
ralium fide osculantes participationem. Denique vero, dictus Gaufridus, 
Deum habens pro oculis, indigentiam nostrorum pauperum considerans 
et agnoscens, ob redemptionem anime sue et antecessorum suorum con- 
tulit eisdem pauperibus, in pcrpetuam elcmosinam, centum libras ad 
nemus de Bellofago adquirendum. Gontulit etiam dictis pauperibus 
quamdam Tineam sitam in colle Sancti Egidii apud Gastrumdunum in 
censiva monalium Sancti Aviti. Dédit insuper prefatis pauperibus, tri- 
ginia solidos censuales silos apud Guerarderiam in parochia de Connant 
in omni tenemento et tota terra eidem tenemento pertinenti. Preterea 
sciendum est quod de diclis denariis in die anniTersarii prefati Gaufridi 
erogabunlur in pictantiam dictorum pauperum Domus nostrc Viginti 
solidi, et alii decem solidi dabuntur presbiteris et clericis qui intererunt 
ad ejus anniversarium celebrandum. Nos aulem, dicti G. piam atteii- 
dentés voluntatem, ad instantiam et preces ipsius, eidem statuimus 
unum de fratribus nostris capellanum perpetuum qui in domo nostra 
elemosina Gastriduni , et non alibi , continuam faciens mansionem , di- 

(I ) Copies du xiii- tièole, A. %, n* 56 ; du XTiii\ A. 8, n» îî et B. 7 lî. 



m 






92 ARCHim DS LA VAlS<m-MBU 

Yina tenebitnr celebrare; eidem capellano concedentes prelktam capcl- 
lam ab eodem Ganlrïdo nobis collatam , ad Testem iUius capellani ex 
ipsius proventibns pcrqnirendam. lia tamen, qood ipae capeUanus 
dictam capellam propriis samptibas excolet et in bono stata conserrabit. 
In hoc autem ofBcio, primos est institutos capeUanoa, Andréas Scripba, 
frater noster; qno moituOi cnm consilio amicoram sepedicti Ganflidi, 
alius substitoetur ex nostro eapitnio capellanns. Ut autem hoc ratom 
maneat et inconcussom, présentes litteras super hoc confectas» sigilli 
nos tri munimine fecimus roborari. Âctum anno incamationis Dominice, 
miUesimo ducentenmo Ticesimo quarto. 



CXXXIV. 

De doDO If aUldis La Rootele (i). 

Octobre 1225. 

Universis présentes litteras inspecturis, OfBcialis archidiaconi Du* 
nensis, salutem in Domino. NoTerint universi, quod Hatîldis la Rousele 
in mea presentia pro anime [sue et antecessorum suorum remedio dédit 
et irrcTOcabiliter concessit Deo et pauperibus domus Elemosine de Gas- 
troduno, in puram et perpetuam elemosinam medietatem cujusdam pla- 
toe infra muros Gastriduni Tico in censiva Beati Andrée atam, me- 
dietatem Tidelicet propinquiorem domui Ogeri le Guinphe, pro anni- 
Tersario suo in ecclesia Beati Nicholai annuatim cekhrando, Tolens et 
concedens quod si forte contingeret quod heredes sui siTcsuccessores sui 
donum illud in irritum reiocarent, quarta pan hereditatis ubicum- 
que sita, ad predictam domum Elemosme (pertineret]. Datnm anno 
Domini M"*. GG*. XX\ quinto» mense octobris. 



GXXXV. 

De uno seztario redditus taper Btatarderiam juta Ubotillam (2). 

FéTrier 1226. 

Ego, Hugo deBoloria, miles, notum fticio onmibns tamftitiirisquam 
presentibus, quod ego, pro remedio anime roee et antecessorum meo- 
mm, laudante et concedente uxore mea Helisente, dedi et in puram ac 
perpetuam elemosinam assignavi Deo et pauperibus infimds sancte do- 

(1) Copie da ini* tièelf, A, 6, n* SI. 

(î) Copi€t du xiii« iîèd«, A. S, n* 193 ; da XTUl*, A. 8, n«« 110 tl JS7. 
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mus Elemosine Castriduni,.unum sextarium redditus aimui super ter- 
rain totam meam de Baatarderia, annis singulis apud Baatarderiam in 
festo sancti Remigii libère et pacifiée inperpetuum capiendum. Quod ut 
in perpetuum stabile duret ac firmum, ego litteris id ipsum presentibus 
commendayi ac sigiUi mei presentis munimine roborayi. Actum anno 
gratie M*. GCS^. Ticesimo sexto, mense februarii. 



CXXXYI. 

De sexaginta solidis de forestagio vicecomilis (1). 

4226. 

Ego Gaufridtts (2), TÎcecomes Gastriduni, omnibus tam futuris quam 
presentibus, notum facio quod pro remedio anime mee et antecessomm 
meorum, laudante et concedente Glemencia, quondam comitissa Ble- 
sensi, uxore mea, in puram et perpetuam elemosinam Deo et pauperibus 
Elemosine Gastriduni sexaginta solidos annui redditus dedi et concessi, 
et capiendos assigna^i in forestagio meo proprio festiTitate sancti Âmdree 
apostoli singulis annis. Quod ut ratum et stabile permaneret, litteras 
meas présentes dedi sigiili mei munimine roboratas. Âctum apud Vin- 
docinensi anno graUe M\ GG\ XX*. VP. 



GXXXVIL 

De donc Hersendis de Tcsval (3). 

Mars 1227. 

Universis présentes litteras inspecturis, Hersendisde Tesval, salutem- 
in Domino. Noverit uniTersitas vestra, quod ego, pro sainte .anime mee 
et Guiilermi mariti mei, et beredum meorum, dedi et concessi, domui 
Dei pauperum de Gastroduno, sex solidos et unum denarium in puram 
elemosinam annuos in quadam domo que fuit Herberti Fulconis ad fès- 
tum sancti Remigii in dicta domo capiendos. In cujus rei testimonium, 
prefate domui presentem dedi cartam sigilli mei munimine i:ob^|^m. 
Actum anno gratie M*. GG*. XX"*. seplimo, mense -martii, apud Ubi*- 
taigne. 

(1) Original, A. 18. » Copie àa xmMitele, A. 3, ii*24. — Yldimus à» 1369, A.8S. ~ Co- 
pies da xvii'iièoie, A. 7, n«8; da xvni*, A.8, n^^S et 171. 

(2) Geoffroy V. 

(S) Copiée du ziu« tiàoley A. 8, n* 67 ; da xmi% A. 8, n* 83. 
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CXXXVIII. 

De dono Odonif Borrelli militii de Caria Alani (i). 

NoTembre lt37. 

Ego Odo fiurrelli, miles, de Guria Âlani, notum fkcio omnibus ad 
quos présentes li Itère penrenerint, quod ego pono in Tadio in manu 
magistri et fratrum domus Dei de Castroduno, molendinum de Va- 
renna in quo dieti magister et fratres dicte domus percipiunt duos mo* 
dios ybernagii in elemosina. Tali pacto quod ipsi perciplent omnes pro- 
yentus molendini excepta parte Ganftidi Tiher molendinarii, tam pro 
capital! suc proflto ad dictum molendinum resardendum quam pro de- 
fectu redditus elemosine quem in meo tempore sostinuerint, quoadus- 
que quidquid de suo miserint et de defectu duorum transactorum anno- 
rum in meo tempore scilicet quatuor modios annone rehabuerint. In 
cujus rei memoiiam et testimonium, presens scriptum sigilli mei muni- 
mine Tolui conflrmare. Anno actum Domini If*. GG*. XX** septimo, 
mense noTembris. 



CXXXIX. 

De prcbanda ecclesie Beat! Aindree Casiridani (^ 

Septembre 1228. 



6. decanus et capilulum ecclesie Beacti Amdree de Gastroduno, uni- 
versis tam futuris quam presentibus présentes litteras inspecturis, salu- 
tem in Domino. Ad universorum notitiam Tolumus perrenire quod nos, 
pie et honeste petitioni magistri et fratrum domus elemosinarie Gastri- 
duni grato concurrentis assensu capituli nostri, preAtte domui et fratri- 
bus ejusdem domus unam concessimus in noatra ecdesia prebendam 
in perpetuum possidendam. Et illam percipient in decimam de GuUlart 
donec nostre ecclesie prébende, ad certum munemm redigantur. Quo 
munem^ flrmato et confirmato, dicti fratres eum ecclesie canonicis fhic- 
tus communiter percipient prebendales. Et tune dicta dedma de?eniet 
in commun! ita quod quicumque a modo dicte domus erit magister, ec- 
clesie nostre desenrict loco suo juxta numerum sacerdotum nostronim, 
primo tamcn ab eo preslito sacramento quod ser? idom et ilatata eccle- 

(1) Copies du xin% A. S, m 142; di mfif A. T, m 139 ; da xrm», A. S, «• IIS. 

(2) Copie da xiir siècle, A. l, o* 118.— Ytdtaof da xm*, A. 42.— Copie da ami*, A. t. 
n- 12. 
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sie fidelitcr obsenrabit; et in nostra ecclesia per se Tel per alium presbi- 
terum fratrem dicte domus in sua desenriat septimana, tanquam cano- 
nicus percipiet portionem, extra Tero suam septimanam in eisdem dis- 
tributionibus nicbil percipiet, nisi in eadem ecclesia deserviat per se 
ipsum. Stallum babebit in cboro, sed vocem in capitulo non . babebit. 
Yolumus et concedimusquod, quidquid dicta domus elemosinaria in cen- 
sivis nostris poterit adipissci, babeat et pacifiée possideat in futurum, 
salYO tamen censu nostro, iUis quique ad censum nostrum dignoscuntur 
pertenire. Quod ut ratum et stabile permaneat, présentes litteras sigiili 
capituli nostri munimine fecimus roborari. Anno Domini M"** GG''. XX^. 
octave, mense septembris. 



CXL. 

Margarîta comi lissa Bleiensis donavit quinquaginta et duas libras in tribus 

bannis Gastriduni (1). 

1228. 

Ego, Margarita (2), comitissa Blesensis, omnibus présentes litteras ins- 
pecturis salutem. Noverit universitas yestra, quod ego, pro reme- 
dio anime mee et parentum meorum concessi et irreyocabiliter donavi 
Domui Elemosinarie Gastriduni, quinquaginta et duas libras dunensis 
monete annui redditus in perpetuum percipiendas in tribus bannis 
meis Castridunensibus. Scilicet : in banno Passce decem libras, in 
banno Pentecoste dccem libras, in banno Natalis Domini duodecim li- 
bras, et in tensamento et redditus que babeo super burgum Ghamarcii 
Tiginti libras in festo Omnium Sanctorum. De quibus yiginti solidi una- 
quaquc septimana in pitanciis pauperum ejusdem domus expendentur; 
scilicet : die Lune, die Mercurii, die Yeneris, die sabbati. Si autem, 
quoquo casu concrugente, non possit prefatus redditus in locis presi- 
gnatis Yclplene Tel omnino inTcniri, toIo et précise precipioquod inrcsi- 
duis redditibus meis, omnino perûciatur, Gastriduni; Ua quod memorati 
redditus prefati pauperes singulis annis in nuUo patientur defcclum. 
Volens item indempnitati ipsorum et paci prebemus proTidere, prccipio 
quod si prefati redditus requirentibus non reddentur, ballivus ^^L^ui- 
Ûbet alius per cujushoc contigerit defectum, Tel ipse dominus, si ré|ulsi- 
tom redditum non fuerit, quinquaginta solidos pro pena soWet per ma- 

(1) Original, A. 19. ^ Copies da xin* siëole, A. 3, n* 1S4, et A. 5, n* 11 ; du xtii«, A. 7, 
11» 4 ; du xviii*, A. 8, n» 76. 

(2) A la mort du comte Loais, ses deux tantes Isabelle et Marguerite, filles da comte Thi- 
baut V le Bon, so partagèrent sa succession. lsabelle,'*Teuve de SulpioelU d'Amboise, devint 
comtesse de Chartres. Marguerite, femme de Grautier-é'Avesnes, prit possession de comté de 
Blois, dont le Danois faisait partie. (Voyez L. Mcrle^ UiTen taire des archives hospitalières 
de Châteaudun, introduction, p. x.) 
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num procuratoris domus supradicte panperibus solrendos. Hanc aalcn 
donationem meam nisi forsitan inspirationedivina in majorem eis quUnu 
donaTi utilitatem mutaneio habeo et ab hominibus haberi toIo per ni- 
lima Yoluntate de prefato quoque redditu ex integro quantameumqiie 
de jure poteri ad opus dictorum paupenun me desessiTi et de cetero tem- 
pore dicte domus constî tuo et conflteor ipsam me possidere ( 1 ) • Volo etiam, 
quod si littere alique de dooatione redditu prebte domui nomine meo 
singulariter date ante istas inyeDte fuerint ex bac die nulie siot et in ir- 
ritum revocentur, quod si forte, maritus meus. Tir nobiiis, Galterios, 
4^omesBlesensis, hanc donationem meam conflrmareToluerity yoIo nichilo- 
minus et précise precipîo ut quicumque et quantumcumque de jure po- 
terity bec donatlo perpetuam obtineat ûrmitatem. Yolo etiam et précise 
precipio ut quicumque procurator exstiterit supradicte domus in initio 
sue procuratorie et alii officiâtes et ministri dicte domus, fratres etiam et 
sorores juramentoseastringant quod predictos redditus in alios usus 
quam in pitanciis pauperum non conTertent, et aliquatenus nisi juraro 
Toluerint prefati redditus per manus iliorum non expendentur sed per 
manum alicujus fidelisYiri,ad boc*idem per episcopum Carnotensem qui- 
cumque pro tempore fuerint deputati. Goncessit autem libère michi et 
pietatis intuitu capitulum dicte domus, quod post obitum meum^ingulis 
annis mcum focient anniTcrsarium et expresse nomen meum in vita 
mca in mémento pro yiyis, et post obitum in mémento iidelibus. Diebus 
etiam singulis quibus pauperes pitanciam de redditu prenotato perci- 
pient, dicet unusquisque pauperum, tam in Yita mea quam post mor- 
tem, quinquies Ave Maria et quinquies Pater noi^.er. Quod ut ratum et 
firmum maneat inperpetuum, présentes litteras sigilli mei munimine 
conûrmaYi. Âctum anno incamationis Domini M*. CC*. XX*. octaYo. 



CXLI. 
De quinque iolidis redditus in censibus de Moreberia (2). 

FéTrier 1229. 

Garinus Morehier, miles, uniyersis présente^ litteras inspecturis, sa- 
lutwln Ycro salutari. NoYerint uniYersi quod cum Garinus Morebier 
aYus meus et Robertus Morebier pater meus, pro sainte et remédie ani- 
marum suarum, dédissent ad Yitam suam panperibus domus Elemosi- 
narie de Gastriduno quinque solides annui redditus, ego, bonis eorum 

(1) Um «rrear a du ttrt eommiM 4Mf la premier* copie et reprodaite dmnt lee rairantet 
KoQf rcprodoiMmi cette phrase telle qto*eUt est, bien qii*c41e aooi paraisee inintelligible. 

()) Original, B. 178. » Copie da zm« titale, A. 3, a* lOS. — Vidimas de ISeS, A. SS. ~ 
Co|.itf da xnv sièole, A. 7, vfi ; du xrin; A, 8. n* 106 et |7I. 
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IMiiilfnB taimiam hères, bctum istud considerans esse pium et faTora- 
MMai^liquiToleiis honim yesligiaet doctrinam dicte, domui Elemosinarie 
^rfpque solidos annui redditus non solummodo ad vitam meam sed in 
l^rpetaum contuli et concessi, in censibus meis de Moreheria annuatim 
perdpiendos et die dominica proxima post festum Omnium Sanctonim 
dicte domui persolTendos. Hanc autem donationem et elemosinam no- 
bîUs domina ELatherina, nxor mea, et heredes mei, laudaTerunt et etiam 
qiontanei concesserunt. Quod nt ratam et stabile permaneat in futu- 
ram, présentes litteras donum meum et elemosinam confirmantes si- 
gilli mei monimine roborati. Actum anno Domini M*. CG*. XX*. nono, 
mense februario. 



CXLII. 

Dd duobus dsaarii^ super domam Mtrtini Quidrigarii ia yalla Saacti Anitni (1) 

Mars 1229. 

Ego Johannes Boguerel, miles, omnibus présentes litteras inspecturis, 
notum iacio quod Gaufridus de Arroto, in presentia constitutus, prece 
et Toluntatc mea, et asscnsu et Tolunlate uxorissue, Johanne, fllio suo 
primogcnito, et aliis filiis suis flde mcdia concedentibus, dédit in puram 
elemosinam et concessit Martino Ou&drigario et heredibus suis duos de- 
narios quos dictus Gaufridus habet>at do censu in domo dicti Martini. Ita, 
quod dictus Martinus dicto GauCrido quatuordecim solidos dunensium et 
sex denarioi jam solutos, et ego Johannes Boguerel, miles, et Hodebur- 
gis, uxor mea, de cujus feodo denarii moTent, et Ûlii mei» et Toluntate 
dicti G. hanc elemosinam sepedicto Martino manucepimus garantizan* 
dam. Et ut ratumet stabile permaneatt ad petitiones sepedicti OaulHdi 
de Arroto, litteras dedi sepedicto Martino sigilli mei monimine robo- 
ratas. Datum anno Domini M*. GO*. XX*. IX*., mense martio. 



CXUII. 

De ouodims in fetlo BtaU Richolal (t)^ 

JuUlrl in9. ^ 

Ego Gaufridui, Ticecomcs Castriduni (3), notum C^rio tam prasenli- 
bus quam futuris, quod laudaote et concedente Ckioeoda, luore 



(1) Cop4 Àm stii< tiktlê, A. K •* Ut. 

(1) OriftMl^A.n. -CopiMia tuf ti^N A. Ib«* l^^t •« A. i,B«Sl; 4ax?ai% A«S, 
•M. 
(S) Q m Ênj V. 
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quondam comitissa Blesensis, donavi pro remedio animanim nostranun 
et antecessorum nostronim domui elemosinarie Gastriduni, mmdtnis 
unias diei apud Gastrumdunumy cum salTO conductu mercatonim ean- 
tium ad nundinas et redeuntium, jus capiendum et bciendum ângulis 
annis in perpetuum in die festi beati Nicholai hyemaiis. AssignaYi etiam 
dictas nundinas habendas ad easdem consuetudines ad quas elemosiiia- 
rii dicte domus possident nundinas ex donatione patris me! felicis me* 
morie in festo béate Marie Magdalene salTis omnibus justiciis meis, ex* 
ceptajusticiaconsuetudinum nundinarum : ita ut elemosinarii prefiitti 
nundinas in propria manu sine Tendilione inde fiicte et sine alterios 
omni participatione semper teneant. Si enim aliquomodo oontihgeret 
quod dicti elemosinarii aliquem secum constituèrent nundinarum, do* 
num mcum rediret in irrutum et nundine uUerius non durarent. Quod 
ut ratum et stabile permaneat, présentes litteras sigilii mei munimine 
roboraTi. Datum apud Montem Duplicem, anno Domini. M*. CG*. XX*. 
nono, mensejulii. 



CXLIV. 

De domibui in fore Gattridiuii sitii (i). 

Juillet 1229. 

Goherius decanus Gastriduni, universis présentes litteras inspectuns» 
salutem in Domino. Noverit universitas vestra, quod llaoricius de Tur- 
chepot, in nostra presentia constitutus, quidquid juris habebat in dua- 
bus domibus sitis in foro Gastriduni, scilicet censum et festagium et ea 
que ad censum pertinent, vcndidit magistro et fratribus domus elemo- 
sine de Gastroduno pro undecim libris dunensium jam solutis. Hanc 
autem venditionem voluerunt et spontanée concesserunt, Tsabella, axer 
dicti Mauricii, et Robertus de RucheyiUa, frater dicte Ysabelle, de cujus 
feodo esse dinosscitur censifa nominata. Predicti vero Mauriciuset Ysa* 
bella, uxor ejus, in manu nostra ûdem corporalem dederunt, quod in 
dicta censiva nichil de cetero reclamabunt, non dictos magistrum et fim- 
très super hoc molestabunt aut tàcient molestari, sed omne jus saom 
quod ia dictis domibus percipere consueyerunt, sepedictis magistro et 
fratribos quitantes penitus, eisdem concesserunt in perpetuum pacifiée 
possidendum. Nos vero, ad petitionem ac preces predictorum MauricU, 
Ysabelie et Roberti, in cujus rei testimonium et munimen, predictb 
magistro et fratribus présentes litteras concessimus sigilii nostri muni* 
mine conûrmatas. Âctum anno Domini M*. GG*. XXiX., mense jolio. 

(i; CopiMda zm«iMe, ▲.!. B««Sltl 74; da xrn*, A. 13, &*S;aaXTm«, A.S,8*i4. 
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GXLV. 

De redditu in parvo molendino de Pauperc Sacco juxta Cherreiuin (1). 

Mars 1230. 

Ego CIemencia(2), quondam Blesensis comitissa, notum facio omnibus 
tamfuturis quam presentibus, quod ego, pro aniore Dei et remedio 
animée mee et anime patris mei et parentum et antecessorum mco- 
rum, sexdecim sextarios bladi et unam minam redditus annui quos ego 
habebam, silos in parvo molendino de Paupere Sacco juxta Cherreium, 
a Johanne Régis et Johanne Cementario emptione mea propria jamdiu- 
cius comparatos, et quidquid in eodem molendino expectabam, haben- 
dum pauperibus infirmis sancte domus elemosinarie Castriduni contuli in 
elemosinam, eisdem pauperibus quiète, libère et pacifice possidendos. 
Quod ut in perpetuum stabile sit et firmum, magistro et fratribus dicte 
domus présentes dedi litteras sigilli mei presentis munimine confirmatas. 
Actumanno Domini M"*. GG''. XXX*., mense martio. 



GXLVL 

De redditu in molendino de Paupere Sacco juxta Cherreium (3). 

Mari 1230. 

Ego Gaufridus yicecomes Castriduni, notum facio omnibus tam futu- 
ris quam presentibus, quod Clemencia quondam Blesensis comitissa,uxor 
mea, pro amore Dei et remedio anime sue, et anime patris sui, et pa- 
rentum, et antecessorum suorum, sexdecim sextarios et unam minam 
bladi redditus annui quos ipsa habebat silos in molendino de Paupere 
Sacco, juxta Cherreium, a Johanne Régis et Johanne Cementario emp- 
tione sua propria comparatos et quidquid in codem molendino dicta Cle- 
mencia expectabat habendum, pauperibus infirmis sancte domus ele- 
mosinarie Castriduni contulit in elemosinam, eisdem pauperibus quiète, 
libère at pacifice perpetuo possidendos. Ego vero banc donationem et 
elemosinam ab ipsa Clemencia uxore mea factam, laudavi, Tolui et con- 
cessi. Quod ut in perpetuum stabile sit et firmum, ad piam et honestam 
petitionem dicte Clemencie, uxoris mee, pro sainte anime mee, et anime 

(1) Original, B. 375, n* 1. — Copies da zxzi* tiède, A. 3, n* 122, et i. S, n* 16 ; dn xTUi 
▲.8, D«122. 

(2) ClémeDOo, femme de Geoffroy Y, vicomte de Châteaadan. 

(3) Original, B. 375, n* 2. — Copie dn xm* ûède, A. 5, n* 15. 
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patris meiy el parentum, et antecessorum meorum, id ipsum prcsenli- 
bus litteris commendavi et sigilli mei munimine confirmaTÎ. Actum anno 
gratie M\ GC*. XXX®., mense martio. 



GXLVII. 
De quinque soUdis quos Maria dédit apud Gunram Villam (1). 

Avril 1230. 

Ego Maria, humilis domina Curvevlile, notum facio universis presen- 
tem paginam inspecturis, quod ego, de assensu et voluntate nobilis viri 
Ivonis de Veteri Ponte, mîlitis, filii mei, pro anime mee et dicti Ivonis, 
et Robert! de Veteri Ponte quondam mariti mei, remedio et aliorum 
antecessorum meorum similiter, dedi in puram elemosinam et perpe- 
tuam domuiDei elemosine de Castroduno, quinque solidos Camotensium 
in prepositnra Curveville sitos, elemosinalijure annis singulis in festo 
sancti Remigii percipiendos : tali tamen conditionc, quod meum et filii 
mei Ivonis de Veteri Ponte, militis, anniversarium et antecessorum nos- 
trorum simililer, in dicta domo celebrabitur annuatim. Ut aulcm talis 
elemosina nequeat de cetero mutilari, ego et Ivo de Veteri Ponte, miles, 
filiusmcus, presensscriptumsigillorum nostrorum munimibus dignum 
duiimus roborare. Actum anno gratie M*. CC®. XXX*., mense aprilis. 



CXLMII. 

Gaufridtti de Krechenei dédit unom seztarium framenti super toram snam 

de Franquelioaria (2). 

Août 1230. 

Ego, Gaufridus de Frechenes, miles, notum làdo universis présentes 
litteras inspecturis, quod ego, pro sainte anime mee et anteœs^onun 
meorum, de consensu et voluntate uxoris mee Jaqueline, et Hervei, fi- 
lii mei primogeniti, et omnium heredum meorum, contoli et elemosi- 
navidomui elemosinarie Castriduni, unum sextarium firu menti ad men- 
suram Vindocinensem super terra mea de Franquelinaria singulis an- 
nis, fratribus vel nuntiis dicte elemosine persolvendnm in festo sancti 
Remigii, per manumcujuslibet possidentis dictam lerram. In cojus rei 
testimonium et munimen présentes litteras sigilli mei munimine robo- 
ravi. Datum anno Domini M*. CC®. tricesimo, mense augusto. 

(1) Copitt du zm* tiède, A. I, n* 167 ; du jnm*, À. 7, n« U;dazvm*, À.I, ■•110. 
(3) CopiM du sni«tièel«, A. a, &*M; du zvn*, à.l^wHM; daxmr, A«t, ii*»S. 
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CXLIX. 

Gaufridus de MachereinTilla débet quinque solidoi super terram de Sivriaco (1). 

Septembre 1230. 

Ego, Gaufridus de Machereinvilla, miles, notum facio universis pré- 
sentes lilteras inspecturis, quod ego et uxor mea et siiccessores nostri, 
tonemur rcddere magistro et fratribus domus elemosinarie de Castri- 
duno, in festo Nativitatis Béate Virginis apud Castridunum, quinque 
solidos annui redditus in terra mea de Sivriaco percipiendos. Quos quin- 
que solidos supradictos, domina mea, Katerina de Montencon, pro re- 
medio anime sue et parentum suorum et pro anniversario suo in pre- 
dicla domo elemosine annuatim pcrpetuo celebrando, predicte domui 
et in puram et perpeluam elemosinam contulit et concessit. Quod ut 
firmum et stabiie sit in perpctuum, ad instanciam et preces magistri 
et fratrum dicte domus, présentes eisdem contuli litteras sigilli mei 
munimine roboratas. Actum anno Domini M"". GG*. XXX^., mense sep- 
tembri. 



CL. 

De décima de Ororîo Le firuii (2). 

Décembre 1230. 

Ego, Theobaldus de Mathueriis, notum facio omnibus tam futuris 
quam prcsentibus, quod Stephanus de PorcheronTilia, consanguineus 
meus, pro amore Dei et remedio anime sue et patris sui et matris sue 
et antecessorum suorum, jampridem dédit in perpeluam elemosinam 
et concessit Deo et pauperibus infirmis sancte domus elemosine Gastri- 
duni, totam decimam tolius terre sue de Ororio Le Bruill, ad meum feo- 
dum pertinentem. Ego autem, de cujus feodo dictus Stephanus, dictam 
enet terram, ad ejusdem Stephani, hominis mei, petitionem et precès; 
dictam elemosinam Yolui, ac dicte domui elemosine perpetuo possid^en- 
dam libère et quiète concessi. Dicte autem domus magister et fratres, ad 
preces meas, michi caritative ac liberaliter concesserunt, fideliter pro- 
mittentes quod ipsi in eadem domo elemosine diem obitus patris mei 
Hugonis de Mathueriis anniversarium et diem obitus mei post deces- 

(1) Copiai da XIII* iiècle, A. 6, n« 40; da xviii*, A. 8, n»27l. 

(2) Copies du xiii* lièole, A. 3, n» 43, et A . 6. n* 43 ; de 1622, A. 13, n* t ; da xtiii* siècle, 
A. 8, n* 6S. 
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siim mcura annualim pcrpctuo celcbrabunt. Quod ut in perpetuum sU- 
bile sit ac tirmum, ego id ipsum littcris prcsentibus commendaTi ac 
sigilli mci presentis munimine roboravi. Âctum anno Domini M*. CO. 
XXX®., mense deccmbri. 



CLI. 

De pratiR juzta molendinos Hervei (i). 

1230? 

Notum ficri Yolumus tam futuris quam presentibus, quod Henrens de 
Bordis cura tertia parte pratorum que habehat apud moleiidinain Her- 
vei, concedente fratresuo Ogerio qui pro bac concessione XL solidos ha- 
buit, elemosine Castriduni se ipsum fratrcm dédit. Âlteram aatem ter- 
tiam partcm a Pichonno de Ancisis, predicta clcmosina G. solidisemit. 
Ad ultimum vcro Johannes de Bordis, de eujus feodo sunt prata pre- 
dicta, reliquara tcrtiam partem pratorum quam ipse tenebat, eidem ele- 
mosine pro XII libris vendidit, et quieta et Tcodaliter omnia predicta ilb 
elemosine concessil, bac conditione, quod nec ipse nec ipsius hcredes 
aliquid in predictis pratis reclamabunt amplius, et nuUum servilium pro 
ipsis exigent, nisi tamen Ires solidos quos pro servitio equi elemosiaa io 
Nativitate sancte Marie in ipsa domo elemosine, et non alibi, predicto 
Johanni, vel beredibus suis requirentibus, singalis annis donabit. Hoc 
concessil Xristiana, uxor Jobannis, et Odo, et Robertus, et Johannes, 
ipsorum tilii, et Harenburgis, eorumdem fllia. Presentibos et in testi* 
monium adductis et convocatis : Gauterio Lovel, Raginaldo de Capello, 
Hugone de Becberello, et Arenburgi, ipsius filia. Actum et confirmatuin 
Feritati, in presentia Pagani de Feritate, de cujus feodum illud tenet 
Johannes de Bordis, qui hoc voluit et concessit; presentibus et conce- 
dentibus Hugone, Petro, Olivero, filiis suis, Andoisa, Dogna et Emine» 
lina, niiabus cjusdem, et pro concessione XXX solidos habuit. Hoc qao» 
que concessit : Pet rus Mala Terra, f rater predicti Pagani. Si Johânnct, 
vel bercdes sui servitium quod ipse débet Pagane, vel heredibns sois» 
pro feodo non reddiderint, Paganus vel heredes soi, tantnmmodo Ires 
solidos quos elemosina rcddit Johanni vel heredibus sois reddet, quous- 
que Johannes vel heredes sui pro servitio Pagane vel beredibus sois non 
satisfecerint et postquam Johannes vel heredes sui satisfecerint de servi* 
tio elemosine très solidos quos débet, reddet Johanni vel beredibus suis* 
Hujus rei testes sunt : Bonus Homo de Charqoebu; Erardus, presbytar 
Sancli Martini de Firmitate; Stephanus de Villerbalai; Odo 

(I) CopiM 4as0i«sM«, A. •,B*S4td«zvtii«, A.S.b*I1. 
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Landricus Lamcrus ; Stephanus Poncinus ; Gauterius Hericanus ; Ful- 
coius Vacca; Herveus de Felgeriis; RobertusVenlu, 



CLII. 

Ricbardus Harenc dédit dnodecim denarios et unmn fascem vini pro vinea 

in Valle SancU Aniani (1). 

Janvier 1231. 

Ego, Richardus Harenc, miles, notum facio omnibus tam presentibus 
quam futuris, quod pater meus, Richardus Harenc, bone memorie, pro 
amore Dei et remedio anime sue, et pro anima matris mee Philipe, cum 
assensu et voluntate mea, dédit et in perpetuam elemosinam concessit 
Dec et pauperibus inflrmis domus elemosinarie Castriduni, duodecim 
denarios censuales et unum fasscem vini quos dicta domus elemosinaria 
debebat eidem pro vinea que quondam Bemardi Torci de Ponte in Valle 
Sancti Âniani sita, cum plateis eidem vinee adherentibus annuatim et 
quatuor denarios pro quadam vinea de Botain, etpreterea très solidos et 
quinque denarios censuales pro pratis ejusdem elemosine juxta Lidum si- 
tis. Pro hoc autem beneficio, dicta domus elemosina dies obitus patris 
mei et matris mee anniversarios et mei ipsius post obitum meum diem 
anniversarium in perpetuum promisit celebrare. Ut autem donum pre- 
dictum dictis pauperibus stabile sit semper et firmum, ego litteris id 
ipsum presentibus tradidi, ac sigilli mei presenti munimine roboravi, 
Âctum anno Domini M^ GC**. XXX^. primo, mense januarii. 



cuil. 

De UQO sextario ybernagii apud La Reenvillam (2). 

Mars 1231. 

Universis présentes litteras inspecturis, Hubertus Caprioli, miles, sa- 
lutem in Domino. Noveril universitas vestra, quod ego, de assensu et 
voluntate Mathee, uxoris mee, et heredum meorum, dedi et concessi in 
elemosinam perpetuam elemosinarie Beati Nicholai de Gastroduno, 
unum sextarium frumenti annui redditus in maritagio dicte Mathee, 
uxoris mee, apud la Reenville ad festum sancti Remigii annuatim per- 
solvendum pro anniversario meo et Mathee, uxoris mee, et patris et 
matris dicte Mathee in dicta elemosinaria annuatim memoriter cele- 

(1) Copie! du xni* siècle, A. S, n» 106, et A. 6, n« 41 ; du xvin% A. 8, n»« 107 et 272. 

(2) Copies du xui« siècle, A. 3, n» 9, et A. 6, »• 8 ; du xviii% A. 8, »«• 38 et 262. 
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brando. Et ut bec doaatio Qrma ait et stabilis, ego, H. Caprioli, dicle 
elemosinarie présentes dedi litteras sigilli mei manimine roboratas. Ac- 
tum anno Doiniiii M"". GG''. XXX^ I""., mense martii. 



CLIV. 

De nno modio ybernagii redditos in molendiixo de Enrau 

apud Feriutem Villenolii (1). 

Septembre 1231. 

Universis présentes litteras inspecturis, G. Dccanus Gastridimi, salo* 
lem in Domino. Noveritis qiiod nobilis mulier Hildeardis, uxor Odonis 
Brunel, militis, coram nobis conslituta, contulit in puram et perpetuam 
elemosinam consanguinee Bcatrici, uxori Hugonis Ride, et ejusdem 
Beatricis heredibus, unum modium hibemagii, annui rcdditus in mo- 
lendino Envau apud Ferilatem Villenolii, in crastino NatiTitatis Domini 
scilicet dimidium modium, et in prima dominica quadragesime alium 
dimidium modium, annis singulis capiendum. Voluit etiam ut quicum- 
que dictum molendinum tcncbit, nisi prefatum mudium in terminis 
persolverit prenotatis ad penam quinque solidorum teneatur dictis Bea- 
trici et ejus hcredibus singulis septimanis solvendorum donec eisdem de 
dicto modio sit plenius satisractum. Voluit etiam ut quicumque dictum 
teneat molendinum, ad dictum modium, sicut superius expressum est, 
rcddendum , ûde corporali prestita teneatur. Addidit etiam ut si dictum 
molendinum contingerit reedificari vel reparari, tcI in eodem molen- 
dino aliqua costamenta poni , quod dicta Beatrix Tel beredes ejus in 
dlctis reedificatione, reparatione et aliis molendini costamentis quibus- 
libetnichil miltere teneantur, nichilominuspercipientes modium supra- 
dictum. Preterea contulit dictis Beatrici et heredibus ejus, in puram et 
perpetuam elemosinam sexdecim denarios censuales , quos super eum - 
dem molendinum babebat annuatim, in festo sancti Rcmigii persolTen- 
dos. Hanc siquidem elemosinam voluit, concessit et approbarit, Gari 
nus de Gisili, miles, consanguineus et ères dicte Hildeardis, de cujus 
feodo movebant omnia supradicta, et fldci corporis interpositione Arma 
vit. Quod ut ratum et stabile permancret, ad petitionem dicte Hildear* 
dis, présentes litteras dedi sigilli mei munimine roboratas. Datum amio 
Domini millesimo GG^. tricesimo primo, mense septembris. 

( I ) Origiul, B. S99, s* 1. ^ Copie da xvir siècle, A. 7, n* 96. 
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CLV. 

De deffuntina MntancU (!)• 

In nominc Patris, et Filîi» et Spirilus Sancii, amen.Cum Stephanus 
de Loriz petorct injure corani Goherio, Castriduni dccano, centum so- 
lidos parisienses et quadraginta solidos luronenses a magistro et fratri- 
bus domus elemosinarie Castriduni, ea ratione quia dictam pecuniaro 
accommodarerat Robino le Cherel defuncto, cujus deruncti bona babe- 
bant dicli magistcr et (ratres ut dicebat. Dicti magister et fratres di- 
dum Stcphanum accommodasse dictam peccuniam dicto Robino nega- 
verunt. Jure igitur coram dicto decano super hoc légitime contestato 
juratoderalumpnia, testibus productis coram dicto decano, etdiligenter 
e\ainiiia(is contestationibus publicatis» dicta causa ad terminaudum ad 
nos reinissa de consensu partium supradictarum. Nos, auctis judicii 
diligenler inspeclis et plonius intcllectis, dictum magistrum et fratres 
ab impetitione dicti Stephani per diflnitifam sententiam absolfimus. 
Actum annoDomini miUesimo ducentesimo tricesimo secundo» die lune 
post festum beati Damabci Apostoli. 



CLVr. 

LiUere Galterii de Fretcolo de Tiginti solidis reddiuis (t). 

Mai 1233. 

Kgo, Galterius de Frescoto, canonicus Camotensis, omnibus tam pre- 
M'iitibusquam futuris présentes litteras inspecturis, notum lacio quod 
noliilis domina ikatrix de Monte Canini» karisaima matertcn roea, bono 
iv\o et proborum tirorum consilio ducta, de coosensa et Toluntate ka- 
rissimi avunculi mei, Nicholai de Frescoto» canonici Camotensis, fratris 
rjuMlrm Beatricis» donafit» contulit et conceisit doroui l)ei de Castri- 
duno pro annirersario bone roeniorie deruncti Hugonis de Feritate, mi- 
litis, quondam niariti sui, decem solidos, et pro suo et suoruro anteccs* 
fiorum anniversario, singulis annis in dicta domo Uci celcbtaodo» alioi 
d« ( cm solidos dunensium, annui e( perpetuiredditus rrddendoe anouatim 
infra festum U^ali Kcmigii, quos etiam aséignaTÎt in terra sua de Monte 
(lanini ad meum feodum pertinente. Et liaoc dooatiooeai et concesaUn 

J I • •>( .r« 4a Kiifft<««U, A 2. n*« 19 «C li ; au XTiu*, A S, a* it. 

,1) • »pM» 4a &jit«teèci«, A 1, r ITI, H A. «, •* S; é« iTur, A. S, •• UT. 
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nem, ego jam dictus, Galterius, de cujus feodo movet dicta terra in qua 
dicta pecunia assignatur, Tolui, laudaTi et approbaTi ; et ne possit per 
me metipsum Tel aliquem successorum meorum istud irritari Tel retrac- 
tari, ad petitionem dicte Domine Beatricis prenominate, domui Dei de 
Gastriduno, bas patentes litteras sigillo meo sigiUatas, donaTi, in hujus 
rei testimonium et munimen. Datum anno M**. GG*. XX*. tertio, mense 
maio. 



CLVII. 
De une sextario ybemagii super terram de OoiUonTiUa (!)• 

Juin 1234. 

Goherius, Gastnduni decanus, uniTersis présentes litteras inspectnris, 
salutem in Domino. NoTerint uniTersi quod Agnes, relicta Reginaldi de 
Yillanneio, coram nobis in jure constituta, unum sextarium ybemagii 
redditusannuiquemdefunctusRaginaldus,qnondammaritassuaSyeadem 
Agnete Tolente et concedente, pro remedio anime sne contuUt in elemo- 
sinam Deo et pauperibus elemosinarie Gastnduni, situm super totalem 
terram suam de GiiillonTilla annuatim in Testo sancti Remigii, flde mé- 
dia promisit sese de cetero in prerato termino dicte domui redditurum, 
Gosberto, marilo dicte Agnetis, présente coram nobis et id ipse Tolente 
et concedente. Quod ut ratum et flrmum permaneat, nos, ad petitionem 
dicte Agnetis, dictis pauperibus présentes litteras dedimus ^Ui nostri 
munimine roboratas. Acium anno Domini millesimo ducentesimo trice- 
simo quarto, mense junii. 



GLVin. 
De Tenditione tarraram et hebergagio apud Ororium Le Briiil (2). 

Juillet 1234. 

Goherius, decanus Gastriduni, uniTersis présentes litteras inq>ecturis, 
salutem in Domino. NoTerint uniTersi |quod Jobana, uxor Giraldi Bu- 
chete, et Hermesendis, uxor Garini Buchete, fllii dicU Giraldi Buchete, 
in nostra presentia constitute, Tenditionem terrarum et hebergagii sito- 
rum apud Ororium Lebruil quam dicti Giraldus et Garinus fecerunt ma- 
gistro et fratribus elemosinarie Gastnduni, quitaTerunt et concesserunt 
dictis magistro et flratribus quiète et paciflce perpetuo possidendum.Iiisu- 



(1) CopîMda xm* titek, ▲. I, B« S; da zrm, A.I, n* U. 

m CopiM d« xni« tlèoU, A. t, a* lU ; èa zrm*, A. S, b« 111. 
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pcr (loclalicium quod ipsc habcbant in rcbus ipsis prcdictis ex dictorum 
suorum donationc maritorum, sepedictis magistro et fratribus, Yolun- 
laie sponlanea, quilaverunt penitus el concesserunt, fide corporali pres- 
tila, confirmantes quod ipse in rébus predictis non occasione doctalicii, 
non alio modo, non per se aul per alium aliquid de celero reclamabunt 
née facicnt reclamari. Quod ut ratum et iirmum permaneat, nos, ad 
petitionem diclarum Johanne et Hermesendls, dictis magistro et firatri- 
bus présentes litteras dedimus sigilli munimine roboratas. Datum anno 
Domini M^. GG^. tricesimo quarto, mense julii. 



CLIX. 

De campe terre qui vocatar Campus Megot (2). 

Juillet 1234. 

Ego, Guillcrmus de Housson, miles, notum facio omnibus tam pre- 
sentibus quam futurls, quod Robinus de Yillata et uxor ejus, Ysabellis, 
pro amore Dei et remedio animarum suarum, et parenlum, et anteces- 
sorum suorum, laudantibusel concedenlibus Gaufrido de Gueherbaut 
et Ysabclla, relicta Joceiini de Gueherbaut, campum terre qui Yocatus 
Gampus Megot situm apud Genessvillam, contulerunt Deo et pauperibus 
infirmis domus elemosine Gastriduni in perpeluam elemosinam, qui- 
tum el libcrum ab omni redibentia, dicte domui pacifice perpeluum 
possidendum. Pro isto tamen beneficio, dicli Robinus et ejus uxor, Ysa- 
bellis, de karitate domus elemosine sex libras et quinque solidos turo- 
nensium perceperunt. Âd quorum instantiam et preces,Yidelicet : supra- 
dieti Robini de Yillata et ejus uxoris, Ysabellis, et Gaufridi de Gueher- 
bault et Ysabelle, relicte Joceiini de Gueherbaull, dictum donum dicte 
domui, tanquam dominus feodi, teneor garantire. Quod ut ratum sit et 
firmum, ego, dictus Guilliermus de Housson, miles, id ipsum Yolui et 
concessi, et ad petitionem omnium supradictorum, dictis pauperibus 
dicte domus, présentes litteras dedi sigilli mei munimine roboratas. 
Anno Domini auctum M\ GG"". XXX"". IIII*., mense julii. 

1) Copies du xm« sièole, A. 8, n*SO; daznn% A. 8, n* 71. 
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GLX. 

De minatis decimis de Porchecon^iOa (I). 

17 nownbre 1234. 

Unifersis présentes litteras inspecturis, Goherius, decanus Gastri- 
duni, salutem in Domino. Noveritis quod oonstituti coram nobis J(dian- 
nés Gossu de PorcheronTilla, Raginaldus Rouel, Guillemias Mauricii, 
Hilarius de Pertes et Garnerius de RucheTilla, recognoverunt se debere 
domui eiemosine Gastriduni, duas partes decimarum porcorum, vitu- 
lorum, pullorum et aliarum decimarum omnium minutarum de Por- 
cheronvilla et easdem décimas dicte domui reddere gagiaTerunt, et 
dicta domus dictos homines super dictis duabus partibus tenetur con- 
senrare indempnes. In cujus rci testimonium, nos, ad dictorum peti- 
tionem hominum, présentes litteras dicte domui dedimus sigiUatas. 
Datum anno Domini M"*. GC*. tricesimo quarto, mense novembris, sexta 
décima die ejusdem mensis. 



CLXI. 

De ndniilis dedmis de Oratorio Broia (2). 

22 nofembre 1234. 

Gum Bemardos presbjter et persona ecclesie de Oratorio Brolii dice- 
ret et proponeret coram nobis in jure contra magistrum et flratres do* 
mus elemosinarie de Gastroduno omnes minutas décimas ejusdem TiDe 
que Tocatur Porcheronrilla ad e:cle8iam suam pertinere, pro eo quod 
dicta Tilla sita est infra fines parochie, dictus magister a contrarie pro 
se et pro Tratribus dicte domus respondit quod ipsi fuerant ab antiquo 
et adhuc erant iu possessione recipiendi duas partes omnium minutarum 
decimarum in predicta villa de PorcherouTilla. Quod recognoTit Tcrum 
esse predictus presbyter, sed dicebat quod parochiani dicte Tille antea 
nunquam solverant decimam purcellorum, vitulorum et pullorum, et 
ideo dicebat quod dicti magister et Tratres in hujus modi décima que de 
noTO petebatur a predictis parochianis et que nunquam aniea soluta ftae- 
rat, nicbil recipere debebant, sed ipse solus eam totam habere debebat. 
Nos autem, audita confessione dicti presbyteri, dininitire diximus quod 
dicti magister et fratres percipere debebant in predicta Tilla de Porche- 

U) CopiM dn xui«tièeU, ▲. I. n* l&S; da XTXi«, ▲. 7, n* 8ê; dazTni*, ▲. 1, b*149: 
(2) CoptM da xin* aide, A. a, b* 178: da zTir, A. 7, ii*80 ; da zmi«, A. 1, » lU. 
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ronvilla duas partes minutarum decimarum tam antiquarum quam 
de noYO coram nobis petitarum. Cui seuteutie, dictas presbyter, sine 
contradictione (qualibet acquievit, et Yoluit quod nos, super hoc dictis 
magistro et fratribus nostras litteras traderemus. Actum anno Domini 
M*. GG^. XXK^. quarto, die mercurii in Tigilia sancti Clementis. 



CLXII. 
De quadam vinea quam emimas do Petro de Toriel et Isabella nzore sua (i). 

Décembre 1234. 

Universis tam presentibus quam futuris présentes litteras inspecturis, 
Goherius, Gastriduni decanus, salutem in Domino. Noverint univers! 
quod Ysabella, uxor Pétri de Toriel, in nostra presentia constituta, do« 
talicium quod ipsa habebat ex donatione dicti Pétri, mariti sui, in vinea 
quadam sita in censiva domus eiemosinarie Gastriduni, quam idem Pe- 
trus, ex assensu dicte Ysabelle, magistro et fratribus dicte eiemosinarie 
yendiderat, Tolente et concedente eodem Petro, predictis magistro et 
fratribus , libéra et spontanea voluntate , quitavit , iide corporali in 
manu nostra preslita, coniirmans, quod ipsa de cetero in prefata 
vinea nichil unquam prefati occasione dotaiicii reclamabit. Ad cujus 
Ysabelle petitionem, nos, in hujus rei testimonium et munimen, se- 
pedictis magistro et fratribus litteras nostras dedimus sigilli nostri mu- 
nimine roboratas. Datum anno Domini M^. GC^. XXX^. quarto, mense 
decembris. 



CLXIII. 

De novem sexteriatis terre apud Ororium Le Bruii (2). 

1234. 

Ego, Theobaldus de Mathueriis notum facio omnibus tam presentibus 
quam futuris, quod Garinus Bûchette et Giralduspaterej us terras quas- 
iam quas habebant si tas apud Ororium Le Bruil, de feodo'meo, videlicet 
novem sexteriatas et amplius, ut ipsi asserebant, laudantibus et conceden- 
tibus uxoribus suis, Johanua et Hermesendi, vendiderunt magistro et 
fratribus domus eiemosinarie de Gastriduno pro quinquaginta libris du- 
nensium eisdem a prefatis magistro et fratribus jam persolutis, libéras 
et quittas ab omni servicio et onere et redibitione omni moda, [a dictis] 

(1) Original, B. 1 10. — Copiot du xm« lièole, A. 3, n* 1 1 1 ; da xyin», ▲. 1, n* 1 14. 

(2) Original, B. &14. 
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magistro el fratribus perpetuo possidendas. Hanc si quidem ▼endilio- 
nem dictis magistro et fratribus garantandam Garinus et Gir[aldiis] et 
eorum uxores (ide preslita firmaYerunt. Ego vero de cujus fèodo dicti 
Giraidus et Garinus terras tenebant prefatas, ad petitionem et preces ip- 
toroin Giraldi et Garini dictam vendilioaem Tolui, approbaTi et con- 
cessi, et dictis magislro et fratribus secolare jus, tanquam dominus, pre- 
(iita libertate garantire et eosdem indempnes super hoc oonsenrare (ide 
média manucepi. Ita etiam quod si pro defectu garanditatioiùs mee 
dicti magister et fratres dampnum aliquod incurrerent Tel etiam de 
terris predictis porlionem aliquam deperdercnt ego dam[pDam] eoram 
eisdem teneor in intcgrum rcsortire et secundum valorem terre quam 
deperderent tanlura terre de mea terra propria de eadem viUa in 
equivalenti loco restituere et assignare quiète» libère et pacifiée per- 
petuo possidendura. Quod ut in perpetuum sit stabile semper et fir- 
mum, ego dictis magistro et fratribus super hoc présentes litteras dedi 
sigiili mei muuimine roboratas. Actum anno Domini M\ GG*« XXX*. 
quarto. 



CLXIV. 
De qoadam tinea in centiTa nostra sita (I). 

i234. 

Universis présentes litteras inspecturis, Goherius Gastridimi decanus, 
salutem in Domino. Noverint univers! quod Maria fllia Palmerii, in nos- 
tra presenlia constituta, dotalicium quod ipsa habebat ex donatione Go- 
herii Goriam, quondam mariti sui , in vinea quadam sita in censiva do- 
mus eiemosinarie Castriduni, quam idem Goherius vendiderat magislro 
et fratribus dicte domus, eisdem libéra et spontanea voluntate quitavit 
in perpetuum, (ide data in manu nostra, confirmans quod ipsa in pre- 
fata vinca nicbil unquam de cetero reciamabit. In cujus reitestimoniam 
et munimen, nos, ad petitionem dicte Marie, dictis magistro et fratri* 
bus, présentes litteras dedimus sigiili nostri munimine roboratas. Dttum 
anno Domini M\ CC\ XXX\ quarto. 

(1} Copm da xiif ûkd; A. S» v ISa ; da ztiu«, A. S, •• lU. 
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CLXV. 

De XX tolidot quot Nevelo de ChanteinaUe dédit frairihas luper ierrain luain (tj. 

1234. 

G. prcsbylcr saocti Jacobi de fionavallet gerens vices decanatus Du- 
nensis de Pertico, omnibas présentes Ultcras inspectaris^ salulem in 
Domino. Noveriot unifersi quod Nevelo de Cbantemelle, coram Dobb in 
jure consUtutus, die joTÎs proxima ante Âscensionem Domini, gagia?il 
magistro et fralribus elemosine Castriduni Tigioti soUdos annui reddi- 
tus, quos defunctus Johannes de GolmainTiUa dédit in elemosinam ele* 
mosine Castriduni, sitos super terrant suam quam dictus Ne?elo possi- 
det, reddendos in festo sancii Remigii dictis fkratribus Tel eonim 
mandaio. Dalum anno Domini millesimo ducentesimo tricesimo 
quarto. 



CLXVL 

Os dono Bsrberti dieti MotaDdinarii (1). 

Mal Ittk 

Goberius Casiriduni decanos, unifersis présentes Utteras inspectaris, 
salutem in Domino. NoTerint universi quod Herbertus, dîctos Molendi- 
narius, in nottra presentia constitutus, obligaTÎt se magistro et flnatribos 
domus elemosinarie Castriduni, tali modo quod concessit et Toluit, quod 
quocumque Tel ubicumque ipsum contingeret decedere, quod omnia sua 
bona mobilia quecumque haberet, ad dictam domum elemosine deTe- 
nirent : flde data promiltcns quod in hodium Tel detrimentum dicte do* 
mus bona sua, dummodo Tiierit, nuliatenus annibilabit, nec de dictis 
mobilibus aliud in prejudicium domus lacère poterit leslamentnm. In 
eu jus rei testimonium et monimen, ad peUtionem dkti Herberti, dictis 
magistro et fratribus dedimus présentes litteru sigilli nostri muni- 
mine roboratas. Datum auno Domini M*. CC*. XXX*. quarto» mense 
maii. 

(1) On||iMl« A. 73. --CofiM a ssn*aié«U, A. I, ««S; ia STm*, A. s T IT. 
(3) C4»fé« éa uii* liM», A.S, mtéasrœ*, A.S.«*4I. 
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CLXVII. 

De Moleria (i). 
Mai 1235. 

GaafHdas, archidiaconus Dunensis, universis preseates litteras ins- 
pecturis, salutem in Domino. NoTeritis quod magister et flratres domus 
elemosine de Gastroduno, domum suam de Moleria cum pertinentiis 
ejusdem domus, excepto nemore, tradiderunt Joliane, relicte Simonis 
Garrelli, et concesserunt eidem Juliane dictam domum cum proveniibas 
terrarum ad eamdem domum pertinentium, fita comité^ posaidendam. 
Dicta Tero domus, post dicte obitum Juliane, cum omnibus mobilibas 
que tune in eadem domo iuTcnta fuerint et eliam tam in bestiis qnam in 
fructibus terrarum ad eamdem domum pertinentium quocumque tem- 
pore dictam Julianam obire contigerit ad dictam domum elemosine 
quieta et libéra revertetur. Mobilia vero dicte domus de Moleria fidellcet 
in bestiis qui tcmpore obilus Juliane erunt in eadem domo et diclis ma- 
gistro et (ratribus domus elemosine ibidem debcnt remanere et ad mi- 
nus deccm librarum pretium in bestiis ibidem inventumnon fiierit, flde 
teneturGuidode'EbleoTiile, miles, niaritus dicte Juliane. Plegii sunt 
etiam et per (idem, Adam de Burroi, quondam presbyter ecclesie de 
Moulaien, et Phiiipus de Avenis, f rater dicte Juliane. Et si aliquem ex 
dictis plegiis obire contigerit, sepedicta Juliana loco deftincti plegium 
alium substituet cnmpetentem. In cujus rei testimonium et munimeD, 
nos, ad preces partium, litteras super présentes annotari feeimus et si- 
gilli nostri présent! munimine roborari. Actum anno Dominf M*. GC*. 
XXX"". quinto, mense maio. 



CLXVIIL 

I)e quadraginta tolidis in tonneleio de Garooto (S). 

Mai 1235. 

Ego Ysabelia, comitissa Gamotensis, [unifersis présentes 
inspecturis notum facio, quod ego, amore Dei et remedio anime mee 
antecessorum et successorum meorum, dedi et in puram et perpetuam 
elemosinam habcre concessi, infirmis elemosine Gastriduni quadraginta 
solidos carnotcnsis moncte pro pitancia in die anniversarii mci in dicta 

(I) CopÎMda zjn«tièd«, A. a, !!•&•; da xriu*. A. 8. n* 77. 
P) CopiM da xTir tièole, A. 7, ©• li; da xrm\ A. 8, »• 174. 
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domo quolibet anno celebrati, in tonleio meo de Garnoto in festo Om- 
nium Sanctorum, per manum recipientis proTentus dieti tonleii singu- 
lis annis percipiendos. Et Tolo quod administratores dicti loci unum 
pauperem de extra domum in die anniTersarii mei secum pascant. Yolo 
etiam et precipio quod si ille qui proTentus dicti tonleii recipiet in dicto 
termino dictis infirmis Tel eorumdem certo mandato ab ipsis commode 
requisitus dictos nummos non redderet, singulis diebus post elapsum 
terminum usque ad octo dies très solidos pro pena eisdem reddere tene- 
retur. Quod ut ratum et iirmum permaneat, présentes litteras sigilli mei 
munimine roboravi. Actum anno Domini M"*. GG^. XXX\ quinto, mense 
maii. 



GLXIX. 

De terris de Libovilla (1). 
Juin 1235. 

Universis présentes litteras inspecturis, Goherius, Gastriduni deçà- 
nus, salutem in Domino. NoTerint universi quod Theobaldus de Prati, 
etAgnesejus uxor, in nostra presentia constitutif yendiderunt unam 
peciam terre apud Libovillam sitam, très minas seminis continentem, 
magistro et fratribus domus elemosinarie Gastriduni, pro quatuor li- 
bris dunensium jam solutis, et promiserunt fide média, quod dictos ma- 
gistrum et fratres indampnes super hoc obserrarent. Obligayerunt in- 
super se Johannes Poucet, Herbertus Gallier, Johannes Pandorue, 
Guillermus Pariseau, pro predictis, erga dictos magistrum et fratres 
pro dicta Tenditione, promittentes fide média, quod si magister et 
fratres aliqua dampna per calumpniam alicujus super hoc paterentur, 
ea dampna eisdem tenerentur resarcire. Istam insuper yenditionem 
concesserunt Stephanus, nepos dicti Theobaldi ; Hichael, filius ejus, sub 
fidei sui religione, promittentes quod contra yenditionem predictam non 
irent nec sepedictos magistrum et fratres yel eorum successores aliqua- 
tenus de cetero molestarent nec procurarent molestari. In cujus rei 
testimonium et munimen, ad petitionem dictorum, présentes litteras 
dictis magistro et fratribus dedimus sigilli nostri munimine roboratas. 
Datum anno Domini M*. GG% XXX*. quinto, mense junio. 

(1) Copi«t da ZTJP aitelo, A. 7, n* 125; du xrm*, A. 8, n* 318. 
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CLXX. 

De ano sextaiio bladi apad Y8iaciim(i). 

Août 1235. 

G. archidiaconas Dunensis, omnibus présentes litteras inspectaris, 
salutem in Domino. Notum sit omnibos tam presentibus quam ftatoris, 
quod Gaairidus de Yilla in Blado, presbyter, pro amore Dei, et remedio 
anime sue, et anime patris sui, et parentum, et antecessonun suonim, 
unum sextarium bladi redditus annui, in terra sua de Tsiaco, paape- 
ribus infirmis sancte domus elemosinarie Gastriduni contolit in elemo- 
sinam, ab eisdem pauperibus quiète, libère et pacifiée perpetao possi- 
dendum. Quod ut in perpetuum stabile sit ac flrmum, ad petitionem 
dicti G. presbiteri, presentibus meis litteris conmiendaTi et sigiUi mei 
presenti munimine roboravi. Auctum apud Gastrumdunum, anno Do- 
mini M"*. GG*. XXX^ quinto, mense augusti. 



CLXXI. 

De duodecim denarîlB censas apnd Moleriim (!^« 

Août 1235. 

Ego Gaufridus de Merrcfilla, miles, notum fitcio tam ftitiiris qaam 
presentibus, quod contemptio erat inter magistmm et fritres domu 
elemosinarie Gastriduni, ex una parte, et Gaufridum Baugoerd, ex 
altéra, de duodecim denariis census quos dicti magister et fratres recla* 
mabant habere super quamdam domum cum quamdam platetm apad 
Marboi jure censuali. Tandem consilio bonorum Tirorom, pro paee 
utriusque partis et remedio anime mee, contuli infirmis paaporibos 
ejusdem domus duodecim denarios censuales in escambium pro 
duodecim denariis supradictis eisdem pauperibus in feito tancii 
Remigii super quamdam masuram Aucheri de Goheri, camiflciti, qoiete, 
libère et paciQce in perpetuum apud Moleriam annnatim capiendot, 
quicumque de cetero dictam masuram possideat ; nec non et Tenditionea 
et gantos quando eamdem masuram Tendi continget. Et insaper ego, 
G. miles, ad eu jus feodum diclus census pertinet, istam donationem ad 

(1) CopiM du xm«iicoIo, A, 8, n*** 47 et 144 ; do ztu«, A. 7, n* 103 ; da zrm*, A. S, 
n- es et 140. 

(2) Original, B. &3. — CopiM da siiftièoU, A. 3, n* &&, tt A. 6, aMS ; da xrm*, ▲. • 
^•r4. 
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usus et consuetudines donensis patrie, tanquam dominus, manucepi 
garantizandam. Quod ut in perpetuum stabile sit et firmum, presentibus 
meis lilteris commendayi et sigilli mei preseati muniioiiiie roboraTié 
Datum auno Domini M.CG.XXX. quinto, mense augusti. 



CLXXII. 

De uno sextario bladi apud Getum (i). 

Décembre 1235. 

Universis présentes litteras iuspecturis, Goherius, Castriduni decanus, 
salutem in Domino. Noverint universi quod [Hugo] de Ceto, miles, in 
nostra preseutia constitutus, donavit in perpetuam elemosinam paupe- 
ribus domus elemosine Castriduni, unum sextarium bladi pro anniver- 
sario suo faciendo, percipiendum singulis annis in manerio suo apud 
Cetum, ila quod ilie qui dictum manerium possidebit, dictum sexla- 
rium, dictis pauperibus in festo saucti Remigii reddere teneatur. In 
cujus rei testimonium, présentes litteras ad petitionem dieti HugoniSi 
dictis pauperibus dedimus sigilli nostri munimine roboralas. Datum 
anno Domini M.CG.XXX. quinto, mense decembri. 



CLXXIII. 

De quinquaginta et duabus libris redditos in bannis Gastridnni (2). 

Décembre 1235. 

§ Ego, Hugo de Castellione, Saucti Pauli etBlesensis comes, et ego, Ma- 
ria, Sancti Pauli et Blesensis comitissa, uxor sua, omnibus présentes lit- 
teras inspecturis, salutem in Domino. Noveritis quod Margarita, bone 
memorie, nobilis mulier, karissima domina nostra, Blesensis quondam 
comitissa, cujus ego Maria fui filia, in puram et perpetuam elemosinam 
dédit domui elemosinarie Gastridnni, quinquaginta duas libras monete 
dunensis annui redditus in perpetuum percipiendas in tribus bannis 
quos habebat apud Gastrumdunum. Scilicet : in banno Passée, decem 
libras ; in banno Pentecostis, decem libras ; in banno Natalis Domini, 
duodecim libras; et in tensamento et in redditu quem habebat super 
burgum Ghamarcii, yiginli libras in festo Omnium Sanctorum. Volens 
siquidem dicta Margarita, indempnitati paupemm dicte domus et paci 

(l) Copie» du xra«iièole, A. 3, n'SS; du xvm«, A. 8, n» 74. 

(3) Original, A. 69. —Copies duzm*iièole, A. 3, ii«54, et A. 5, n* 10; du xrn*, A. 7, 
n*5; du XYzn*, A. 8, n* 75. 
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plenius proTidere, precepit quod si pre&ti redditus requirentibos Btalatis 
terminis non reddantur, Baïlivns, Tel quilibet alins pro cujns hoc con- 
tigerit defectnm, ut ipse dominas si requisitos reddl non fiierit, quin- 
qaaginla solidos pro pena solyat, per manum procnratoris dicte domos, 
pauperibus ejusdetn loci diTidendos. Hanc autem donationem conce- 
dimus, Tolumus, approbamus et sigiilornm nostrorum testimonio con- 
finnavimus. Datum anno Domini miliesimo ducentesimo tricesimo 
qninto, mense decembris. 

(Scel éC Hugues ; scel et contre scel de Marie ; scel et contre ecel de la 

maison-Dieu.) 



CLXXIV. 

0« venditione platée apnd Castridonmn (!)• 

Janvier 1236. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Goherius decanns Gastridani, 
salutem in Domino. NoT[erint universi] quod Bemaldus le Mintier et 
Amelina uxor ejus et Trechelina relicta defuncti Radulphi, in nostra 
presentia constituti , Tendidenint magistro et fratribus elemosine 
Gastriduni... cujusdam platée in tribus censiTis; scilicet : Béate Marie 
Magdalene [conTentus, Gaufridi de La]neriaco militis, et Gaufridi de 

Aroto armigeri, infira muros Gastriduni [pro pretio sojlidis dunen- 

sibus jam solutis, et quartam partem in puram et perpetuam elemo- 
sinam [dederunt] magistro et fratribus libère, pacifice et quiète, in 
perpetuum possidendam. Fide prestita pn manu nostra] quod in dicta 
platea per se, sife per alium nichil de cetero reclamabunt. [Iromo contra 
omnes] ad usum et consuetudines dunensis patrie garantizabunt. 
Renunciantes dicte mulieres omni juri dotis aut quicquid juris dota- 
licii in dicta platea habebant Tel habere poterant sepedictb magistro et 
fratribus..... fide média quitayerunt et in perpetuum concesserunt. In 
cujus rei testimonium et munimen, ad petitionem ulriusque partis, 
prefisitis magistro et fratribus nostras dcKlimus litteras sigilli noatri 
munimine [roboratas]. Datum anno Domini miUesimo ducentesimo 
sexto, mense januarii. 



(1) Origiaiai B.Sl.tCttltpitettllaoifétel ta trèt-aMii?iit étet) 
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CLXXV. 

De uno sextario ybernagii super terram de OuillonTilla (1). 

Septembre 1236. 

OfBcialis archidiaconi Dunensis, omnibas présentes litteras inspec- 
turis, salutem in Domino. Noverint universi quod Jobertus de Gloiat 
miles, in jure coram nobis constitutus, gagiavit magistro et fratribus 
domus Dei de Gastroduno unum sextarium ybernagii infra noctes 
eisdem magistro et fratribus persolvendum. Quem dictum sextarium 
defunctus Reginaldus de Yillanneio conlulerit in elemosinam pauperibus 
elemosine Gastriduni, prout confessus fuit dictus Jobertus, annuatim 
capiendum in festo sancti Remigii super totalem terram suam de Guil- 
lonYiiia, quam terram dictus Jobertus modo tenet tanquam hères. 
Datum anno Domini M"". GG^. XXX^. sexto, die veneris proxima post 
festum Beati Matbei. 



GbXXVI. 
De redditibns bladum» anno Domini ic*.gg*.xxx*. sexto (2). 

1236. 

De Lanneriaco u sextarios bladi de Matheo de Uhno. 

De Rougeuoil i modium pro Fulcone de Ghantemelle, milite. 

De Prirnavilla super Marboi v sextarios tam ybernagii quam ayene, 
pro Gaufrido de Plancheyilla. 

De Yilleyoison vi sextarios ybernagii et vi sextarios ayene, pro Groherio 
Rufo, milite. 

De Porcberonyilla i sextarium ybernagii pro relicta deftincti Pétri 
Foucaut. 

De eadem yilla, pro defuncta Hayis quandam uxore Guillelmi Pichon 
II sextarios ybernagii. 

De Villa-in-Blado, pro nostra terra i modium ybernagii et vi sextarios 
ordei et vi sextarios ayene. 

De Hugone de Laneriaco, milite, y minas ybernagii. 

De Tusca Briderii, i sextarium pro defuncto Odone de Mes. 

De Liconci, pro nostra décima xvi sextarios ybeniagii et xvi sextarios 
ayene. 

(1) CopîM du xiii« tiède, A. 8, n** 16 et 30 ; du z?lll«, A. 8, n**kb et 68. 
Çl) Copie da zm* siède, A. 8, n*68 qnater. 
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De décima de Luz i sextarium. 

De Terra Nigra, i sextarium pro defuncto Odone Herloln. 

De Lachese, ii sextarios ybemagii pro Stephano de Casa. 

De Choignes Lenoveles, x sextarios ybernagii et vu ayene pro oostra 
décima de terra defuncti Pinardi. 

De Vaile Ryoli, ii sextarios ybernagii. 

Iterum de Porcheronyilla^ pro defucta Odelina ii sextarios. 

De décima de Yoyroi, ii sextarios ybernagii de dono Pétri de Frigida 
Terra, militis. 

De ManberoIiSy un sextarios ybemagii pro defuncto Rosscelino, milite» 

Iterum de YilleYoison, pro sororibus Goherii Rufl vi sextarios aTene 
et VII sextarios ybernagii. 

De Morraineyilla, vin sextarios ybemagii et i minam pisomm. 

De Villa Lupi, i sextarium quem Stephanus Bere dédit super terram 
suam. 

De Laraivilla, i sextarium firumenti pro defuncto Huberto Ghevrel. 

De Ursonvilla, i modium ybemagii pro defuncto Pucelina de Rnpe. 

De Logron, ii sextarios ybemagii et ii sextarios avene. 

De Ulmo, juxta La Broce, v sextarios ybernagii et v avene. 

De Cresspaivillay pro nostra décima, m sextarios ybemagii et 
m avene. 

Itemm de Morainevilla, ii sextarios ybemagii et viii sextarios avene. 

De Golumbario, i minam ybemagii pro defuncto Johanne de Guil- 
lonviila. 

De Yilletrono, de terra Jobannis de Malo Nido, i sextarium ybemagii, 
pro defuncta Maria de Sivry. 

De ILabroise, pro nostra décima^ v minas ybemagii et m avene de 
dono Thome Rabel. 

Itemm de PrimaviUa, pro Raginaldo de Fonte, milite, v minas yber- 
nagii et vavene. 

De décima Niyo?ille, pro Garino Chevreau, milite, n sextarios yber- 
nagii. 

De Toriau ix minas ybemagii pro Gaufrido Braneau, milite. 

De Poileto in Pertico, v minas ybemagii pro Bénédicte dicte. • • 
defnnctus Ângebaldus de Galart et Petronille ejus uxoris. 

De Sexteragio Gastriduni, m sextarios ybernagii et m bosellos. 

De décima de Gbantemelle, vi sextarios et plenam minam ybemagii 
et totidem de avena. 

De Laurencio de Ulmo-Sicco, m sextarios ybemagii et m sextarios 
avene, pro nostra décima. 

De molendino Varenne, u modios ybemagii, pro defuncto Odone de 
Gormeroi, milite. 
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Do Motendino-NoTo inter Fontes et Guriam Alani, dimidium modium 
bladj, pro Odone Borelli, milite. 

De molendiuo de Gha?an, juxta Feritatem, xiii sextarios ybernagii de 
dono Hugonis Chanbcllani et Hugonis OliYcri. 

De YiUa Amdrce, v minas ybernagii et totidem de ayena. 

Iterum de Prima-Villa, v sextarios ybernagii et totidem de aTena. 

De Petro Herioin, i sextarium ybernagii super terram suam de 
Jalanz. 

De molendino Villicarii, viii sextarios ybernagii et vi s. nna vice plos, 
una Yice minus pro Décima. 

De Haton molendino, unum modium ybernagii de dono Robert! de 
Manberolis, milite. 

De Gorbicheto, m sextarios ybernagii et m de ayena. 

De molendino Lidi, i sextarium ybernagii de dono Hugonis, magistri 
de Chamarcio. 

De Chanceles Tel de E«teau?iUa, ii sextarios ybernagii. 

De Casa, ii sextarios ybernagii. 

De Forcsta, i sextarium ybernagii pro Thoma Frenbaut. 

De Peiro de Frigida-Terra, i sextarium pro deAmcto Bartholomeo 
(rerale. 

De Villebeton, mi sextarios bladi de a?ene. 

De OlaiYilla» i sextarium ybernagii super decimam quam ememnt de 
Adam de BardiUeriis, milite» de dono ipsius. 

De Fa?ellis, i sextarium ybernagii de dono Roberti Moncel. 

De molendino de Pofresac, xvii sextarios ybernagii juxta Feritatem 
de dono Glemencie comitisse Castriduni. 

De Lineriis, decimam. 

De EsteaufiUa, n sextarios ybernagii de dono deftincti Oaufridi da 
EtteauTllla. 

De Haia Mala-Terra, i sextarium ybernagii. 

De terra de La Franquelineria, t sextarium ybernagii ad iniiiaoi Yin- 
docinensem de dono GaofHdi de Franchetnet. 

De molendino de Cholet de Lende, n sextarios ybernagii ad iniiiaoi 
Blesensen, Paganos dédit. 

De Setomes, i minam Vindocinensen, Brito de Selomes dédit 

De Campo Gasterio (f) unam minam, Ganfridos Cherat dedil. 

De ViUenblainhi decimam de terra Johannis Molendlnarii. 

De Monsinefilla, decimam terre deftincte Bigote. 

De Donamanu, i modium ybernagii. 

De Boriartre, i modium pro nostra terri. 

De Heaomont Fontaine, terram nostnun. 

I>e Rengi, i sextarium ybernagii. 

De Pbilippo Jubilatore de Arroto, unum sextarium ybernagii. 



•r 
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De Gaufrido de Fiuichannes, n sextarios ybemagii pro terra soa. 

De Villica de Gonniis, unam minam ybernagii. 

De molendino de Britigni, i minam. 

De FougeriiSy ni sextarios ybemagii. 

De molendino de Montemain, unam minam. 

De Villousier, u sextarios ybemagii de dono Roberti TiUid. 

De Ysi, juxta Eboram, i sextarium de dono defimcti Gaufridi de Benri 
quondam presbyteri de Villa in Blado. 

De Bordetieria apud Aureiianam, unam minam super domam et 
teneuram ab Adelois. 

De GuiUart, u modios tam ybemagii quam ayene, et dedmam de 
arpentis. 

De Praheles (?) unam minam frumenti super terram Johiimis 
Borroiche. 

De La Ronche juxta Dangeolum, unam minam ybemagii. 

De Monte Rchardi, u sextarios ybemagii. 

De BuUerilla, im sextarios tam ybemagii quam ayene de GuiUeiiiio de 
Bulleyilla, milite. 

De Ororio Doain, unum sextarium ybemagii de dono deAmeta 
Heremburgis uxoris quondam defuncti Andrée de Paroi super 

De RomiUiaco super Engrain i sextarium ybemagii. 



CLXXVII. 

De domo de Montigniaeo (1). 

1236. 

6. gerens vices decanatus Dunensis in Perticho, omnilNV 
Utteras inspccturis, salutem in Domino. Noyeritis quod Jdain Samiiii, 
coram nobis constitutus, quitayit proeuratori domus etemottinrie 
Gastriduni, quamdam domum ^>ud Montigniacumi in censiya Hugonis 
de Montigniaeo, militis (2), sitam. Ooam dictam domum debmctos 
Galterius Laisie de Montigniaeo, contulit in puram elemosioam paope- 
ribus domus elemosinarie supradicte, ita quod dictus Jdain haberet 
costamentat rationabilia, q>parentia et prebenda, que in supiadiela 
domo misit« Datum anno Domini M*. GG*. XXX*. texto, die joîris aale 
synodum. 

(1) CopiM da xni«titele, A. S, n* 14ft; da XTin% A. I, a* 141. 

(3) HofOMlII dt Monttgoj« fiU dt Jmh, eomto éê VviddBW, et do IfitiM*. U teit ni» 
giMur d« Montignj ta 1227 ; il Télail «mmmi 1217. (V^jm Oui. da MaraMVtiv fov la 
Diinoia, par E. Habilla, p. 44 da riatrodaatkm.) 



***. 
-■•«ê 
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axxvin. 

Do quaJâm domo eom qnadAin nipellâ lubiur iorri Gulriduiii titis (!)• 

JtnTier it37. 

UoiYenis présentes litteras inspoctoris, OtBciiUs archidiaeoiii 
Duncnsis, salatem in Domino. NoTeritif, qnod ReginiMos Lecort» 
coram nobis constitutus, dédit et in purtm et perpetoam demosintm 
concessit, magistro et fratribus domns elemosine Castridani medle* 
tatem cujusdam donrns cum medietate cajnsdam nipeUe ad famdam 
domum pertinente, in parochia sancti Medardi, ante domnin BoutiUe, 
in ccnsiYa relicte defuncli Gaufridi de JonaTilla, miiitis, sitarum. El 
Agatha, filia dicti Raginaldi» alias dnas partes dictamm domos et ropelle 
apud Caslramdanum sitamm similiter dédit supradictis magistro et 
fratribus in param demosinam, flde presUtA in manu noitn corponU 
a sepedictis Raginaldo et Agatha qnod in dictis domo et ropeila nichil de 
colero reclamarent. Pro dicta yero demosina qnam fedt dicta Agmtha 
dictis magistro et fratribus, dedemnt supradicti magister et fratres 
cidem Agathe de elemosina dicte domus elemosinarie usque ad quatuor 
libres dunensiumde non redamando aliquid in domo et rupdia snperius 
nominatis. In cujus rd testioKmium et munimen^ ad petitioDem dicto- 
mm Raginaldi et Agathe, dictis magistro et fratribus, présentes dedi* 
mus litteras sigilU nostri munimine roboratas. Datum anno Domini 
U\ ce. XXX^ VU*, mense januarii. 



GLXITL 
Os paea inisr nos el funsm da CapsUa, dsrieaai (t). 

Jaarlar !tS7. 

Omnibus Ghristi flddibus présentes Utleras inspectuHs, N. archidia- 
ton us Dunensis, sdutm in Domino. Norerint uniteni, qnod cum 
conte oUo esset inter Petrum de Gapdia, dericom, auna parte, et Gaa* 
fridum de CapeUa, Bmandum Fauperium et Amiotum de Auretianis, 
burgenses de Castroduno, executores testament! defunctl Theobaldi éê 
Foro, ex dtera, super eo TideUcet, quod idem Petras pelebat m dicHa 
eiccutoribus medietalem cujusdam domus in qua manehali lempora 



(I) G«yé«4« an»ëètto. A. s, »> Tî: te srai*, A.S, ••sa. 
{1} Cùfm émmutmikê^ A.I, w^mi éw wwMtMs k.$. mU^ 
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qno decessit dictas defdnctus, sitam juxta domam Ginldi GhaUrt, et 

medietatem cajusdam rappis sitam in cuneo sancti Andrée, et anom 

arpentam Tinee sitam in Yico qui dicitnr de Escnres, et yiginti quatuor 

modios Tini quos idem Tbeobaldus predicto Petro debebat pro duodecim 

annis jam transactis, Tidelicet pro quolibet anno duos modios. Et bec 

omnia peteret ex donatione dicti defuncti sibi bcta ab eodem. Peteret 

etiam idem clericus a predictis executoribus quadraginta et quinque 

libras ex una parte, et quadraginta libras ex altéra. Ex causa mutui. 

Tandem dicti Petrus et executores, coram nobis constituti in Tiros 

Tenerabiles Rogerium, officialem nostrum Dunensem, et Gaufiridum, 

gerentem Tices decani Dunensis in Pertico, fide prestita corporali in 

manu nostra, compromiserunt tali modo, quod quidquid dieti arbitri 

super omnibus petitis et contentionibus dicerent Tel ordinarent, ipâ 

firmiter fideliterque obsenrarent. Dicti siquidem arbitri deliberatione 

babita et prudentium Tirorum consilio babito, suum in bunc modum 

coram nobis arbitrium protulerunt. Videlicet, quod idem Petrus, 

quamdiu Tixerit» medietatem domus et rupis petitarum et arpentum 

Tinee, quod fuit dicti Theobaldi, quod etiam situm est in predicto Vico 

de Escures, tenebit et pacifiée possidebit. Prenominati siquidem Petrus 

et executores Toluerunt et concesserunt coram nobis et in boc speda* 

liter concenserunt quod medtetas domus, medietas rupis et totum inte- 

grum arpentum Tinee predictum, post decessum ipsius Pétri ad elemo- 

sinam de Gastroduno et fratres ibidem commorantes tanquam sua, 

predicti Theobaldi et ejus Pétri animabus et eorum anniTcrsariis 

annuatim temporibus oportunis a predictis fratribus celebrandis dere- 

nirent. Insuper, dicti executores, per dictum dictorum ari^itrftrum 

tenebuntur soWere triginta libras ad bciendam aliquam emptionem 

quam idem Petrus, quamdiu Tixcrit, sicut res predictas tenebit et 

pacifice possidebit; Post decessum Tero dicti Pétri, predicta emptio ad 

predictam elemosinam et fratres pacifice tamquam sua rcTertetur cum 

aliis rébus superius notatis. Tenentur etiam dicti executores, per fidem 

suam, sic ad presens babent illam pecuniam Tel quum primo illam 

babere potcnint, apud aliquem] bonum Tirum deponere de commimi 

assensu partium et nostro electum, Tel apud duos bonos Tiros qui 

dictam emptionem focient, quorum idem Petrus unum eligit et alterum 

executores memorati, et nos ponemus tertium si illi duo ad emptionem 

faciendam non poterint concordare, qui dictam pecuniam pênes se 

consenrabunt quousque competentem emptionem circa Gastrumdunum 

cum consilio nostro poterunt mTenire. Et de bis omnibus supradictis 

bciendis, obsenrandis et complendis, prout superius in singulis articulis 

continetur, dictus Petrus subposuit se juridictioni nostre, renuncians 

omni exception! et priTilegio coberenli rei Td persone. In cujus rei 

testimonium et munimen ad petitionem partium predictarum pre- 
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sentes litteras sigiUi nostri munimine daximus roborari. Âctum anno 
gralie M^CC'.XXX®. septimo, mense januario. 



GLXXX. 

De terra et domibus de Truncheto (i). 

Janvier 1237. 

Universis présentes litteras inspecturis , offlcialis archidiaconi 
Dunensis, salutem in Domino. NoYeritis, quod Ricbaudis, reiicta 
defuncti Odonis Joslain, Matheus et Johannes dicti Rîchaudis filii^ in 
nostra presentia constitutif yendiderunt magistro et fratribus domus 
elemosinarie Gastriduni, totam terram suam et domos de Truncheto, 
precio septem librarum dunensium sibi jam solutarum: in manu nostra, 
fide corporali prestita, promittentes quod in dicta terra et domibus per 
se, siye per alium nichii de cetero reciamabunt, immo contra omnes ad 
usus et consuetudines dunensis patrie dictam terram et domos dictis 
magistro et fratribus pro posse suo garantizabunt. Dicta Tero Richaudis, 
quidquid in dicta terra et domibus ratione dotis, siye dotalicii, Tel aiio 
quoquo modo habebat vel babere poterat, dictis magistro et fratribus 
spontanée fide média qiiitavit penitus et dimisit. In cujus rei testimo- 
nium et munimen, ad petitionem dictorum 'Ricbaudis, Hathei et 
Johannes, ejusdem filiorum» dictis magistro et firatribus, présentes 
dedimus litteras sigilli nostri munimine roboratas. Datum anno Domini 
millesimo ducentesimo tricesimo septimo^ mense januarii, apud Cas- 
trumdunum. 



CLXXXL 

De dlmidio arpente vinee in censiva inonachorum Saneti Martini de Gamarcio (2). 

Février 1237. 

Universis présentes litteras inspecturis, /officialis archidiaconi 
Dunensis, salutem in Domino. Noveritis, quod Garinus Quadrigarius, 
in nostra presentia constitutus, dédit et in puram et perpetuam elemo- 
sinam concessit magistro et fratribus domus elemosinarie Gastriduni, 
dimidium arpentum yinee que fuit quondam Gisleberti Gulpele et ejus 
uxoris, in censiva monialium Saneti Martini de Gamarcio situm ; ita 
tamen quod dictus Garinus dictum dimidium arpentum yinee, quamdiu 

(1) Copiei da xiu^iièole, A. 8, n* 7 ; du xvm^ A. S, n* 86. 

(2) Copies du xin* Biècl«, A. 8, n* 11 ; du xvnr, A. 8, n* 40. 
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Tixerit, paciSce possidebit, ad dictes magistrom et fratres poat ipsius 
decessum libère, quiète et paciflce redditurum. In cajos rei testimo- 
ninm et munimen, ad petitionem dieti Garini, snpradictis magistro et 
fratribus présentes dedimus litteras sigiUi nostri monimine roboratas. 
Datum anno Domini M*.GG*. tricesimo septimo, mense febmaril. 



GLXXXU. 
De tribut chameriii juzta portam Herichon, apod BonamtaUeoi (!)• 

l*' mars 1237. 

Universis présentes litteras inspecturis, officialis archidiaconi Da* 
nensis, salutem in Domino. Noverint unifersi, quod magisler Thomas 
Chevalier et Hersendis, uxor ejus, in nostra presentia constitati, dede* 
runt et in perpétuant elemosinam concesserunt magistro et fratribus 
domus elemosinarie Gastriduni, très chameras, in censiia P^ri de 
Frigida Terra, juxta portam Herichon, extra muros, saper fiMsalat apod 
Bonamvallem sitas. Ita tamen, quod dieti Thomas et Hersendis, dietas 
très chameras quamdiu yixerint pacifiée possidebunt, poat utriusqne 
decessum duorum supradictorum ad sepedictos magistrom et frmtres 
qoiete, libère et pacifiée reddituras. In cnjus rei testimoniom et miini- 
men, ad petitionem supradictorum Thome et Hersendis, magistro et 
fratribus superius nominatis, présentes dedimus litteras sigilli nostri 
munimine roboratas. Âctum anno Domini M\ GG*. XXX*. YU*. prima 
die martii, apud Bonam Yallem. 

axx3an. 

De quataor lextariis tam bladi quam àmm apud OohenriUam (S). 

i^ mais 1237. 

Ego, GuiUermus de Bulainrilla, miles, notum facio omnibus tam 
futuris quam presentibus, quod ego, et heredes mei tenemur reddere 
in perpetuum magistro et fratribus domus elemosinarie Gastriduni, 
quatuor sextaria redditus annui tam ybemagii quam ayene, in crastino 
sancti Remigii, ad minam Castriduni, annuatim apud Gastrumdunam 
pro quadam terra septem minas seminis capiente, apud GoherriUam, in 
feodo nobilis yiri Unionis, Fractetallis domini, sita. Quam terram de* 
ftinctus GaufriduSy pater meus, contulerat in elemosinam dictii magistro 

(1) OopiM da zni* liMt, A. a, a» IT ; da znii*, ▲. I, B* 46. 

(3) C»Fiai d« zm« aièato, ▲• S, B* It tl ▲. S, tt* 41 ; d« zmi«, ▲• S, vlK 
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et fratribus. Et dicti magister et fratres supradictam terrain miebi et 
meis heredibus in perpetuum quitayerunt. In cujus rei testimonium et 
munimen, supradictis magistro et fratribus, présentes dedi litteras 
sigiili mai munimine roboratas, Erenburge, uxore mea, rogante, 
Yolente et concedente. Âctum anno Domini millesimo ducentesimo 
tricesimo septimo, prima die martis apud Bonam Yaliem. 

CLXXXIV. 

De terra apud Gohervillam (i). 

Mars 1237. 

Universis présentes litteras inspecturis, ofQcialis archidiaconi Du- 
nensis^ salutem in Domino. Noyerint universi, quod contemptio yerte- 
retur inter magistrum et fratres domus elemosinarie Gastriduni ex 
una parte, et Guillermum de Bullainvilla, militera, et Erenburgem, 
ejus uxorem, ex altéra, supra quodam terra, septem minas seminis 
capiente, apud Gobervillam, in feodo nobilis yiri Ursionis, Fracteyallis 
Domini, sita. Tandem de bonorum yirorum consilio, ita pacificatam fuit 
inter dictas partes, quod dicti magister et fratres dictis Cuiller mo et 
Erenburgi, ejus uxori, et eorum heredibus, supradictam terram in 
perpetuum quitayerunt. Ita tamen, quod supradicti Guillermus et Eren- 
burgis, ejus uxor, et eorum heredes, sepedictis magistro et fratribus 
quatuor sextaria redditus annui, tam ybemagii quam avene, ad minam 
Gastriduni, in crastino sancti Remîgii apud Gastrumdunum pro dicta 
terra reddere tenebuntur annuatim. De ista conventione firmiter et 
inviolabiliter obseryanda, dicta Erenburgis in manu nostra suam fidem 
prestitit corporalem. In cujus rei testimonium et munimen, ad peti- 
tionem supradictorum Guillermi et Erenburgis, uxoris ejus, magistro 
et fratribus superius nominatis, présentes dedimus litteras sigiUi 
noslri munimine roboratas. Âctum anno Domini millesimo ducentesimo 
tricesimo septimo, prima die lune martii, apud Bonamyallem. 

axxxv- 

De doodecim denariis super quadam domo in Teneria Caatridimi (2}« 

Avril 1237. 

Universis présentes litteras inspecturis, officialis archidiaconi Du* 
nensis, salutem in Domino. Noyeritis quod Hermeniardis la Dayode, 

(1) CopîM daxm*tièole, A.S, n*l;daxvm*, A.8, ii»80. 

(2) CqiiM da zm* nède, A. S, n* 13T ; dn xyni*, A. 8, a* 126. 
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coram nobis constituta, dédit et in perpetuam elemosinam Goncesât, 
pauperibus infirmis sancte domus elemosîne Gastridimi, daodecîin 
denarios annui redditus super domam suam in Teneria Gastridani, 
juxta domum defuncti lohannis Borriane, in censiva prions Sancti 
Sepulchri Gastriduni sitam, dictis pauperibus annuatim in crasdno 
Nataiis Domini capiendos et reddendos, ab eodem qui dtctam domom 
de cetero possidebit. In cujus rei testimonium et munimen, ad peti- 
tionem dicte Hermeniardis, dictis pauperibus présentes dedimus litteras 
sigilli nostri munimine roboratas. Datum anno Domini M*.G&.XXX\ 
septimo, mense aprilis. 



CLXXXVI. 
De qaatuordecim denariii census de CSodroio (1). 

ÀTril 1237. 



Ego, Guillermus dictus Maie Nutritus, miles, notum fitdo omnibas 
tam futuris quam presentibus, quod ego Tendidi et etiam conces» 
quituordecim denarios censuales apud Godroi et Godroian, in fèodo 
Lucie, quondam uxoris Herrici Brunelli, militis, sitos, pauperibus 
infirmis sancte domus elemosine Gastriduni, pro quinquaginta solidis 
dunensibus jam soiutis dictis pauperibus ; Tidelicet : ad festum aposto- 
lorum Pétri et Pauli octo denarios, et ad festum sancti Hylarii annuatim 
sex denarios apud Gastrumdunum , in dictorum pauperum mansione 
reddendos. Promisi etiam, ûde data, quod ab omnibus quos possem 
bona ûde facerem yenditionem istam concedi infra festum sancti 
Johannis Baptiste proxime Tenturum, et de ista Tenditione firmiter 
tenenda, constituit se plegium Màuricius Facier. Et de omnibus firmiter 
tenendis, présentes litteras dictis pauperibus dedi, sigilli mei munimine 
roboratas, Datum anno Domini H"". GG*. XXX\ septimo, mense q>rilis. 



axxxviL 

De prato de Joi (2). 
Juin 1237. 



Uniyersis présentes litteras inspecturis, Magisler Galterius de Fress- 
cote, canonicus Gamotensis, salutem in Domino. NoTeritis qnod ego, 

(1) CoftMtda zni'iièob, A.8, B«tl7, •tA.S, n*2S;diiXTn%A.7, b*I9; daxnir, A.l, 
a* 118. 

(2) CopiM da zm*iUiU, ▲. I, b* lU; da xrm«, ▲. S, a* IM. 
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quoddam pratum meum, quod habebam, situm juxta Marboi, magistro 
et fratribus elemosine Gastriduni concessi, quamdiu vixero possiden- 
dum; ita quod post obitum meum, predictum pratum ad sQccessores 
meos sine contradictione reyertetur. Predicti Tero magister et fratres 
quoddam pratum, quod habebant, situm juxta Holeadina Nova, et 
quamdam yineam, quam apud Caraotum habebant, ut dicebant, sitam 
apud Sanctum Gauraunum Garnotensem, que tenuit bone memorie 
Gaufridus, quondam Dunensis archidiaconus, michi possidendam, 
quamdiu Tixero, concesserunt. Ita tamen quod post obitum meum, apud 
dictos firatres paciflce revertentur. Datum anno Domini M"*. GG^. XXX^« 
septimo, mense juuio. 



GLXXXVIII. 

De terra apnd Libovillam (!}• 

Juillet 1237. 

Universis présentes litteras inspecturis, Nicholaus, archidiaconus 
Dunensis, salutem in Domino. Noyerint uniyersi quod Maria de Boiaire 
domina, quondam uxor Guillermi de Boiaire, militis, in mea presentia 
constituta, recognoyit se in puram et perpetuam elèmosinam dédisse, 
dum esset yidua, Ludoyico de Saint Messent seryienti suo bene merito, 
totam terram suam tam cultam quam incultam, circa noyem modios 
seminis capientem, ad ipsam Hariam jure hereditario pertinentem, 
quam juxta Liboyillam habebat, et de Gaufrïdo Gode, milite, in feodo 
cum pluribus aliis tenebat. Âctum anno Domini miliesimo ducentesimo 
tricesimo septimo, mense julio. 



GLXXXII. 

* 

De noyem inodiis seminis terre apud Liboyillam ('2). 

Juillet 1237. 

Universis présentes litteras inspecturis, Nicholaus, archidiaconus 
Dunensis, salutem in Domino. Noyerint uniyersi, quod in presentia 
nostra constituti, Ludoyicus Sancti Maxentii et Hargarita, uxor sua, 
totam terram suam tam cultam quam incultam, circa novem modios 
seminis capientem, quam juxta Liboyillam habebant, et de Nicholao 
de Valennis et de Maria, uxore sua, tenebant, sub annuo censu quinque 

(1) Copies du ziix*fièol6y A.S,n*S; daxYn«,A.7, xi*136;dii xrm*, A«l.n*S3. 
(3) Copies du zni* siède, A. 4, n* 7 ; du zrnS A. 7, n* 127 ; da XTXxr, ▲• 8, n* 219. 
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solidorum dunensium, Tendiderunt magistro et firairibus^ Deo cl pau- 
peribus io domo Dei do Castridiino senrientibus» pretio centam libra- 
ram tuitmensium sibi coram nobis solutarum. Promisenint eliam dicii 
Ludoficus et Margarita, uxor ejus, quod de predicta terra, Tel de 
pretio ejusy Tel de aliquo occasione dicte Teaditionis, dictos magistrum 
et Tratres et pauperes dicte domus, pcr se, Tel per alios, nullatcDas de 
cetero molestabunt nec permittent molestari. Immo dictam terram, 
dictis magistro et fratribus et pauperibus dicte domas ad usas et con- 
suetudines Dunensis patrie garantizabunt. ReuuDciantes quaDlam ad 
hoc, omni legis et canonis auxilio et exceptioui non numerate pecunie ; 
et ad hoc omnia predicta ûdeliter et flrmiter obsenranda, dicti Ludo- 
tIcus et Margarita erga dicte domus magistrum et fratrcs et pauperes, 
fide corporali in manu nostra prestita Toluntate spontanée, se astrinxe- 
runt. Dicta Tero Margarita, uxor ejusdem LudoTici, quidquid juris 
ratione dotis, siTe dotalicii, Tel alio quoquomodo habebat vel habere 
poterat in dicta terra, quitaTit et dictam Tenditionem concessit per 
dicte ûdei sacramentum et ad augmentum munitionis et securitatU. 
De dicta Tenditionc et de omnibus predictis articulis inTiolabiliter obser- 
Tandis, dederunt dicti LndoTicus et Margarita ejus uxor, plegios, tide- 
licet: Guillermum de Sancti Quintini; Hugonem Paganum, mililem; 
Henricum de Ârroto, Golinum Moschet, Ck)linum de Yalennis, armigeroi, 
per (idem corporis astrictos erga dictos magistrum et fratres et paa- 
peres dicte domus Dei. Preterea Nicholaus de Yalennis a qao dicti 
LudoTicus et Margarita tenebant dictam terram subannuo censa soperios 
nominato, et Maria, uxor dicti Nicholai, de cujus hereditate moTebanl 
dicta terra et census, et GuiUermus, dicte Marie primogenitus, hanc 
Tenditionem Toluerunt, laudaTerunt et concesserunt, et dictos qaioque 
solidos censuales, quos in dicta terra capiebant, pro amore Dei et 
remédie animarum suarum et antecessorum suorum, dictis magistro et 
fratribus dicte domus Dei et pauperibus in puram et perpetuam elemo» 
sinam contulerunt, et Tendas de dicta Tenditione sibi débitas eisdem 
quitaTerunt ûduciantes predicti Nicbolaus, Maria et GaiUermuf, in 
manu nostra» quod in dicta terra vel in censu supradicto nichil amodo 
reclamabunt. Item Gaufridus Gode, miles, in nostra presentia consti* 
tutus, ad cujus feodum pertinct>ant tam terra quam censut supradidi 
Tenditionem dicte terre, et donationem dicti census^ Tolait, landaTit et 
concessit. Ita tamen quod dicti magister et fratres dicte domos Dei, 
eideni Gaufrido et ejusdem heredibus, pro dicta terra quinque iolidoe 
dunenses censuales apud Gastnimdunum in NatiTitale Béate Marie 
reddere tenebuntur annuatim, et dictum censum, dicti magitler et 
fratres quando debebunt secundum usus et consuetudines Donensii 
patrie, dicto Gaufrido, et ejus heredibus duplicabunt. Nec ab eis, occftp 
sione dicte terre, aliquod aliud serTitium, siTe reddibitionem poteril 
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dictus Gaufridus eiigere, sed et dicUm (erram permittel eis td predic- 
tum serYiUum, 8Î?e rcddibenliam tenere pacifiée et in perpetttiun possi- 
dere, et de dicta terra poterant dicU magister et fratres iuMre suam 
simpliciter et de piano Yoluntatem. In cajus rei testimonium et muni- 
men, ad petitionem dictorum LudoTici et Margarite nxoris sue» et 
Nicholai de Valennîs, et Marie, uiorissue, et Guillermi.ejasdem Marie 
ûlii, et etiam Gaufiridi Gode, militis, dictis magtstro et fratribus pré- 
sentes dedimus litteras sigtili nostri maniniine roboratas. Actum anno 
Domiui M*,GG*,XKX* septimo, mense joUo. 



GXC. 

D« décima de LieOQci (i 
Septémbrt 1237. 

UnîTcrsis présentes litteras inspectnris, ofRcialis archidiaconi Ua- 
nensis, salutem in Domino. Noferitis quod prior de Limoiron, in nostra 
pre^ntia constitatns, recognorit se nichil juris habera, nec tractu, nec 
alia ratione, in tertia parte cajosdam décime, quam decimam magister 
et Tratres Domus Elemosinarie Castridnni et dictus prior habent apud 
Liconci. Datuni anno Domini millesimo ducentesimo tricestmo seplimo, 
mense septembriSi apud Bonam Valkm. 



CXCI. 

|Dt paoa iAtar comilam Bto sa nii s al fiesciaeiilam Caslridoni (2). 

Saptambra f Î37. 

Kgo, Hugo de CasteUione, cornes Sancti PftoU et Blesis (3), omnibus 
présentes litteras inspectnris* notum Cicio, quod cnm contentio eiset 
in ter me ex una parte, et nobilem firum Vicecomitem Gastriduni ex 
altéra, super eo quod ego dicebam penam mille marcarum esse com- 
missam pro eo quod domns que combusle ftierunt, non fuerant reedi- 
(icate ab ipso ficecomile fd a mandato ejus prout cooTenenU inter 
nos; et super eo quod dicebam quod ipM fioaoomes exacliooes in- 
débitas et injurias irrogabat et irrogafenU bominibos de dotalido 
Clenientie, ejusdem Yicecomitis oxoris, ozoris quondam Th. comilis 

(1) CStfMi te ntfiiAaU, A. I, •« IS tl tS ; 4s ZT|ii«aè*ilt, ▲.s, •• «7. 
{7) C<»pm4« xni«iié0k,il.S, bMI. 

(I. Lm tkmn m te^i^Msi k pits tMitst U IbnM Stet mUm 4t 
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Blesis contra inslriimcnla et libertatcs ipsorum bominum : tamdem 
medianlibus bonis viris compromissimus lide corporali preslita judeet 
bine in Gaufridum de Cbannoie et Ilaginaldum de Orrovilla, milites, el 
Doniinum Stepiianiuu de Saiicorre, tercium; ita quod si duo premissi 
arbitri milites inter 3e discordarent, iliud quod dictus Stephanus cum 
altero corum super preiuibsis ordinaret, a partibus sub peoa mille mar* 
caruu) inviolabiliter observaretur, ({ue pena débet soWi a parte que ab 
arbitrio rcsilicrit alteri parti voienti arbitrium observare. Dictus vcro 
btei)hanus, de consensu meo et ipsius vicecomitis et voluntate dictorum 
arbitronun militum, ita in primisarbitrandoordiuavit quod Yicecomes 
ad potitioaeni ipsius Stepbani et pro aniore meo predictis homiaibus et 
iionjinibus suis remisit omneni i*ancorem et omnes occasiones quas 
adversus prediclos liomines usque ad presentem diem babuit. Promisit 
etiani dictus vicecomes ad petitionem ipsius Stepbani et pro amore meo, 
quod si quos de premissis burgensibus traxerat in omni auctoritate 
apostolica, quod ipsos in bona pace dimittebat et quod ipsos quitabat a 
predictis clamoribus, et quod mandaret judicibus quod ipsos ab excom- 
municationibus quibus pro ipso excommunicati erant, absolYerent. De 
debitis vero et exactionibus iudebitis de quibus homines de dolaUcîo 
conquercbantur per dictum Stepbaaum, de voluntate mea et Ticeoo- 
mitis ita fuit ordinatutn, quod predicli duo arbitri milites inquirerent 
bona ûde de predictis debitis et exactiouibus indebitis, et si inteniant 
per legitimani requisitionera factani, quod dictus Yicecomes debeat 
aliquid predictis boniinibus vel ratione niutui quod eidem fecerint, Yel 
ratione indebite extorsionis quam eis fecerit, ad terminos quos predicti 
milites statuent, predictis bominibus reddet. Et si predicti duo arbitri 
inveniant quod ipse a predictis bominibus aliquid habucrit, Yel ratione 
donationis quam eis fecerint, vel ratione Icgis patrie, ipse quitus et in 
pace remanebit. Insuper dictus Stejibanus arbitraodo de Yoluntate mea 
et dicti vicecomitis ordinabit quod foresta de Blemart remanebit micbi 
aducendum et expletendum sicut dominium meum, salvis redditibus et 
homagiis et mansionariis que ipso vicecomes in dicta foresta babet 
ratione castellarie Castri Raginaldi, et salvis defensis ejusdem Ibreste 
prout in cartis ab antecessoribus super coufectis continetur. Insaper de 
Yoluntate mea et dicti vicecomitis dictus Stepbanus arbilrando ordi- 
navit quod ipse vicecomes in dicta foresta babebit viginti quinque 
carrucatas terre propinquiores et adjacentes Castro Raginaldi. Ordinavit 
ctiam dictus Stephanus de voluntate mea et dicti vicecomitis quod ego 
habebo forestariam de Blemart per totam forestam que remanet mir U, 
ita quod in terra foreste viginti quinque carrucacarum que vicecomiti 
remanet, ego nuUam forestariam habebo. Ordinavit etiam dictus 
Stephanus de voluntate mea et dicti vicecomitis arbitrando quod omnes 
liabie et tote rcmancbunt vicecomiti sepedicto in pace, et ipse vicecomes 
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bona fide utetur dictis hahiis sicut debetur uti rcbus dotalihus. Dictas 
vicecomes predictas viginti quinque carrucatas dabit ad exartanduoi 
jure hereditario, si ei piacuerit, perpetuo sub anauo redditu qui ei 
débet reddi, ita tamea quod si ego inveniam alium qui meiiorem 
ofTerat conditionem antequam exarteatur, et ipse terram habebit et 
redditus vicecomitis erunt, et conventiones reddituuin de terra quas 
Yicecomes cum exartatoribus habebit. Ego ratas faciam et ratas habcbo, 
et hec omnia post decessum Glemencie uxoris ejusdem Yicecomitis aé 
me et hcredes meos debent redire. Omnia Yero premissa debeo facere 
laudari ab uxore mea et dictus yicecemes ab uxore sua, et debeo tradere 
lit te ras patentes uxoris mee dicto vicecomiti, et ipse vicecomes litteras 
uxoris sue patentes michi de premissis conventionibus observandis et 
tenendis. Ipse yero vicecomes et uxor sua rogabunt venerabiicm patrem 
suum archiepiscopum Turonensem, ut ipse tradet michi litteras suas 
testimoniales de premissis conventionibus observandis et tenendis. Ego 
autem ratione istius compositionis quitam penam mille marcarum 
quam petebant avicecomite et fideijussores ejusqui de predicta pena 
mille marcarum erga me erant obligati et omnes actiones et discordias 
occasiones quas usque ad presentem diem contra dictum vicecomitem 
habuiy eidem remisi, et ipsum super premissis omnibus quitavi. Et ut 
hoc factum ratum in perpetuum habeatur, sigUliîm meum presentibus 
litteris duxi apponendum. Aclum Vicenis de consensu partium, anno 
Domini M^CG^XXX^ septimo, mense septembri. 



GXCII. 

De daobus solidis redditus super domum in foro Gastridani (1). 

Novembre 1237. 

Universis présentes litteras inspecturis, officialis archidiaconi Du* 
nensis, salutem in Domino. Noveritis quod David de Ursonvilla, et 
Maria, uxor sua, in nostra presentia constitutif dederunt et in perpe- 
tuam elemosinam concesserunt magistro et fratribus Domus Elemosine 
Castriduni, duos solidos dunensium annui redditus super domum suam 
in foro Gastriduni, in dominio nobilis viri Ursonis domini Fractevallis, 
militiSy et in censiva 6ii*aldi Gatonis, militis, sitam, dictis magistro et 
fratribus annuatim in festo sancti Remigii reddendos ab eodem qui 
dictam domum de cetero possidebit. Quitavit etiam dicta Maria, uxor 
dicti David in manu nostra flducians quidquid jure dotis, sive dotalicii, 
in dictis duobus solidis habebat vel habere poterat, dictis magistr i et 

(1) Copies da xui«tiècle) A. 3, a** 63: du xrin\ A. 8, u*80. 
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fratribus sepedictis. In cujus rei testimonium et manimeni ad petitio- 
nem dictorum Dayid et Marie, ejus uxoris, dictis niagistro et fratribus 
présentes dedimus litteras sigilU nostri manimine rqboratas. Datam 
anno Domini M*.CG''.XXX''.YII* mense noyembris. 



CXOIII. 

De duobus sextaniB bladi in terra de Estau^illa (1). 

Novembre 1237. 

Universis présentes litteras inspecturis, officialis archidiaconi Du- 
nensisy salutem in Domino. Noveritis quod cum yerteretor contenlk) 
inter magistrum et firatres Domus Elemosinarie de Gastroduiio ex una 
parte, et Stephanum de Estauyilla ex altéra, super hoc quod dicti 
magister et fratres petebant a dicto Stephano duos sextarios bladi annui 
redditus quos Gaufridus de Estauyilla, nunc defunctus, quondam pater 
dicti Stephaniy predictis niagistro et fratribus in tota terra sua assigna* 
yerat annuatim eisdem persolyendos. Tandem ad bonorum Tirorum 
consiliOy lis que mota fuerat inter eos sopita est in hune modum ; yide- 
licet : quod dictus Stephanus, in nostra presentia constitutus, reco- 
gnoyit se credere quod dictus Gaufridus, pater suus, predictos duos 
sextarios bladi in elemosinam perpetuam in tota terra sua predictis 
magistro et fratribus assignaret, et quia ipsa possidebat medietatem 
terre quam pater suus quondam possidebat, unum sextarium biadi pro* 
misit se redditurum predictis magistro et fratribus annuatim ab eisdem 
singulis omnis in crastino beati Rcmigii in granchia dicti Stephani apud 
Estauyillam percipiendum . In cujus rei testimonium et munimen, ad 
petitionem dicti Stephani, predictis magistro et fratribus présentes 
litteras dedimus sigilli nostri munimine roboratas. Actum anno Do- 
mini 1237, mense noyembris. | 



CXGIV. 

De censu in platea defuncti|Le Mintier juxta magnum yicum inira mnros 

Gastriduui (2> 

i« décembre 1237. 

Uniyersis présentes litteras inspecturis, oDicialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noyeritis quod Odo de Ijaneriaco, miles, in 

(1) Copie do znii* ti^cW, A. 8, n* 356. 

(3j CopiM da xm*sièol«, A.t, nMt ; da XTii*, A. l^|n*l; dn xtui*,A.8,b*42. 
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nostra presentia constitutas, dédit et in puram et perpetuam elemofi» 
nain concessit magistro et fratribus Domus Elemosinarie Cattiidiuyt 
qiiinque poiteTînas dunenses de annao censu in platea defuiicli RadnlpM 
le Mintier, juxta magnum Tîcum inhra muros Castriduni sita, dictis 
magistro et fratribus annaatim in fcsto sancii ÀTiti estivallis apud 
Castrumdunum reddendas ab eodem qui dictam plateam de cetero 
possidebit. In cujus rei testimonium et munimen, ad petitionem dicti 
Odonis, dictis magistro et fratribus présentes dedimus Utteras sigiB 
nostri munimine roboralas. Datum anno Domini M* dacentesimo trice* 
simo septimOy die marlis prima die decembris. 



CXCV. 

De raddito pro terra de MalloDTllla (I). 

Décembre 1Î37. 

Die joTis proiima post festum beati Nicbolai jemalis, in jnre coram 
nobis constitutus Gastriduno, Gaufridus Callart de ICaUonTilla, prepo- 
situs de Feritatc Villenolii, gagiarit nMgistro et fratribus Domus 
Klemosinarie Castriduni très sohdos annui census et unum sextarium 
ybemagii redditos annui pro terra sua de llallonTilla, dictis magistro et 
fratribus infra noctes persolrendos. Actum anno Domini millesimo 
ducentesimo tricesimo septimo, die joris predicta. 



CXCVI. 

De dimidio modlo vini ia decimationa de PeriUta VillanolU (t). 

Décembre l?37. 

Unirersis présentes lifteras inspecturis, Nicbolaus, arcbidiaconus 
Duncnsis, salutem in Domino. Noferint unifeni, qnod die sabbati 
pro!Lima post festum boati Nicbolai jemalis» in jure coram nobis con* 
stitutus, Uugo de Friseia, clericus, recognofit se debere magistro et 
fratribus Domus Etemosinarie Castriduni» dimidiom modium vini 
rcdditus annui in decimatione sua de Feritate VillenoUi annaatim 
capiendum. Datum anno Domini millesimo dacentesimo trioeaimo 
septimo» mense decembri. 

(I CopiM 4« lur tièvkK A. S, ■*#; d« ZTtii«, A. S, m»U. 
'?] C«pMi ém mitrtîAtU, A. S, ■•4: éa ZTnt«, A« S, ■• U. 



131 ARCHIVES DE LA MAItC.N IlEU 



CXCVfl. 

De quindecim solidis super lignagiom de Pontibui (I). 

Décembre 1237. 

Uniyersis présentes litteras inspecturis, ofRcialis archidiaccmi Da* 
nensis, salutcni in Domino. NoTerint univers! quod Adelida, relicta 
dcfuncti Robcrti de Sancto Leobino, qaondam annigeri, et Philipos 
eonimdem filius, in nostra presentia constitutif dedenint et in poram et 
pcrpetuam clemosinam concesserunt magistro et fratribus, Dec et paa- 
pcribus Domus Elemosinarie Gastriduni servientibus, quindecim solidos 
dunensis monete annui redditus in redditu suo lignagit de Pontibns, ab 
eodcm qui dictum redditum de cetero possidebit, dictis magistro et 
fratribus annuatim in crastino resurrectionis Domini per«d?eiidot : 
fiduciantcs in manu nostra quod in dictis quindecim solidis nichil de 
retcro reclamabunt. Immo sepedictis magistro et firatribos dictot quin- 
decim solidos pro possc suo garantizabunt. In cujus rei testlmoniimi et 
munimeny ad pctitioncm Adelicie et Philipi supradictomm, nagistro et 
fratribus superius nominatis, présentes dedimus litteras sigiffi nottri 
muniniinc roboratas. Datum anno Domini M^GG* tricesiiiio leptiiiio, 
mensHî deccmbri. 



CXCVIII. 

De quindecim^solidis super iignagiam de Pontibns (t). 

Décembre 1237. 

Ego NcTelo de la Guirche, miles, notum facio omnibus tam fliturls 
quam prcsentibus, quod ego, pro amore Dei et remédie anime mee, 
quindecim solidoK dunensis monete redditus annui quoi AdeUda, 
relicta dcfuncti Roberti, quondam armigeri, soror mea, et Philipos de 
Sancto I^obino eonimdem fllius, magistro et fratribus Donna Btemo* 
sine Castriduni in puram et perpetuam elemosinam eontnlamnl In 
rrddiui suo lignagii de Pontibus, quod de meo est lèodo, annoatini in 
crastino resurrectionis Domini, ab codem qui predictom reddlton de 
rvhio possidebity persolTcndos, quiète, libère et pacifiée in perpetno 



(I) OrifriniKB.&eO.^CopiMdozin'iiècle, A. t, ii*MO«t •&; da ZTIl*, A«7, ••ae:4a 
\vi II-. A. 8, n»39. 

(i) Vidinmide 1364. A. 84.» CopÎMdn ZUl* titele, A. 3, n* 92, «lA. a» ••SI; di 
A. 7. h* ly; du XTiii^, A. 8, n* 96. 
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possidere concessi. Et eamdem clemosinam prefalis magislro et fra- 
trîbus bona fide et fideliter, quantum ad me perlinet, in perpetuum 
garantire manucepi. Quod ut in perpetuum slabile et firmum, litteris 
meis commendayi, et sigilli mei presenti munimine confirmayi. Àctum 
apud Castrumdunum, anno Domini M*GC** tricesimo septimo, mense 
decembri. 



GXGIX. 
1237 (1). 

Hec sunl nomina iilorum qui debent redditus bladi et avene Sancte 
Domus in die dominica ante festum beati Remigii annuatim apud 
Megaudin : Tiicobaldus de Leronevilla (?) m sexlarios ; Hebertus Ghaon 
VI sextarios; Joceiinus un sextarios; Johannes Rex vi sexlarios; 
Girardus de Nemore v sextarios ; Guillelmus de Nemore v sextarios et 
plenam minam ; uxor Roberli Huelart (?) v sextarios et plenam minam ; 
Agnes Touchart vi sextarios ; Aalix de Nemore Ghoucher iiii sextarios ; 
Adelinade La Haonniere(?) v minas; Gillotus de Megaudin un sexta- 
rios ; Guillelmus de Graances (?) v sextarios; Hurel de Colle vu minas ; 
Johannes de GoUe vu sextarios et plenam minam et dimidiam; Guillel- 
mus Yeveloing (?) un sextarios et plenam minam ; Martinus de Megau- 
din m minas bladi et unum sextarium avene; Odo de Prepositura 
un sextarios et plenam minam. 



ce. 

De conveotione inter nos et conventum Gisterciensis Elemosine, ordinis 

Gisterciensis facta (2). 

Mars 1238. 

Àbbas et conventus Elemosine Gistersiensis, Gistersiensis ordinis, 
omnibus présente^ litteras inspecturis, salutem in Domino. Noveritis 
quod cum magister et fratres Domus Elemosine de Castroduno nobis 
concesserint, quod habeamus et tenemus in perpetuum, quasdam pos- 
sessiones apud Telioi sitas, solventes eisdem magistro et fratribus duos 
solidos dunensium annuatim censuales. Nos non inmemores hujus modi 
gratie quam nobis supra premissis concesserunt, concessimus et volumus 
quod dicti magister et fratres in nostris censivis adquirent quoquo- 
modo poterunt prout sibi melius viderint expedire possessioncs aliquas 

(1) Copie du XIII* siècle, A. 3, n*68 ter. 

(2) Copiée du xiii* siècle, A. 3, n*» 76, et A. 6, n* 47 ; du xviii», A. 8, n»20. 
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tam ratione emptionis, donationis, quam alio quocumqae titulo, sol- 
yendo nobis similiter annuatim duos solides dunensium Cdosuales. Ac- 
tum anno Domini M*.CG''.XXX\ octayo, mense martis. 

CCI. 

De conventione inter nos et relictam Poolioi Doloie (1 ). 

Mars 1238. 

Universis présentes litteras inspecturis, offlcialis archidiaconi Da- 
ncnsis, salutem in Domino. NoYerint univers! quod cum contentio 
moveretur inter magistrum el fratres Domus Elemosine de Gastroduno 
ex una parte, et Odelinam, relictam Poolini Deloie ex altéra, coram 
nobis super hoc quod dicti magister et fratres dicebant dictum Pooli- 
num et Odelinam douasse eis per donationem inter vivos omnia bona 
sua mobilia et immobilia et post ea supplicasse eosdem Poolinam et 
Odelinam eisdem fratribus ut eos reciperent in fratres dicte domos; 
quorum supplicatione audita et recepta a fratribus ipsos Poolinmii et 
Odelinam in fratres suos dicte domus receperunt; quod dicta Odelina 

' de piano denegabat. Tandem de bonorum Tirorum consilîo, ita paciflca* 
tum est inter ipsos fratres et Odelinam coram nobis : ita quod dicti ma- 
gister et fratres dicte contentioni et petitioni renunciantes, dictam Ode- 
linam liberam esse concesserunt et yoluerunt quod ipsa tam de se, 
quam de rébus suis, suam posset facere plenarie Toluntatem. Dicta yero 
Odelina pro remedio anime sue et Poolini, quondam mariti sui, et pro 
bono pacis, dictis magistro et fratribus tredecim libras dunensium dona- 
yit et persolvit. Donayit ctiam eisdem tria quarteria yinee moyentis ex 
parte ipsius de Blachia Via in censiya dicte elemosine sita, tali modo 
quod dictam yineam dicta Odelina tenebic et possidebit et percipiet fruc* 
tus quamdiu ipsa yixerit : ita quod post obitum ipsius Odeline, dicta 
yinca quita ad dictam Domum Elemosine libère et intègre rcmanebit. Si 
yero contigerit Stephanum, fliium dicte Odeline, yel ejus heredes, ye- 
nire post mortem ipsius Odcline contra donationem predictaro, dicti fra- 
très haberent... ad domum quam ipsa habet apud Portam Gamolensem, 
,- in censiva prioratus Sancti Martini de Ghamarcio, usque ad yalorem 
yiginti librarum dunensium. Et in bis omnibus consensit dicta Odelina, 
fldc data, et quantum ad hoc obseryandum ipsa honerayit predictitm 
lilium suuni et domum ante dictam usque ad summam prcnotatam.Quod 
ut ratum et stabile in perpetuum permancat, nos, ad petitionem dictorum 

' fratrum elemosine présentes litteras sigilli nostri munimine fecimus ro- 
borari. Actum anno Domini M*. CC*. XXX*. octayo, roense martio. 

(1) Copiât dn xm« tièole, A. S, n* 79; dti xntï% A. 8. d« 01 . 
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CCII. 

De dono Guillermi de Garois (1). 
Mai 1238. 

Universis présentes li Itéras inspecluris, officialis archidiaconi Du« 
nensis, salutem in Domino. Noverint universi quod Guiliermus de Ga- 
rois dédit et in puram et perpetuam elemosinam concessit, in extrema 
Yoluntate sua, pauperibus Domus Elemosine Gastriduni, unum quarte- 
rium vinee apud Billard, in censiva Radulphi, militis, apud Sanctum 
Johannem de Ghatena situm, post obitum uxoris dicti Guillermi, dictis 
pauperibus quiète et paciGce rediturum. Dédit insuper dictus Guilier- 
mus dictis pauperibus, quadraginta solidos dunensium, videlicet : adter- 
minum bladi primo venturum viginti solidos, anno revoluto ad termi- 
nu m bladi reliquos viginti solidos, eisdem dictis pauperibus persolvendos. 
Rccognovit etiam sepedictus Guiliermus, quod debebat, ex capitali de- 
bito, pauperibus superius nominatis, viginti solidos dunensium. Datum 
anno Domini M^. GG^ XXX^. octave, mense maio. 



GGIII. 
De duobus sextariis bladi in molcndino Danvau apud Feritatem (2). 

Juin 1238. 

Universis présentes litteras inspecturis, officialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noverint universi quod Beatrix, uxor Hu- 
gonis Ride, ex assensu et voluntate dicti Hugonis, mariti sui, dédit in 
puram et perpetuam elemosinam concessit pauperibus Domus Elemo- 
sine Castriduni, duos sextarios bladi redditus annui in uno modio bladi 
quem percipiebat jure hereditario redditus annui in molendino quod 
dicitur Danvau apud Feritatem, in feodo vicecomitis Gastriduni sito, vi- 
delicet : ad natale Domini, dimidium modium, et ad camiprivium dimî- 
dium modium, dictis pauperibus annuatim, in dictis terminis ab eodem 
qui dictum molendinum de cetero possidebit, post obitum dicte Beatricis 
persolvendos. In cujus rei testimonium et munlmen, ad petitionem 
dictorum Hugonis et Beatricis, dictis pauperibus, présentes dcdimus 
litteras sigilli nostri munimine roboratas. Actum anno Domini 
M*, ce*. XXX*. octavo, il^nse junio. 

(1) Copies du xni* tiède, A. 3, n* 30; da xtiu*, A. 8, n* S7. 

(2) Original, B. 392, n* S. —Copies da xiii* siècle, A. 3, n« 28; du xvn*. A. 7, n* 26; da 
XTiii*, A. 8, n* 56« 
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CCIV. 

De dimidio arpento vinee quod dédit Guillarmus Henrois (1). 

Juin 1238. 

Universis présentes litteras inspecturis, officialis archtdiaconi Da* 
nensis, salutem in Domino. NoTerint univers! qaod Guillermos Herrois, 
in nostra presentia constitutos, pro anime sue et antecessorom suoruoi 
redemptione, dédit et in puram perpetuam elemosinam conoesBit infir- 
mis pauperibus Domus Elemosine Castriduni et fratribus ibidem ser* 
Tientibus, medietatem cujusdam dimidii arpenti vinee in CSaro Gampo, 
in censiva Lamberti dicti Decani sitam, et totam partem omnium mobi* 
lium suorum post ipslus tamen obilum, ad dictos pauperet el Irmtres 
quiète, libère et paciflce et intègre reddituros, Tolen9 et concedeni quod 
de rébus supradictis, videlicet : de vinea et mobilibus quoGumque ipsom 
mori coegerit in detrimentum dicte Domus Elemosine, aliud testamen* 
tum minime poterit ordinare. In cujus rei testimonium et munimen» ad 
petitionem dicti Guillermi, pauperibus et fratribus superius Domina* 
lis, présentes dedimus litteras sigiili nostri munimine robormtas. Actum 
apud Gastrumdunum, annoDomini M*. GO. XXX*. octavo, mense janio. 



CCV. 
De une lextario super toram de T«l {î). 

JuiUet 1238. 

Universis présentes litteras inspecturis, officialis archidiaconi Do- 
nensis, salutem in Domino. Noveritis quod die veneris proxima pott 
festum béate Marie Magdalcne, in jure coram nobis Gastriduno ooosti- 
tutus, Roliertus de Larmere, miles, recognovit se debere pauperibot in* 
flrmis Domus Elemosinarie de Gastroduno, unum sextarium Uadi rad* 
ditus annui in terra sua de Ysi juxta evoram annuatim capiendum. Pro 
quo sextario, dictus Robertus gagiavit dictis pauperibus très minas Uadi 
iiifra (estum sancti Remigii proxime venturum persolvendot; Tiddioet 
deanno tractato uoam minam, de présente unum sextarium. In cajot 
rei testimonium et munimcn, ad petitionem dicti Roberti, dictis panpe* 
ril)us présentes dedimus litteras sigiili nostri n&unimine roboratas. Da« 

(H OriftioAl, A. 74. —Copiât àm zni* ilèoto, A. 3, &•• V tt 8S, •! A. 8, «•!}; 
A. S, n* Sa. 

\,7) Copi« du siii* »ièd«, A. 3, s* 66. 
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tMiii anno DominiM*. GO. XXX*. octayo» apiid Casmundanam, mente 

ulii. 



CCVK 

De duobof solidii ajMid Pettimitillain (!)• 

JuaiM 1S38. 

UnîTersis pretentet Itlteras inspeciaris, otBcialis archidiiconi Du- 
nensis, talulem in Domino. Noferint universi qaod Ugardis, relicta de- 
funcii RoberU dicti Monachi de EispesumTiUat dum eaaet Tidua, dédit 
et in puram et perpetuam demosinam cooceint inOrmis pauperibus 
Domus Elemo6inane Castriduni, duos loUdos dunensium annui redditui 
super domum et masuram quas dictus Robertus, dum Tiferet frater 
dicte Domus Elemotinarie, et dicta Ligardis emerant a Guillermo de 
EsspesumTîlla ckrico, dicio Quadrigario, propria emptione tua in cen* 
siva Gaufrïdi de Sancio Amando, militis» apud PessumTillam silas, dictb 
pauperibus per manum iilius qui dictam domum et masoram de eelero 
possidebit, apud Gontermont, in circoncisione Domini annoatim red- 
dendos. In cujus rei tesUmonium et rounimen, ad petitiooem dicte Li* 
gardis, supradictis pauperibus présentes dedimos Utteras «gilU nostri 
munimine roboratas. ilctum anno Domini M*. GC*. XXX*. octATO» die 
jofis in festo béate Marie liagdakoe, apod Gaatmnidiinnm, mente juliL 



GCVU. 

Arbiulinn prolatun a Labtrto dteano el m^^islro Oaaftido dt BolU» de diteordia 
intar dos et HubtrttiBi dt PotsoovUls, supar coptaltidmibus dt VUlagalU(t). 

IftTainbrs It38. 

L. decanus Aurelianentis, universis présentes litleru inspectnrit, m- 
lutrm in Domino. Noferint unifeniquod cum ferteretur coolentio in- 
ter capilulum Aurelianense et bomines de VllIagalU ex una parte et 
llubertum de Espesonfilia ex altéra^ super eo qood^ dictus Hubertus di- 
cebat quod retractusaque communis de Villagâlli eimt eommunte sibi et 
capilulo, sicut aqua; et super eo quod dictus !}• dliihat quod dkti bo- 
mines de ViUagaHi debebant panes rogatiooum in domum soam propriam 
portare ; et super eo quod dictus H. volebat justieian» didoa bomines in 
domo sua propria, cum dicta domus esset de filla, ut dieebal ; et etiam 



(I C0f»m 4« EUT tàèdê, Â,Vm*êl:àm srin*. A. S, ■• St. 
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super eo quod dictus H. dicebat qaod possessores masararnni honera 
ctrcdditus masurarum assignâtes super masuras dicto H. pro rata eo- 
rum que possidebant de masuris solvere tenebantur; et super eo etiam 
quod dictus H. dicebat quod cum arpenta juncta essent masuris, ipsi 
homines arpenta sua augmentaverant ut honera campipartis eTîtarent, 
unde petebat dictus H. dicta arpenta et omnia alia arpenta eiusdem Tille, 
que Icgittimam arpentorum mensuram excedebant, niensurari : que 
omnia dictum capitulum et dicti homines facere recusabant. Dictum Tero 
capitulum et dicti homines ex adverso dicebant, quod quedam semita 
debebat esse juxta propriam domum dicti H., quam dictas H. obtaraTe- 
rat; unde petebant dictam clausuram sémite remoTeri. Tandem habito 
bonorum virorum consilio super dictis contentionibos, et super omni- 
bus aiiis, compromissum fuit in roagistrum Gaufridum de Bolli conca- 
nonicum nostrum et Whielmum de Espesonvilla clericom, in banc mo- 
dum : quod si dicti arbitri super dictis contentionibus Tel saper aliqna 
earurodam concordare nequirent, nos tercium adTOcarent, et qaicquid 
super premissis de quibus dicti arbitri discordarent, cum altère illoram 
et etiam solus disponeremus. Tel ecciam sententiaremus, predicte partes 
fldeliter obserrarent. Istam Tero compromissionem dictum capitolam et 
dicti homines, sub pena Tiginti librarum ; et dictas Hubertos per fldem, 
et sub eadem pena, promiserunt fideliter obsenrare. Gum dicti aribitri in 
arbitrio processissent et super duobus articulis tantum concordassent, 
super aliis nos tercium adTOcarunt. Postea, die lune post festam saneti 
Dionysii in capltulo Aurelianensi partibus assignata, et partibos presen- 
tibus coram dictis arbitris et postulantibus dictas contentiones per difQ- 
nitiyam sententiam a diclis arbitris terminari ; cum dictus magister G. 
de BuUi et dictus WiUelmus de EspesonTilla in hoc concordassent quod 
clausura sémite reraoveretur, ita quod dicti homines per dictam semitam 
possint libère proficisci]; et in hoc quod masurarum possessores masu- 
rarum honera sequerentur ; et super hiis dicta die difRnitiTam sen- 
tentiam protulissent, nos, super aiiis articulis in quibus dicti arbitri 
discordabant diffînitive sententiayimus in hune modum : Tidelicct 
quod arpenta retractui aque conjuncta mensurabuntnr et residuam 
quod erit ex parte aque ultra mensuram legittimam capitulo et Huberto 
quitum et liberum permanebit; simiiiter alia arpenta mensurabuntur et 
ad mensuram legittimam reducentur ; Hubertus Tero dictos homines de 
Villagalli, in sua domo, cum sit de Tilla, justiciabit de pertinentibos ad 
saam jasticiam, Tideltcet de consuetudinibus suis, et ibi in propriam 
domum saam panes rogacionum dicti homines [adportabunt ; dicti Tero 
homines masuras suas aque contiguas usque ad aquam proseqaentur et 
acrescet eis aqae rétractas quamdiu non erit ibi aqua; et capitalam et 
Hubertus aquam prosequentur quantum latius se extendet. Nos Tero in 
hujus rei fldem et testimoniam présentes litteras sigiUi nostri manimioe 
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fecimus roborari. Aclum anno Domini M**. GC. XXX"*. Vlir, mensc 
novenibri. 



GGVin. 
De sex denariis de censu apud PorcheronTillam (1). 

Novembre 1238. 

Ego, Raginaldus de Fonte, miles, notum facio omnibus tam presen- 
tibus quam futuris, quod ego, laudantibus et concedentibas Guilliermo 
filio meo, et Âdelicia, ûlia mea, magistro et fratribus Domas Elemo- 
sinarie de Castroduno, sex denarios quos habebam censuales apud 
Porcheronyillam, super terram que fuit quondam defuncti Gaufridi de 
Percheron villa, presbyleri, vendidi pro pretio septem librarum et 
dimidie dunensium jam michi soiutarum ; videlicet super centum solidis 
quos rccepi in pecunia numerata et super quinquaginta solidis pro 
decem sextariis tam bladi quam avene eisdem magistro et fratribus, a 
me debitis de redditu, quinque sextariorum tam bladi quam avene, 
quos idem magister et fratres percipiunt annuatim apud Primam Yillam 
in mea granchia, quos quinque sextarios in crastino nativitatis béate 
Marie, predictis magistro et fratribus annuatim de cetero reddere 
creantavi. Dedi insuper in eiemosinam dictis magistro et fratribus et 
concessi, laudantibus et concedentibus Guilliermo et Adelicia supra- 
dictis, quod idem magister et fratres possent acquirire quolibet justo 
titulo et emere, tam in meo feodo, quam in mea censiya, et heredum 
meorum possessionibus quibuscumque, ita tamen, quod de hoc quod 
adquirent ipsi magister et fratres et ement, ab aliquo yel ab aliquibus 
michi et meis heredibus vendas prima vice persolyent. Et si data fuerit 
eis in eiemosinam aliqua possessio in meo feodo, yel in censiya mea, Tel 
heredum meorum, nullas ab eisdem magistro et fratribus, ego et heredes 
mei vendas ex hoc poterimus extorquere yel petere ab eisdem. Goncessi 
et eisdem in eiemosinam et dedi, dictis Guilliermo et Adelicia conceden- 
tibus, quod de hoc quod ipsi adquirent in meo feodo, yel heredum 
meorum, tam ratione emptionis, quam donationis, yel alterius justi 
tiluii, michi et meis heredibus pro quolibet sextario terre semente 
unum denarium in festo sancti Remigii annui ctnsas persolyent. Et de 
hoc quod adquirent dicti magister et fratres iai6(^9iya mea, yel hère- 
dum meorum, ralione emptionis, permutationisT, tfohationis, yel alterius 
cujuscumque tituli justi, dicti magister et fratres michi et heredibus 
meis censum tantum reddere tenebuntur prout michi et meis heredibus 

(1) Original, B. &20. — CopiM du x]U*Bièel«, A. 8, &• 69; du zvn*, A.!, n« M; du 
zviu*, A. 8, &• 86. 
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possidentes reddebant Tel amodo reddcbuQt, non illud quod adquirenl 
dicti magistcr et fratrcs ex quibuscuraque tilulis snpradictis ego et 
heredes mei poterimus cos cogère ad Tendendum Tel aliquam alieoatio- 
ncm faciendum. Promisimus et ego, et heredes mei| dictam Tenditio- 
nem sive donationem eisdem magistro et fratribus ad usus et consue- 
tudines Dunensis patrie garandire, et quod contra per nos sÎTe per 
alios in posterum non Teniremus. Et si quando de Tcnditione jasti 
pretii deerat, istud ^go et heredes mei dictis magistro et fratribus in 
elemosinam dedimus et concessimus. Hec omnia prout sunt expressa et 
concessa, ego et heredes mei, flde prestita corporali» promisimus 
tenenda et flrmiter obsenranda. In cnjus rei testimonium et munimen, 
sepedictis Guilliermo et Adelicia Tolentibus et concedentibus, magistro 
et fratribus superius nominatis, istas présentes dedi litteras sigiili mei 
munimine roboratas. Auctum anno Domini M^'.GC^.XXX*. octaTO, 
noTembris. 



CCIX. 

De une scxtario bladi super terram de Ororio Decaoi (1). 

Décembre 1238. 

UniTcrsis présentes littcras inspecturis, ofllcialis archidiaconi Du* 
nensis, salutem ia Domino. NoTeritis quod Herenburgis, relicta de- 
functi Andrée de Paroi, in nostra preseutia constituta, dédit et in 
perpetuam elemosinam concessit pauperibus Domus Elemosinarie de 
Castroduno, unum sextarium bladi redditus annui super terram suam 
de Ororio Decani, in feodo Hugonis de Gloia, armigeri, silam» per 
manum illins qui dictam terram de cetero possidebit» dictis paoperiboa 
in festo sancti Remigii annuatim persolTendum. In cujns rei testimo» 
nium et munimen, ad petitionem dicte relicte, dictis pauperibus pré- 
sentes dedimus litteras sigilli nostri munimine roboratas. Auctum anno 
Domini M'*.GC*.XXX\ octaTO, meuse decembris. 

CCX. 

De quadam rope ia Cunao Asinonun, in cansîTa Prions de Ghamareio (*}• 

FéTrier 1239. 

UniTersis présentes lilteras inspecturis. R. gcrcos Tices decanatus 
Gastriduni, salutem in Domino. NoTeritis quod Guillermus Turlau, et 

Cl) CopUt d« ziii* titel*, A. t. n* 70 ; do XTIII*, A. S, b« SS. 
(3) Copiât da juii* liêcU, A. S, n» M ; du XYm% A. 8, &• 100. 
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Âscelina, uxor ejus, in jure coram nobis constitutif recognoverunl 
quod magister et fratres Domus Elemosinarie Gastriduni, jamdiu est 
sibi vendiderunt quamdam rupem in Guneo Âsinorum^ in censiva 
prioris de Ghamarcio sitam, pro sex libris dunensium jam solutis, tali 
vero conditione interposita, quod medietas dicte rupis post decessum 
utriusque Guillermi et Asceiine ad dictam Domum Elemosinarie deyo- 
luetur. Dicti eliani Guillermus et Ascelina medietatem alterius niedie- 
tatis, diclis magistro et fratribus dedcrunt et in puram et perpetuam 
elemosinam concesserunt, ita tamen, quod iile amborum qui supravixerit 
islam partem tota vita quiète et paciûce possidebit. De quarta medie- 
tate rémanente, dicta Ascelina in presenti et in futuro su<im poterit 
facerc plenarie yoluntatem. In cujus rei testimonium et munimen, ad 
petitionem supradictorum G. et A. dictis magistro et fratribus présentes 
dedimus iitteras sigiilo nostro sigiliatas. Datum anno Domini M^.GG^. 
tricesimo nono» mense februario. 



GCXI. 
De quoddam herbergamento apud Viilam Episcopi (1). 

Mars 1239. 

Uniyersis présentes Iitteras inspecturis, officialis archidiaconi Du* 
nensiSy salutem in Domino. Noyerint uniyersi quod Adam de Bardil- 
leriis, miles» et Philippa ejus uxor, in nostra presentia constitutif 
recognoyerunt se yendidisse ad usus et consuetudines Dunenses, 
magistro et fratribus Domus Elemosinarie Gastriduni, quoddam her- 
bergamentum suum cum pertinentiis et appendiciis suis situm apud 
viilam que dicitur Villa Episcopi, juxta domum magistri et fratrum 
ibidem sitam, pro pretio quinquaginta librariis turonensium, de quibus 
ipsi Adam et Philippa, ejus uxor, coram nobis gratum suum recogno- 
yerunt se habuisse a predictis magistro et fratribus in pecunia nume- 
rata. Promittentes flde interponita et sub pena sexaginta librarum 
dunensium, scilicet : dicti Adam et Philippa ejus uxor, de yoluniate 
ejusdem Philippe et assensu ejus mariti, yidelicet ipsa Philippa quod 
neque jure dotalicii yel alio jure, et ipse A. aliquo jure in dicto herber- 
gamento et pertinentiis seu etiam appendiciis nichil juris de cetero 
reclamarent; nec ipsos magistrum et fratres, Tel eoriimdem successores 
yel etiam detinentes iUud ab eisdejm magistro et fratribus supradictis 
rébus yenditis, in posterum per se, yel per alios molestarenté Immo 
dictum herbergamentum cum pertinentiis et appendiciis eisdem ma* 

(1) Copiât du ZTn«tièele, A. 7, &o 61}^^ afm% ▲• S, n« U9. 
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gislro et fratribus et suis successoribus ad predictos usas et consuem- 
dines bona fide contra omnes garandirent. Gaiilotus siquidem, eorum- 
dem Ade et Philippe filius primogenitus, et Henricus clericus, Robinus, 
Adam, Johannes, Alicia et Kathcrina dictoram Ade patris et Philippe 
ejus uxor liberi, yenditionem istam yoiuerunt, concesserunt et afqpro» 
baverunt et etiam laudayerunt. Promittentes, fide interponita sob peut 
superius nominata, sciiicet : Adam de Onen villa et Alicia ejus uxor, de 
Yoluntate et assensu ipsius Ade ejas mariti, et omnes alii liberi superius 
nominati, quod contra yenditionem istam de cetero per se. Tel per alias 
personas non ycnirent, nec in predicto herbergamento et pertinenliis 
seu etiam appendiciis, aliquod juris in posterum reclamarent, nec etiam 
super predictis ipsos magistrum et fratres, yel eorum successores. Tel 
alios detentores causam yel occasionem habentes a magistro et Irmtrilms 
aliquatcnus molestarent. Immo predicta ad predictos usus et coniaetii- 
dines duncnsium dictis emptoribus et suis successoribus contra oomet 
garandirent. Et pro hac yenditione perûcienda et habenda quiète et 
pacifiée in posterum possidenda et tenenda a magistro et fratribus et 
corum successoribus, ipsi magister et fratres septem libras dunensium 
quas dicti Adam et Philippa ejus uxor eisdem ex causa mutui debebant, 
et septem solidos annui redditus quos magister et fratres perdpiebant 
et percipere consueyerant apud Jumeaus, et duos sextarios bladi teosa- 
menti quos similiter percipiebant ipsi magister et fratres super domum 
dictorum A. et Ph. sitam apud dictam Tillam juxta columbariom, sepe- 
dictis Ade et Philippe ejus uxor, et eorum liberis remiserunt, et ipsot 
A. et Ph. et eorum liberos de predictis penitus quitaTerunt pacifiée et 
quiète de cetero tam duos sextarios tensamenti quam septem solidot 
annuos a dictis Adam et Philippa ejus uxor, et eorumdem liberi, jure 
hereditario possidendos. Preterea, inter predictos A. et Ph. ejus uxor, 
ex una parle, et magistrum et fratres ex altéra, occasione dicte Tendi- 
tionis super duabus ouchiis terre sitis inter domum Tenditam et domom 
aliam que est sita prope columbarium quem possident adhuc dicU Adam 
et Philippa et eorum liberi, talis commutatio intercessit, Tidelicet : 
quod magister et fratres in perpetuum ouchiam que Ticinior est Tel 
propinquior domui Tcndite et dicti A. et Pb. ejus uxor, et eorum liberi 
aliam ouchiam qui similiter Ticinior et propinquior est domui dictoram 
Ade et Ph. possidebunt et tenebunt. Prenominati siquidem Adam et 
Ph. ejus uxor, et eorum liberi promiserunt sciiicet quilibet, sub reli* 
irione fidei sue jam prestite, et sub pena superius apposita, quod a 
dominis feodalibus seu censualibus Tenditionem istam et commuta- 
tiones factas a partibus prout facte sunt, quotienscumque ipsi dooiini 
féodales seu censuales ad etatem legitioNm perrenirent, conccdi fscerent 
K laudari ita quod ipsi domini siqMT biis que dicti magister [et fratres] 
possident et detinent, nicbil in posleram reclamarent. Insaper additum 
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fuit inter dictas partes huic venditioni et commutationi quum Gau- 
fridus, Philippus et Alicia, filii dictorum Àde patris et Ph. miDores ad 
etalem iegitimam venirent, quod predictas venditionem et commutatio- 
nem concédèrent et laudarent et quod quidquid juris haberent vel 
haber^ possent in eisdem rébus Tenditis et commutatis dictis magistro 
cl fratribus quitarent paciQce et quiète possidendis, et ad hoc faciendis 
dicti Philippa et ejus omnes predicti iiberi, fide data sub predicta pena 
obligaverunt erga magistrum et fratres antedictos, nichilominus obli- 
gantes quantum ad hoc omnia bona sua presentia et futura. Et si con- 
tingeret quod domini féodales vei censuales, quando ad etatem Iegitimam 
pervenirent, nollent res supradictas concedere et laudare pro ut superius 
est expressum, voluerunt et concesserunt dicte partes et ad hoc specia- 
litcr se obligaverunt coram nobis, quod dicta Philippa et eorum liberi 
pro pena sexaginta libras ex una parte et quinquaginta et septem 
libras et septem solidos annui redditus et duos sextarios bladi pro tensa- 
menlo et ouchiam terre quam prius possidebant dicti magister et 
fratres, eisdem magistro et fratribus yel eorum successoribus intègre 
et sine diminutione aliqua restituere tenebuntur. De omnibus istis con- 
ventionibus supradiclis, pro ut in singulis articulis continetur, firmiter 
fideliter et inviolabiliter observandis et sub predicta pena sexaginta 
librarum dunensium constituerunt se plegios erga predictos magistrum 
et fratres, yidclicet : Robertus de Ghayemeyo, Gaufridus de Morenvilla 
Marcherenvilla, Goherius de Tallepie, Hugo de Tallepie, Reginaldus de 
Moresvilla, Hugo de Peseriz, Girardus de Peserîz, Johannes de Gaudon- 
villa, Philippus de RouUiez, Rogerius Bignon, milites, GuîUermus de 
Chantemelle, armiger, quibus in solidis (sic) qui dicti plegii supposueruut 
se quantum ad hoc juriditioni nostre : renunciantes omni exceptioni 
et privilegio coherenti [sic) vel persone, fide corporali prestila in manu 
nostraab eisdem. In cujus rei memoriam et testimonium, ad petitio- 
nem dictarum partium et.Iiberorum scilicet ijlorum qui ûdem dederunt 
et fidejussorum supradictorum, présentes litleras fecimus conscribi et 
sigilli nostri munimine roborari. Àctum apud Bonamyallem anno Do- 
mini M®, ducentesimo tricesimo uono, mense martio. 



GGXII. 
De quinque solidis super furnum Boelli apud Garnotum (I). 

.Mars 1239. 

Ego, Raginaldus de Gyrevilla, ftiUes» notum facio omnibus tam futuris 
quam presentibus, qtiod ego, pro àmore Dei, et remedio anime mee, et 

^ * 

ri) Copies du XI n« siècle. A. 3, noTÎ, et A. 6, n»4G; da xvm% A. 8, n'»8?. 

10 



146 ARCHIVES DB LA MAUON-OUU 

parentum, et autecessorum mcorum, quinqae solidos caraoteuscs red- 
ditus annui quos Lctgardis, boue memorie, quoudam uior defuncti 
Gohcrii de Lancriaco, militis, paupcribus iutirmis Domus Elemosinarie 
Castridimi iu pcrpctuam contulit elemosinam iu furno Buelli, apud 
Carnotum. aunuatim infra oclavos Omnium Sanctorum, quicumque 
prefatum furuum teniierit, quiète, libère et pacilice, in perpetuum pos- 
sidcndos concessi, eteamdem elemosinam prcfatis paupcribus garandire 
manucepi. Quod ut in perpetuum stabile maneret ac firmum, litieris 
mcis commendavi et sigilli mei munimine presenti confirmaTi. Actum 
apud Gastrumdunum, anno Domini M^'.CG''. XILX"*. nono, mense martio. 



GGXIII. 

De décima de Villa Episcopi a Gaillermo Gallart propria empUone comparata (t). 

8 avril 1239. 

Onicialis archidiaconi Dunensis, univcrsjs présentes litteras inspec- 
turis, salutem in Domino. Noveritis quod Guillermus Gollart et Marlha, 
uxor ejus, in nostra presentia constitutif dcderunt et in puram et per- 
petuam elemosinam concesserunt magistro et fratribus Domus Elemo- 
sine Castriduni quidquid habebant in décima de Yiila Episcopi et sex- 
decim denarios censuales quos babebant apud Villam in Blado, dîcUs 
magistro et fratribus in perpetuum quiète et libère possideodoa : iU 
tamcn quod dictus Guillermus diclos sexdecim denarios censuales quain- 
diu vixerit pcrcipiet; post ipsius Guillcrmi obitum» ad dîcUm domumi 
pro elemosina quiète et pacidce eodem termino quo dictus Gaillermus 
percipiebat, reddiluros. Dicta vero Martha quid(|uid iu dictis décima et 
denariis habebat vel babere polerat, ratione dolis sive dotalîcii, ?el alio 
quoquo modo, Hde prestita in manu noslra a dicta Martha de non recla* 
mando, diclis magistro et fratribus quitavil penitus et dimisît. Dicti 
\ero inagislcret fratres perbujusmodi elemosiuecouccssionemdederunt 
scxaginta solidos dunenses de piclansia dicte domus elemosinarie Marthe 
superius nominate. In cujus testimonium et munimcn, ad petitionem 
dictorum Guillermi et Martbe, dictis magistro et fratribus présentes 
dedimus litteras sigilli nostri munimine roboratas. Actum apud Cistrum- 
« unum anno Domini M'.('C'*.XXX''. nono, die yeneris, octaya die mensis 
n^irilis. 

<r lo; ie« (lu xiirrècle. A. 3, n^7S: ''u xtii% A. 7, n«C8; du XTiii*, A S, ii**Si«tl9i. 
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CGXIV. 

De octo sextariis, tam bladl quam avene, ex dono Gaufridi de Favellis (i). 

Avril 1239. . 

Ego, Giraldus de Carnoto, miles» notum facio omnibus tam futurîs 
quam presentibus, quod ego, pro remedio anime mee et antecessorum 
meorum/octo sextaria tam bladi quam avene que Gaufridus de Faveltis, 
armiger, vendidit pro precio quindecim librarum turonensium jam sibi 
solutarum, magistro et fratribus Domus Ëlemosine de Castroduno, 
eisdem magistro et fratribus annuatim in festo sancti Remigii a Juiiana, 
relicta defuncti de Laneriaco, quondam militis, nune defuncli, apud 
Castrumduniim suis propriis sumptibus p^solvenda, sepedictis magistro 
et fratribus, garantire manucepi. Sotvendo michi et meis heredibus sex 
denarios dunensium ccnsuales a dictis magistro et fratribus in eodem 
festo Remigii apud Castrumdunum, ubi census mei luerint soluti per- 
solvendos, et nisi dicta Juliana vei sui heredes dicta octo sextaria dictis 
magistro et fratribus annuatim in dicto termino persolverent, ego vel 
beredes mei, bona llde, tanquam dominus feodi, teneremur garandire* 
In cujus tcstimonium et munimen, ad petitionem diclarum partium, 
présentes litteras sigilti mei munimine conQrmayi. Âctum apud Gas- 
trumdunum, anno Domini M"*. CC*. tricesimo nono, mense aprilis. 



GCXV. 

dam vinea apud Libovillam (2). 
Mai 1239. 

Universis présentes litteras inspecluris , Officialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noveritis quod Odo Poret, et Beatrix, ejus 
uxor, coram nobis constituti, Jobanne, nepote Odonis, voiente et conce- 
dente, recognoverunt se vendidisse pro precio centum et quinque solidis 
dunensibus, de quibus tenuerunl se pro pagatis coram nobis, magistro 
et fratribus domus ëlemosine de Gaslroduno, unum quarterium vinee, 
in censiva dicte domus ëlemosine apud Libovillam situm. Promiltentes, 
iide prestita corporali in manu nostra a prcdictis Odone et Béatrice, 
quod in dicto quarterio, per se vel per alios nichil de cetero re^Iamarent. 
Immo contra omncs, ad consuetudines dunensis patrie, dictum quarte- 
Ci) Copies da xiii* liëcle, A. 3, n* 00, t^t A. 6, n» 50. 
(2) Copie8 du xiii« siècle, A. 3, n*»78; du xvii«, A. 7, no 128: du xviii*, A. 8, n* 90. 
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rium dictis magistro et fratribus pro possc suo garandizabunl. Dicta 
Tero Beatrix, fide prestita corporali, de non reclamando quidquid juris 
ratione dotis, sive dotalicii, vel alio quoquomodo in dicto quarterio 
habebat vei habere poterat, dictis magistro et fratribus penitus quilaTit 
et dimisit. In cujus rei testimonium et munimen, ad petitioneoi dicta- 
rum partium, istas présentes dedimus iitteras sigilii nostri muniaiine 
roboratas. DatumannoDomini M''GG*XXX* nono, mense maio. 



CGXVl. 

Itemm de octo sextariis tam ybernagii quam aTene apud Valaria^ 

saper Goniam (i). 

Mai 1)39. 

Universis présentes Iitteras inspecturis , Officialis archidiaconi Da- 
nensis, salutem in Domino. xSoverint universiqiiodcum Juliana, relicU 
defuncti Gaufridi de Lanoriaco, quondam militis, teneretur reddere 
singulis annis octosextaria tam ybernadi quam avene de annuo reddila 
silo in terra dicte domine de Valeriis, in fcodo Giraldi de Gamoto, militis, 
Gaiifrido de Favellis pro décima dicte terre sir admodiata a tempore 
cujus non exstat meinoria, sicut coram nohis confessi sunt, dictus Gau- 
fridus et dicta domina, dictum redditum biadi et avene yendidit dictas 
Gaufridus» magistro et fratribus domus eiemosinarie de Gastroduoo» 
precio quindecim lihris turonensibus jam soiutls eidem coram nobis 
et eamdem yenditionem conccssit et voluit RaduHus de Bouferi, mi- 
les, et tam dictus miles quam dictus Gaufridus, flde corporali prestita 
in manu nostra, dictam yenditionem se firmiter tenere et inviolabiliter 
observare erga dictos magistrum et fratres se astrinxerunt. Dicta etiam 
Juliana, coram nobis constituta, voluit expresse et concessit ad petitio* 
nem dicti Gaufridi, se teneri solverc et reddere singulis annis in perpe* 
tuum, dictam bladi et avene summam dictis magistro et fratribus tem- 
pore mcssium apud Gastrumduniim, et dictus Gaufridus eamdem de 
dicto redditu quitavit Julianam. O^iod ut ratum permaneat etstabilejn 
futuriim, ad petitionem tam dicti Gaufridi, quam dicte Juliane, présentes 
Iitteras dictis magistro et fratribus dedimus et concessimus sigilii nostri 
munimine roboratas. Actum anno Domini M"*. GC*. tricesimo noDO, 
mense maio. 

(1) Copie* do xiii* tiMe. A 8, n* 89; do xtu». A. 7, n* l&C: «Li xriii*. A. 8, ii*m. 
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CCXVII. 

De octo sextariis tam bladi quam avene apnd Valerias super Goniam (1). 

Juin 1239. 

Universis présentes litteras inspecturis , Officialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noveritis quod Gaufridus de Favellîs, ar- 
miger, innostra presentîa constitutus, Radulpho de Bouferi^ milite, et 
Ysabella, ejus uxore, laudantibus et concedentibus, recognovit se yen- 
didisse, pro precio quindecim librarum turonensium jam sibi solutaruni, 
magistro et fratribus domus elemosinarie Castriduni, octo sextaria tam 
bladi quam avene anriui redditus, que^xtaria Juliana, relicta defuncti 
Gaufridi de Laneriaco quondam militis, debebat dicto Gaufrido armigero , 
apud Castrumdunum tempore messiiim annuatim persolvenda, pro 
quadam décima terre dicte Juliane apud Valerias super Gonniam sita, a 
tempore cujus non exstat memoria, sic apreciata prout recognoverunt 
coram nobis dictus Gaufridus et dicta Juliana, quem videlicet redditum 
dictus Gaufridus, armiger, a Giraido de Carnoto milite in feodo tenebat 
ut dicebat et in litteris dicti Giraldi inspeximus. Promisit insuper dictus 
Gaufridus, fide prestata corporali in manu nostra, q^udd in diclis octo 
sextariis nichil de cetero reclamaret. Immo dictis magisfro et firatribus 
bona Ode ad usus et consuetudines dunensis patrie^' dictOft octo settarios 
garantizaret, et si qui etiam juris in sepedictis ociq sextariis supradictis 
Radulphus et Ysabella, uxor ejus, habebant vel habere poteiiint, illud 
amore Dni et ob preccs dicti Gaufridi penitus quitaven|at et dictis ma- 
gistro et fratribus, fide prestita corporali in manu nostra» ab eisdem 
Radulpho et Ysabella de non rcclamando, in perpetuum possidere eon- 
cesserunt. Promittentes quod venditionem istam ab heredibus suis 
bénigne et sine difficultate aliqua coram nobis quitari facient et concedi 
quotiescumque super hoc fuerint requisiti prout singuli ad plenam et 
perfectam excreverint etatem. In cujus rei testimonium et munimen, 
ad petitionem dictorum, fecimus présentes litteras sigilli nostri muni- 
mine roborari. Âctum anno Domini M'^.GG^ tricesimo nono, mense 
junio. 

(1) Copiât du xiu* lièole, A. 3, n* 88 ; du zvii% A. 7, n» 1&4 ; da xyui«, A. 8, n* 94 . 
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CCXVIII. 

Itenim de octo sextariis tam yhernagii quam aTene apud Valerias 

Fuper Goniam (1). 

Juin 1239. 

Ego Radulphiis de Bonferi, miles, notum facio omnibus tam futuris 
quam prescniibus, quodego conccdo, laudo ctaprobo venditioncm quam 
Gaufridus de Favellis, armiger, fecit magistro et fratribus domus ele- 
mosine de Casthduno d<' octo sextariis tam ybernagii quam avene, pro 
precio quindecim librarum turonensium» jam sibi solutanim, que 
sextaria Juliana, relicta defuncti Gaufridi de Laneriaco,quondam militis» 
debebat dicto Gaufrido de annuo reddilu apud Castrumdunum, a dicta 
Juliana et suis heredibus tempore messium annuatim persolvendis, pro 
quadam décima terre dicte Ju liane apud Valeriam super Goniam sitam, 
a tempore cujus non oxstat memoria sic apreciata, quem videlicet reddi- 
tum dictus Gaufridus a Giraido de Carnoto, milite, in Teodo tenebat, et 
si qnidquid juris in eodem redditu hubebam vel habere poteram, illud, 
amore Dei, et ob procès dicti Gaufridi, Ysabella, uxore mea, Philipo, 
iiiio meo, et Johanna, (ilia mea, laudantibus et concedcntibus, penitus 
quito a dictis magistro ot fratribus, fide prestita corporali in manu dicti 
magistri a me ipso, de non reclamando in perpetuum possidere concède. 
Promittens quod venditionom istam ab heredibus mois bénigne et sine 
difllcultate aliqua coram judice ordinario quitari faciam et concedi quo- 
tiescumque super hoc fuero requisitus, prout singuli ad plenam et per- 
petuam excreverint etatem. In cujus rei testimonium et munimen, ad 
petitionem dicti Gaufridi, dictis magistro et fratribus présentes dedi lit* 
terassigilli mei munimine roboratas. Actumanno Domini M*. GO. XXX*. 
nono» mense junio. 

CCXIX. 

De quatuordecim denariis censualibus apud Liboyillam (2). 

Juillet 1239. 

Universis présentes litteras inspecturis , Oflicialis archidiaconi Du- 
nensis, saiutem in Domino. Noveritis quod Ilaginaldusde Fonte, miles, 
in nostra presentia constitutus, dédit et in puram et perpetuam eicmo- 

(1) Copi«i da ziir ti^U. A. 3, n«87 ; du nxiV, A. 7, d« ISS; du XTiii*. A. 8. d* 93. 

(2) CopiM da xiii*tiëol«, A 3, n*91: da xni*, A. 7, n* I2U; da jrm% A. 8, n* 9i, «t 
B.278. 
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sinam concessit magistro et fralribus doraus elemosine de Castroduno, 
qiialiiordecim denarioscensualesqiiosGaufridus Chapcacolde Libovilla 
debebat eidem Raginaido pro quadam terra apud Libovillam sila. Dédit 
etiam dictus Uaginaldiis quidi|uid iu dictis quatuordcciiu denariis ha- 
bebat vel habere poierat ratione feodi, sive dominii, vel ah'o quoquomodo, 
et quidquid ad dictum censura perlinet, dictis magistro et Iratribus in 
prrpetuiim habendum et pacitice percipiendum. In cnjus rei testimonium 
et miiniraen, ad petitionem sepedicti R. miiilîs, supradictis magistro et 
Iratribus présentes dedimus lilteras sigilli nostri munimine roboratas. 
Actum apud Gaslrumdunum, anno Domini M**. GG*. Irigesimo nono, 
mense juiio. 



GGXX. 

De pace compoifila inter Dominum Moniigniaci et Hugonem de Gloia(i). 

Septembre 1239. 

Ej;oGaufridus,vicccomesGastriduni, omnibus présentes litteras inspec- 
turis, nolum facio quod cum contentio verteretur inter virum nobilem 
Hugonem Montigniaci dominum, ex una parte, et Hugonem de Gloia, 
armigerum, ex altéra, super hoc quod dictus dominus Montigniaci 
dicebat se habere justitiam sanguinis, iatronis et duelli, ifl domaigne 
quod dictus Hugo de Gloia tenebat in feodo a predicto domino Monti- 
gniaci apud Bomevillam in domaigne dicto, Hugone de Gloia hoc 
negante. Tandem de bonorum viroiiim consilio fuit inter dictas partes 
compositum in hune modum, quod dictus Hugo de Gloia quitavit et 
concessit dicto domino Montigniaci et heredibus suis in perpetuum pre- 
dictam justitiam in dicto domaigne, salva justitia simplici Hugoni de 
Cloia et heredibus suis in domaigne superius nominato, ita tamen quod 
dictus Dominus Montigniaci garennam in dicto domaigne nullatenus 
hai)ebit. Dictus vero Montigniaci dominus quitavit dicto Hugoni de 
Gloia et heredibus suis in perpetuum stagium quod debebat ei apud 
Mnntigniacum pro quindecim diebus garde apud Montigniacum faciende. 
In cujus rei testimonium et munimen présentes litteras sigilli mei muni- 
mine roboravi. Datum anno Domini M®. GG*. XXX®. nono, mense sep- 
tembris. 

(I) Copio du xni' siècle, A. 3, n»80. » 
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CCXXI. 

De quadam domo in Bargo Gomilif, apud Gastridanam (I). 

Janvier 1240. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. NoYcritis quod Guillermus Lecordîer et 
Gilleta, uxor ejus» in présent ia nostra constitutif dcdenint et irrevoca* 
bilitcr concesserunt in puram et perpetuam elemosinaro magistro et 
fratribiis domus clemosine Castriduni et fratribus etiam et pauperibus 
in eadem domo commorantibus, quamdam suam domum in burgo 
comilis, apud Castrumdunum sitaro. lia tamen quod dicti Guillermus et 
Qilleta, dictam domum quamdiu yixerint, pacifiée possidebunt. Post 
vero ipsorum obitum ad dictam domum elemosinarie quiète et intègre 
reyertetur. Promiserunt insuper dicti Guillermus et Gilleta, flde près- 
tita corporali in manu nostra, quod de dicta domo in detrimentum dicte 
domus elemosine aliud minime facerent de cetero testamentum. In 
cujus rei testimonium et munimen, ad petitionem sepedlctorum Guil- 
lerrai et GiUcte, ejusdem uxoris, dictis magistro et fratribus, présentes 
dcdimus lilleras sigilli nostri munimine roboratas. Actuni anno 
M"". CG*. quadragesimo, mense januarii. 



GGXXII. 

De quadam plancha orti juxta Lidum (2). 

Juin 1240. 

Universis présentes litteras inspecturis , OMcialis archidiaconi Du- 
Aensis, salutem in Domino. NoTeritis quod Galterius de Ruella, et Gtrm 
uxor sua, in nostra presentia constitutif dederunt et in puram et perpe- 
tuam elemosinam concesserunt magistro et fratribus domus clemosiiie 
Gastridunensis, quamdam plancham orti juxta Lidum in censifa Prions 
Sancti Sepulcri de Gastroduno, prope plancham Pétri Prime sitam. In 
cujus rei testimonium et munimen, ad petitionem dictorum Galterii et 
ejus uxoris, dictis magistro et fratribus, présentes dedimuslittens sigilli 
nostri munimine roboratas. Âctum anno Domini M^. GG*.quadrageslmo, 
mense jonio. 



(I) Copiât da xiii«tièol«, A. Z, n*M: da xviii% A. 8, n*92. 
V) ( opitt du xiil'tièolt, A. J» n*84; du xvui*. A. 8, n*;*&;i. 
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GCXXIII. 

De quinque picte?inU daneniibaf super ptatatm apod GMiridooiim (t) 

Juin 1240. 

Universis présentes litteras iospecluris, magister Thomas, gerens 
vicias decanatus Bonevallensis, saiutem in Domino. Noveritis quod Gau- 
fridiis de Arroto, armiger, in nostra presentia constilutus. dédit et in 
puram et peq)etiiam elemosinam concessit magiâtro et Iratribus domus 
elemosine Caslriduni quinque piclefinas dunenses censuales super 
plâtra defuncti Kadulphi le Mintier juxta Magnum Vicum, infra murot 
Castriduni sita, easdcm magistro et fratribus assignataâ annuatim ca- 
piendas. In cujus rei testimoniumet munimenad petilioncm dicti armi* 
geri. diclis magistro et Iratribus présentes dedimus litteras sigilio nostro 
sigiUatas. Uatum anno Domini M*.GG*. quadragesimo, mense junio. 

CCXXIV. 

Uam de eodera {t). 
JnUlel 1240. 

Universis présentes litteras inspecturist G. gerens Tic» [decanatns] 
Dunensis in Pertico, saiutem in Domino. NoTeritis quod Odo de Arolo, 
armiger, coram nobis constitutU5, pro remedio anime sue, volait et 
concessit donationem quinque pictevinarum in annui census super pla* 
team defuncti Radulphi le Mintier sitarum. Quam donationem Gautridus 
de Arrolo, armiger, frater dicti Odonis, fecerat elemosine Castriduni, et 
unquam dominus feodi maaiicepit ganiidire. Datum anno Domini 
M*, ce*. XL*, mense juUo. 

CCXXV. 

De UboTilU (3). 
Aoûl 1240. 

X 

UnîTertis présentes litteras iDspectorts, OflldaUt arthidiiOll^tol Du* 
nensis, saiutem in Domino. NoTeritis quod cum magiater wttntrm 



fî) C^fkm éê mttrtàktêê. A, a. i>«W; 4n tnif , A t, ■• lei 
.? «'opt«« ém tfn*mèmU^ ▲. 1. •• 97 . 4a srir, A. 7. m*kê 
(I; C«fM 4a xnrtiAièiL A. T. •• 110. 
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domus Dei de Castroduno peterenta Nicholao, quondam filioderuncti 
Odonis Nafreit de Libovilla, centum solidos dunenses ea ratione quod 
possidebat hcreditagium dcfuncti Andrée de Libovilla, in censiva die- 
torum magistri et fratrum situm, super quod dicli centum solidi debe- 
bantur eisdem magistro et fratribus ut dicebant ex debilo dicli Andrée 
nunj defuneti, compositum in hune modum coram nobis inter ipsos 
magistrum et fralres et dictum Nichoiaum per finale compositum : quod 
dictus Nicholaus recognovit se debere sepedictis magistro et fratribus 
sexaginla et septcm solidos dunenses de quibus septcm solidis tenueruni 
se pro pagatis dicti magister et fratres coram nobis, de reliquis Tero 
sexaginta solidis tenetiir dictus Nicholaus soivere dictis magistro et fira- 
tribus annuatim in festo sancti Remigii decem solidos, donec dictum 
debilum fuerit pienarie persolutum. Dédit coram nobis dictus Nicholaus 
in contrapiegium de supradicto debito in dictis terminis persolfendo, 
duas partes dicti hercditagii quas ante dicto Nicholao quitaverunt coram 
nobis dicli magister et fratres pro dicta conventione in perpetuum possi* 
dendas. £t dictus Nicholaus reliquam tertiam partem dicti hereditagîi 
eisdem magistro et fratribus simlliter quitavit in perpetuum penitus ac 
dimisit. In cujus rei testimonium et munimen, ad petitionem dicti 
Nicholai, dictis magislro et fratribus présentes dedimus iitteras sigilli 
nostri munimineroboratas. Actum annoDomini M"*. GC*. quadragcsimo, 
mense augusli. 

CCXXVI. 

Oo duobus modiis ybernagii in molendîno de Varenna, et de dimidio moiUo in 

molendino Novo, inter Fonteii et Guriam Alani(l). 

Soplonibre 1240. 

Unifersis présentes Iitteras inspecturis, G. gerens yices decanatns 
Dunensis in Pertico, salutem in Domino. Noverilis quod cum magister 
et fratres domus Dei de Castroduno peterent in jure coram nobis a Uau- 
frido (lalteri sex modios ybernagii de tempore preteritoproredditu quem 
ipsi habent annuatim, videlicet, in molendino de Varcnna duos modios, 
et in molendino Novo, inter Fontes et Guriam Alani, silo, dimidium 
modium, de quibus sex modiis dictus Gaufridus constitua se principalem 
debitorem ad mandatumet iiistantiamdefuncti Odonis Bcurielli, mililis, 
quondam dominus Gurie Aiani, erga dictos magistrum et fratres de 
Toiuntatesupradictorum Gaufridi, magistri et fratrum, pro dicto Odonc; 
et dicti magister et fratres traxissent in curiam dictum Gaufridum Galleri 
coram judice ordinario et ab eodem coram quo super hoc conyeniebatur 



• •• 



(I) Copie do ZTO*tièel«, A. 7, n* IIO. 
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fuisset dedisset que eisdem dictas Gaufridus piegios de dicto blado red- 
dendo, videlicel : Robertuni de Ville, Petrum Sergant, Hugonem Dau- 
dibon, Teurricum de Corbichel, et etiam dicti magisler et firatres traxis- 
sent in curiamdictos plegioscoramnobis, die jovisin vigîliabeati Mathei 
apostoli. Eodem die comparuit coram nobis Odo Borreiii, armîger, modo 
Curie Alani dominus, oflferens se deflensorem esse plegiorum supradic- 
loriim. Et lune eodem diebonorum virorum consiliomediante, compo- 
silum fueril inter ipsos magistrum et fratres ex una parte, et dictum def- 
fensorem ex altéra, coram nobis in hune modum quod dictus armiger 
qui dicebat se esse deflensorem diclorum plegiorum recognovil se debere 
diclis magistro et fratribus tam pro se quam pro defuncto Odone, quou- 
dam pâtre suo, quatuordecim modiosybernagii tam pro lempore prete- 
rito quam pro duobus annis seriatim profuluris, Promittens, fide 
prcstila corporali in manu nostra, quod de diclis quatuordecim 
modiis solveret sepediclis magistro et fratribus quatuor modios yber- 
nagii infra nalhalis Domini proxime venturam, et infra duos annos 
sequentes, videlicel: a natale Domini, anno revoluto, quinque mo- 
dios et in secundo anno, similiter revoluto, ad natale Domini quin- 
que modios, donec debitum diclis magislro et fratribus fuerit plenarie 
persolutura, pro iil dictum est. De istis aulemconventionibuslirmiteret 
fideliter observandis, dédit dictus armiger plegios diclis magislro et 
fratribus, videlicel: Johannem Puloys, Petrum Sergant, Hugonem 
Daudibon, Hugonem Tuimen, qui se asirinxerunteraadiclos magistrum 
el fralres per fidem in manu nostra prestitam corporalem. Actum anno 
Domini M^. GG®. quadragesimo, die jovis supradicta, mense seplembris 



GGXXVII. 

De Broisia prope Gastridunum (i). 

Novembre 1240. 

Universis présentes lilteras inspecturis , Officialis archidiaconi 
Dunensis, salutem in Domino. Noveritis quod Stephanus de Bona Valle 
in nostra presenlia conslitulus, recognovil se donasse magislro et fra- 
tribus domus elemosine Gastriduni, quarlam partem quoddam sexlarii 
terre quemhabebat juxlaBroisiam prope Gastrodunum pro reconpensa- 
lione décime ejusdem terre siie in décima diclorum magistri et fratrum. 
Timensdecimam dicte terre eisdem a se per anlecessoribus suis fuisse 
redditam minus bene, et ejusdem terre residuum sepediclis magislro 
et fratribus vendidisse precio quadraginta septem librarum dunensium 

(I) Original, li. lo3 
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de quibus coram nobis se tenuit pro pagato, et promisil idem Stephantu, 
quod si mious quam octo sextarios essent in dicta terra tantum eiadem 
magistro et fratribus dimitteret de dicto precio quantum esse minus octo 
sexiarios in dicta terra notum esset. Hanc autem donationem et tendi- 
tionem voluerunt et concesserunt tam dictus Stephanus quam uxor sua 
Matiidis et Nichoiaus et Robertus, fratres ejusdem Stephani, et ad usos 
et consuetudines Castriduni se servare et defendere fide corporali prêt* 
tita in manu nostra, dictis magistro et fratribus promiserupt. Et quid* 
quidjuris predicta Maliidis uxor dicti Stephani in dicta terra babebat 
ratione dotalicii vei alia, predictis magistro et fititribus spontaaea el 
libenter in perpetuum quitavit. In cujus rei testimonium et munimen, 
ad petitionem omnium supradictorum istas présentes litteru diclU 
magistro et fratribus sigillo nostro dedimus roboratas. Datum aniio 
Domini M . CG*. quadragesimo, mense noyembri. 



COXXVIll. 

De quadam domo in Bretonnia Gastridiini (i). 

NoTembre 1240. 

Universis présentes litteras inspecturis, Ofûcialis archidiaconi Donen- 
sis, salutem in Domino. Noveritis quod Robertus de Marois et Libergis» 
uxor ej us, in nostra presentia constitutif dederunt et in puram et perpe- 
tuam elemosinam concesserunt, magistro et fratribus domus elemosine 
Castriduni, quamdam domum cum quamdam plateam, in censiva Guil- 
leimi de Villa Armoi, armigeri, in Bretonnia Castriduni sitas. Que 
domus nuncupatur domus defuncti Willelmi ic Lemier, quam domum» 
dicti Robertus et Libergis, uxor ejus, emoranta dictis magistro et fratri- 
bus, precio quatuor iibrarum dunensium jam solutanim.Ita tamen,quod 
supradicti Robertus et Libergis, uxor ejus, dicUtm domum cum dklam 
piateamquamdiuyixerint, quiète, h'bereet paciflcepossidebunt.Pottvide- 
licet ipsorum duorum obitum sine reclamatione eorumdem heredum ad 
diclam domum eicmosinariam quiète et intègre redituram. In cujus rei 
testimonium et muoimen, ad petitionem sepedictorum Roberti et Libergis» 
ejus uxoriSi dictis magistro et fratribus, présentes dedimus littenw 
sigilli nostri munimine roboratas. Datum anno Domini M% CG*. XL*.» 
mense novembris. 

(I) CopiM da ziii« uM«, A. 3, n'9à; du zt]ii% A 8, n*>99 
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CGXXXIX. 

De dono Johannis dicti Saradin et Tsabelle uxoris ejus (1;. 

Décembre 1240. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi| Dunen* 
sis, salutemiu Domino. Noveritis quod lohannes dictus Saradin (et 
Ysabella, ejus uxor, innostra presentia conslituti, dederunt*et in puram 
et perpetuam elemoslnam concesserunt magistro et fratribus domus 
eleniosine Castriduni et pauperibus in eadem domo jacentibus omnia 
bona sua mobilia et immobilia ubicumque inveniri potuerint, post tamen 
ipsorum duorum obitum, ad dictos magistrum et fratres et pauperes 
quiète libère et pacifice possidenda, salvo jure alterius, ita tamen 
quod de dictis bonis mobilibus et immobiiibus in detrimentum dicte 
domus eiemosine, dicti lohannes et Ysabeila aiiud iegalum de 
celero minime potuerint ordinare. De hoc flrmiter et ûdeliter observ^Bdo, 
sepedieti lohannes et Ysabeila lidem in manu nostra dederuni corporalem. 
In cujus rei testimonium et munimen, ad petltionem lohannis et Ysa- 
belle dictis magistro et fratribus* présentes litteras dedimus et sigiUi 
nostri munimine roboratas. Datum anno Domini M*". GC*. XL*.^ mense 
decembris. 



CCXXX. 

De duobus sextariis ybernagii super terrain de LaQeriaco(2). 

Décembre 1240. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutem in Domino. Noveritis quod cum contentio moveretur injure 
coramnobis, Castriduno, inter magistrum et fratres domus Dei de Castro- 
duno ex una parte, et Stephanum de Alneio, militem, ex altéra, super 
duobus sextariis ybernagii quos petebant dicti magister et fratres de 
annuo redditu a dtcto Stephano, milite, super terram suam de Laneriaco 
annuatimcapiendos. Die jovis proxima ante nativitatem Domini, in jure 
coram me consti tutus, dictus miles recognovit dictos magistrum et 
fratres dictos duos sextarios per duodecim annos jam elapsos annuatim 
percepisse. Yolens et concedens quod supradicti magister et fratres 
dictos duos sextarioSy pro remedio anime sue et antecessorum suorum, 

(1) Copies du xiii* siëole, A. 3, n* 03; du xviii*, A. 8, n* 97. 

(2) Copies du xiii* sièole, A. 3, n*94 : du xfoi*, A. 8, no«b8 K 712. 
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in puram et perpetuam clcmosinam annuatim de cetero perciperent ac 
pacitice possidcrent. Sepcdicti vcro magister et fratres unam aiisraro de 
Sancto Spiritu pio supradicto milite, quamdiu yixerit, post ipsius Tero 
obitumaltcraiii missam pro fidclibus promisorunt se annuatim célébra- 
luros. In cujus rei tcstimoniumet miinimcn, ad petitionem dieti militis, 
dictis magibtro et fratribus présentes dedimus litterassigilli nostri muni* 
mine rolioratas. Datum anno Domini M*". CG*. XL"*., die jofis predicta, 
mense decembris. 



CGXXXI. 

Table pascale (1). 
1240? 

Qum cutus lune currit per I, post nonas aprilis dominica prima 
Qum currit per II, post octo kalendarum aprilis prima dominica passca. 
Qum currit per III, post idus aprilis dominica prima passca. Qum currit 
per IIII, post quarto nonas aprilis prima dominica passca. Qum currit 
per V, post undecimo kaiendas aprilis prima dominica passca. Qum 
currit per YI, post quarto idus aprilis prima dominica passca. Qum currit 
per VII, post tertio kaiendas aprilis prima dominica passca. Qum currit 
per VHP, postXIIII kaiendas maii prima dominica passca. Qum currit 
per IX, post VIP idus aprilis prima dominica passca. Qum currit par X, 
post VP kal. aprilis prima dominica. Qum currit per XI, post XVII* kal. 
maii prima dominica passca. Qum curr<t per XII*, post II nonas aprilis 
prima dominica passca. Qum currit per Xlll, post IX* kal. aprilis prima 
dominica passca. Qum currit pt^r XIIII*, post H* idus aprilis prima domi- 
nica passca. Qum currit perXV^ post kal. aprilis prima dominica passca. 
Qum currit per XVI, post XlPkal. aprilis prima dominica passca. Qum 
currit per XVII*, post V* idus aprilis prima dominica passca. Qum currit 
per XVIII*, post quarto kal. aprilis prima dominica passca. Qum currit 
per XIX, post XV* kal maii prima dominica passca. 

CCXXXII. 

De quadaiii plaioa in Falperia Catilriduni (2). 

12 iO.' 

Ego, Maria de Ëscoublanc, notum facio omnibus ad quos présentes 
littere pervenennl, quod ego, de asseusu et maudato Gaufridi de Arroto. 

(1, Copie du xiil*ftU'clt, A. J. n* M. 
^3} Ongiuml iHOtTv, A. 114. 
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mariti mei, vendidi et concessi.Stephano, dicto Gulstellio, clerico, quaiu- 
dam plalcam in qiia solebat esse pressorium meum, mo[vei3tein] ex 
heredit^gio mco^sitam in Faiperia Castriduni juxta plateam Michaelis 
Scugheri, quilara et liberam ab onini feslagio et ab omnibus redditio- 
nibus, exceplis quatuor denariis censualibus a dicto Stephano vel ejus 
h(Medibus seu successoribus, michi vel meis heredibus singuiis annis 
[perïjolvendis], a dicto Stej^hano et ejus heredibus seu successoribus 

quiète tenendam et pacifiée in perpetuum possidendam pro centum 

[solidis jam] sotutis in pecunia numerata a dicto Stephano. Renuntians 
circa hoc omni exceptioni non numerate et nec [soluté pecunie. Promit- 
tens per tidem] meam, me contra dictam venditionem de cetero non 
venturam ratione hereditagii seu qualibet alia ratione [et omni excep- 
tioni de jure vel facto. Preterea] de voluntate dicti Gaufridi, mariti mei 
dictam venditionem contra omnes ad usus et consuetudines dunensis 
patrie [manucepi garanjdire. In cujus rei testimomiyn et muuimen, 
ego, de mandato dicti Gaufridi, mariti mei, dicto Stephano d[icto Culs- 
tellio pro plegio] non tantummodo personam meam sed personas heredum 
meorum voiui obligare. Datum anno ûomini M"". CC® 



CGXXXIII. 

De dimidio arpenlo vinee in clauso de la Béate Ouri (1). 

Mars 1241. 

Universis présentes litteras inspecturis, Gaufridus gerens vices deçà- 
natus Dunensis in Pertico, salutem in Domino. Noveritis quod Nevelo 
de Ghantemelie, armigcr, coram nobis constitutus, concessit Gaufrido 
Berengier dimidium arpentum vinee in clauso de la Béate Ouri in sua 
censiva situra, eidem Gaufridoquieteet libère nomine elemosine Castri- 
duni, quamJiu vixerit, possidendum, solvendo dicto Neveloni, vei suis 
heredibus novem denarios censuales in festo sancti Remigii annuatim. 

Et si forte contigerit pro censu non soluto. Pro qua vinea insuper 

dictus Gaufridus tenetur solvere confraternitati elemosine Castriduni 
duos modios vini singuUs annis. Post vero decessum dicti Gaufridi, dicta 
vinea exponetur venditionisi dicto Neveloni placuerit vel suis heredibus, 
cujus precium confratres dicte confraternitatis percipient et habebunt 
ad utilitatem dicte domus elemosine ponendum magistro et fratribus 
sepedicte elemosine laudantibus et concedentibus. Istam vero 
conventionem promisit supradictus armîger se servaturum bôna fide 
prout dictum est, si etiam dictam vineam in partem* Hugonis, fratris 

1^ Ongimil. li. NI. 
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soi, deyenire contigerit. In cujus rei testimonium, ad petitionem 
dicti Neyeionis, dicto Gaufrido présentes dedimus litteras sigilli nostri 
munimine roboratas. Datum anno Domini M*. GG*. quadragesimo primo, 
mense martio. 



CCXXXIV. 

De quadam yinea que dicilar La Guimardière (I). 

Février 1242. 

Universis présentes litteras inspecturis, Prior Sancti Sepulchri de 
Gastroduno, salutem in Domino. Noveritis quodGuiliennusmagistertet 
(ratres domus elemosine Gastriduni, yendidenint et concesserunt precio 
octo iibrarum dunensiumjam solutarum, Michaeli dicto Manggale, el 
ejus uxori, quamdam yineam que dicitur la Guimardière, parllm in 
nostra ccnsiva et parlim in censiva Stephani de Ponte, miiitis, sitam» 
eisdem Michaeli et ejus uxori, quamdiu vixerint, quiele, libère et paci- 
Ôce possidendam. Posl yero dictonim Michaeli et ejus uxoris obitum, 
ad dictam domum elemosinariam sineconlradictionealiqua redituram; 
ita tamen, quod sepedfcti magister et fratres dictam yineam ad usus et 
consuetudinesdunensis pairie, sinobis placuerityendili[oni]teoebuntur. 
In cujus rci testimoniumet munimen,adpetitionenidîctorum Michaelîs 
et ejus uxoris, diclis magistro et fralribus, présentes dedimus litteras 
sigilli munimine roboratas. Datum anno Domini M^.GG* XL*. II, mense 
februario. 



GGXXXV. 

De duodecim denarii8 censualibus super osseam apud Durcai (2). 

Mars 1242. 

Uniyersis présentes litteras inspecturis, D. Dunensis archidiaconasy 
salutem in Domino. Noveritis quod Stephanus de Ponte, miles, coram 
nobis constitutus, recognovit se dédisse et in perpetuam elemosinam 
concecisse magistro et fratribus domus elemosinarie de Gastroduno et 
pauperibus in eadem domo jacentibus, duodecim denarios censuales 
super quamdam osseam que fuit quondam defuncti Pagani de Golleto, 
apud Duresi sitam, eisdem magistro et fratribus et pauperibus ib 
eodem qui dictam osseam de cetcro possidcbit, annuatim persolyendos. 

(1) Copitt dn xuf« lièole, A. Z, n* 99; da xrni*, A. 8, n* 102. 

(2) Copie du XTiu* Aiècl«, A. 8. if 2&&. 
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In cujus rei testimoniiim et munimen, ad petitionem dicti militiSi 
dictis magistro et tratribiis et pauperibus, présentes dedimus litte- 
ras sigilli nostri munimine roboratas. Actum anno Domini 1242» 
iiiense niartk)» 



• • 



CCXXXVI. 

De Porcberon?illa (f )• 
1243. 

I jiiTcrsis présentes Htteras iospecturis, OfUcialis arcbidiaconi Duneu- 
sis, salulem in Domino. Noferitis quod Hobertus dictas Pichoni in 
nostra presentia conslitutus, recognofit se dédisse magistro et fratribus 
doiniis elemosinarie Castriduni in puram et perpetuam elemosinam, 
quartam partent omnium rerum suarum quas apud Porcheron? illam 
taiu in ttTris, quam in domibus, in alodio Comitis et in censi? isTempla* 
riorum Buxerie Castriduni, Monacborum de Tyron. Uuiliermi de Fonte, 
arniigtTi, hal)eliat vel habere poterat, dictis magistro et fratribus in 
p4T|M'luum possidendam, tali convenlioneapposita quod Guarinus dictas 
Uuadri;?arius super dictam eiemosinam et usas dic&ram rerum fructuum» 
quaindiu vixerit, |)ercipiet et babebit. Uictum fuit etiamquodsi aliquis 
osM't qui diceret se esse rectorem, fcl custotlem, Tel etiam magistrum» 
siv(* priorem ejusdem domus elemosine, dictum Guarinum pro dictis 
frurlibu!» dictarum rerum in aliquo nioiestare presumpserit, dictam 
donationem in irritumVefoocinr. Uaoc donationem Toluitet concessit 
Maiildis. uxor dicti Uoberti, prMttittens, flde média, quod in illa dona- 
tient*, rationedotis, sive dotalieflt Tel alioquoquomodo» nicbilde cetero 
rcclaniabit. In cujus rei testimontum et munimen, ad petitionem dicto- 
ruin IloIxTti et Malildis, dictb magistro et fratribus, présentes dedioius 
lititTas sigilli nostri sigillaUs. Uatum anno Domini M*, ducentesimo 
quadrage^imo tertio. 



GCXXXVll. 
Of Pordiaroafilta(i). 

l'niTersis prestf'ntrsliiteras inspecturis. Ofllcialis archidiicooi Duoeii* 
^i>, Mlutcm in IkMnino. .NoTcritis quod ilobertus dictas Pichoo, et Matil* 
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dis, ejus uxor, in nostra presentia constitutif recognoyerimt se Teodidisse 
precio octodecim librarum duncnsiutn de quibus tenuerunt se pro pa- 
gatis coram nobis in pccunia numerata magistro et fratribus domas 
clemosine Castriduni quîcquid habebant Yel babere poterant apud 
Porcheronvillani, tam in terris, quam in domibus, in allodiis Comitis in 
censiva Monachoruni de Tyron, sive Templariorum Buxerie Castriduni 
et Guillernii do Fonte, armigeri, situm, dictis magistro et fratribus 
quiète iibereet pacifiée in perpetuum possidendum. Promittentes tidecor- 
poiali in manu nostra prestita, quod insupradictis rébus per se, Tel per 
aiios.niciiiiiie cetero reclamarent. Immo sepedictis magistro et fratribus 
contra omnes ad ususet consuetudines dunensis patrie omnia supnuiicta 
garandirent. Dicta vero Matildis quîcquid ratione dotis, siye dolalicii, 
vel alio quoquomodo in supradictis rébus habebat yel habere poteral 
lide média quitavit penitus et dimisit, tali conditione apposita, quod 
Guarinus dictus Quadrigarius, sunl dicte domus elemosine usuin firuc- 
tuum in supradictis rébus, quamdiu vixerit, quiète et libère sine con- 
ditione magistri yel fratrum dicte domus elemosine, percipiet et babe- 
bit, cujus consilioet acquisitione omnia supradicta fucrunt acquisita. 
Dictum fuit etiam, quod si aliquis esset in mundo, quod absit, quid esset 
yel diceretur se esse rcctorem yel custodem yel magistrum siye priorem 
dicte domus elemosine dictum Guarinum pro fructibus supradictonim 
in aliquo molestare presumpserit, magister et fratres dicte domus elemo- 
sine dictis Koherto et ejus uxori, yel eorumdcm heredibus pro pena 
deceni librarum turonensium solyere tenebuntur, et dicto Guarino 
supradictas octodecim libras.Dc omnibus istis conycntionibus firmiter el 
lideliter obsenrandis, scpcdicti Robertus et ejus uxor lidem corporalem 
in manu nostra prcstilerunt. In cujus rei testimonium et rounimen, ad 
petitionem dictorum lloberti et Matildis, dictis magistro et fratribus pré- 
sentes dedimus litleras sigilli nostri munimine roboratas» Dalum anno 
Domini M*. CG». XL*. terUo. 



CCXXXVIII. 

De donc Herberti de Guerchia kuper iignagium de Pootibot (1). 

Mars 1244. 

Ego, Herbertus de Guercbia, miles, notum facio omnibus tam futuris 
quam presentibus, quod ego, laudantibus et concedentibus Matildi, 
uxore mea, Neyelone, filio meo primogenilo,et aliis liliis roeis, Heriberto 
et Petro, et filiabus meis Herenburgi, Stephana et Heloysa, el meis 

.1; Copi« (lu XTii«»iccl«. A. 7. n* 17. 
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generis Guillelmo Gonas, Bernardo de Confonset Radulpho de Ridereit, 
très solidos dunenses annui redditus quos habebam in meo redditu 
lignagii de Pontibus et de domina Fractevallis tenebam in feodo, amore 
Dei et pietatisintuitu, pro anime mee antecessorumque meorum remedio, 
dedi et in puram et perpetuam elemosinam concessi magistro et fratribus, 
Deo et pauperibus in domo elemosinaria de Castriduno senrientibus. 
Yendidi etiam, approbantibus et concedentibus omnibus supradictis, 
magistro et fratribus dicte domus elemosinarie, precio centum solidorum 
dunensis monete jam michi solutorum in pecunia numerata^ duodecim 
solidos dunenses annui redditus quos habebam simiiiter in dlcto lignagio 
de Pontibus, et de dicta domina tenebam in feodo, eisdem magistro et 
fratribus, per manum ejusdem quidictum lignagium de cetero recipiet 
annuatim persoivendos. Promisi etiam fide corporalia prestita, quam in 
dictis tribus donationis sive in duodecim Yenditionis soiidis per me 
metipsum sive per interpositas personas nichii de cetero reclamarem nec 
supradictos magiSlrum et fratres de precio dictorum duodecim solidorum 
vel de aliqua occasione dictarum venditionis et donationis molestarem 
nec de cetero moleslari permitterem. Immo sepedictis magistro et Ira- 
tribus dictos très donationis et duodecim venditionis solidos contra omnes 
ad usus et consuetudines dunensis patrie garandirem. Âbrenuncians 
quantum ad hoc omni legiset canonis auxilio et exceptioni nonnumerate 
pecunie, et ad hec omnia firmiter et fideliter obsenranda, ego et Matildis 
uxor mea, et omnes alii supradicti tam fllii quam fille et generi, nos astrin- 
ximus, per fidem corporalem prestitam erga magistrum et fratres supe- 
rius nominatos. Dicta vero Matildis uxor mea, quicquid in dictis tribus 
donationis sive in duodecim venditionis soiidis ratione dotis sive dotalicii, 
vel alio quoquomodo, habebat vel ha]lére poterat quitavit et dictas dona- 
tionem venditionemque concessit predicte fidei sacramentum. Insuper 
ego et Matildis uxor mea, Nevelo, Herbertus, Petrus, HerembUrgis, 
Stephana, Haloys, Guillelmus, Bernardus et Radulphus sepedicti, simul 
omnes et singuli voluimus et concessimus, quod dicti magister et fratres 
dictos très donationis et duodecim venditionis solidos cum reliqnisquin- 
decim soiidis annui redditus quos idem magister et fratres multo tempore 
jam transacto habebant in dicto lignagio ex donatione defuncte Âaliz 
sororis mee, quiète, libère et paciûce, in perpetuum possiderent. Quod ut 
ratum et stabile sit in perpetuum, ad petitionem omnium supradictorum, 
sepedictis magistro et fratribus présentes dedi litteras sigilU mel muni- 
mine roboratas. Actum anno Domini M"". GG*. quadragesimo quarto, 
mense marcio. 
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CCXXXIX 

De Libovilla (t). 
Décembre 1245. 

Universis présentes litteras inspecturis, Offlcialis archidioconi Dunen- 
sis.saluteminDomino.NoveritisquodNicholausNafreitetHennenîardis, 
ejus uxor, iu nostra presentia constiluti, dederunt inescambio magistro 
et fratribus doniub clemosinarie de Gastriduno quamdain domuni suam 
cuni pertinentiis quam liabcbaiit in censivadictorumraagistriet fralrum 
apud Libovillam sitam, pro quadam platea in cadem censiva, inter 
dictam domum et domuni Herberti dicti Galline sita; promittenles. Ode 
corporali in manu nostra prestita a dictis Nicholao et Hermeniardi quod 
in dicta domo sive in pertinentiis per se, Yel per alios, -nichil de cetero 
reclamarent. Immo dictis magistro et fratribus dictam domum cum perti- 
nentiis ad usus et consuetudines dnnensis patrie contra omnes garandi- 
zabunt. Prodictovero escambio, dicti magistère! fratres dederunt supra- 
dictis Nicholao et Hermeniardi, ejus uxor, centum solidos duoenses et 
Yiginti denarios, de quibus tenuerunt se pro pagalis coram nobisin- 
pecunia numerata. In cujus rci testimoniumet munimenyadpetitionem 
dictorum Nicholai et Hermenlardis, dictis magistro et fratribus présentes 
dedimus litteras sigilli nostri munimine roboratas. Datumanoo 
M*", ce. XLV*.,mensedecembri5. 



CCXL. 
De quinque sextariis tani bladi quam avene in quaJam décima apud Raiigi(tS), 

Décembre 1245. 

Universis présentes litteras inspecturis, Offlcialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutem in Domino. Noveritisquod Stephanusde Pontibus, in nostra 
presentia conslitutus, dedil et irrevocabiliter concessit, pro anime suc 
et antecessorum suorum remedio, in puram et perpetuam elemosinam 
magistro et fratribus domus elemosine de Gastriduno etpauperibus in 
eadom doniojacentibus, quinque sextarios tam bladi quam a?cne annui 
redditus iu quadam décima quam ipse babi^bat apud Rengi et nemus 
Siinrti IVlri in parrochia de Goheri de Dangeolo, et de Nicholao Malpa* 
reut, armigero, infcodotenebatsingulis annisabeodeui qui dictam deci- 

:; i\'\*\f% «iu xvir »itfi'.o. A. 7, ti- IJI : .iu xriir, A. H, n- 220. 
(?) Oriffiuml. A 77. 
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mam de cetero possidebit, eisdem magistro et fratribus et dictis paiipe- 
ribus persoivendos. Dimisit etiam diclus Stephanus, fide corporali in 
manu nostra preslila, quod in diclis quinque sextariis per se, sive per 
aiios, nichil de cetero reclamaret. Hanc autem donalionem voluit et eon- 
cessit dictus Nicholaus, et ut dicti magister et fratres et pauperes sepe- 
diclos quinque sextarios in manum morluam quiète, libère et paci- 
fiée in perpetuum possiderent. Et Odo Burrel, armiger, de cujus 
feodo diclo vel secundo loco movebat. In cujus rei testimonium et mu- 
nimen , ad petitionem omnium supradictorum , dictis magistro et 
fratribus et pauperibus présentes dedimus lifteras sigilli nostri mu- 
nimine roboratas. Datum anno Domini M"*. CC^ XL"", quinto, mense 
decembri. 



CCXLL 
De quadam domo super cuneum Sancti Pétri (1). 

Mars 1246. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutemin Domino. Noveritis quod Guillelmns Blanchecote etErem- 
burgis,uxor sua, in nostra presentia constitutif dederunt in puram et 
perpetuam elemosinan^ magistro et fratribus domus Dei de Castroduno 
medietatemcujusdamdomus super cuneum sancti Pétri de Castroduno 
in censiva Bernardi de BuUo, armigeri, site. Promittentes fide corporali 
in manu nostra prestita quod in dicta medietate dictis magistro et fratri- 
bus donata per se, sive peralios, nichil de cetero reclamarent. Dicta 
Eremburgis quicquid in dicta medietate ratione dotis, sive dotalicii, Ycl 
alio quoquomodo, habebat vel habere poterat per dicte fidei dationem 
quilavit penitus et dimisit. Hanc donationem voluerunt et conccsserunt 
Johannes et Ysabella eorumdem filii de non reclamando fidem corpora- 
lem in manu nostra prestantes. In cujus rei testimonium et munimen, 
ad petitionem omnium supradictorum, prefatis magistro et fratribus 
présentes dedimus litteras sigilli mei munimine roboratas. Actum anno 
Domini M". GG". quadragesimo sexto, mense martio . 

(I) Original, B. 86. 
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CCXLIK 

De duobus modiis bladi in molendino de Varenna Curie Alaci (1). 

Mars 1246. 

Uniyersis 'présentes litteras inspecturis, Oflicialis Dunensis» 
salutem in Domino. Noveritis quod cum controYersia Terterelar 
iiiter magistrum et fratres domus Dei de Castroduno ex nna parte» 
el Odonem Burrclli, de Guria Alani ex altéra, super quatuor modiis et 
octo sextariis bladi quos dictus Odo Burrelli debebat dictis magistro et 
fratribus de tcmpore preterito ratione cujusdam modiationis duorom 
modiorum bladi quos habent singulis annis in molendino de Varenna 
Curie Alani, ex donatione defuncti Odonis Burrelli ut dicitur, quondam 
patris dicti Odonis, quem molendinum dictus Odo modo tenetet possidet. 
Tandem habito bonorum yirorum consilio et tractatu ad talem pacis oon- 
cordiam tenuerunt ita: Tidclicet ; quod dictus Odo recognovit se debere 
dictos quatuor modios et octo sextarios de tempore jam transacto, insu- 
per rccognovit se dictam modiationem debere singulis annis dictis 
magislro et fratribus et se dictum molendinum tenere et possid.'i'e. Quos 
quatuor modios dictus Odo Burclli gagiavit reddendum in hune modum 
quod cum duobus modiis quos ipse débet pro modiatione supradicla 
solvet dictis magistro et fratribus octo sextarios in anno presenti et allia 
singulis annis sequentibus sex sextarios similiter cum predicUs duobus 
modiis quos dielus Odo débet pro modiatione superius assigna ta, quoasque 
sit eis de predictis quatuor modiis et octo sextariis plenarie satisfiictum. 
Insuper Yoluit et concessit dictus Burrellus quod pcnsio dictonim duo- 
rum modiorum singulis annis per molendinarium illius molendini solTe- 
retur et si contingent alium molendinarium in predicto molendino 
subrogari, yoluit et concessit dictus Burrellusquod molendinariussubro- 
gatus dictam pensionem solvere teneatur. EtdiclusBurrellus coram nobis 
promisit quod molendinarius coram nobisadduceret qui constituant se 
principales dcbi tores dictis magistro et fratribus de solvenda singulis an 
nis pensione superius prelibata, quamdiu erunt molendinarii molendini 
supradicti.Et nos, ad petitionem et precesdicti Odonis Burrelli, prefatis 
magistro et fratribus présentes dcdimus litteras sigilli nostri munimine 
roboratas. Datumdie jovis proxima ante ramos palmarum, anno Dootiini 
M*, ce*. XLVf, mense martio. 

(1) OriginaK B., ii* 3tS. - Copie <iu xtu* siècle, A 7, n* lil. 
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ccxLiir. 

De quodam quarterio vinee apud Libovillam (1). 

Mai 1246. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis DuDensis, salutem 
in Domino. Noveritis quod Gecilia la Pontele, in nostra presentia consti« 
tiita, recognovit se, jamdiu est, yendidisse magistro et fratribus dotnus 
elemosine de Castroduno quoddam quarterium Tinee apud Libovillam, 
in censiva eorumdem situm et duas pecias terre, circa duos sextarios 
terre sementecontinentès, apud Perti et Goudreiumsitas,eisdem magistro 
et fratribus quiète, libère et pacifiée in perpetuum possidendas, de quo- 
rum precio tenuit se pro pagata. Dicta vero Gecilia quicquidindictis terris 
et vinea habebat vel habere poterat, ratione dotis, sive dotalicii, yel alio 
quoquomodo, per fidei dationemquitavitpenituset dimisit. Yenditionem 
istam voluerunt spontanea Toluntate et concesserunt filii et filie dicte 
Gecilie,videlicet: Johannes, Guillermus, Odo et Aremburgis per (idem 
corporalem super hoc ab eisdem in manu nostra prestitam, et etiam Ode- 
lina filia dicte Cecilie, soror dictorum filiorum, et dicte filie, dictam yendi- 
tionem tactissacrosanctis quitayit.Promittentesquod in supradictisrebus, 
per se, sive per aiios, et nichil de cetero reclamarent. Immo ad usus et 
consuetudines dunensis patrie contra omnes garandirent. In cujus testi- 
monium et munimen, ad petitionem supradictorum, dictis magistro et 
fratribus présentes dedimus litteras sigilli nostri munimine roboratas. 
Datumanno DominiM^ GG^ XL*, sexto, mense maii. 



GGXLIV. 

De nemore de Bordis, inter Bordas et Fontem Marie (2). 

Juillet 1246. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
sis, in Domino salutem. Noverint universi quod Herveus de Mesio, 
armiger, in nostra presentia constitutus, asseruitquodGinardus Daraies 
tenebat in feodum quoddam nemus a Goherio de Boiers, milite, quod 
dicilurNemus de Bordis, inter nemora domus elemosine Castriduni et 
Guillermi Allutarii et Guillermi Mansel, inter dyidfts Bordas et Fontem- 
Marie situm. Asseruit etiam quod idem 6oheriuâ|piiebat nemus illud a 

(1) Copies du xni» siècle, A. 7, n" 132; du xviu«, Â. 8, n" 221. 

(2) Copie du xvu« siècle, A. 7, n* 1 14. ,^ 
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Mîchaelc Senglier, et quod ctiam dictus Michael tencbat dictum nemus 
a Herveo de Mesio^ quondam milite, pâtre dicti Hervei armlgeri ; as<8» 
ruit etiam quod supradictiis Ginardus Daraies, de assensu et Toluntate 
dicti Goherii quondam militis et Michaelis Senglier, alienayerat et in 
manu mortua nemus posuerat supradictum. Supradietus Tero Herveus 
armiger, de assensu cl voluntate supradicti Hervei, patrissui, quondam 
militis, de cujus feodo movebal dictum nemus a dicto Ginardo Daraies, 
sepedictus vero Herveus armigerde assensu etvoluntate Ualoy9e, matris 
sue, Pétri, Johannis militis et Hugonis armigeri fratrum suonioi/ven- 
didit et irrevocabiliter concessil tolum dictum nemus et quicquid in 
fundo terre ejusdom nemorisetin eodem nemore babebat Tel habere 
poterat magistro et fratribus domus elemosine de Gastroduno proquin- 
qùaginla libris turonensibus,de quibus tenuit se'pro pagatocoramnobis 
in peccunia numerata, eisdem magistro et fratribus quiète libereetpaci- 
fice in perpetuumpossidendum.PromiseruntetiamdictiHaloysa, Pelrns 
et Johannes milites, Hugo armiger, et dictus Herveus, fide corporali in 
manu nostra ab eisdem prestita, quod in dicto nemore per se, sive per 
alios, nichil de cetero reclamabunt, nec diclos magistrum et tîratres 
occasione dicte venditionis molestabunt, nec per interpositam personam 
facient molestari. Immo venditionem istam contra Ginardum Daraies, 
hcredes Golicrii de Boicrs et Micliaclem Senglier, per dicte fidci datio- 
nem, tenebunturgarandire et ctiam contra omnes. Proroiserunl insupcr 
dicti Herveus, Haloysa, Pelnis, Johannes et Hugo fide média ad penam 
quadraginta librarum luroncnsium quod venditionem istam D^tribuset 
sororibussuisprout singuli ad plenamet perfectam etatem excreyeriol 
quitari facient et concedi quantum ad omnia pro ut soperius suni 
expressa, se et sua mobilia et inmobilia et beredes suos per supradictam 
fidei dalionem obligantes. In cujus testimonium et munimen aépeliliO'- 
nem diclorum Hervei, Haloyse, Pétri, Johannis et Hugonis, sepedictis 
magistro et fratribus pre^ntes dedimus litteras sigilli nostri munimiDe 
roboratas. Dalum anno Domini M"". GC**. quadragesimo sexto, 
julii. 



CCXLV. 



De nemore de Dordis, inter Bordas et Footem Marie (I). 

Juillet 1246. 






/• 



Universis présentes litteras inspecturis, Petnis de Hesio, mileSp sda- 
tem in Domino. Noverint univers! quod Herveus, armiger, frMer meiu^ 

(I) TopiM du ZTir tiècU, A. 7, D* IIS; 4« » 
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de assensu et ?oluntate Ilaloyse, matrisnostre, Johannis, mililis, Hugonis 
eiiiuillerini,armigeroruai, fratrum noslroruinvendiditet irreTocabiliter 
coiuTs^Nit totum nemus quod emeral a Ginardo Daraics, quod dicilur 
Nfiiitis do Hordis, iiiler nemora Ûomus Elemosine de Castroduno et 
(iiiillrlmi Alluctarii et Guillermi Mancel ; iiUer dictas Uordas et Fontem 
Marie sittiiii, et(|uid(|uid in fuiido terre ejiisdem neinoris et in eodem 
nnnorr lialici^t \v\ liabere poterat, nlagi^t^o et fratribusdoiiiuselemo- 
sint* (Ir (laslroduno proquinquagiiita libris turonensibus eidein lIiTveo 
plfrrarir jani soliitis a jamdiclis magistro et fratribiis quiète lilKTC et 
padlin* in per|M>tuum possidendum. Kgo vero, ad cujus feoduni dirlum 
n(*niiis di^nosc^itur periinereet etiam jamdicti Haloysa, Joliannes miles, 
Hugo et dictus ller?eus et Guillermus armigeri, lide eorporali prestita, 
dietuin nemns jamdictis magistro et fratribus contra dictum Uinardum 
Daraieset beredcsiiohery de Huyer et Micbaclem Sanglier mauncepimus 
garandire et etiani contra onines. PromiMUius etiam, lide média, ego 
p4'trns, et dicii llt^nreus, llaloysa, Jobannes, Hugo et Guillernius ad 
(MMiam (|uadraginta librarum turoneiisium.quod Tenditionemistamdictis 
Uiagistri) et fratribus, a fratribus et boroiibus nostris quittari et concedi 
pruut singuli ad plenam et perfectaro etalem excreverint, facienius, 
ad liée omnia que sunt expreiisa superius observanda, nos et nostra 
nioliilia et inmiobilia et he^edes nostros per supradictam fldeidationem 
obligantes. In cujusrei testimonium et munimen.ad |>etitionem Ilenrei, 
llalo)«i^% Jobannis, Hugonis et Guillermii sepediclis magisiro et fra- 
tribus, ego IVtru.s, présentes dedi litleras sigilli roei muniminc rolio- 
ratas. Acium anno Domini M*. GO. XI/, sexto, mensc julii. 



G'IXIAI. 

De qi^inU part^ n<>innrit tie Bordi«(l;. 

Kgo, I^etnis àe Mesto, miles Dotum (acio omnibus tam futuris quam 
pn*iientibu$, quod Herfeus, armiger, frater meus, in puram et perpe- 
tuani elemo&inam pni anime Hertei de llesio, quondam militis, patris 
no»tri,antecessorumque nostrorum remedio, jamdiuest, dédit et irreTo* 
cabiliter concessit magistro et fratribus domus elemosinarie de Gastri- 
dunoquinlam partem cujusdani nemoris inter Itordaset Fontem Marie 
silam. quod émit a rûiiardo ilaraies, eisdem magistro et fritribu*i|uiete, 
libère et pacillce, in per|H*tuum poneiidendam. Ego autem, êâ cujus 
dictum feodum nemoris pertinere dignoscitur» banc donalioMOi Totiii, 

1) ( vfM dm STli«iM0l«, A.!, •• lU. 
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conccssi et approbavi, et sigilli mei munimine confirmaTi. Katarina 
maire mea, Haloysa, Johanne milite, dictis Henreo, Hugone et Guil- 
liermo, fratribus mais, Yolentibus et requirentibus conflrmaTi* Actum 
annoDomini millesimo GG''. quadragesimo sexto, mensejulii. 



CCXLVII. 

De lignagio de Pontibus (fl). 

Août 1246. 

Universis présentes litteras inspecturis, Ofiicialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutem in Domino. Noveritis quod Herbertus de Guerchia, miles. 
in nostra presentia constitutus, laudantibus et concedentibus Matildi 
uxore sua, Herbertoet Petro eorumdem heredibus, très solides danenses, 
annui redditus quos habebat in suo redditu lignagii de Pontibus, et de 
domina Fractevallis tenebat in feodo, amore Dei et pietatis intuitu, pro 
anime sue antecessorumquc suorum remedio, dédit, et in puram et 
perpetuam elemosinam concessit magistro et fratribus, Dec et paupe- 
ribus in domo elemosinariade Castriduno servientibus. RecognoTÎtetiam 
dictus Herbertus, coram nobis approhantibus et concedentibus dictis 
Matildi, llerberto et Petro, se vendidisse magistro et fratribus dicte 
domus clemosinarie precio ccntum solidorum dunensis monete, de 
quibus tenuit se propagato coram nobis in pecunia nuroerata xii solides 
annui redditus quos habebat similiter in dicto lignagio de Pontibus et de 
dicla Domina tenebat in feodo, eisdem magistro et fratribus per manum 
ejusdem qui dictumlignagiumde cetero recipiet, annuatimpersolTendos. 
Promisit etiam supradictus Herbertus, flde corporali in manu nostra ab 
eodem prestita, quod in dictis tribus donationis, sive in duodecimyendi* 
tionis solidis per se, sive per alios, nichil de cetero reclamarct necsupra- 
dictos magistrum et fratres de precio eorum vel de aliqua occasione dicta* 
mm venditionis et donationis molestaret, nec de cetero molestari permit* 
teret. Immo sepedictis magistro et fratribus dictos très donationis et 
duodecim venditionis solidos contra omnes ad usus et consuetudines 
dunensis patrie garandiret. Abrenuncians quantum ad hoc omni legis et 
canonis auxilio et exception! non numérale pecunie, et ad hec omnia 
lirmiter et ndeliterobsenranda, sepedicti Herbertus, Matildis uxor sua, 
Herbertus et Pctrus eorumdrm lilii, se astrinxerunt fidc média ergm 
ma^^istrum et fratres superius nominatos. Dicta yero Matildis, uxor dicti 
Herl>erti, quidquid in dictis tribus donationis si?e in duodecim Tendi* 
tionis solidis, ratione dotis, sive dotalicii, Tel alio quoquomodo habebat 

vl) OrigiaAl, B.&61. — Opie du ZTU*tièoli^ A,7, ■•IS, 
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Ycl habere poterat quitavit et dictas donationem Yenditionemque con- 
cessit predicte fidei sacramentum. Insuper Herber tus et Matildis uxor 
sua, Herbertus et Petrus sepedicti, simul omncs et singuli concesserunt 
quod dicti magister et fratres dictos très donationis et duodecim yendi- 
tionis solidos cum reliquis quindecim solidis annui redditus quos idem 
magister et fratres multo tempore jam transacto habebant in dicto lîgnagio 
prout recognoverunt coram nobis, ex donatlone defuncte Âaliz, sororis 
dicti Herberti, quiète, libère et pacifiée, in perpetuum possiderent. In 
cujus rei testimonium et munimen ad petitionem omnium supradic- 
torum^ sepedictis magistro et fratribus, présentes dedi mus lifteras sigilli 
nostri munimine roboratas. Actum annoDomini millesimo CC'.quadra- 
gesimo sexto, mense augusto. 



CGXLVIII. 

De Villa in Blado (1). 

Octol»re 1246. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconiDunen- 
sis, salutem in Domino. Noveritisquod Johannes dictus fios, de Villa in 
Blado, et Benedicta uxor sua, et Hersendis relicta Martini Molendinarii, 
mater dicte Bénédicte, in nostra presentia constitutif Tendiderunt precio 
duodecim librarum dunensium, de quibus tenuerunt se pro pagatis 
coram nobis in pecunia numerata, Kadiilpho dicto Yetule et Ysabelle 
uxori sue, domum suam et totam terram circa quinque minas terre 
semente continentem, quos ipsi habebant apud Yillam in Blado et Yil- 
lorset in censiva domus elemosine de Castriduno silas, eisdem Radulpho 
et Ysabelle et eorumdem heredibusquiete libère etpaciûce in perpetuum 
possidendas. Promittentes, flde corporali in manu nostra prestita, quod 
in dictis terra et domo, perse, sivc per alios, nichil de cetero reclama- 
rent. Immo dictis Radulpho et ejus uxori et eorumdem heredibus dictas 
terram et domum contra omnes ad consuetudines du nensis patrie garan- 
diretenebuntur. Dicta vero Hersendis quicquidinsupradictisterraetdomo 
ratione dotis, sivedotalicii, seu emptionis, yel alio quoquomodo habebat 
vel habere poterat predicte fidei dationem quitavit penitus et dimisit. In 
cujus rei testimonium et munimen, ad petitionem omnium supradictorum 
Johannes, Benedicto uxor ejus et Hersendis, sepedictis Radulpho et 
Ysabelle ejus uxori , présentes dedimus litteras sigilli nostri monimine,. 
roboratas. Datum anno Domini millesimo ducentesimo quadragesimo 
sexto, mense octobris. 

(1; Copies do XTii«iiècle, A. 7, n- lo4: du xvin«, A. 8, n*39t; 
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CCXLIX. 

De (]iiatnor holidis censualil)iis in parrochia de Mano (I). 

Juin 1247. 

Universis présentes litteras inspccturis, Ofticialis dunensis, salulem 
in Domino. Novcritis quod Kogerius Boitiere et Johannes, filius ejus, 
in nostra prcsentia constitutif recognoverunt se deberc magistro et 
fratribiis domus Dei de Caslroduno, quatuor solides censuales pro 
quatuor arpentis terre sitis in parrochia de Mane, fide corporali 
ab cisdem in manu nostra prestita, promittentes quod reddenl 
dictos quatuor solidos in fcsto sancti Dionysii singuiis annis reddeodos 
dictis magistro et fratribus superius nominatis et quantum ad hoc 

censum renunciantes. In cujus rci testimonium et oiunimen, ad 

pctitionem dictorum Rogeri et Johannis, predictis magistro et fratribus 
présentes littcrasdedimussigilli nostri munimine roboratas. Actom anno 
Domini 1247, mense junio. 

CCL. 

|)oVillaBpiscopi(2). 
Décembre 1247. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Ofiicialis archidiaconi Dirnen- 
sis, salutem in Domino. Noverint univers!, quod Stepbanus Cailiarl, in 
nostra prcsentia constitutus, recognovit se excambiasse cum magistro 
et fratribus domus Dei de Castroduno, medietatem cujusdam décime 
quam tenebat et possidebat in simul cum Guillermo, Bartholomeo, flna* 
tribus suis, et cum Maria la Gaillarde ; quam medietatem idem Stepha- 
nus solus tenebat apud Yillam Episcopi, et medietatem octo solidoram 
annui census quos habrbat apud Villam in Blado, que omnia si ta sunt 
in feodo Theobaldi de Mathueriis, ut dicebant, pro quadam Yineaquam 
habebant dicti magister et fratres apud Saullievre in censiva Abbatie 
Sancti Avili, qua vinea fuit defuncti Gaufridi de Porcheronvilla ut did- 
tur. Recognovit etiam idem Stepbanus se dédisse eisdem magistro et 
fratribus decem librasdunensesjam solutaspro doliis etcupisque tenebat 
et habebat idem Stepbanus a dictis magistro et fratribus, ita quod dicti 
magister et fratres anniversarium dicti Stephani post decessum sanm» 

(1) Copie Un ZTiii««iteU, Â.8, n* 330. 

(2) CbpiM da XTil^tiÀoW, À. 7^ b*69: do XTUi*. ▲. 8, a* 19&. 
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pro dicto excambio, annuatim celebrabunt. DictusTero Theobaidus de 
Malhueriis, dominus feodi diclarum decimarum el census, istud excam- 
bium voluit el concessit coram nobis eisdem magisiro et fratribus in 
perpoluum possidendum, et fîdcm dédit quod contra dictum excambium 
de cetero non veniret. Immo diclis magisiro et fratribus quitavit quic- 
qiiidjurishabebat in dictis décima et censu cum perlinentiis suis, et 
lotuni feodum quod tenebat idem Stephanus ab ipso Tbeobaldo, dictis 
magisiro et fratribus quitavit et voluit quod dictum feodum in manu 
noslra redigatur. Voluit eliam idem Theobaidus quod reliquam medie- 
tatem census et décime teneant et possideant tamquam domini féodales 
dicli magisler et fratressine aliqua redibitioneeidem Tbeobaldo facienda. 
Quitavit eliam Jolianna, uxordicti Slephani, quicquidjuris in supra- 
diclis rébus habcbat vel habere poterat, ratione dotalicii, seu qualibet 
alla ratione, per fidem suam et promisit quod contra istud excambium 
de cetero non Yeniret. Actum anno Domini M^ GG**. quadragesimo 
scptimo, mense decembris. 



GGLI. 

De XII denariis pro lerra de Pochechut (I). 

Mars 1248. 

Ep:o Petrus de Boart, miles, nolum facio omnibus tam futuris quam 
prescnlibus, quod ego, pro amore Dei, aaime mee antecessorum 
meorumque remedio, dedi et in puram et perpetuam eleemosinam 
concessi magisiro et fratribus domus Dei de Castroduno, pauperibusque 
in eadem domo jacentibus, duodecim denarios censuales quos michi 
debebant pro lerra sua de Pochechat, eisdem magisiro et fratribus et 
pauperibus quiele, libère et pacifiée, in perpeluum possidendos et here- 
ditarie habcndos, cum omni jure ad dictum censum pertinente. Quod 
ut ratum et firmum sit in perpeluum, dictis magisiro et fratribus 
et pauperibus , présentes dedi lilteras sigilli mei munimine ro- 
boralas. Âctum anno Domini millesimo GG®. XL*, octavo, mense 
marlio. 

(1) Copies du xvu* siècle, A. 7, n* 4Î ; du xvfii», A. 8, n» 186. 
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CGLII. 

De redditibus in molendino de Varenna et in Molendino Novo, inter Fonte* 

et Curiam Alani (1). 

Avril 1248. 

Ego, Odo Borrelli, miles. Curie Alani dominas, notnm tncio omni- 
bus tam futuris quam presentibus, quod ego teneor erga migislnim 
et fratrcs domus elemosine de Gastroduno super decem modiis el 
dimidio biadi quos eisdem debeo de tempore preterito et de finali c&n- 
posito inter me et ipsos inilo et linito pro quadam annua pensione red- 
ditus duorum modiorum bladi quos ipsi habent, singulis annis, in meo 
molendino de Yarenna, et dimidii modii bladi annui reddilusqood 
ipsi habent in Molendino Novo inler Fontes et Curiam Alani sito. Quos 
decem modios et dimidium bladi promisi, per ûdem meam, eisdem 
solvere infra sex annos continue venturos, yidelicet quolibet anno 
quoddam modium et novcm sextaria Yel quolibet mense secundum 
genus nummi dictorum decem modiorum et dimidii per manum illius 
qui dictum molcndinum Varenne per dictos sex annos tenuerit, qui 
etiam tencbitur per (idem corporalem erga dictos magistrum et fktitres 
de dicto dcbito in prcfixis terminis persolvendo, quotienscumque muta- 
bitur, donec dictum debitum sepedictis magistit) et fratribus fuerit 
plenaric persolutum. Si vero dictum molendinum Yarenne demoliri 
sive frangi contingent, dicti magisler et fratres in refectione sive repa- 
ratione dicti molendini nichil ponere tenebuntur nichilominus dictos 
decem modios et dimidium capientes salvis eisdem magistro et fratribus 
omnibus aliis pensionibus sive redibitionibus quas ipsi debent percipere 
singulis annis futuris tcmporibus in molendinis supradictis et omnibus 
aliis lilteris super donationc dictorum reddituum coniectis et ab ante- 
cessoribus meis sigillatis in suo robore valituris. Quod ut ratum sii et 
lirmum, sepedictis magistro et fratribus présentes dedi littcras sigilli 
mei munimiue roboratas. Actum anno Domini H"". CG*. XL*. octâTO, 
mense aprilis. 

(I) Copie du XVII* siècle, A. 7, w 142. 
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CGLIII. 

De censu super domum in iMagno Vico infra muros Castriduni (1). 

Juin 1248. 

Universis présentes lilteras inspecluris, Goherius, decanus Castri- 
duni, salutem in Domino. Noveritis quod (iaufridus de Arroto, armiger, 
in nostra presentia constitutus, dédit et irrevocabiliter concessit ma- 
gistro et fratribus domus Dei de Castroduno et pauperibus in eadem 
domo Jacentibus, pro anniversario suo in ecclesia ejusdem domus 
singuiis annis celebrando, omnem censum suum quem hiibebat super 
domum Martini de Marboeto^ in Magno Vico juxta furnum Bernardi de 
Bulloto, infra muros Castriduni sitam, que domus fuit quondam 
defuncti Gaufridi le Seintier, dictis magislro et fratribus et pauperibus 
quiète, libère et pacifiée, in perpetuum possidendum. In cujus rei 
testimonium et munimen, ad pelitionem dicti armigeri, supradictis 
magistro et fratribus et pauperibus présentes dedimus litteras sigilli 
nostri munimine roboratas. Actum anno Domini M"*. CC^. XL®, octavo, 
mense junio. 



CCLIV. 

Do i^eplemdecim solidis censualibus partim circa Sanctum Albinum juxta 

Gatitridunum et partim apud Jaianz (2). 

Mars 1249. 

Ego Gaufridus dictus Lanier, miles, notum facio universis tam pre- 
sentibus quam futuris, quod ego Tendidi et irrevocabiliter concessi 
magistro et fratribus domus Dei de Castroduno, septemdecim solidos 
dunenses censuales, cum omni jure et dominio redeverenciii seu pro- 
ventibus ad dictum censum spectantibus, pro viginti libris dunensis 
monete, jam michi solutis, quos dictos septemdecim solidos habebam 
annui redditus, sitos partim circa Sanctum Albinum juxta Castrum- 
dunum, et partim apud Jaianz in feodo quod, inquam, feodum ego 
Gaufridus confiteor et assero me tenere a comité Castriduni, sive 
aliquo alio dominio mediante dictis magislro et fratribus de cetero per- 
solvendos in nativitate Béate Marie Yirginis ; videlicet : a Guillermo 
Bodian, sex denarios ; a Philippo Bigot, sex denarios ; a Roberto Legin- 

(1) Copies du XTii« siècle, A. 7, n»* 43 et 44 ; du xtiu«, A. 8. n» 187. 

(2) Original, B. 412. — Copies du xTii«sièole, A. 7,ii» 23: du XTiii», A. 8, n- 176. 
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plier, très denarios; a Saverico, octo denarios; a Johannc de LHmo 
Sicco, sex denarios ; a Johaiina uxore Pliilippi le Lonbart, sex dena- 
rios ; a Giloto Kolebriim, quatuor denarios et obolum; ab Odeli la 
Lavielle, quatuor denarios et obolum; ab Agnete Quadragaria qua- 
tuor denarios; a Radulpho Gallinario, sex denarios; a Raginaldo de 
Sancto Avito, quatuordecim denarios ; a Jocelino de Sancto Avito» 
quatuordecim denarios ; a Monachis de Josaphas, quindecîm denarios; 
a Ileberto Heuquemoi, très denarios. De quo etiam censu prcdîcio, 
magister et fratres tcnebantur michi ante dicti census Tenditionem 
singulis annis in dicto festo solvere octo solidos et très denarios. Quam 
venditionein census superius prelibati, ego Oaufridus, miles, confiteor 
me tenui et manucepi sub religione fldei mee corporaliter prestite 
dictis magistro et fratribus contra omnes garandire usque ad dictum 
comitem dicti census, ut dictum est, principalem sine medio dictum 
censualem. De qua garantizatione in posterum facienda dictis magistro 
et fratribus ut promisi superius , ego Gaufridus superius preliluttus» 
personam meam ncc non terram meam ubicunque sitam et beredes 
meos quosconquc ad quos terra mea qualiconque modo deveniat pre- 
fatis magistro et fratribus penitus obligavi. Vcnditionem autem census 
superius nomiuati voluerunt, concesserunt et etiam approbaverunt et 
quic(|uid juris bdbel>ant in dicto censu spontanei quitaverunt Lucîa, 
u\ur mea ; Hugo Lanier, miles, filius meus prinîogenitus, et Ysabella, 
uxur dicti Ihigunis ; Girardus et Odo tilii mei ; Ododc Mautais, gêner 
meuset Julianna ejus uxor, filia mea ; sub religione lidei sue corpora- 
liter prestite dictis magistro et fratribus. IVomittentes Lucia, uxor mea, 
spontanea et de mandato meo ; Hugo Lanier, miles, lilius meus primo* 
genitus et Ysabella uxor dicti Hugonis, de mandato ipsîus Hugonis ; 
Girardus et Odo, lilii mei ; Odo de Mauvais, gêner meus, et Johanna 
ejus uxor, lilia mea, de mandato ipsius Odonis; quod contra dictam 
vcnditionem jure dotilicii seu jure bereditario vcl jure alio por le Tel 
per alios de cetero non venirent. Immo dictam venditioncro dictis 
magistro et fratribus et omnibus in dicto censu ab ipsis emptoribus Tel 
causam habenttbus pro posse suo fideliter garandirent. Preterea ego 
Gaufridus. dictus I^nier, confiteor me promisisse dictis magistro «I 
fratribus quod >i in |K)stenim in bac littera vidèrent seu percipcreut 
aliquid quod non esset eis sufTiciens et utile vel quod vcllent in melius 
commutare, ego quotiensconque ab eisdem super hoc fuero requisitiUp 
eisilem magistro (^ tratribus istas présentes litteras cum renoTatione 
sigilli mei et sigilli Hugonis, fliii mei, faciam renovari et yenditionem 
predictam minoribus m<*is beredibus cum ad etatem pubercm devene- 
rint conredi Tanam et insu|KT omnibus aliis meis consanguineis usque 
ad cognatos remotos a linea germana prout exigit consuctudo patrie 
generabs, in signuni cujub Tenditiouis facte et dicte garandizationia 
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faciondc a me et a Hugonc predicfo fliio mco, miUte| et ab aliis supe^ , 
riiis nominatîs et in ciijus rci roboris flrmiUrfen ego GaufKdus 
Lanier, miles, et predictus Hugo I^anier, miles, Wps meus» quilitiet 
sigillum suum ad preces dictorum magistri eè^fratrum» et quia promi- 
serimus istis, presenlibus litteris dignum duximus apponendum. 
Artum anno Domini M*, ducentesîmo quadragesimo nono« mense 
martio. 



CCLV. 

De qninqne lolidU radditns apud Fontem Marie (I). 

Décembre 1249. 

Universis présentes litteras inspecturis, G. decanus Castriduni, 
salulem in Domino. Noverilis quod Emeniardis la Raie, rclicta de- 
fiinrti Malhci le Rat, in nosira presentia conslituta, dédit et in puram 
et |RT|)cluam elemosinam concessit magistro et fratribus domus I>ei 
de (laslroduno, et paup4*ribus in eadem domo jacentibus, quinque 
solidos dunensis moneie annui redditus super omnibus possession i bus 
suis qurcumque sint sitisapud Fontem Marie, a predictis magistro et 
(ratribus sivc {lauperibus singulisannis precipiendos per maiium illius 
qui provrntu!» dictanim possessionum habebit et percipiet seu sit berc- 
ditarius Tel colonus. In cujus rei testimonium et munimen,ad peti- 
tionrm supradicle Emeniardis, predictis magistro et firatribus sire 
pau|M*ribus, présentes dedimus litteras sigilli nostri munimine robo* 
ratas. Datum anno Domini M*. CG*. XL*, nono, mense decembris. 



CCLVI. 
De quatuor librii duottistbtts in moleodino Villi€t(t). 

1249. 

r/)nstitu(usin jurecoram nobU, Castriduno, die sabbatiposi Oeuli 
mei, lladulphus de Bofenr, miles, recognorit se debere magistro et 
(rairibus domus elemosinarie Castriduni , quatuor libras dunentea 
liiuii rompolo inter dictum Radulphum es una parte, et magistnim et 
fralres pn*dicie domus es altrra babito« lam pro redditu quem balient 
dirti magister et fratres in moiendiiio dicto Moiendiiio Villici, et tam 
pro tribus iolidis quos ip»i habent de redditu tuo super prala dicti 

I «'*,.#• m ttr 11* •«««(«. h ' it* III» . «lu ITlil*. A t. ti*:i«. 
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militis, sita jiixta dictum molcndinum qiiam de trilHis honcribiis Tini 
que dicti magister et fratres liabent sita si]p<T vineas suas, que Inenint 
defuncti Gaufridi de Favellis, quoridam niilitis, quas quatuor liliras 
predictas dictiis Kadulpluis gagiavit dirlo magistro, noniine ipsius et 
fratrum suorum infra festum sancti Remi^ii proximo venturum persul- 
vendas. Datuni die sabbaii post dominicain qua cantatur Oeuli mei, 
anno Doinini Mv CC. XL", nono. 



CGLVII. 
De tribus lolidis et nno denario census apud Gastridunnin ^li. 

Mars 1250. 

UniTersis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconî Du- 
nensis, salutem in Domino. Noverint universi, quod in nostra pre^entia 
constitutus, Gaufridus de Arroto, arniiger, dédit et irrcTocabiliier con* 
cessit in puram et perpeUiam elemosinam pio remedio anime sue et 
anlecessorum suorum magistro et fratribus domus Qei de Gastrodano, 
très solidos et uiium denarium censuales quos habebat infra muros 
castelli Castriduni, ju\ta Magnum Virum, in feodo comitis» cum omnî 
jure et dominio redibentiis seu proventibus ad dictum eensum spec* 
tanlibiis ab eisdem magistro et fratribus quiète, libère et paci.ice, shi* 
gulis annis percipiendos. Preterea dictus Gatifridus couressus fuit, 
roram iiul)is, se promisisse dictam donationeni dictis magistro et fratri* 
bus rontra omnes garandire (ideiiter. In rujus rei teslimonium cl mu* 
niuieu, nos ad petitionem dicti Gaufridi, dictis magistro et fratribus 
d(*diinus presiMiles litteras sigilli nostri munimine roborafas Actnm 
anno Doinini M"*. CO. quinquagesimo, nicuse martio. 



<:<:lviii. 

De tribus solidis et uno denario censualibus apud Caitridunum('2). 

.Mars t*250. 

Ego, Graufridus de Arroto, armiger, notum omnibus Ihcio ad quos 
présentes littere penrenerint, quod ego dedi et irrevocabiliter conœn 
in puram et poq)etuam elemosinam pro remedio anime mee el antecei- 
sorum lueorum, magistro et fratribus domus Dei de Gasiroduiio, Ires 
solidos et unum denarium censuales, quos liabebam inlra mufOB easidil 



(V rii:-i«iilu x\ii« »M*cl>* A T. Il' Il : du zviii', a. il, ic im». 
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Gasiriduni juxta llagiium Vicum, in feodo comitis, cum omni jure et 
dominio redibentiis seu proventibus ad dictum censum spectantibus ab 
eisdem magistro el fratribus quiète, libère et pacifice, in perpetuum 
singulis annis percipiendos. Preterea, Ego Gaufridus, promis! me dictam 
donationem diclis magistro et fratribus contra omnes fideliter garandire. 
Quod ut ratum et slabile permaneat, ego Gaufridus, istas présentes 
litteras dictis magistro et fratribus dedi sigillo meo sigillatas. Datum 
anno Domini M"". GC*. quitïqùagesimo, mense martio. 



ceux. 

De Porcberonvilla (I ). 
Mai 1250. 

Universis présentes lilteras inspecturis, Officialis Dunensis, salutem 
in Domino. Noveritis quod cura contentio verteretur inter Agnetem la 
Pichonesse ex una parte, et magistrum et fratres domus Dei de Castro- 
duno ex altéra, super hoc quod dicta Agnes petebat a dictis magistro et 
fratribus circa duos modîos terre sementc site apud Poroheronvillam 
in diversis partibus in allodiis comitis Castriduni. Que terra ad ipsam 
Agnetem perlinebat, ut dicebat dicta Agnes, ex successione Haoysis, 
nlalris sue, ratîone etiam cujus terre pluries in causam traxerat dicta 
Agnes dictos magistrum et fratres coram monachis abbatie de Tyrono, 
coram fratribus militie templi de Castroduno, at etiam coram ipsis 
magistro et fratribus, de qua terra superius predicta dicti magister et 
fratres diu fuerant in possessione et erant ratione elemosine dictis ma- 
gistro et fratribus facte a defuncto Gaufrido de Porcberonvilla, quon- 
dam magistro et fratre dicte domus, ut dicebant dicti magister et fratres. 
Tandem, dicta Agnes in nostra presentia constituta, saniori fréta consilio, 
et ad hoc per preces bonorum virorum inducta, sponlanea, non coacta, 
dédit, quitavit et in perpetuum concessit dictis magistro et fratribus 
quicqiiid juris habebat, si quod habebat vel habere poterat ratione proxi- 
mitatis in génère seu quacumque alia ratione in tota terra superius 
prelibata dictis magistro et fratribus quiète et pacifiée in posterum pos- 
sidendum. Et dictis magistro et fratribus se abstrinxit dicta Agnes, per 
fidem suam propriam in manu nostra corporaliter prestitam, quod 
contra predictas donationem quitationem seu concessionem si essent 
alique per se seu per alium de cetero non veniret. Promittens, per dicte 
fidei dationem, quod dictas donationem, quitationem seu concessionem 
per se vel per alium nuilatenus xle cetero revocaret. In cujus rei testi- 

< \j Copies 'lu xvii« siècle, A 7. n" 82 ; «lii xviii», A 8 n" r.».S. 
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monium et munimen, ad petitiones dicte Agnetis« predictis magistro et 
fratribus présentes dedimus litteras sigilli nostri manimine roboratas. 
Datum anno Domini M"", ducentesimo quinquagesimo, mense mayo. 



CCLX. 

De dono Simonis de Laneriaco (i). 

Janvier 1251. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, archidiaconus Dunensis, 
Dunensi in Pertico, salutcm in Domino. Noverint universi quckl» in 
nostra presentia constitutus, Simon de Laneriaco, miles, dédit et in 
puram et perpetuam elemosinam concessit pro remedio anime sue et 
antecessoriim suorum, magistro et fratribus domus Dei de Castroduno 
et pauperibus in eadem domo jacentibus, septem denarios et unum 
obolum ccnsuales annui redditus, infra muros castri Gastriduni sitos. 
Videlicet : super plateam defuncti Joannis Yoguerel quatuor denarios^et 
super domum et plateam defuncti Martini de Marboeto quinque picta- 
vinas, et super domum defuncti RofTel quinque pictavinas, et super 
domum et plateam Gaudefridi Nardi, unum denarium, et omne jus 
quod habebat vel habere poterat in dicto censu, promittens, per fiden 
suam corporalem in manu nostra prestitam, quod in dicto consu, par 
se vel per alium nichil de cctero reclamabit^ immo contra omnes, ad 
usus et consuetudines dunensis patrie garandizabit. Et ut hoc in per- 
petuum firmum et stabile permaneat, nos, ad petitioncm dicti S., pre- 
dictis magistro et fratribus et dictis pauperibus présentes dedimus 
litteras sigilli nostri munimine raboratas. Actum anno Domini ISol, 
mense januario. 



CCLXI. 

De terris de Guha Hermondi (2). 

Novembre 1251. 



Universis présentes litteras inspecturis, Guillermus de EspesonTilla, 
canonicus Beati Martini Turonensis, salutem. Noverint univers! quod 
ego concedo venditionem terrarum de Cortcrmont cum pertinenciis 
ad dictas terras, quam venditionem fccit Adam de Espesunyilla, nepos 
meus, magistro et fratribus domus elemosine Gastriduni, promittens 



I) (""opie <ln xvii' >i.'clf, A. 8, n<»*2JI. 
(2) < opi© du xvil« siècle. A. 7, n» 74. 
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per fidem meam, quod contra dictam vendilionem per me vel per alium 
non veniam în futurum, neqiie in dicta venditione aliquid causa here- 
ditatis sive juris hereditarii vci alio de ceiero reclaraabo. In cujus rei 
teslimonium et munimen, dictis magistro ei fratribus, présentes dedi 
litteras sigillo.meo munimine roboralas. Actum coram talibus, scilicet : 
Johanne de Gristolio, clerico ; Johanne de Fonteneto, clerico et fratre 
elemosine Gastriduni ; Johanne dicto Bauderon, armigero meo : 
Ebrardo de Brolio et Diirando, famulo meo layco ; et Matheo dicto la 
Meillc puero. Actum anno Domini M^ GG^ quinquagesimo primo, 
mense novembris. 



GCLXII. 

De terris de Guria Hermondi (1). 

Décembre 1251. 

Universis présentes litteras inspecturis, M. miseratione divina episco- 
pus Garnolensis (2), salutem in Domino. Noveritis quod in nostra pre- 
senlia constitutus, Adam de Espesunvilla, armiger, vendidit et nomine 
venditionis concessit magistro et iratribus domus Dei de Gastroduno, 
pro precio centum et duodecim librarum dunensis monete, de quibus 
dictus Adam tenait se coram nobis pro pagato in peciinia numerata, 
omne iilud quod habebat vel habere poterat in toto territorio de 
Gorthermont^ tam in terris et dominio quam rébus aliis a dictis magis- 
tro et fratribus in perpetuum possidendum et se in manu nostra dese- 
sivit de omnibus supradictis. Et nos, ad requisitîonem ipsius, Odonem, 
magistrum dicte domus pro se et fratribus ejusdem domus investivimus 
de eisdem. Promisit autem dictus Adam per fidem suam in manu nostra 
corporaliter prestitam, quod in dicto territorio, sive in provenlibus 
dicti territorii, per se vel per alios, nichil de cetero reclamabit ratione 
dominii vel aliquo alio jure non faciet ab aliquibus reclamari. Immo 
dictum territorium sive prove^tus ad dominium idicti territorii predi- 
ctismagistro et fratribus defenàere, et garandizabit bona (ide ad usus 
et consuetudines dunensis patrie contra omnes. Hanc autem venditio- 
nem voluit, coram nobis laudavit et concessit Stephanus de Espesun- 
villa, armiger, frater dicti Ade, de cuj is feodo supradicta territorium 
dominium et alia movebant prout confessus fuit coram nobis tanquam 
dominus feodalis; promittens, fld^ sua in manu nostra prestita corpo- 
rali, quod contra venditionem istam per se vel per alios non veniet in 
futurum. Immo dictam venditionem prefatis magistro et fratribus 

(I) Original. H. 5-J4,n"3. — Copies *lu xvii" siècle, A. 7,1»" 72; du xviu*. A. 8, u« IDC. 
(i) Mathieu (diw Chanips), évêque de ChartrcR (I24G-12&9}. 
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garantizabit tanquam dominus feo4i contra omnes. Huberius vero de 
Espesunvilla, miles, avunculus dicti Ade, supradictam Yendilioiieni 
Yoluil, laudavil et concessit coram nobis» promiUens, per (idem suam 
in manu nostra prestitam, quod contra dictam Tenditionem per se Tel 
peralium venire de cetero nuUatenusatlemptabit. Quod ut ratum et 
stabile permaueat, ad petitioneni supradictarum partium, si|nUum 
nostrum duximus presentibus litlerisapponendum. Datum anno Dooûui 
M*". GC". quinquagesimo primo, mense decembris. 



GGLXIII. 

De Curia Hermundi(l). 
1251. 

Universis présentes litteras inspecturis OfHcialis archidiaconi Dunen- 
sis, saiutem in Domino. Noverint universi, quod in nostra presentia 
constitutus Adam de Ëspesonvilla, armiger, vendidit et concessit ma- 
gistro et fratribus domus Dei de Gastriduno precio centum et duodecim 
librarum dunensis monete, de quibus tenuit se, dictus Adam, coram' 
nobis pro pagato in pecunia numerata, quicquid hahebat lél habere 
poterat in toto territorio de curia Hermundi, promittens, fide corporali 
in manu nostra prcstita, quod in dicto territorio Tel in proTentibus dicU 
terrilorii nichil de cetero per se vel per alios reclamabit. Hancaulem 
tenditionem voluerunt et concesserunt ac laudaverunt Hubertus de 
Espesonvilla, miles, avunculus dicti Ade, et Stephanus de EspesooTilla, 
armigcr, frater dicti Ade, de cujus fcodo movebat quicquid dictus Adam 
habebat in dicto territorio, fidem corporalcm in manu nostra preslan- 
tes, qnod in dicto territorio sive in provontibus dicti territorii, oichilde 
cetero rcclamabunt. Promisit etiam dictus Adam, quod Tenditionem 
istam ab licredii)us defuncti Archarfibaudi de EspesouTilla, quondam 
militis. et a Jacobo de Grcs,et Margarita uxofe dicti Jacohi, et PetroniUa 
de Espesonvilla, sororibus dicti Adam, tenditionem istam fitciel oon • 
cedi. Voluerunt autem et concesserunt prefeti Hubertus, Adam et Ste- 
phanus, quod ipsi Personal i ter accèdent tofatn reverendo pâtre epis- 
copo Garnotensi et quod ipsi facient et concèdent istas litterms 
confectas super Tenditionem predictarum rerum cum sigiUo episcopi 
sigillari. 

(I) Original. B. 534. n» 1. — Copiet du xvii*t>c e, A. T, n»75: do xxm». B Ul, ^A. 
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[h- \illa m hla<lo(h. 

rilivrrsLs prosontes litlems iiisp<*ctiiris, Oflirialis archidiacoiii l)u- 
ii<Mi>is, saliitem iii Domino. Noverint iiriivem, quo<i IVtnis MarU*>ch(* 
ri llclois, iiior ejiis, in iiosira presoiitia roiistituti, ▼eiididrniiU et 
roiuo>s<Tiiiil IIoImtIo clorico raiioiiico Saiicti Andrée de Ca>lrodiino el 
Mallieo fratri suo, liliis defuiirti lladiilphi Vctuic, quamdani furhiam 
terre aptid Villam iii Ulado, iiiler domum dicti defiiiicti et doiiinm 
IVlri liif^aii et Haoln la Baillete, in censiva rt*lirte (iiiarnerii de l.4iiiprio, 
quoiidani niilitis, sitam, pro pnn^io rentuni solidoruni dunensiuin de 
(|iiilMi> (emierunt se pm |)agatis dieti iVtriis et Ileloi:» u\or ejus, corani 
iioUi^ in periinia nnmerata, eisdem UolN*rto et Matheo et eorumdeni 
lieri'dilHiM|uiete lilR*re et parilire in p4T|HMnuni possidendlA. Dieti 
vero Petnisi et llelois, nxor ejns, promisenint Hde corporali io manu 
nostra ali eisdem presti^a, qnod in dicta oucliia sive maMirm per se siTe 
p« r alios nirliil de retero reelamaluint. Immo eontra omneHad Qsus et 
ron^ni*tndine«i dnnensiH patrie dietam ouctiiam «ive nMisuram tupn* 
dietis Matiieo et UolH*rto p<T diète (Idei inter|Nisit onem de cetero gann- 
din* tenebuntur. Dieta etiam Helois quiequid in dicta ouchia sire 
niasura lialx^iiat Tel halM*n' p^ilerat ratione dotin, sive dotalieii, irel aHo 
(|ii<><|uom(Nio, supradictis IlolHTto et Matheo, llde ror|M>rali al» eadem 
in niann nitstra prestita, quiiavit |H*nitUH et dimi^it. Venditionem an* 
teiii i>taiii volnenint et conctnts^Tunl Matildiit, nxor (>«loni!i le lliden», 
tilia dietornni iVtri et Ilelois. NieliolauH Marte^*lie, iVtruH lligon et 
Jiili.ina n\orejn!iet llaoi!^ la liaillete, fratn*!( dieli IVtri, promittente:» 
lidt* nirdia ipicMi in !»upradicti< tvhus niehil de eeteni n*claman*nt. In 
nijii^ rri leMiuionium i tUmnlimi nos. ad i»etitionem omnium Mipra 
dw toriiin. M*|M*dieliH Rofeïrtl •! HUttieo pre:M*nte» dedimuii littrrts 
Mk'illi n(i>tri mnnimint* nAolMM* tiatum anno iKimini U*. 1*4.*. qnin- 
4|iiak'*>^imo M^cundo, meiBeJtÀMrio. 
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CCLXV. 

De Guria Hermondi ^1). 
Septembre 1252. 

Universis présentes litteras inspccturis, OfQcialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noveritis quod in nostra i^resentia consti- 
tutus, Adam de Espesunvilla, armiger, recognovit se Tendidisse magis* 
tro et tratribus donius Dei de Castriduno omnes terras cum pertinentiis 
'quas habcbat sitas apud Cortermont et quicquîd juris in eisdem terris 
et pertinentiis habere poterat pro centum et duodecim libris et decem 
soiidis dunensibus eidem jam solutis, flde média in manu oostra cor- 
poraliter prestita, dictis magistro et fratribus. Promittens qood contra 
dictam venditionem per se seu per alium non venict in futurum, nec 
dictos magistrum et fratres seu alios in dictis rébus ab ipsis magistro 
et fratribus causam habentibus in posteruni molestabit nec faciel ali- 
quatenus molestari. Immo eisdem dictam venditionem, sub dicta fide, 
dictas terras et earum pertinentias pro posse suo contra omnes tene- 
bltur garanlire. Venditionem quarum terrarum predictarum et perti* 
nentium Margarita, Pelroniila, sorores dicti Ade, Guillelmus» Petnis, 
Johanna, Isabella, liberi defuncti Arcbenbaudi de Espesunvilb, quon- 
dam miiitis, consanguinei dicti Ade, voluerunt et concesseruot etratam 
habuerunt, et sub reiigione fidei sue in manu nostra a qualibet dicta- 
rum personarum eorporaliter prestite, promiserunt quod contra tendi- 
tionem predictarum terrarum et pertinentium rationc hereditatis sea 
retractationis vel aliquo alio jure per se seu per alios non venient in 
futurum. Immo dictas terras et pertinentias dictis magistro et tratribus 
dimittent de cetero pacifiée possiderc. In cujus rei tcstimonium et mu* 
nimen, nos, ad petitionem tam dicti Ade quam dictarum personarum 
Margarite, Petronille, Guillelmi, Pétri, Johanne, Isabellei dictis ma* 
gistro et fratribus litteras sigillo nostro dedimus sigillatas. Datum anno 
Domiui M"*. CC''. quinquagesimo secundo, mense septembri. 

Il, Oripnal, II. 634, ii** 3. — ( opie du \ ti* iiècl«, A. 7, n» 73 



* 






* 









Dl CHATlM^DUlC. 185 



■<» 



nnLXvii. 

De domo cooi pUCea ftpad Câfttndaouin (2). 
Novembre t?5:r. 



l.'niTerûs prrsrnles litleras iospectum, UOicialu Dunemii» ttluleoi 
in lK)mino. NoTorilis<|uiid in notilra presentia coculitutus, GaoCridus 
(Iliolin, carpentariu», recognovit ic eiKrmaibiasse el oomine cscftoibNi- 






rf 



CCLXVI. 

De domo el terri* apud Moleriam (I). 
Octobre 1^2. 

riiiversis présentes litteras insp(*cturis, Oflicialis Dunensis, salutem 
in Domino. Noveritis quod in nostra presentia constituti, Aubertus de 
Villa Vania, miles, et Juliana uxor ejus, uxor quondam Symonis 
(lan'lli, recognoverunt se magisiro et (ratribus domus l)ei de Castroduno . 
|M*nitiisel in |MTpetnuni quitavisse domum et terras quas tenebantsuas . 
a|»(i(l Moleriam, dieta Juliana et tenere deli«bal quamdia Tireret, ex 
conrrssioiie ipsius Jiiliane sibi farta a dictis ma::istro vi (ratifbus. Quita- 
▼rrunt etiam dictis niagi>tro etfratribusdicii Aubertus et JuKana omnia 
mohilia tpie bab«*bant in domo et terris si quid habebantetquicquid juris 
liatR*tuint seu liabere |H)leniiitin dictisdomo et terris et aliis pertinentHs 
dicte domui adjacentibus. De qtia quitatione firmiter obsenranda et de 
HM-laniatione in die tis rébus in |)osterum nullatenus facienda, dicti 
AulNTtuset*Juliana, lidem suam in manu nostra prestitenint quilibet 
( orporalem. Pm qua (|ui(atione dirti magister et fratres promiserunt 
rrddrre annuatim infra festumsancti Remigii, dictis AubertoetJuliane, 
quamdiu ipsa Juliana viveret, ipsorum magistri et fralrum suis propriis 
sumptibus apud lionam Vallem unum modinm Madi et semimodium 
avcni*. U^ilAverunt rtiam dicti magister et (ratres dictis Auberto el 
Juliaiie >tatum in quodebi*bant |Minere dictant domum et raloremmobi- 
liuni que po^t mortem diète Juliane debetiant in domo superius dicta 
nMnanen*. In cujus n*i t€*htimoniuin et munimen, nos, ad petitionem 
dit loruni inagi»tri et fratrum, Aub(*rti et JtUiane, pres4*ntibus litteris 
MK'illinn nostrum duximus appimendum. Datumauuo Uomini M*. CC\ 
quinquagesimo secundo, mensic octobris. 
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tionis dédisse niagislro et fralribus domus Uei de Caustriduno totani 
plateam siiaiii quam habebat in corum ceiisiva sitam, propc domiiiii 
deliiiicti Jobannis Couslellarii,ante domuni JobannisBarbitensoris» diclo- 
niiii etiaiii niagistri et Iratruiii platée adberentein, pro quadani iomo cum 
platea ipsorum iiia^j^istri et tratriim, que fuit Matildis Lavennierc, sila 
in Valle Sancti Aiiiani, in eensiva abbatis et conventus Béate Marie 
Ma^^dalene de Castriduno, et pro quadraginta solidis dunensibus, dequa 
pecuniadictus Gaufriduscoramnobisse tenuitpro pagato dictis magtstro 
et fratribus. Promittens sub religione lidei sue in manu nostra corpora- 
liter prestita, quod contra dictain escambiaiionem seu donationem per 
se seu per alios non veniet in (uturum. Immo dictam plateaai dictis 
magistro et fratribus [et causam babentibus] ab ip^is in dicta platea 
Iproniisit] serundum usuni et eonsuetudinem dunensis patrie fideliter 
garantire. Et dicti niagister et fratres eidem Gaufrido dictain domiun 
euni platea garantire niodo superius dicto proiniserunt. In cujus rei 
testiniouiuni et mnninieu, nos, ad petitionem dictarum partium preaen- 
tibus litteris sigilUim nostrum dignum duximus apponendum. Datum 
aniio Domini M". CC. quinquagesimo secundo, niense noTembri. 



Iw* ri>utun! suii.li^ aniii.i (oiisns super doinum J'iliannis Cu^t* llarii (I:. 

Dëceinlire \'l'i'2. 

Omnibus présentes litteras insi)ectuns, Ofticialis archidiaconi Dooen- 
sis, salutem in Domino. Noverint universi quod in nostra presentîa 
constitutif magister et fratres domus Deî de (^striduno recognoTeninl 
se rontulissf et ronressisse (|uamdam domum lapideam nuper a didif 
magistro et fratribus editicatam cum ejus pertincntiis, adherenteoi 
domui defuncti Joliaiinis Cuslellarii, et duas camei'as ligneas qoas iideoi 
bab(>bant iiiter dictam domum dicti Jnbannis defuncti et domum mona- 
chonim rlemosine Cisterciensis, in eensiva abbatis et conventus Béate 
Marie Magdalene silas, Emeline relicte dicti Jobannis et eorumdem 
liberis et beredibus seu successoribus eorum babendas et in perpetuum 
quiele et|Kicilice pos>iden(ias pro centum solidis dunensibusannui census 
dictis magistro et tratribus singulis annis a dicta Emelina et liberis aul 
beredibus 5eu successoribus eorum tam pro dicta domo lapidea el ejus 
pertinentiis quam pro omni ceusu quem debebant dicta Bmetina et ejus 
liberi |)ro omni liaiKTgamento suo cum virguitoad dictnm babei|[aaMa- 
tum perlinenti, silo juxta virgultum defuncti Symonis de Plratellb et 



DE CHATëALDIN. 1H7 

platheas que fueruDt defimcU GuiUermi Toucbefeu nomine census tau- 
tummodo persolveiidis. In bis teraunis subDotatis solvet in quolibet 
festo Beale Marie Magdaleoe quinquaginta solidos et in quolibet festo 
purlficationis Béate Marie Virginis quioquaginla solidos. Quem censum 
tcnentur reddere predicli Emeiina et liberi et eorum heredesseu succes- 
sores prout superius est expressum. Cioncesserunt autem dicti lilinelLQa 
et ejus liberi quod si ipsi vel aliquis ipsorum aut heredes seu successores 
eorum ^essarent in solutione dicti census in dictis terminis vel in aliquo 
dictorum terminorum quod dicti magister et fralres vei eorum manda- 
tuni posse capere in dicta domo lapidea seu in toto eorumdem baberga 
menlo dictis magislro el fratribus censuali, secundum quod dictarum 
censivaruui in dunense palria capere consueyerunt in censivis suis pro 
censu non solulo et etiam proemendis in dunense patria coosuetis. 
Proiiiiserunt etiam dicti magister et fratres ûdem suam in lipianu nostra 
prestitam dictas domos iapideas etligneas cum pertinentiistam predictis 
inagistro et [ratribus quam abbati et convcntui Béate Marie Magdalene 
censuales dicte Emeiine et ejus liberis ac heredibus seu successoribus 
eorum contra omnes ad usus et consuetudinesdunensispatriegarantire. 
Item Yoluerunt dicti magister et fratres quod dicta Emeiina et ejus liberi 
ac beredes seu successores eorum omnes predictas domos cum omnibus 
pertinentiîs possint vendere libéras et immunes tanquam domos sitas in 
feodo Godeschalli, pignori obligare, in partes dividere, conferre et alie- 
nare, salvis tamen dictis magistro et fratribus dictis centum solidis annui 
census el omni jure ad censum pertinenti, et boc salvo quod in manu 
mortua poni non poterunt res predictd. Quas omnes et singulas predictas 
pactiones predicti Emeiina, Stephanus clericus et canonicus Beati Andrée 
de Gastriduno, Jobannes et Micbaelis liberi predicte Emeline, promise- 
runt fide média in manu nostra corporaliterpresti ta in poslerum ûrmiter 
et iideliter observare. In cujus rei testimonium, nos ad petilionem supra- 
dictorum EmeUne, Stephani, Jobanuis et Micbaelis, magistro et fratri • 
bus présentes dedimus litteras sigilli nostri munimineroboratas. Datum 
anno Domini millesimo ducentesimo quinquagesimo secundo, mensi* 
decembri. 



GGLXIX. 
De Xlldenariis census apud £scharl>ot(l). 

Mars 1253. 

Universis présentes litteras inspecturis, Offlcialis arcbidiaconi Dunen- 
sis, salutem in Domino. Noveritis quod in nostra presentia constitutus, 

J ' Copies du xvii» siècle, A. 7, n«» 37 ; du xviii-, A. 8. n« 182. 
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Gaufridus (lictus le Forestier, de Burgo Garini, rccognoTÎt se in peqw- 
ttium vendidisse niagistro et iratribus clemosine Gastriduni, duodecim 
dcnarios censuales suos proprios ex liereditagio suo apud villain que 
dicitur Escharbot, super terram quam tenet fliia defuncti Auberti de 
Ëscharbot, et omne jus ad dictum censum pertinens pro duodecim solidis 
dunensibus eidem Gaufrido jam solutis, et tide média, in manu noslra 
corporaliler prestita, promisit dictus Gaufridus quod contra venditioncm 
perse seu per alium non veniet in futurum. Immo lenetur sub dicte 
ndei religione dictam venditioncm dictis magistroet fratribus ad ususet 
consuetudinesdunensis patrie contra omnes in posterum (irmiter garan- 

dire. Promisit insuper quod, si dicti magister et fratres vexarentur 

seu alio modo super dicta venditione, quod ipse teneretur eosdem defeo- 
dere et deliberare super predictis et indampnes reddere. Alioquin et ipsc 
teneretur eisdem reddere viginti solidos dunensiumpro penacommissaad 
quam penam ipse obligavit se et sua coram nobis nec non et successores 
suos quantum ad predicta. In cujus rei testimonium etmunimen, et ne 
dicta pagina possit in posterum violari, nos, adpctitionem dicti Gaufridi» 
predictis magistro et fratribus présentes dedimus litteras sigilli nostri 
munimine roboratas. Actum anno Domini millesimo ducentesimo quin- 
quagesimo tertio, mense marcio. 



CGLXX. 

De u-ibus solidis et quatuor denariis census in Pelliperia Gastrtduni(l). 

Janvier 1254. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Oflicialis archidiacooi Dimen* 
sis, saiutem in Domino. Noverint uuiversi quod, in nostra presentîa con* 
tituti, Teobaldus, presbyter de Villa in Podio, decanus Dunensis in 
Pertico, Stephanus de Mesio et Joannes,Sancti Pétri de Feritate ViUenolîî 
presbyteri, executores testamenti defuncti Philippi de Moysiaco» quon* 
dam presbyteri, confessi sunt nobis (idem faciendo ab eis coram nobis 
prestito juramento, quod dictus derunctus Stephanus, in sua ultima 
voluntate posilus, dédit et in puram et perpetuam elemosinam contulil 
et concessit magistro et fratribus Elemosinarie Gastriduni et 
p^iupcribus dicte domus, très solidos et quatuor denarios censuales 
quos babobal annui redditus in Pelliperia Gastriduni, quem censnm 
predictnm dicti executores coram nobis concesserunt dictis magistro et 
fratribus, nomine dicti defuncti, tenendum et in perpetuum in posterum 
pos2>idendum. In cujus rei testimonium et munimen, nos présentes 
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litteras cum imprcssione sigilli nostri dignum duximus roborare. Datum 
anno Dotnini 1254, mense januario. 



CGLXXI. 

De décima, antalagio ecclesie, et terra de Ligneriis (1). 

Février 1254. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Officialis Dunensis, salutem 
in Domino. Noveritis quod in nostra presentia conslilutus, Guillermus 
de Villehermoi, miles, recognovit se yendidisse et nomine venditionis 
in perpetuumconcecisse [sic) magistro et fratribus elemosine Castriduni, 
totam decimam suam de Ligneriis et antaiagium suum ecclesie dicte 
yilie et totam terram quam habebat in dicta villa, vel in pertinentiis 
dicte ville, circa tria sextaria terre semente continentem, et quicquid 
juris habebat seu habere poterat in predictis decimis grossis et minutis^ 
antalagio et terris, seu rébus aliis, si que sint in dicta parrochia sita pro 
triginta et quatuor libris turonensium, de qua pecunie summa idem 
miles recognovit coram nobis sibi fuisse plenarie satisfactum in pecunia 
numerata, promittens idem Guillermus, âde média in manu nostra 
corporaliter prestita, quod contra dictam venditionem ratione heredi- 
tagii seu quolibet jure alio, perse vel per alium, non veniet aliquatenus 
in futurum. Immo promisit idem miles dictam venditionem dictis 
magistro et fratribus et aliis in dictis rébus a dictis magistro et fratribus 
causam habentibus, contra omnes ûdeliter et ûrmiler ad usus et con- 
suetudincs dunensis patrie garandire. De qua garandizatione in pos- 
terum facienda, dictus miles obligavit se et bona sua nec non et heredes 
suos seu successores quoscumque, et quia Johanna uxor sua in pre- 
dictis rébus suum dotalicium poterat reclamare, dicta Johanna dictam 
venditionem predictorum voluit et concessit et fidem suam spontanea, 
non coacta, et de mandate dictî Guillermiy mariti sui, in manu nostra 
dédit, quod in predictis rébus ratione dotalicii vel aliquaalia ratione 
nichil de cetero reclamabit. Immo dictum dotalicium quod habere 
poterat in predictis, dictis magistro et fratribus voluntarie quitavit et 
penitus resignavit. Hanc etiam venditionem voluerunt concesserunt 
et approbaverunt Stephanus, Guillermus, Agnes et Agalha, liberi dicti 
militis et dicte Johanne, et fide média promiserunt quod contra dictam 
venditionem per se seu per alios non venient in futurum. Promisit 
etiam dictus miles quod faciet quod si isti sui heredes ibi nominati non 
essent pubères et etiam quod alii sint inpuberes, concèdent dictam 

(1) Copies du xvii" siècle, A. 7, n" U5; du xviii», A. 8, n^^îG. 
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Yenditioncm quando pubères eflicientur et quod dabunt fidem saani de 
non reclamando aliquid in predictis. In cujus rei testimonium et mu- 
niroen, nos, ad petitionem dictorum militis et Johanne et eorumdiMn 
liberorum, predictis magistro et fratribus istas présentes litferas dedi- 
mus sigilli nostri muiiimine roboratas. Datum anno Domini M*. CC\ 
quinquagesimo quarto, mense februario. 



CCLXXn. 

De eisdem (i). 

Février 1254. 

Omnibus présentes litferas inspecturis, Oflicialis Dunensis, salatem 
in Domino. Noveritis quod, in nostra presentia constitutas, Thomas dé 
Insula presbyter et persona ecclesie de Ligneriis yoIuU et concessit, 
rartam habuit venditionem quam Guillermus de Yillebermoy, miles, 
fecit magistro et fratribus Domus Elemosinarie Castriduni de decimis 
grossis et minutis» antalagio et terris que dictus miles habebat sitos in 
dicta parrocliia de Lifrneriis, quam venditionem predictaram dictis 
magistro et fratribus factam a dicto milite, dictus Thomas promisit 
nnllatrnns revoran» nec in postcrum aliquatenus contraire. Immo omne 
jus (|uod idem Thomns liabebat seu habere poterat in predictis, nominc 
ecclesie sue, dictis magi^iro et fratribus quitavit et pcnitns resignavit. 
Promisit insuper idem Thomas dictis magistro et fratribus qnod ipse 
concederet coram domino episcopo Carnotense quod ipsi magisfer et 
fi-alres haberent libéras dicti episcopi super emptioiie predicfomm et 
quod etiam si traderentur ci littere scripte, quod cas eisdcm magistro 
et fratribus afierret sigillatas sigillo domini episcopi. De qnibns predi - 
ctis omnibus et singulis quittatione, resignatione, seu aliis pactionîbos 
(irmiler observandis, dictusThomas supposuit se juridiclioni nostfe,nM- 
cumque se transferret, ad omnia et singulasupradicta obsenranda. Dattmr 
anno Domini M"*. CC. quinquagesimo quarto, die sabbatr ante ciliei*es. 

CrJAXIl! 

Ut* uM'hia Utiv apiid Villain in lila(lu•l^. 

Mai 12r>î. 

(Jnivt>rsis présentes litteras inspecturis, Oflicialis archidiaconi Du- 
neusis, salut«Mn in Domino. Noveritis, quod in nostra presentia coosti- 

I i ii|.. ' liii \\ ;l' -Il ri -, A. * . Il I fli 
■J »o ir ilil \\ Il * ••€ "e. A T. h* lOi.. 
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liili, Petrus Rigon et Jiiliana, ejus uxor, recognoveriint se vendidisse 
et nomine vciidilionis in perpetuum concecisse Roberto de Villa in 
HIado, cicrico et canonico beati Andrée de Castroduno, quaradam 
oschiam terre quam habebant sitam apud VîUam in Blado, inter 
oschiam Johannis de Ponte, milîtis, et inter oschiam que fuit quondam 
Rcginaldi, dicti Chant Tourteau, a posteriori parte domorum defunctî 
Radulphi, dicii la Vielle, et Haorsi: lia Bùillete, in censiva relicte de- 
funcli Guarneri de Langeio, quondam miliiis, pro precio quinqua- 
ginta et sex solidis dunensibus, de qua pecunia dicti venditores se 
leniierunt coram nobis plenarie pro pagatis; fide média in manu nostra 
ab ipsis corporaliter prestita, promittenles quod contra diclam vendi- 
tionem per se seu per alios ratione hereditagii, dotalicii, retractationis, 
seu jure alio, aliqnomodo non venirent in futurum. Immo promi* 
serunt, sub datione predicte fidei, dictam oschiam venditam quitam et 
liberam ab obliviis et terragio et ab omnibus redeverenciis et coram 
omni censu cum dictum censum et etiam alias rediverencias dicte oschie 
susceperit de cetero solvendas ab se ipso et successoribus tenentibus 
terram suam sitam apud dictum iocum, excepta décima dicto clerico et 
ipsius heredibus seu successoribus contra omnes ûdeliter et ârmiter 
in posterum garandire. Hanc autem venditionem pro ut superius est 
expressum, ratam habuerunt et approbaverunt et etiam concesserunt 
coram nobis Petrus Martesche, Nicolaus Martesche, Hcloisis la Baillete, 
et hi très Ascelina, Gaufridus et Johannes liberi dictorum Pétri et 
Juliane, quilibet predictorum per fidem suam in manu nostra corpora- 
liter prestitam : promittentes, sub dicte fidei datione, se contra dictam 
venditionem de cetero nuUatenus devenire. Qui omnes predicti ad 
omnia predicta lirmiter observanda se supposuerunt juridictioni nostre 
ubicumque essent. In cujus rei testimonium, nos, ad petitionem dic- 
torum Pétri et Juliane, Pétri Martesche, Nicholai Martesche, Heloisis la 
Baillete, Asceline, Gaufridi, Johannis, dicto Roberto, clerico, présentes 
dedimus litteras sigilli nostri munimine roboratas. Actum anno Domiui 
M**, ce**, quinquagesimo quarto, mense maio. 



GCLXXIV. 

De redditti Ecclesie de Castellione (2.) 
Juin I25i. 

Universis présentes litteras inspectnris, G. archidiaconus Dunensis, 
in Domino salutem. Cum magister et fratres domUs Dfei de Gastriduno 

(I, Ur gmal, U. 3:}?, n-» I. 
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tenerentur in centum Ubris dunensium tam in ccclesie de CastellioiH^ 
quam persone cjusdcm ccclesie, noveritis quod Suphenis, presbyteret 
persona dicte ccclesie, in presentia nostra constitutus, tenuit se pro pa- 
gato a dictis magistro et fratribus de quatuor viginti libris dunensium 
in pecunia numerata, de quibusLaurentius, quondam persona de Gasiel- 
lione, habuit decem libras et idem Suphenis habuit sexaginta decem libras 
nominc ccclesie supradicte. Datum anno Domini M*. GG*. L*. quarto, 
die joYis posi nativitatem sancti Jobannis Baptiste. 

• 

CCLXXV. 

De XII denariis census super La Batte Ourri (i). 

Août 1254. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis Dunensis, salutem 
in Domino. Noveritis, quod in nostra presentia constitutus, Johitlines 
de FossatiSy burgensis Castriduni, pro sue anime remedio et pro anni- 
versario suc post decessum suum in domo Dei Gastriduni singulis 
annis faciendo, recognovit se in perpetuam elemosinam contulisse et 
etiam concessisse Deo et dicte domus pauperibus, post decessum saum» 
duodccim denarios censuales eu m omni jure ad dictum censum perti- 
nenti. Quos dictos duodccim denarios censuales idem Johannes habebat 
annuatim super terram sitam apud la Baate Ourri yineis adherentem 
que fuit defuncti Stephani Borduel ut dicitur et modo est Raginaldi 
Lebreton. Quem censum idem Johannes concessit magistro et fratribus 
dicte domus de cetero capiendum et cum omni jure ad eum pertinenti 
sine contradictione aliqua post decessum suum libère explectandum : 
promittens bona lide dictam donationem in posterum nullatenus rero- 
care. In cujus rei testimonium et muuimen, nos, ad petitionem dicti 
Jobannis, dictis magistro et fratribus istas présentes litteras dèdimiis* 
sigilli nostri muni mine roboratas. Datum anno Domini millésime dacen- 
tesimo quinquagesimo quarto, mense augusti. 

GCLXXVI. 

De sexdecim denariis census super domot apud Caitridunum(2). 

Septembre 1254. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Du* 
nensis, salutem in Domino. Noveritis, quod in nostra presentia consti- 

(h Original, B II;'. 

(J, Copie ilu xTiir siècle. A. 8. n- 23-1. 
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tutus, Gaufridus Gode de Ghambles, miles, recognovit se in puram et 
perpetuam elemosiham dédisse et irrevocabiliter concessisse magistro 
et fratribus domus Dei de Gastroduno et pauperibiis dicte domus, 
sexdecim denarios censuales cum omni jure et dominio ad dictum 
censum perlinenti. Ouos dictos sexdecim denarios censuales ipse habe- 
bat silos super domos Robini de Villa in Blado, clerici, sitas juxta dictam 
Elemosinam inter plateam deffuncti Guillermi de Ses et plateam def- 
funcli Luce de Villermoy. Recognovit insuper dictus Gaufridus, miles, 
se vendidisse et nomine yenditionis irrevocabiliter in perpetuum con- 
cessisse magistro et Iralribus dicte Elemosine Gastriduni, quamdam 
domum quam habebat sitam Gastroduni inter domum deffuncti Gau- . 
fridi de Gapella et domum deffuncli Sanctionis Lenier, in censiva dicte 
Elemosine, pro undecim libris dunensium, de qua pecunia se habuit 
dictus miles coram nobis plenarie pro pagato, fide sua média in 
manu nostra prestita corporali , quod contra dictas elemosinam et 
venditionem seu contra aliquam earum per se, vel per alium, de cetero 
non venict in futurum. Immo promisil sub dicte fîdei datione dictas 
elemosinam et venditionem dictis magistro et fratribus fideliter etfirmi- 
ter ad usus et consuetudines dunensis patrie garandire ; de qua garan- 
dizatione facienda, dictus miles obligavit se et etiam heredes suosseu 
successores. Quas etiam elemosinam et venditionem predictus Gauf- 
fridus miles, Aubertus clericus, Radulphus, Guillelmus et Golinus 
armiger, tilii et liberi predicti Gauffridi ratas habuerunt et etiam con- 
cesserunt, fide média in manu nostra ab ipsis prestita corporaliter, 
promitienles quod contra dictas elemosinam et venditionem, seu contra 
aliquam earum, per se, seu per alium, non venient in futurum. Immo 
sub dicte fidei datione quittaverunt in perpetuum dictis magistro et 
fratribus quidquid juris habebant, seu habere expectabant, tam inMicto 
censu, quam in dicta domo, abrenunciantes privilegio et benefîcio 
etatis minoris et omni exceptioni que possit eisdem prodesse et dictis 
magistro et fratribus obesse. In cujus rei testimonium et munimen, 
nos, ad petitionem dicti Gauffridi Gode, militis, et dictorum liberorum, 
dictis magistro et fratribus et pauperibus dicte domus, istas dedimus lit- 
teras sigillo nostro sigiilatas. Âctum annoDomini 1254, mense septembri . 

GGLXXVII. 
De quadam domo in Gastrum Gastriduni (1). 

Octobre 1254. 
Universis présentes litteras inspectucis, Officialis archidiaconi Du- 

(1) Original. A. 71. ù 
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ncQsis, salutem in Domino. Noverint unîYersi, quod in nostra presentia 
Gonstituti, Iladulphiis dictus le Gliapelier, et Odelina, ejus uxor, 
recognoYcrunt se mutuo eis seasu unus [quilibet] eorum qui alii 
supervixerit dédisse et in puram et perpetuam elemosioam concecUse 
domum suam quam ipsi habent sitam in Castro, in censiva magislri 
et fratrum domus elemosine de Gastroduno, quam domum insimul 
adquisierunt prout confessi fuerunl coram nobis. preterea tamen quod 
aller corum qui supervixerit de dicta domo vel platea suam ommuo 
poterit facere Yoluntatem. Quam elemosinam supradictam promisenint 
predicti Radulphus et Odelina ejus uxor, per fidem suam in manu 
nostra corporaliter prestitam, de cetero nuUathenus reTOcare; el ne 
dicte donation! sue aliquod impedimentum incurrat, sed ul plenissi- 
mum robur habeat firmitatis et duret in perpetuum, nos, ad pctitio- 
nem dictorum Radutphi et Odeline ejus uxoris, istis prescntibus litterif 
sigillum nostrum dignum duximus apponendum. Datum anno Domini 
M"*, ce®, qui iquagesimo quarto, mense octobris. 



CCLXXVIII. 

Admortizagio Pétri de Ghaorces (i). 

Décembre 1254. 

• 

Ego Petnis de Ghaorces, miles, notum focio unîTersis tam preten- 
tibus quam flituris, quod ego, motus pie paupertate nimia paupemm 
domus Dei de Gastriduno et ob anime mee et parentum roeoram renie- 
dium, magistro et fratribus dicte domus Dei et predictis pauperibus 
dcdi et nomine donalionis in punim et perpetuam elemosinam concessi 
ut ipsi niagister et fratrcs et dicti paupcres omnia et singula quecamqoe 
sinl que adquisienint et que polorunt adquirere in posterum, Deo dante, 
in mcis feodis et censivis quibuscum(iue sitis in Dunense, libère et paci- 
fice teneant et possideant. Ita quod nec ego ncc successores mei dictos 
niagistrum et fratres possimns cogère pro dicta acquisita sea aeqvi- 
renda in meis prcdictis feodis et censivis extra suam manum ponere. 
Promisi iusuper dictis magistro et fratribus dictam elemosinam nulla- 
tenusin posterum revocarc, sed eamdcm prcdictam elemosinam eisdem 
magistro oi fratribus in futuruui lideliter contra omnes garandîre. De 
qua garanditationo facienda et de aliis snpradictis obsenrandis. ego 
obligo me et heredcs meos seu successores quoscumque; et ne dicte 
donationi mee aliquod impedimentum incurrat, sed ut plenissimam 
robur habeat firmitatis et duret in perpetuum, ego, dictis magistro et 

'i Oiiffiiial, A. ai. 
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fratribus et pauperibus islas présentes litleras dedi cum sigillo meo pro- 
prio sigillalas. Âctum anno Domini M*. GG"*. quinquagesimo quarto, 
mense decembris. 



CGLXXIX. 

De redditu ecclesie de Gastellione (1). 
Novembre 1255. 

Universîs présentes litteras inspecturis, M. de Gallandia, archidiaconus 
Dunensis in ecclesia Garnotensi, salutem in Domino. Noveritis nos 
récépissé et habuisse a magislro et fratribus elemosine Gastriduni viginti 
tibras dunensium in pecunia numerata, et illa pecunia in qua tenebantur 
dicti magister et fratres persone ecclesie de Gastellione noniine ecclesie 
sue pro iite niota diu est inter ipsos magistrum fratres et personam 
predictam de Gastellione. De quibus viginti libris predictis tenentur 
dictos magistrum et fratres deliberare erga personam dicte eeclesie de 
Gastellione, et eidem persone reddere pro eisdem magistro et fratribus 
dictas viginti libras in pecunia numerata. In cujus rei testimonium, 
nos, dictis magistro et fratribus dedimus'nostras litteras sigillo nostro 
sigillatas. Datum anno Domini M*. GG"*. quinquagesimo quinto, mense 
novembris. 



GGLXXX. 

De quodam stallo in Burgo Novo ante furnum (2). 

Février 1256. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Du- 
nensis, salutem in Domino. Noveritis, quod in nostra presentia consti- 
tuli, Jaquelina, relicta defuncti Frageri Ghatri, Mattheus, filius dicte 
relicte, et Maria, soror dicti Mathei, recognoverunt se dédisse et in 
puram et perpetuam elemosinam concessisse Deo et pauperibus elemo- 
sine de Gastriduno, quoddam stallum quod habebant situm in Burgo 
Novo, ante furnum dicti loci, in censiva senescalli de Bosco Rufin, pro- 
mitlentes, dicti relicta, Matheus et Maria, per fidem suam in manu 
nostra corporaliter preslilam, quod contra dictam donationem seu con- 
cessionem non venient in fulurum. Immo promiserunt, sub dicte iidei 
datione, quod in dicto stallo jure hcreditagii, dotis, seu dotalicii vel 

(I) Original, W 3»?, i» 2. 
(?) Original, A. 7*2. 
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quolibet alio jure, nichil de cetero reclamarent nec focient ab aliquo 
reclainari. In cujus rei lestimonium, nos, ad preceset petitionem dicte- 
mm relicte, Mathci et Marie, dcdimus magistro et fratribus dicte ele- 
mosine istas présentes litteras sigilli nostri munimiae roboratas. Datum 
anno Domini M"". CC''. L"*. sexto, mense februarii. 



CCLXXXI. 
De quodam cenbu ia clause de la Mauratiere jaxta chsininuin àureUaiien«is (I). 

Juillet 1256. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Ofricialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutem in Domino. Noveritis, quod in nostra presentia constitutoSp 
llerbelinus de Âbbatia dédit et in perpetuam elemosinam concessit 
domiii elemosinaric de Gastriduno quintam partem sex denarionim 
censualium quos habebat sitos super quamdam peciam yineesitam juxta 
cheniinum Àurelianensem in clauso de la Mauratiere, promilteos per 
fidem suam in manu nostra corporaiiter prestitam, quod diciam elemo- 
sinam de cetero nuUatcnus revocaret. Recogno?it insuper idem Herbeli- 
nusse vendidisseet nominevenditionisin perpetuumconcecisseresiduum 
dictorum sex denariorum censualium cum omni jure et dominio ad 
dictum censum pertinenti pro decem solidis dunensium, de qua pecunia 
idem llerbelinus se tenuit coram nobis plenarie pro pagato, fMe média 
in manu nostra corporaiiter prestita, promittens quod contra dictam 
venditionem nec elemosinam perse vel peralium non Yeniet infalunim. 
Immo sub dicte fidei datione, promisit dictis magistro et fratribus dictas 
elemosinam et yenditionem ad usus et consuetudines dunensis patrie 
garandire. lias autem elemosinam et venditionem volueruntet concesse- 
runt Petronilla uxor sua, Guillelmus Mollar4 et Agnes uxor dicti Guil- 
lelmi, et filia dicti Herbelini. Quipredicti Petronilla, Guillelmuset Agnes 
promiserunt per fidem suam in manu nostra corporaliterprestitam, quod 
contra dictas venditionem nec elemosinam jure dotalicii, hereditagii sea 
quolibet jure alio, per se seu per alium non venient aliquatenus in ftatn* 
rum. In cujus rei testimonium et munimen, nos, ad preces et petitio- 
nem dictorum Herbelini, Petronille, Guillelmi et Agnetis, dedimns dictis 
magistro et fratribus dicte elemosine istas présentes litteras sigilli nottri 
munimine roboratas. Datum anno Domini millesimo GG*. quinqnage- 
simo sexto, mense julio. 

i. nii^.i.i.i, i;. 113. 
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GGLXXXII. 

De uno sextario terre apud Villam in Blado (1). 

Novembre 1256; 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Oflficialis Dunensis, salutem 
in Domino. Noveritis, quod in nostra presentia constitutif Stephanus 
Milet, de Villa in Blado, et Malîldis ejus uxor, recognoverunt se dédisse 
et in perpetuam elemosinam concessisse Matheo de Villa in Blado, cle- 
rico, quondam filio defunctiRadulphi Vetnle, unum sextarium integrum 
terre semenle de quinque sexiariis inlegris terre semente quos dicti 
Stephanus et Matildis habebant, ex hereditagio dicti Stephani, moven- 
tibus sitis apud Villam in Blado in quinque peciis terre, partira in cen- 
siva domus elemosinarie de Gastroduno, partira in censiva Theobaldi de 
Malu( riis et partira in censiva Marie la Gaillarde. Quara eleraosinara 
dicti Stephanus et Matildis promiserunt, per fidem suam in manu nostra 
corporaliter prestilara, nullalenus revocare. Immo, sub dicte fidei 
dationc, proraiserunt dictam eleraosinam dicto Matheo et ejus heredibus 
in perpetuura firraiter contra oranes garandire. Recognoverunt insuper 
dicti Stephanus et Matildis, se dicto Matheo, dicta quatuor sextaria inté- 
gra terre seraenle residua vendidisse et nomine yenditionis in perpetuum 
concessisse pro sexdecim libris turonensiura, de qua pecunia dicti 
Stephanus et Mathildis se tenuerunt, coram nobis, plenarie pro pagatis, 
fide ipsorura raedia in manu nostra corporaliter prestita, promittentes 
quod contra vendilionem istara nec etiam elemosinam supradictara, jure 
hereditagii, dotalicii seudotis, vel quolibet jure alio, perseseuper alium 
non venient aliquatenus in futurum. Et proraiserunt dicti Stephanus et 
Matildis, sub dicte fidei datione, se dicto Matheo et ejus heredibus dictam 
venditionera contra oranes ad usus et consuetudines dunensis patrie 
garandire. Proraiserunt insuper dicti Stephanuset Matildis tara in datione 
eleraosine quara in venditione terre supradicte, dicta quinque sextaria 
terre seraente esse quita et libéra ab orani rediverentia, exceptis quatuor 
solidis procensu et excepta décima. Proraiserunt insuper dicti Stephanus 
et Matildis, sub dicte fidei datione, quod si quinque sextaria terre seraente 
non invenirentur intègre in venditione et eleraosina supradictis, quod 
ipsi Stephanuset Matildis tenerentur perficere; et de perfectione iacienda 
si necesse fuerit et de garandizatione rerum predictarum ut dictum est 
facienda, obligaverunt dicti Stephanus et Matildis se etbonasua.Incujus 
rei testimoniura et raunimen, nos, ad petitionem dictorum Stephani et 

(1) Copie du xvii* siècle, A. 7, n* 107. 
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Matildis, dicto Mathco istas présentes litterasdedimossigilU nostri muni- 
mine roboratas. Datum anno Domini M''. GG*. quinquagesimo sexto, 
mense novembris. 



CCLXXXIII. 

De terrifi tpud Viilam in Blado (1). 

Novembre 4256* 

Omnibus présentes littcras inspecturis, ego Theôbaldus de MataeriiSp 
miles, salutem in Domino. Noveritis quod de quinque scxtariis terre 
semente que Stephanus Milct, de Villa in Blado, et Hatildis cjus uxor, 
habebant ex hereditagio dicti Stephani, moventibus sitis apud Yilbm in 
Bladum in quinque peciis terre partim in censiva mea, partim in censiva 
domus elemosinarie de Castroduno, et partim in censiva Marie la Gail- 
larde, pro indiviso, dicti Stephanus et Matildis in mea presentia constitutif 
Hatheo de Villa in Blado, clerico, filio defuncti Radulphi Vetule, dede* 
runt et in puram et perpetuam elemosinam concessenint unnm sexta- 
rium dicte terre semente, promittentes, per fidem suam in manu nostra 
corporaliter prestitam, quod contra dictam elemosinam jure bercditagii, 
dotis, sivedotalicii, vel quolibet alio jure, per se vel per a!ium nou 
Ycnientin futurum. Recognoverunt insuper dicti Stephanus et Matildis 
dicta quatuor sextaria terre semente residua dicio Matheo rendidlsse et 
nomine venditionis in perpctuum concecisse pro sexdecim lîbris turo* 
nensium, de qua pecunia dicti Stephanus et Matildis se tenuerunt ooram 
nobis plenarie pro pagatis, fide ipsorum média in manu nostra corpo* 
raliter prestita, promittentesquodcontradictam venditionem jure hère* 
ditagii, dotis, sive dotalicii, vel quolibet alio jure, per se sen per «llam, 
aliquatenus non Yenient in Tuturum; et promiserunt dicti Stephanus et 
Matildis, sub dicte fidei datione, se dicto clericoetejus heredibus dictas 
venditionem et elemosinam ad usus et consuctudines dunensis patrie 
contra omnesgarandire. Promiserunt insuper dicti Stephanus et Matildis, 
tam in datione elemosine quam in venditionc dicte terre, dicta quinque 
sextaria terre semente esse quita et libéra ab omni rediverentia, exceptis 
quatuor solidis pro censu et excepta décima. Promiserunt insuper dicti 
Stephanus et Matildis, sub dicta fide sua, quod si quinque sextaria terre 
semente non invenirentur intègre invenditioneetelemosinasupradicfii, 
quod ipsi Stephanus et Matildis tenerentur perficere ; et de perfec- 
lione facienda, si necesse (Uerit, et de garandizatione terraram 
predictarum pro ut dictum est facienda, ipsi Stephanus et Matildis 

;l) Co{>i«du xvir •lèHi». A.l, u- 108 
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obligayeruntse et omnia bona sua. Et quia dicti Stepbanus et Matildis de 
dictis quatuor solidis ccDSualibus de quibus ad me duo solidi censuales 
pertinent, dictos duos soiidos micbi vel mandato meo consueverant 
reddere apud Matuerias, ego Theobaldus, ad preces bonorum [virorum] 
et araore Dei, concessi dicto Matheo et ipsius beredibus quod ipse 
Matheus et heredes sui micbi et beredibus meisdecetero reddent dictos 
duos soiidos censuales apud Castrumdunum in qualibet nativitate 
béate Marie Virginis. Volui etiamet concessi quod ego, seu heredes mei, 
non possumus de cetero dictum Matbeum vel beredes suos capere alibi, 
reddere dictos meos duos soiidos censuales quam in dicto loco apud 
Castrumdunum noviterconstituto. In cujus rei testimonium et muni- 
men, ego, ad petitionem dictorum Stephani et Matildis, dicto Matbeo 
dedi lilteras sigillo meo proprio sigillatas. Datum anno Domini M*". CG*. 
quinquagesimo sexto, mensenoYembris. 



CGLXXXIV. 

De nemore de Bello Visu inter Bordas et Fontem Marie (l). 

Juillet 4257. 

Ego Ysambardus de Sancto Deodato, castellanus Castriduni, notum 
facio universis présentes litteras inspecluris, quod cum verterctur 
contentio coram me inter Micbael Senglier ex una parte, et magistrum 
et fratres Elemosine Castriduni ex altéra, super boc quod dictusMicbael 
petebatcoram meet in jure a dictis magistro, et fratrihus, quod ipsi 
nemus de Bello- Visu, situm inter Bordas et Fontem Marie et fundum 
terre dicti nemoris quod tenebant et possidebant extra suam manum 
poni^rent, cumdictus Micbael, ad cujus ieodum dictum nemus sine medio 
dignoscitur pertinere, non vellet nemus predictumponi in manumortua 
vel etiam remanere ; item verteretur contentio coram me inter dictos 
magistrum et fratres ex una parte, etPetrum de Mesio, militem, ex altéra, 
super hoc quod dicti magister et fratres petebant coram me et jure a 
dicto Petro quod ipse bonus litis pro ipsis magistro et fratrihus in se 
susciperel contra dictum Michaelem, et quod idem Petrus dictum nemus 
cisdem magistroet fratrihus erga dictum Michaelem defl'enderetetpenilus 
liberaret, cum idem miles se obligasset ad hoc erga dictos magistrum et 
fratre$ per litteras sigillo suo proprio sigillatas, sicut idem miles 
cooiessusiuit coram me : tandem de bonorum virorum consilio, ita fuit 
compositum etpaciticatum inter dictos Michaelem Senglier, magistrum 
et fratres et dictum Petrum ; quod dictus Petrus pro bono pacis dédit et 

(I) C«>pieda xyii« siècle, A. 7, n» 118. 
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solvit dicto Michaeli decem libras duneosiumet dicti ma^nster et firmtres 
similitpr pro bono paciâ dederunt et soWerant dicto Michaeli centom 
soiidos diinen.sium, et dictus Michael per (idemsuam in manamett pres- 
tilit corporaleni 'promittens] quod dictos ma^istram et firatrps super 
dicto nemore de ceti>ro nullatenuà molestabit. Immoeisdem magistroet 
fratribiis in perpeliium quitaTit omne jus et domininin qaod habebat 
seii halK're poterat in dicto nemore et fundo nemoris, Tolens et concede&s 
idem Michael, quod ipse, Tel ejus heredes,non posàintdeceterocompel- 
lere dictos ma^rislnim et fratres dictum nemus extra snain manam 
ponere nec etiam molestare. Immo promisit, sub dicta fide saa, ideiD 
Miciiacl eisdem magistro et fratribus in postenim dictum nemus sicnt 
dominus feodi garandire. De qua garandîzatione bcienda, oMigaTil se 
et omnia liona sua nec non et heredes sucs. In cujus rei testioioiiîani 
et memoriam, <id preces et petitiones dictonim Michaeliset Pétri, dedi 
dictis magistro et fratribus istas présentes iitteras sigilli mei munioiine 
roboratas. Datum anno Domini M"*. CG*. quinquagesimoseptimo^mense 
julii. 



ajLXXXV. 

De terra apiid Percheron viliam(t). 
Décembre i258. 

Omnibus présentes Iitteras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutem in Domino. Noveritis quod in nostra presentia GonstitoU, 
Oinotus de Planta et Ascolina ejus uxor, recognoverunt se rendidiase et 
nominc vcnditionis in pcrpetuum concessisse magistro et fratribus Ele* 
mosine Castriduni, mcdietatem totius terre quam dicebant se habereet 
habebant apud Porciieronvillam, dimidium modium contioentem et 
mediotatoni partis sue quam habebant in quodam habergamentoj in 
dicto loco sito, que omnia sita sunt in allodiis domini comitis Blesensîs, 
partim in ccnsiva ut dicitur monachorum de Tyrone, et partim ut 
dicitur in censiva templariorum, pro viginti libris dunensis monete, 
de qua pecunie sunmia dicti venditorcs se tcnucrunt coram nobis 
plenarit? pro pagatis in pecunia numerata, fldc média in manu nosira 
corporaliter prestita : promittentesquod contra dictam Ycnditionein jure 
hereditagii, dotalicii, seu quolibet jure alio, perse seu per alium noo 
venirnt in futunim. Immo, sub dicte fidoi datione, promiserunt dictam 
venditiouem contra omnos ad usus et consuetudines dunensis patrie 
garandire. Qtie predicta recognoverunt dicti Ginotus et Ascelina vendi- 

r r«pint (lu xTir «i^!*-, a t. h- \U; du x%iii% A. *•, H- ÎOT. 
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disse dictis magistro et fratribus quita et libéra ex omni honere et 
redeverentiis, exceptis décima et censu. Hanc autem venditionem 
Yoluerunt, ratam habuenint et concesserunt, magister Lambertus dictus 
le Comte, clericus, et ÂgneslaPichonesseet promiseruntcontradecetero 
nullatenus deyenire,Yidelicetdicta Agnes per fidem suam in manunostra 
prestitam corporalem. In cujus rei testimonium et munimen, nos, 
ad preces et petitiones dictarum partium, dictis magistro et fratribus 
dedimus présentes litteras sigilli nostri munimine sigillatas. Datum 
anno Domini millesimo ducentesimo quinquagesimo octavo, mense 
decembris. 



CCIAXXVI. 

De duodecitn denariis apud Memilon (1). 
Février 1259. 

Ego Fulcho de Mesmillon, miles, notum facio omnibus tam presen- 
tibus quam futuris, quod ego, pro meo anniyersario celebrando in 
Elemosina Gastriduni cum decessero, pauperibus dicte Elemosine et 
fratribus ibidem commorantibus dedi et in perpetuam elemosinam 
irrevocabiliter concessi duodecim denarios censuales cum omni jure et 
dominio ad dictum censum pertinente, quos dicebam me habere et 
habcbam sitos super terram Hamelini de Fossa Aucberii, adherentem 
vineis de Montrionis, circa duo sextaria terre semente continentem. 
Quam elemosinam promisi nullatenus de cetero revocare. Immo dictam 
elemosinam promisi dictis pauperibus et fratribus in posterum garan- 
dire et de dicta garandizatione facienda cisdem obligavi beredes meos. 
In cujus rei testimonium et memoriam, ego dedi dictis pauperibus et 
fratribus présentes litteras sigilli mei munimine roboratas. Datum 
anno Domini M**. GG*. quinquagesimo nono, mense februario. 



GCLXXXVII. 

De domo dicta de Foro (2). 
Février nb9. 

Ego, Ysembardus de Sancto Deodato, castellanus de Castriduno et de 
Garnoto, notum facio universis tam presentibus quam futuris quod 
cum contentio verteretur coram me inter procuratorem et (iratres domus 

ri) Original, B. Ili. - Copioi du xvii' siècle, A. 7, n« 38: du xvill«, A. 8. n« 18). 
(2) Origin»!. B. i6. 
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Dei de Gastridunoex una parte, et Bernardum LiCtanneur etRosetam 
ejus uxorem ex altéra, super 1k>c qiiod dicta Roseta dicebat se esse he* 
redem propinquiorem defuncti Theobaldi de Foro et ideo petebat ra- 
tione successionîs et propiaquitatis in contentione a diclis procuralore 
et fratribus medietatem cujusdam domus in qua manebat dictas Theo- 
baldus, tempore quo decessit, sitam juxta domum defuncti Gyrardi 
Goichart, medietatem cujusdam ru pis sitam in cuneo beati Andrée de 
Castriduno, et unum arpentum vinee situm in vico qui dicilur Escures. 
que fucrant predicti Theobaldi ; dictis procuratore et fratribus in coo- 
trarium dlcentibus dictam Rosctam non haberc jus petendi prediclum 
ex 00 quod dictas delunctus Theobaldus omnia predicta adquisierat et 
in sua ullima vohinlalc prcceperat defuncto Ernaudo le Faupier, de- 
functo Gaufrido de Gapclla et defuncto Amioto de Aureliano, executo- 
ribus suis, quod predicta venderent et pro ejus defuncti Theobaldi 
anima pauperibus erogarent. Qui dicti executores potestate hereditaria 
a dicto defuncto Thëobaldo super hoc bonorum ducti consilio Elemosine 
Gastriduni et fratribus ibidem commorantibus dictas medietates domus 
et rupis et dictum arpentum Tinee in perpetuam clemosinam dedemnt 
et in perpetuum concesserunt. Ad que probanda dicti procurmtor el 
firatres produxerunt coram me quamdam litteram sigiUo honormbilis 
yiri Nicholai quondam archidiaconi Duncnsis sigillatam, et duos testes, 
yidelicet : Guarinuni GbuKn et Micliaelem dictum Menjaille, qua lillera 
inspecta el audita, et testimonio dictorum testium audito, et eUam 
intellectis rationibus quas dicti procurator et fratres proposuerunt cod- 
tra dictos Bernardum et Rosetam et dictis partibus termino assignatOf 
de assensu ipsarum partium coram me ad audiendum jus super premis- 
sis, ego, cum multis bonis aliis in plenis assisiis pro finale judîcio 
respeximus et adjudica?imus, quod de jure omnia predicta dicte eleiDO* 
sine qui ta et libéra in perpetuum remanerent. Qui dicli procurator et 
fratres post dictum judicium nostrum diclis Bernardo et Rosele âd 
preces et pelitionem meam et aliorum bonorum, gratiam GuJentes 
eisdcni dederunt cenlum solidos monele currcntis in Dunensi , et io 
prosenli coram me soivcrunt. Et dicli Bcrnardus et Roseta propter 
gratiam eisdi'ui lactam, per fidem suam in manu mea corporaliter pres- 
titam, promistM'unt quod super premissisdiclos procuratorem et fratres 
de cetcro nullalrnus molestabunt nec trahent [in causam]. In cujus m 
tesliuionium et inrnioriam, ego, ad preces et pelitionem dictanim 
partium presenlihus lilleris sigillum meum apponerc dignum duxi. 
Actum anno Douûni M". GG"*. quinquagesimo nono, mense febniarii. 
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CGLXXXVIII. 

De domo in Teneria Gtstriduni (i). 
Juin 4259. 

Universis présentes litleras inspecturis, Officialis archidiaconi Du- 
nensis, salulem in Domino. Noveritis quod in nostra prescnlia consti- 
tuti, Guittelmusde Orsonvilla et Hysabella ejus uxor, recognoverunt se 
cepisse a procuratore et a fratribus Elemosine Castriduni» medietatem 
cujiisdain domus que eisdem devenerat ex donatione Tbeobaldi dicti 
Nereit, quam babebant dicti procurator et fratres sitam in Teneria Cas- 
Iriduniy inter domum Gaufridi Biote et domum defuncti Arnulpbi Belle 
Jovente, junctam etiam pro individuo alii medietati domus ipsorum 
Guilielmi et uxoris pro quadam annua pensione, Yidelicet : pro pen- 
sione decem solidorum monete currentis in Dunensi a dictis Guiilelmo 
et uxore et eorum beredibus in perpetuum sohenda in quolibet festo 
sancti Remigii dictis procuratori et fratribus. Promiserunt, insuper et 
tenentur dicti Guillelmus et uxor censum et redlYerencias dicte medie- 
tatis domus annuatim solvere et ipsam suis propriis sumptibus bono 
statu tenere. Tenentur insuper prout promiserunt dicti Guillelmus et 
uxor deliberare dictos procuratorem et fratres de paccionibus et débite 
in quibus tenebantur erga Jobannem de Parvo Ponte 3eu dictum Gode 
ratione dicte domus. Yoluerunt insuper et concesserunt dicti Guillelmus 
et uxor quod si deficerent in sotutione dicle pensionis, qua predicta 
pensione non soluta, possent assignare et capere in qualibet parte dicte 
domus. Yoluerunt insuper et concesserunt dicti Guillelmus et uxor 
quod si contigeret quod dicta domus combureretur vel devastaretur 
casu ex fortuito, post factum incendium seu de?astationem, per trien- 
nium deficerent dicti Guillelmus et uxor vel eorum beredes in solu- 
tione dicle pensionis faciende, quod tam cilo elapso dicto triennio pos- 
sent dicti procurator et fratres de tota platea dicte domus de medietate 
que fuit ipsorum Guilielmi et uxoris quam de medietate que fuit ipso- 
rum procuratoris et fratrum suam possent in perpetuum plenarie facere 
volunlatem> sicul de re eorum hereditarîa. De bis autem omnibus 
tenendis et firmiier observandis obligaverunt dicii Guillelmus et uxor 
eo modo quo divisum est superius dictam medietatem domus sue et 
eorum beredes per fldem suam in manu nostra corporaliter prestitam. 
In eu jus rei testimonium, nos, ad petitionem dictorum Guilielmi et 
Hysabelle ejus uxoris, dictis procuratori et fratribus nostras présentes 

(I) ('oi>idS du XVII* liècle, A. 7, n"3?. 
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litteras dedimus sigillo nostro sigillatas. Datum anno D«)iniiii M*, ducen- 
tesimo quinquagesimo nono, mensc junio. 



CCLXXXIX. 
De admodittione terre de Heaumonfontaine (1). 

Novembre 4259. 

UniYcrsis présentes litteras inspecturis, magister Guillelmiis de No- 
Yiaco, canonicus Carnotensis, prebendarius apud BlandcmyiHam, salu- 
tem in Domino. Noveritis quod in mea prcsentia constitutus, Petrus 
dictas Muriau recognovit se cepisse a procuratore et frairibus domus 
Dei de Castriduno totain terrain eorum quam habent apud Heaumon- 
fontaine in parochia de Blandemvilla usque ad duodecim annos continue 
venturos ad firmam, ita quod dictam tcrram colet in dictis duodecim 
annis seriatim suis propriis sumptibus et fructus suos faciet. El pro 
predicta firma quolibet anno dictorum duodecim annorum quiequid 
contiogat dimidium modium bladi ad valorem bladi crescentis in dicta 
terra ad mensuram Carnoti suis propriis sumptibus in domo dictorum 
procuratoris et fratrum de Bojastre in octabis cujuslibet festt sancU 
Remigii, dictis procuratori et fratribus lenebitur reddere et persolrere. 
Rediverentias vcro dicte terre, si que fuit, tenebitur reddere annuatim 
dictus Petrus nomine dictorum procuratoris et fratrum, non de suo led 
de firma dicte terre. Has autem pactiones et promissiones predictas 
dictis duodecim annis durantibus promisit dictus Petrus pcr (Idem soam 
in manu nostra corporaliter prcstitam firmiter tenere et inTÎolabililer 
observare. De bis autem pactionibus tenendis et firmiter obsenrandU 
dédit dictus Petrus plegios, videlicet : Bernardum clericum, Reginal- 
dum Veillart, Robinum le Dcsrce, Theobaldum le Couturier, Odonem 
Petit Vilain et Stephanum Rotru. Qui ad pctitionemdicti Pétri depac* 
tionibus predictis firmiter tenendis se plegios constituerunt qoilibel 
in solidum, et se supposuerunt juridictioni nostre ubicumque eMent 
et se et sua transferrent. In cujus rci testimonium et munimen preaen* 
tibus litteris sigillum nostrum duximus apponendum. Actum 
Domini M\ CG*. L"". nono, mensc noYembri. 

ySceau de Guillaume de \euvfj). 
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CCXC. 

De terris apud Villam in Blado (i). 
Novembre 1259. 

Omnibus présentes Ut teras inspecturis, Offlcialis archidiaconi Dunen- 
sis, salulem in Domino. Noveritis quod in nostra presentia conslituti, 
Robertus de Villa in Blado, clericus, nepos defuncti Odonis quondam 
magistri Elemosine Castriduni, Burgeta, ejus soror et ejus maritus, in 
perpetuum quitaverunl quicquid juris habebant et habere poterant in 
eniptionibus terrarum quas Petrus Martesche et Thomas dictas Bos 
vcndiderant apud Villam inBladum et in aliis emptionibus terrarum factis 
tam nomine dicti Robini, quam patris et matris ejus, seu defuncti Mathei 
fratris dicti Robini, tempore magistratus defuncti Odonis, procuratori et 
fralribus domusDeide Gastriduno. Que emptiones terrarum continent 
ci rcaqualuordecimsextaria terre semente. Et promiserunt dicti Robinus, 
Burgela et ejus maritus, per fidem suam in manu nostra. corporaliter 
prestitam, quod in predictis terris nichil de cetero reclamabunt, nec 
super predictis terris dictos procuratorem et fratres de cetero nuUatenus 
moleslabunt. Dicti vero procurator et fratres, tam pro quitatione predicta 
quam ex benignitate eorum, dederunt et reddere promiserunt dicto 
Roberto annuatim quamdiu yixerit ad usum scolasticum quadraginta 
solidos dunensium in quolibet festo Omnium Sanctorum. Quitaverunt 
insuperet dederunt dictis procuratori et fratrihus dicti Robertus, Burgeta 
et ejus maritus, quicquid juris habebant et habere poterant in domo de 
Pertuiset quam tenent et in duobus sextariis terre semente Tel circa que 
acquisierat dictus Odo tempore quo erat magister dicte Elemosine et 
dictis procuratori et fratribus tenendis et in perpetuum possidendis post 
decessum dicte Burgete. Hanc autem donationem et quitationom fece- 
runt et fimayerunt per fidem suam in manu nostra corporaliter pres- 
titam dicti Robertus, Burgeta et ejus maritus. Quitayerunt insuper in 
perpetuum et dederunt dicti Robertus, Burgeta et ejus maritus dicte 
Elemosine medietatem aliarum terrarum residuarum quas tenent apud 
Pertuiset post ejus Burgete decessum si sine herede decesserit, yel si 
hères ejus, post ejus Burgete decessum, decesserit antequam penreniat 
ad legitimam etatem ; que medietas terre ad dictam Elemosinam pertinet 
ex emptione facta a dicto defuncto Odone de defîmcta Ysabella quondam 
sorore sua, que medietas predictarum terrarum fuit predicte Ysabelle. 

(I; Copies du XVII* siècle, A. 7, n« IIU;JuxTill% A. 8, n» 212. 
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Contra aiitcm istas quitationcs et concessiones pro ut divisa suot, promi* 
scruiU dicti Robcrtus, Ihirgcta et ejus maritus in posterum nullatcnuô 
contraire. In ^ujus rei tcstimonium, nos, ad preces et petitionem 
dictonim Roberti, Burp^cte et ejusmariti, dedimus dictis procuratori et 
fratribus présentes littcras sigittl noslri munimine roboratas. Datum 
annoDomini M"". CG"*. quinquagesimo nono, mense nofembris. - 



GCXCI. 
De quidam rupe in cuneo Deati Andrée tpad Castridunum (I). 

Janvier 1260. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Ofiicialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutem in Domino. Noveritis, quod cum Maria uxor Theobaldi de 

Gruce et procurator et [fratres ] et possident communiter pro indi- 

viso quamdam rupem sitam in cuneo Beati Andrée de Castridano in 

censiva Gomitis Blesensis et quamdam domum sitam incensin 

Hcnrici Lenfant armigeri et Martini Basset clerici ; que domus et rupis 

ad dictos procuratorem et fratres et Mariam de?encrant a diclos 

procuratorem et fratres ex donatione defuncti Theobaldi de Foro et ejus 
executorum ; et alia medietas ad dictam Mariam ex successione [Marie] 
uxoris dicti Theobaldi de Foro ; quorum Theobaldi et Marie ejus uxoris 

fuerunt res predicte. Dictas domum et rupem partiti fuerunt 

Maria in hune modum : quod dicta Maria cum asscnsu et voluntale 
mariti sui dictis procuratori et fratribus medietatem suam dicte r[apis] 
et per (idem suam in manu nostra corporaliter prestitam spontanea et de 
mandato et assensu dicti Theobaldi de Gruce mariti sui penitus resigna- 
[vit. Insuper] dicta Maria et dictuiTlieobaldus ejus maritus dictis procu- 
ratori et fratribus dederunt qnindecim libras monetecurrentis in Dunensi. 
Quiuiverunt [etiam dicta Maria et] Theobaldus ejus maritus eisdem 
procuratori et fratribus quicquid juris haliebant, si quod habebant, 

vel babcre. poterant in vasis que sunt in dicta rupe aliis 

utensilibus. Promittentcs per dictam fidem suam quod in predictis 
rupe et ?asis, nicliil do eetero reclamarent nec lacèrent reclamari. Dicti 

▼ero procurator et fratres Marie medietatem suam dicte dorous 

in perpetuum quitavcrunt in escambium medietatis predicte rupis et 
dictarum quindecim Iibrai*um et promiseruut ad inticem dicti procu- 
rator et fratres et Maria cum assensu dicti mariti sui omnia predicta 
sicut partita sunt sibi ad invicem in posterum [ad usus] et consuetudines 
Dunensis patrie garandire et sese ad invicem indampnes reddere et 

'n Original. A 130. 
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servarc. In cujus rei testitconium et memoriam, nos ad preces et peti 
tionem dictarum partium, sigillum nostrum presentibus iitteris 
dignum duximus appouendum. Actum anno Domini M*. GG''. sexage- 
simo, mense januarii. 



GGXCU. 

De Poreheronvilla(i). 

Décembre 1260. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutem in Domino. Noverilis quod in nostra presentia constitutif 
magister Lambertus Lecomte, clericus; Ginotus de Planta ; Âscelina ejus 
uxor ; Johanncs dictusSevin et Beatrix, ejus uxor, vendideruntetnomine 
venditionis in perpetuum concesserunt magistro Stephano de Doeto, 
canonico Anlisiodori et Stephano de Gortermont clerico, fratribus 
domus elemosine de Gastriduno, omne illud quod habebant vel 
habere poterant apud Porcheronvillam vel circa, seu debebant ex 
caduco defuncle Agnete la Pichonesse, yidelicet : semimodium terre 
semante vel circa, et totam partem quam dicta Agnes habebat in 
habergamento, domo et grangia^ cum pertinentiis sitis apud dictum 
locum, in allodiis comitis ut dicitur, et censivis abbatis et conventus 
de Tyrono et magistri et fratrum militie templi in Francia, pro 
yiginti libris monete currentis in Dunensi, de quibus dicti venditores se 
coram nobis tenuerunt plenarie pro pagatis in pecunia numerata, 
rcnunciantes in hoc facto omni exceptioui non numerate et non soluté 
pecunie. Quitaverunt autem predicti venditores omne ejus quod habe- 
bant vel habere poterant in dictis rébus Ycnditis, predictis emptoribus et 
corum heredibus et successoribus seu ab ipsis causam habentibus, 
predictum jus, dominium, proprietatem et possessionem, que in dictis 
rébus habebant in dictosemptores ex nunc penitus transferendo : promit- 
tcntcs dicti venditores, fide in manu nostra presti ta corporali, quod contra 
dictas Ycnditionem quitationem et concessionem per se vel per alium 
non venient in luturum, nec in predictis rébus venditis jurehereditario, 
caduci, dotis, dotalicii, veLquolibet jure alio, perse vel per alium aliquid 
de cetero pètent vel facient peti nec reclamabunt vel facient reclamari, 
nec dictos emptores vel eorum hcredes seu ab ipsis causam habentes 
supradicta emptione molestabunt, nec facient per se vel per alium moles- 
tari. Immoomnesres et singulas venditas dictis emptoribus et eorum- 
heredibufi et successoribus seu ab ipsis causam habenlibas conira cames 

(i) l'opieu du xviraiècle, A.?, n«9l ; du xnir, A. 8, n* 206. 
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ad usas et coDsaetudines Dunensis patrie fidditer et firmîler tenebuolur 
garandire. De qua autem garandizatione in posteram facienda, dicti 
Tenditores obligaTerunt se et heredes saos et omnia bona saapresenlia et 
futura emptoribus supradictis. In cujus rei testimoniniii et manimeDy 
DOS ad petitionem dlctorum ma^stri Lamberti, Ginoti, Asoefine, Joban- 
nis et Bealricis, dictis emptoribus présentes dedimus litteras sigilli noâlri 
munimine roboratas. Datum anno DoaiiniM\CC*.LX\ meiise decrmhris. 



CCXCIII. 

De quadam obligaiione census de Villa in Blado M '. 

Van 1264. 

Omnibus présentes litteras inq>ecturis, Theobaldns de Ihtueriis» 
miles, salutem in Domino. Noveritis quod ego obUgari magistro et fn- 
tribus domus elemosinarie de Castriduno, omnes census mecs quos 
habeo et possideo ex hereditate mea apud Villam in Blado Tel cim, in 
leodo Rocelini^de Memberolis, militis, cum omnibus juribus, proTentibos 
et redibentiis ad dictum censum pertinentibus, reddendos apud Caslri* 
dunum in dicta Elemosina quolibet anno in festo natiritatis beale Marie 
Virginis usque ad viginti annos continnos et complendos, pro pnecio 
centuni soiidorum moneto currentisin Dunensimichijam solutorum in 
pecuuia numerata a dictis magi^^tro et fratribus ex causa mutoimichiab 
eisdem facti : promittensquod contra dictam obligationem durante terraino 
Tcnire nullatenusattemplabo. Immopromisi eisdem dictam oUigatioaem 
dui-ante termino contra omnes ad usus et consuetudiues Dunensis patrie 
tideliter et tirmiter garandire. In cujus rei testimonium ego predictis 
magistro et fratribus présentes dcdi litteras sigillo meoproprio sigilUlas, 
per quas non tantummodo porsonam meani, sed personas uxoris mee et 
heredum laeorum Tolui obiigare. Datum anno Domini M*. CG*. sexa- 
gesimo quarto, mense martio, die veneris post annuntiationem béate 
Marie Virginis. 

CCXCIV. 

De Villa in Blado (^i. 

Mars ie64. 

Onmibus présentes litteras inspecturis,Offîcialis archidiaooni Danenaft, 
salutem in Domino. No?eritis quod in nostra presentia oonslitntus et in 

I Ur.pt.al 11. «ÎHi. Il- l. - « I |HC '\ XTii» *.»'C>, A. 7, ::■ 109. 
3 Or.gi&*!. B. eyo. 
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jure, Theobaldiis de Maihueriis, miles, vendidil et notnine venditJonis 
in perpetunm concessit inagistro et fratribus domus clemosine deCastri- 
diino omnes census siios cum omnibus juribus proventibus et redi- 
bcntiis ad diclos census pertinentibus, quos habebat et possidebat jure 
heredilario apud Villam in Blado et circa in feodo Roscelini de Membc- 
l'olis, mililis, pro prccio centum solidorum monele currentis in Dunensi, 
de quibus dictus Theobaldus coram nobis se tenuit planarie pro pagatus 
in pccunia numera(a;renuncians in hoc facto exception! non numerate 
pecunie et non soluté. Quitavit autem predictus Theobaldus predictis 
magislro et fratribus omne jus dominium proprietatem et possessionem 
que in predictis censibus habebat vel babere poteral seu debebat coram 
nobis in fulurum predicla jus dominium proprietatem et possessionem 
in diclos emptores ex nunc penitus transferendo, fldc média in manu 
nostra corporaliter prestita, promittens quod contra dictam venditionem 
pcr se vel per alium non veniet in futurum, nec in dictis censibus, prout 
superius dictum est vcnditis, per se vel per alium ratione hereditagii, 
caduci, acquiramcnti seu qualibet alia ratione, per se vel per alium aliquid 
de cetcro reclamabit. Immo promisit, per dictam fidem suam, dictam 
venditionem predictis magistro et fratribus contra omnes ad usus et 
consueiudines Dunensis patrie firmiter et fideliter garandire sub pena 
dcceni librarum monete currentis in Dunensi et quantum ad omnia et 
sini^^ula siipradicta prout superius fueiit divisa firmiter tenenda et invio- 
labililer observanda predictus Theobaldus se et sua et heredes suos uni- 
versos et singulares predictis magistro et fratribus obligavit specialiler et 
expresse. In cujus rei testimonium et munimen, nos, ad petitionem 
dicti Theo])aldi, predictis magislro et fratribus, islas présentes litteras 
dedimus siglUi nostri munimine roboratas. AclumannoDominiM*. CG^ 
scxagesinio quarto, mense martio. 



GGXGV. 

DeFrigida-Terra(l). 
Mai 1264. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Officialisarchidiaconi Dunensis 
salulem in Domino.Noveritis quod in nostra presentia constituti et in jure 
Liiardisprimogenita, Agathaet Odelina, filie et heredes defuncti Thome 
de R[ichevil] la vendiderunt elnomine vendilionis in perpetuum concesse* 
runt magislro et fratribus Elemosine Gastriduni quamdam peciam terre 
quam habebant sitam apud Frigidam Terram, in censiva dictorum 

(1) Original, B. 674. ' 
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magistri et fratrum, tencndam et liabendam a dictis magistroct fratribus 
[et ejus successoribus] in perpetuum possidendam proprecio [scxaginta 
et quinque] solidorum monete currentis iii Dunensi, de quibus predicle 
Liiardis, Agatha et Odelina, se tenuerunt a dictis magistro et fratribus 
eoram nobis plenarie pro pagatis in pecunia numerala. Renancianles in 
hoc facto omni exceptioni non numerate pecunie et non soluté, et se de 
dicta terra desessientes et dictos magistrum et fratres sessientes et sessiri 
petcnlcs; promittentesetiam quod contra dictam venditionem, per fidem 
suam in manu nostra corporalitcr preslitam, per se vel per alios non 
vcnicnt in futurum nec in predicta pccia terre magistro et fratribus ven- 
dita, ut dictum est, aliquid de cetcro petcnt nec pcti facicnt, nec dictos 
magistrum et fratres super dicta pccia terre jure hereditagii acquira- 
menti, caduci, seu quolibet alio jure de cetero molesiabunt nec bcient 
ab aliquibus molcstare. Immopredictam venditionem predictis magistro 
et fratribus contra omne^ad ususet consuetudinesDunensis patrie tcne- 
buntur garandire. De qua garanditatione in posterum facienda, predictis 
magistro et fratribus, se, heredes suos, et omnia bona sua presentia et 
futura obligaverunt specialitcr et expresse, et ex habundanti de garan- 
ditatione predicta facienda, ut dictum est, constituerunt se fldeijossorcs 
et principales responsores erga dictos magistrum et fratres Jobanna 
Louvreer relicta Richardi dou Noyer et Odclina Louvreer dicte terre de 

Yoluntate et asscnsu dictorum magistri et fratrum Gaufridus 

comité pcrcipiet et habcbit. In cujus rei testimonium et niunimen, nos 
adpetilioncm dictarum Liiardis, Agathe. et Odeline, predictis magistro 
et fratribus istas présentes litteras dedimus sigilli nostri munimine 
roboratas. Datum anno Domini millesimo GG''. LX*" quarto, mcnsc 
mayo. 



CGXGVI. 
De Vmereto(1]. 
Novembre 1261. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
sis, salutem in Domino. Noveritis quod in nostra presentia constitutip et 
in jure, Guillermus dictus le Frère et Beatrix, ejus uxor, vendîderunt 
et nomine venditionis in perpetuum concesserunt Johanni de Castro et 
Alicie ejus uxori, quamdam peciam terre circa diiodecim minatas terre 
semrntc continontem quam hahohant sitam juxta muros Elemosine 
Gastriduni de Villeret, in feodo Golini Bechct, armigcri, tenendana et 

(I) Original, B. 184. — Copies dn xvii* siècle, A. 7, n* 96 ; dn xtiu*, A. 8, H* 210. 
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liabendam a dicto Johannc et Alicia ejus uxore quicle et pacifiée inperpe- 
tiium possidendam pro precio Iriginla librarum monete ciirrenlis m 
Diinense. De qua pccunic summa dieti vendilorcs se lenuerunt coram 
nobis a diclis eraptoribus plenarie pro pagatis in pecunia nuinerata ; 
renuncianles in hoc facto omni exceptioni non niimerate pecunie et non 
soluté. Quitaverunt autem predicti venditores, predictis eraptoribus, 
predictam peciam terre cura omni jure, proprietate, dominio et posses- 
sione, que habebant in predictis vel habere poterant seu expectabant, 
prcdicla jus proprietatem dominium et possessionem in dictos emptorcs 
ex nunc pcnitus transferendo et se de dicta terra coram nobis desesierunt 
et prcdictos Johannem et Aliciam de dicta terra sesierunt,promittcntes, 
lide média in manu nostra corporaliter prestila, dicti vendilores quod 
contra hujusmodi venditionis per se vel per alios non venient in futu- 
rura ncc in prcdicta terra, dictis eraptoribus vendita, ut dictum est, jure 
heredilagii, acquiramenti, caduci, dotis, dotalicii, seu donationis propter 
nnptias, seu quolibet jure alio per se vel per alios aliquidde ceterorecla- 
mabunlnec facientab aliquibus reclamari. Imraopromiserunt dicti vendi- 
tores, per dictara fidera suara, dictam vendilionem coram nobis diclis 
cmploribus contra omnes firraiter et fideliter garandire. De qua garan- 
dizalionc dictis eraptoribus in posterum facienda, dicti venditores se, 
hcredes suos et omnia bona sua mobilia et inmobilia presentia et futura, 
eisdera obligaverunt specialiter et expresse ; et eliam de dicta garandi- 
zatione ut dictum est facienda, dicti Guillermus et Beatrix ejus uxor, 
predictis eraptoribus in contraplegiura obligaverunt duodecim rainatas 
terre semenle silas versus Alonnam contiguas et junctas vie que duxit 
de Alonna ad Coniam in feodo Guillerrai de BuUainvilla, dicto Guillermo 
jurehercditario pertinentes. Predicti vero Johannes et Alicia ejus uxor, 
predictam peciam terre cum omni jure quod habebant in quadara pecia 
vinec sila juxta cimiterium Sancti Lazari de Castriduno in censiva 
prioris Sancti Egidii de Colle et quamdam domum cum censu quam 
emcrunt idem Johannes et Alicia ejus uxor, constante raatrimonio inter 
ipsos, a Gaufrido Gode, railite, et quoddam suppositum cujusdam platée 
que est magistri et fratrum Elemosine Gastriduni, que domus et suppo- 
situm site sunt in vico Béate Marie Magdalene de Castriduno juxta 
caraeras dictorura raagistri et fratrura in censiva ipsorum. Dederunlet 
in puram et perpetuam elemosinam concesserunt predictis raagistro et 
fralribus Eleraosine Castriduni, retento sibi quamdiu vixerint in pre- 
dictis rébus ususfructum pro anniversario suc in ecclesia dictorum 
raagistri et fratrum annuatim faciendo. Promittentes dicti Johannes et 
Alicia ejus uxor,. per ftdem suamin manu nostra corporaliter prestitam, 
quod contra hujusmodi donationis et concessionis per se vel per alios 
non venient in futurum, nec ipsas de cetero revocabunt nec facient ab 
aliquibus revocari. In cujus rei testimonium et munimeu, nos, ad 
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pctitioncs partium predictarum istas présentes littcras cum imprcssione 
sigilli nostri digniiin duxîtnus roborare. Daliim anno Domini M^ CC*. 
sexagesimo quarto, mense novcmbris. 



GGXGVII. 

De viginti quatuor solidis in molendino Danvau (i). 

Mars 1265. 

Omnibus présentes littcras inspecluris, Offieialis Dunensis salutem in 
Domino. Noveritis quod in nostra prcsentia constitutus et in jure. Phi- 
lipus de Frovilla, armiger, recognovit se dobere magislro et fratribus 
domus Dei de Castriduno viginti quatuor solidos monete currenlis in 
Dunensi annui redditus pro uno modio bladi quod dicti magister et 
fratrcs habebant quolibet anno ratione domus suc in molendino Danvau 
super scxta parte dicti molendini quod ad Robertumdc Gesilli armigeruni 
jure bcredilagii, ut dicitur, pertinebat. Quos viginti quatuor solidos 
idem Philipus promis! t se reddituros quolibet anno dictis magistroct 
fratribus in quolibet festo Sancti Remigii; et quantum ad hoc oMigavil 
idem Philipus diciis magistro et fratribus et domui sue predicte, se et 
heredcs suos et omnia bona sua mobilia et inmobilia prcsentia elfutara 
quecumque sint et ubicumque, et specialiter et expresse dictum molen- 
dinum se quantum ad hoc juridictioni curie nostre ubicumque se trans- 
férât sine advocatione alterius curie sine fori susponendo. Insuper dictus 
Pliilipus recognovit in jure coram nobis quod ipse et heredes sui tenenlar 
et debent tenere dictum molendinum in bono statu de omnibus consta* 
mentis sine aliqua reclamatione ab ipso scu hercdibus de dictis consta- 
mentis dicti molendini quibuscunquc dictis magistro et fratribus de 
cetero faciendis. llenuntians in hoc facto omni cxceptioni cujuscunqae 
deceptionis, omni exception!, doli, mali et fraudi, omni auxilio juris 
canonici et civilis, omni usui, consuetudini et statuto, et omni cxceptioni 
sibl conpetenti, vel in posterum conferendi ratione rei persone seo 
facti et omnibus aliis prorsus exceptionibus et allegationibus que sibi 
possint prodesse et dictis magistro et fratribus obesse et per quas posait 
venirc contra predictam vel aliquid predictarum. Et nos, audita confes» 
sionc ipsius Philipi, ipsum Philipum volentem et consentientenip et 
heredes suos, ad solvendum dictos viginti quatuor solidos quolibet anno 
in dicto festo, dictis magislro et fratribus et ad omnia pi*cdicta inscrip- 
ttim siMitenrialiter condampnavimus. In cujus rei testimonium, nos, ad 
l»etilionem dicti Pliilipi presentibus litteris sigillum nostrum dignum 

(I) Original, B. 393, Q« 1. — Copi« du XTi;* liccle, A. 7, n* :7. 
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diiximusapponendum.DalutnannoDomini M®. GG*. LX**. quinto, mense 
iiiartii circa (înem. 



CGXGVIII. 

De Porcheron villa (1). 
Juillet 1265. 

Univcrsis présentes lilleras inspecluris, OfDcialis Dunensîs salulem 
in Domino. Noverilis quod in noslra prescnlia consliUiti et in jure, 
Johannes de Parisia alutarius et Johanna cjus uxor, quondam filia 
defuncli Slephani Gaillart, recognoverunt se vendidisse et nomine ven- 
ditionis in perpetuura concecisse magistro et fratribus domus elerao- 
sinaric de Gastriduno, très minalas et dimidium terre semente bladi 
lenendas et habendas quiele et pacifiée possidendas et percipîendas In 
uno modio bladi terre semente quem habent dicti Johannes et Johanna 
cjus uxor, situm apud Porcheronvillam, in allodiis doraini comilis Blesis, 
insimul et in una pecia ubi voluerunt dicii raagîstcr et fratres et sibi 
melius viderint expedire quotienscumque terre communes eisdem et 
Johanni quondam filio dicti Stephani, fratris dicte Johanne, uxoris dicti 
Johannis de Parisia, erunt partite et divise inter îpsos et debenl parliri 
infra nativilatis beat! Johannis Baptiste proxime venturam pro duodecim 
libris luronensium, de quibus dicti Johannes et Johanna se tenuerunt 
coram nobis plenarie pro pagatis in pecunîa numerata. Renunciantes in 
hoc facto omni exceptioni non numerate pecunie nec soluté seu recepte. 
Qullaverunt etiam dicti Johannes et Johanna ejus uxor, dictis emptq» 
ribus eorumque successoribus vel ab ipsis causam habentibus, omnç 
jus dominium proprietalem et possessionem que habcbaiU vel habere 
poterant seu expectabant in dictis tribus minatis et dimidia terre vendijl^ 
prcdicta jus dominium proprietalem et possessionem per traditionèHi '^ 
presenlis instrumenli, ex nunc penilus transferendo et dictes emptore^ - 
sesierunt et investierunt et se desesierunl nichil juris in dictis tribsi; 
minatis et dimidia terre venditis erga se retinendo; et pro Arûctibus et 
cxitibus dicte terre vendite, obligaverunt dicti venditores, dictis emplç-^"* 
ribus, omnes fructus et proventus trium minarum et dimidii terre qfît&s 
habent silos apud Porcheronvillam in censiva Andrée majorîs de Orson- 
villa, videlicet: dictas très minalas et dicta dimidia minata in dictis allo- 
diis domini*comitis Blesis percipiendis et habendis a dictis emptoribus 
quolibet anno quousque dicte très alie numerate sint a dicto modio 
separale. Promittentes tam dictus Johannes de Parisia quam Johanna 



(1) Copies da xvn* siècle, A. 7, n0 89; du xviii% A. 8, n«> 201. 



2H ARCHIVES DB LA MAIâON-DIEU 

ejus uxor, spontauca volunlatc, et incoacta, ncc vi nec dolo ab hoc 
inducta^ iidc in manu nostra prcstila corporali, quod contra islam Ten- 
ditioncm pcr se vel per aliuni non venient in futurum nec etiam de 
cetero revocabunt. Imnio predictas très minalas et dimidia terre venditas, 
dictis cmptoribus eorumque successoribus vel ab ipsis causam haben* 
tibus, ad usiis et consuetudlnes patrie garandizabunt et deflendenl contra 
omm^s et ipsos indampnes observabunt nec in dictis tribut minalis et 
dimidio terre venditis jure lieredilagii, caduci, succcssionis, acquira- 
menti, acquisitioniSy dotis, dotalicii aut quolibet alio jurcaliquid rccla* 
mabunl m^c facient ab aliquibus reclamari. Insuper dicti Johannes et 
Jolianna ejus uxor, recognoverunt in jure coram nobis se vcndidisse et 
nomine venditionisconcessisse dictis magistro et fratribus omaes fructus 
et proventus totius residui terre quam liabent apud Porcheronvillam in 
qnocumque dominio sita sil ab augusto proxime venturo usquead sei 
annos continuos et complendos, videlicet usque ad valorem sei 
modiorum per médium bladi et avene tantummodo in dictis sex annis. 
De quibus sex modiis per médium bladi et avene dicti magister et fralres 
pcrcipient quolibet anno in quolibet augusto unum modium quousque 
eisdem supradictis sex modiis per médium bladi et avene intègre sil 
batisfactum, pro sex libris turonensium, de quibus sex lihris dicti 
Johannes et Johanna ejus uxor, coram nobis se tenuerunt plenarie pro 
pagalis in pecunia numcrata. Uenunciantes in hoc facto omni exceptioni 
non numérale pecunie nec soluté seu recepte, promittentes, sub prefate 
fidei datione, quod contra istam venditionem per se seu pcr alium non 
venient in futurum nec etiam revocabunt . Tmmo predictos fructus 
exilus et proventus dicte terre usque ad valorem dictorum sex modiorum 
et dictas très minatas et dimidium eisdem magistro et fratribus in per- 
potuum garandizabunt contra omnes et deflendent. Pro qua garandiza- 
tione facienda de omnibus supradictis, ut supradictum est, dicti vendi* 
tores obligaverunt se et heredes suos et omnia bona sua mobilia et 
inmobilla presentia et iutura in contraplagium assignaverunt ad usus et 
Gonsnetudines predictos, renunciantes omni exceptioni cujuscumque 
deccpUonis, omni auxilio juris canonici vel civilis, omni exceptioni sibi 
compétent! vel in posterum competituri ratione rei persone seu facU, 
omni usai eonsuetudini et statuto, omni exceptioni doli, mali et fraudip 
omni pri?liegio crucis assumpte et assumende et omnibus prorsus aliis 
exceptionibus et deflensionibus tam juris quam facti per quas possint 
venire contra premissa vel aliquid premissorum. Et nos, venditonim 
auditis ronfessionnibus ipsorum ad omnia premissa sentencialitcr con- 
dam|)namus. In cujus rei tcstimonium, nos ad petitionem dictorum 
Joliannis et Johanne presentibus litteris sigiUum nostrum dignum 
duxiniiis apponcndum. Datum anno Domini M**. GC*. sexagesimo quinte^ 
niiMisejulii. 
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CCXCIX. 

Vente à l'A'imône par Bourreau de DardilUères de 5 minet do terre sur lo 
ch<min qui va de Villevùque à Auvillier, moyennant 20 livret (t). 

Octobre 1Î65. 

Gic Bourreau de Bardilleres, chevalier, fais asavoir atous ceus qui 
verront ces présentes lettres, que je e vendu cl par non de vente otraie 
a touzlours mes au mettre et aus frères de laumosne de Chetcaudun 
une pièce de terre contenant environ V minées semeuse assizc ou chemin 
qui vet de Villevesque à Auviilier entre les terres aus dit mestre et 
frères pour le pris de XX livres de la monnoie courant en Dunays, des 
quicx je me lien plenicrement pour paie en deniers nombrez et renonce 
quant a cesl fet i toute exception de deniers nombrez et neinie paiez. Je 
quile au dit mestre et aus ireres la propriété, la possession de la dicte 
terre et la seignorie, par le bail de ces présentes lettres et men dessezi et 
en sezi les diz uu'stre et frères et promis par ma foi que james encontre 
ceste vente et quitance ne vendroie ne ne feroie venir par moy ne par 
autre neni demanderoie ne ne feroie demander ainsays promis atis dit 
mestre et frères la dicte pièce de terre a garantir contre touz aus us et 

aus coustumes de Dunays comte de Biais et quant a ceste garantie 

fere fermement et leaument au dit mestre et aus frères je leur en oblige 
moy et mes hoirs et tous mes biens meubles et non meubles prcsr ns et 
avenir espaciaument et expressément. En lesmoign de la qucle cboze, 
je en e donc aus dîz mestre et frères ces présentes lettres sceNces de 
mon sceau. Ce fu fet lan de lincarnation Notre Seigneur, mil CG. says- 
santc et cinq ou moys doctouvrc. 



%.. 



* ,«,* 



CGC. 






*. ^^^ tf 



De quinquc minatit terre apud Villam EpUcopî (^). ^ ^ m 

Octobre 1255. ^'^ * i| 



*. * 



Omnibus présentes litteras inspecturi$, Offlcialis archidiacofti Du- J| 
nensis, salutem in Domino. Noteritis, quod in no>lni prt*seutia cunsti 
tutus, Horrellus de Ikirdilirriis, miles, vendidit et nomine venditionis in 
perpetuum conce?isii majzistro et fratribtis Klemosine Castriduni quinque 
miiiatas terre semense <|uas liabobat Mta^ super viam que ducit de Villa 

\\) Copt« du 1%11'ft.êcle. AT. u* Oi. 
ÎJ CopM da &Tir fti#oi«, A 7, tt*64.— Tr*a«etiOo Ua itui«, A. S, •• 191. 
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Episcopi apud Âvillicr inter terras dictorum magistri et fratrum in feodo 
Hcnrici de Bardilleriis, arniigeri, tenendat et habendas a dictis empto- 
ribus quicte et pacifiée in perpetuum possidendas, pro precio viginti 
librarum monete currentis in Dunensi, de quibus dictis viginti libris, 
dictus venditor a dictis emptoribus se tenait coram nobis plenarius pro 
pagato in pccunia nnmerata, renuntians in boc facto omni exception! 
non numerate pecunie et non soluté. Quitavil etiam predictus venditor 
dictis emptoribus prcdictas quinquc minatas terre semense, cnm omni 
jure proprietatis, dominii et possessionis, que vel quas habebalvelin 
prcdictis habcrc potcrat seu expectabat, predicta jus proprietatem domi- 
nium et possessioncm in dictos emptores per traditioncm presentis 
instrumcnti ex nunc penitus transferendo. Promittens, fide média in 
manu nostra corporaliter prestita, dictus venditor quod contra hujus- 
modi venditionem per se vel alium non veniet in futurum nec in pre* 
dictis quinque minatis terre semeuse dictis emptoribus venditis, ut 
dictum est, jure hereditagii, acquiramenti, caduci, seu quolibet alio 
jure, per se vel per alium aliquid de cetero reclamabit nec îsLciei ab ali- 
quibus reclamari. Immo promisit per dictam fidem suam dictas venditor, 
predictis emptoribus, dictam venditionem contra omnes ad usas et con- 
suetudines Dunensis patrie firmiter et ûdeiiter garandire. Dequa garan* 
dizatione in postcrum facicnda, predictus venditor dictis emptoribus se 
beredesque suos et omnia bona sua presentia et futura obligavit specia- 
liter et expresse. Hanc autem venditionem voluit et concessit| laadavit 
et approbavit Johanna uxor dicti militis, promitlens coram venerablli 
viro niagistro Tlieobaldo de Villa in Podio, decano Dunensi, in Pertico 
a nobis ad hoc specialiter destina to, per fidem suam in manu dicti decani 
et corporaliter prestitam, quod contra hujusmodi venditionem per se vel 
per alium non veniet in futurum nec in predictis quinque minatis terre 
semeuse dictis emptoribus venditis, ut dictum est, ralione hereditagii, 
acquiramcnti, caduci, dotis, dotalicii, vel donationis propter nuptias, 
seu qualibct alia ratione, per se vel per alium aliquid de cetero recla- 
mabit nec facict ab aliquibus reclamari. Immo promisit dicta Johanna, per 
dictam fidem suam, dictis emptoribus dictam venditionem contra omnes 
ad usas et consiietudines Dunensis patrie firmiter et fideliter garandire; 
quantum ad hoc se et heredes suos et omnia bona sua presentia et futura 
specialiter obligando. Actum anno Domini M"*. CC*. LX\ quinto, mense 
octobris. 
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ceci. 

De quadragînta solidis ex dono Roberti de Villa in Blado (1). 

Novembre 1265. 

Univcrsis présentes litleras inspecluris, Officialis Dunensis, salutem 
in Domino. Novcrltis quod cum procurator et Iralres doraus Dci de 
Castriduno tenerenlur Roberlo de Villa In Blado, clerico, in qnadra- 
ginta solidis monete currenlis in Dunensi annui redditus quamdiu 
vivcret idem Robertus pro eo quod id Roberlus, Burgefa ejus soror, et 
ejusdcm Burgcle maritus eisdcm per fidem suam quitaverant quidquid 
jui'is habebant in emptoribus terrarum quas Pelrus Martesclia et dictus 
Bos vendiderant et in aliis emptoribus terrarum factis tara nomine dicti 
Roberti quara palris et matris ejusdem Roberti, tempore defuncti Odonis, 
quondam dicte elemosine magistri, in tolo circa quatuordecim sextarios 
terre semense continentibus, pro ut in quibusdaïn litteris suis, super hoc 
confecJis, et sigillo ipsorum sigillatis plenius continetur. Dictus siquidem 
Robertus, coram nobis constitutus, predictos quadraginta solidos annui 
redditus domino Guarino de Villa Nova, decano Sancti Andrée de Cas- 
triduno, dédit contulit et concessit percipiendos ab eodem Guarino quoad 
vixerit sihgulis annis eisdem terrainis et eodem modo quibus predic- 
tus Robertus eo percipere consueverat et quicquid jure habebat idem 
Robertus in eisdem quadraginta solidis quitavit penitus et expresse 
domino Guarino memoraloomnejusdominiumpossessionemetactionem 
que et quas habebat in eisdem et habere poterat in eumdem dominlum 
G. penitus transferens et cedens eidem, nichil jure sibi in posterum 
retinens in eisdem. Ipsi autem procurator et fratres translationes, 
donationem et cessionem prediclas ratas habent et acceptant et promi- 
serunt coram nobis, bona fide, quod ipsi dicto domino G. predictos 
quadraginta solidos annui redditus reddant quoad vixerit in festo 
Omnium Sanctorum annis singulis. Promisit etiam coram nobis dictus 
Robertus, sub religione fidei sue in manu nostra corporaliter prestita, 
quod a diclis magistro et fratribus de diclis quadraginta solidis quamdiu 
dictus dominus Guarinus vîxerit nichil de cetero petet per se vel per 
alium nec peti faciet nec in prediclis quadraginta solidis per se vel per 
allum aliquid de cetero reclamabit nec faciet ab aliquibus reclamari. In 
cujus rei testimonium et munimen, presentibus litteris sigillumnostrum 
duximus apponendum. Actum anno Domini M^. CG^. sexagesimo quinto, 
œense novembris. 

(1) Copie du xvii«, A. 7, n» 112. 
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CCGII. 

Accord entre Robert Lecomte et Garaier de Meresville pour uae sexétérée 

de terre au Marchais, à Porcheronville (1). 

Juin 1268. 

Gie Ysambart de Saint Die, chastelein de Chartres et de Cheteaudan, 
fais a savoir a tous que comme contens fust devant moy a GbeteauduQ 
entre mestre Lambert Le Comte, clerc, dune part, et Garnier de Mores- 
vile, escuicr, dautre part, sus une sesterce de terre semense assise a 
Porcheronville ou leu que Icn apele le Marches, la quele terre le dit 
Lambert demandoit a avoir du dit Guarnier par cete reson que feu 
Estienure de Porcheronville, duquel Estienure la famé du dit Guarnier 
est fille, et eu lavoit rendue au dit Lambert o tous les (ruiz tels comme 
ils dévoient estre fez en la dicte terre au temps que celi Estienure mourut 
et connut le dit Estienure que la dicte terre estoit du patremoine au #t 
Lambert et qui il lavoit tenue a tort et o touz les fruiz, la quele chose te 
dit Guarnier nya devant moy et le dit Lambert prova, par bons tesmcriiis, 
toute sentencion par devant moy, et par les sermens des ques tesmoins. 
Les quelcs choses oies le esgarda par le jugement des homes liges non* 
seigneur le conte en plene assize séant, que le dit mestre Lamliertdevoit 
avoir la sezine de la dicte terre toute emblaee et que il avoitbien proir 
son cntencion de la quele terre o touz les fruiz tels comme ils y devduMl 
estre, je le mis en sezine en lasize séant devant touz, comme de son hé- 
ritage. En tesmoing de ce, je scelle cestes lettres de mon scel. Ce fut 
feten lande lincarnation Nostre Seignor mil et CC LX et vuit, ou 
moays de juyn, le jeudi devant la feste saint Johan Baptiste. 



CCGIIL 

Don par Jean de Ghitillon, comte de Blois» de 50 sout de rente sur les bant 

de Chateaudun (2). 

1268. 

Gie Johan de Chastcilion, cuens de Blois et sires Davesnes fax asavoir 
a touz ceuls qui verront cestes présentes lettres, que gie pour laniour de 
Deu et pour le remède dcmame, de lame a Alis, ma lame, et de mes 
anccsseurs, de lassentement et de la volente de la dite Alis, ai done et 



(I) Copie! dn xvii* lièch, A. 7, n* 81. 

{'2) ( opiet da xni* ûèole^ A. 7, d*); do xvni*. A. 8, n« 1*0. 
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otroie en pure et pardurable aumosne a la meson de Deu de Gheteau- 
dun, cinquante soulz de rente de la monnoie courant a Gheleaudun, 
pour pitance as malades et pour amander la vie des malades de icele 
meson a touz jourz mes aprandre chacun an dou mestre ^et des frères de 
iccle meson, ou de leur certein commendement, dedenz les quinze jour 
ensiganz après Pentecoste, par la mein de a largentier de Gheteaudun 
sus mes bans de Gheteaudun, ou par la mein de celui ou de cels qui pour 
le tens recevront largent des devant diz bans. En tele menieye que le dis 
mestre et Ireres sunt et seront tenus a chanter une messe dou Seint 
Esperit ou de Nostre Dame chacune semeine tant comme gie vivre, pour 
moi et pour ma famé et pour mes amis ; et après mon deces seront tenus 
li diz mestre et frères a fere sollempnement mon anniversaire et le a 
Alis, ma famé, et le mes ancesseurs, chacun an a touz jourz mes et a un 
certein jour et se il avenoit que li diz mestre et frères, ou leur certein 
commendement, ne fussoient paiez des devant diz cinquante soûls de 
rente au terme de sus nome, gie vuel et comans que chacune semeine 
après le dit terme il aient diz soûls de paine oultre ladite rente, tant corn 
il seront a paier de la dite rente, pourquoi li diz mestre et frères, ou leur 
commendement, en aient requis de denz le dit terme celui ou cels qui 
pour le cens recevront largent des devant diz bans. Et pour toutes les 
choses desus dites, ensamble et chacune par soi, tenir faire et acomplir, 
gie lie et oblige perdurablement mes hoirs et mes successeurs ; et en con- 
fermement des devant dites choses, gie ai donc au devant diz mestre et 
frères, cestes présentes lettres scellées de monscel et dou scel a Alis, ma 
famé ; et li devant diz mestre et frères me donnèrent leurs lettres scellées 
de leur seau, de fereloiaumentcequi est desus devise pour lame de moi, 
de ma famé, et de mes amis, a vie et a mort. Ge fut en lan de lincarna- 
cion Nostre Seigneur, mil deus cenz et sexante et oct. 



GGCIV. 

Reconnaissance d'une rente de 20 sous sur la métairie de Rochefort 

par Colin de Jaglon (1). 

Janvier 1269. 

Tous cens qui verront ces présentes lettres Ysambart de Saint Die, 
chatelein de Ghasteaudun, salu en Notre Seignor. Sachent luit, que es- 
tablis endroit par devant nous, aCheteaudun, Golin de Jaglon et Geofroyn 
de Saint Avi, requeneurent que feu Geofroy de Saint Avi, père du dit 
Geofroyn, devoit au meslre et aus frères de laumosne de Gheteaudun, 

(1) Copia du xvu* siècle, A. 7, »• 51. 
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vint et cinq soas de rente de cinquante sous de rente que feu Gilebcrt 
de Saint Âvi leur avoit lessie sur touz ses héritages, don ledit Colin gaia 
par devant nous et promist lui arendre au [dit mestre et aus frères, pour 
les héritages de cens passe, dis livres IX sous et, oit deniers, dedens la 
feste de Tous Sains prochenc avenir ; et ledit Geofroyn, saissante et qua- 
torze sous et quatre deniers, pour le héritages de cens passe ensement, 
au terme devant dit, pour les queles sommes de pecune rendre an terme 
devant dit au dit mestre et aus frères. Le dit Ciolin et le dit Geofroin leur 
en obligèrent et a nous, eus et leurs hoirs et tous leurs biens meubles et 
non meubles presens etavenir jusques tant que le dit mestre et les frères, 
ou leur commandemant, soient touz par paiez de celé debte devant dit?. 
Et en près ce, le dit Geofroyn requenut par devant nous, que (eu Geofroy 
de Saint Avi, son père, avoit lessie en son testament au dit mestre et aus 
frères, vint sous de rente chascun an en pitansse, sur son héritage de 
Roycefort, don le dit Geofroyn gaia par devant nous et promistlui arendre 
au dit mestre et aus frères au terme devant dit sept livres pour les heri« 
tagcs de tcns passe. Et en tesmoig de ceste chose, nous, a la requesie da 
dit Colin et Geofroyn, donnâmes au dit mestre et aus frères, ces présentes 
lettres scellées de notre seau. Ce fut lan de lincarnacion Notre Seignor, 
mil ce. saissante et nuef, le vendredi après la saint Hylaire, en plene 
asize. 



CCCV. 
Johannes Gaillart, de domo quam nobis dédit (1). 



1-271? 

Omnibus présentes lifteras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
sis. salutein in Domino. [Noverint unijversi quod magister Johannes 
Caillart, clericus, in noslra prescntia [conslitutus, amore Dei et pro re- 
medio] anime suc contulit et concessit in puramac perpetuamelemo- 
[sinam magistro et fratribus domus Dei] Castriduni, quamdam domuro 

suam silam jnxta domum dcfuncti Sa et conventus Béate Marie 

Majjrdalene de Gastriduno ad dictum lohannem ^pertinentem in ccnsiva] 
niagistri et frairumcum retentis a dictoJohannc quamdiu vixerit [usus 
et fructus possidendos]. Post vero mortem dicti Johannis, dicti magister 
et fratres dictam do [muni quiète, libère et pacilice] tenebuntet posside* 
buiu. In cujus rei testimonium et ne hujusmodi don[ationis et conces- 
sionis im pedimentum occurrat, nos, ad pctitioncmet preces dicti Je- 

:i) Ufiffinal laoTé. A , n- ISO. Celle pièoa Mt aiitéricuro à Tann^ 127i, puUqot ca eeiU 
anu-e J«an <'ailUra veu<l à TAuintmo ce qu'ilpoMèdoà Fontoloe-Marie ot est qualifié dam 
00113 vonto dc/l/ittj magittri Johannit CaiUirt, cltrici dffuncti. 
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hannis predictam [donalionem approbavimiis et liane] paginam impres- 
sione sigilli nostritradidiuius sigillatani. Daluni[annoDominiM'*.GC°..., 
mcn] se februarii. 



CGC VI. 

De doDO Philippi dicti Iloudebin, de Bordi8(1). 

Août 1272. 

Universis présentes lilleras inspecturîs, Ofïîcialisarchidiaconi Dunen- 
sis in Dunensi salulem in Domino. Noveritis quod in nostra presentia 
constitiitus et in jure, Philippus dictas Houdebin, de Bordis, recognovit 
se dédisse, contulisseet concessisse, et etiam ex habundanti dédit, con- 
tiilit et concessit, eoram nobis se et omniabona sua mobilia et inmobilia 
presentia et futura quecumque sint et in quocumque dominio, Deo et 
domui magistri et fralrum domus Dei de Gastriduno et dictos magis- 
trura et fratresde prediclis bonis cum omni dominio et jure ipiorum 
bonorum in posscssione induxit, volenset concedens in jurecoram nobis 
donalioncs seu decoliationem predictam factam de se et de omnibus bo- 
nis suis, ut supradictum est, ralam esseet flrmam; et quod decetero non 
possit ab ipso vel ab aliis revocari vel aliquatenus impediri, seu eliam 
pcrlnrbari, fide ab ipso Philippo preslita corporali, et quo ad hoc et ad 
omnia prcdicta se et omnia bona sua per dictam (idem suam juridictioni 
nostrc supponendum. Quod ut ratum et firmum sit et valeat in perpe- 
luuni, nos, ad pelilionem dicti Philippi, predictis magistro etfratribus, 
présentes lit teras|dedimus sigillo nostro sigUlatas. Actum anno Domini 
inillesinio ducentesimo septuagesimo secundo, die martis posi festum 
beali Laurenti, mense augusti. 



GGGVII. 

Vente par Jean Galllart de tout ce qu'il possédait à Fontaine-Marie (2). 

Novembre 1272. 

A touz cens qui verront ces présentes lettres, Jeufroy Picharl, cheva- 
lier, chatelein de Gheteaudun, saluz en Notre Seigneur. Sachent tuit que 
establi en droit par devant nous a Gheteaudun, Johannin jadis flzfeumes- 
tri Johan Gaillart requenut que il a vendu et en non de vente otroie a 
touzjourz mes au mestre et aus frères de laumosne de Gheteaudun, 

(I) Original, A. 43.— Copies du mi« siècle, A. 7, n« Ï2I ; du xviii*, A. 8, n« 216. 
(?) Copies du xvii« siècle, A. 7, n. 119; du xvili», A. 8, n©» 161 et 215. 
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tout ce que il avct et poveit avoir et atendoit de héritage a Fontaine Ma- 
rie, soit en terres, en vignes, en boiz, en prez, en coroiz, en noes et en 
autres choses, en quicunque sensive et en quicunque terrage les devant 
dictes chozes soient assises, a tenir, a avoir, a poursuir, a touz jourz mes, 
des diz mcstre et frères quites et deHvrcs de toutes redevances, for du 
cens, exceptées deux sesterces de terre semeuse qui sunt a terrage, pour 
le pris de vint et oit livres de la monnoie courant par Dunais, desquexie 
dit Johannin se tint a ben paie par devant nous en deniers numbrez, et 
renunssa a ce que il ne puisse pas dire qui nen est euz les dentei's et a 
exception de decevance outre moitié de droit et de meneur aage et a 
toutes autres exceptions soient de dret ou de fet qui li puisse aidier a 
venir encontre cest fet et ans diz mestre et frères nuire, et leur a quite 
aus diz mestre et frères tel droit, tele seignorie, tele propriété, comme 
il avoit es devant dictes chozes vendues et poait et atendoit a avenir, et 
sen dessesit par devant nous, et a sa requeste en cesimes les diz mestre et 
frères. Prometent, par la foy de son cors donnée en notre mein, que en 
contre ceste vente des ores en avant ne vendra ne ne fera venir et dictes 
chozes vendues par droit de héritage, ne daquerement, ne de escboare, 
ne par nule reson des bores en avant rien ne reclamera ne neferareda* 
mer, ne par lui ne par autres, ceste vente desus dite vos! et otroia et loa 
par devant nous Aalizdc Boicville, mère du dit Johannin, et promis! par 
la foy de son cors donnée en notre mein, que james des bores en avant 
en contre ne vendra ne ne fera venir, ne par reson de héritage, ne de 
doerie, ne de don pour noces, ne par nul autre dreit, ne par nule autre 
reson es devant dictes choses vendues rien ne reclamera nenefera récla- 
mer et quecunque droit quele y eust se ele y en avetpoint ele le qaita par 
devant nous aus diz mestre i^t frères de la dite aumosne a toui jourz 
mes. Promctenz par devant nous, tant le dit Johannin, comme la dite 
Aaliz, sa mère, par leurs foiz de leurs cors donees en notre mein que les 
desus dites chozes vendues garantiront aus diz^mestre et frères encontre 
touz a touz jourz m is en touz leus et les en garantiront de touz domages. 
Pour la quele garantie fere, le dit Johannin et Aaliz, sa mère, en oblî- 
gierent, par devant nous, aus diz mestre et frères, eux et leurs hoirs et 
touz leurs biens meubles et non meubles presenz et avenir, et sen souz- 
niitrcnt, quant a ce, parleurs foiz, eux et leurs hoirs et leurs biens a la 
juridicion de la court monseigneur le conte de Biais, sanz avouer autre 
court. En tesmoing de la quele choze, a la requeste du dit Johannin et 
de Aaliz, sa mère, nous avons donuces aus diz mestre et frères ces pré- 
sentes lettres scellées de notre scel. Ce fu fet lan de lincamation Notre 
Seigneur, mil et CG et sexante et douze, ou moys de novembre. 
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CCGVIII. 

Do Fonte Marie (I). 
Novembre 1272. 

Omnibus présentes lilteras inspccturis, Oflicialis duncnsis salutem in 
Domino. Noveritisquod in nostra prescnlia constitutus et injure, Johan- 
nos (lic'.us Caillart, clericus, quondam filius defuncti magistri Johannes 
Gaillart, vendidit etnomine venditionis in perpetuum concessil magistro 
et fratribus Elemosine Caslriduni, quicquid habebat vel habere poterat 
scu expectabat apud Fontem Marie, tam in terris, quam in vineis, nemo- 
ribus, praiis vel ortis et rébus aliis, in quibuscumque censivis seu terra- 
giis res predicte sitesint, a dictis magistro et fratribus tenendum haben- 
dum quicte et libère in perpetuum possidendum, exceptis tantum modo 
duabus scxlariis terre semeuse que suntad tcrragium, pro precio viginti 
et oclo librarum monete currentis in Dunensi ; de qua pecunie summa 
idem Johannes venditorse tenuit coram nobisplenarie pro pagato in pe- 
cunla numerata, renuncians in hoc facto omni exceptioni non numerate, 
non soluté pecunie necrecepte,etomnibusexceptionibusdeceptionîs ultra 
mcdietalem jusli pretii et minorisetatis et omnibus aliis exceptionibus 
sive sit jure, sive sit facti, quesibi posset in hoc facto prodesse a dictis ma- 
gistro et fratribusobesse. Quitavitautem dictus Johannes vcnditor, dictis 
magistro et fratribus, res predictas cum*omni jure dominio, proprietate 
et possessioue, que velquosbabebat vel habere poterat predicta jus domi- 
nium proprietatem et possessionem in dictos magistrum et fratres per 
traditionem hujus presentis instrumcnti, ex nunc penitus transferendo et 
nichil sibi jure in dictis rébus retinendo. Promittens dictus Johannes, 
ficic média in manunostracorporaliterprestita, quod contra yenditionem 
istam, ratione hereditagii, acquiramenti, caduci, seuqualibet aliaratione, 
pcr se seu per alium non veniet aliquatenus in futurum, nec dictos ma- 
gistrum et fratres supradicta venditione predictarum rerum molestabit 
nec facietperalios molestari. Hanc autem venditionem voluit, concessit 
et etiam approbavit Alicia de Barevilla, mater dicti Johannis yenditoris, 
promittens, fide média in manu nostra corporaliterprestita, quod contra 
venditionem predictam per se seu per alium non veniet aliquatenus in 
futurum. Immo quicquid jure habebat vel habere poterat in predictis ré- 
bus venditis adicto Johanne, filiosuo, utdictum est, ratione hereditagii, 
acquiramenti, dotis seu dotalicii, sive donationis propter nuptias, seu 
qualibet alia ratione, sub predicta fidei sue datione dictis magistro et 

(1) Copie du XVII» siècle, A. 7, n" 122. 
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fralribus sponlanea volunlale sua quilavil penitiis cl dimisit. Qui pre- 
(licti Johanncset Alicia, cjiis malcr, promiserunl corain nobis, sub prc- 
dictafidei suc dationc, dictis niagistro et fratribus, dictam ycnditionem 
ad usus et consuetudincs Dunensis patrie contra omncs firiniter et flde* 
litcr garantire. De qua autem garandizatione dictis magistro et fratribus 
in posteruQi facienda, obiigaverunt coram nobis dicti Johannes et Alicia 
se et heredes suos, nec non et omnia bona sua mobilia et inmobilia pre- 
sentia et futura. In cujus rei testimonium et memoriamy nos, ad peti- 
tionem dictorum Johannis et Âiicie, ipsius matris, dedimus dictis ma- 
gistro et fratribus, prosentes litteras sigilli nostri munimtne roboratas. 
Actuni anno Domini M"". CG''. scptuagesimo secundo, mense noYcmbris. 



CCCIX. 

DeLibovilla(l). 

Juin 1273. 

Universis présentes litteras inspecturis, OfOcialis Dunensis» salutem 
in Domino. NoYcritis, quod in nostra presentia constitutiet injure, 
Johannes de Tuscha et Agnes ejus uxor, yendiderunt et nomine vendi- 
tionis in perpctuum concesserunt magistro et fratribus domus Dei de 
Castriduno très minalas terre semense quas ipsi habebantseu haberc 
poterant silas apud Pertes in parrocbia de Castellione juxta Uniras et in 
ccnsiva dictorum magistri et fratrum speclantes ad dictam Agneiem 
ratione hcreditagii sui a dictis magistro et fratribus in perpctuum le* 
nendas possidendas et habendas, pro sexaginta et quinque solidis monete 
currentis in patria. De qua summa pecunie dicti Johannes et Agnes, 
ejus uxor , se tenuerunt coram nobis plenarie pro pagatis in pecunia na« 
merata, renunciantes in hoc facto omni exceptioni pecunie non nume- 
rate, non tradite, non soluté. Quitaverunt autem dicti Johannes et 
Agnes ejus uxor, dictis magistro et fratribus dictam tcrram Tenditam» 
ut dictum est, cum omni jure dominio, possessione et proprietate que et 
(|uas ipsi habebant seu habere poterant in dicta terra, predictajusdomi- 
uium,possessionem et proprietatem dicte terre indictosmagistnimetflra- 
très per traditionem presentis instrunienti ex nunc totaliter transferendo 
et nichil jure sibi retinendo. Promittentes predicti Johannes et Agnes 
ejus uxor, per fidem suani in manu nostra corporaliter prestitam, quod 
rontru hujusniodi venditionis per se vel per alium non yenient in futu* 
rum nec in predicta terra jure hereditario dolique dotalicio, seu quolibet 
alio jure nichil de cetero reciamabunt nec facient per alium reclamarî. 

(1) Copies du xvifiiècU, A. 7, n« 133; du XTin% A. 8, n«222. 
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Imnio promiseï unt predicti Johannes et Agnes ejus uxor, dictam terram 
dictis magislro et fratribus, successoribus eorum seu ab ipsis causam 
habentibus contra omnes ad usas ci consuetudines Dunensis patrie se 
fidcliter et iirmiter garantire. Et de dicta garandizatione in posterum 
facicnda, ipsi Johannes et Agnes, ejus uxor, obligaverunt coram nobis se 
et omnia bona sua mobilia et inmobilia presentia et futura et heredes 
suos specialiler et expresse, et se, quantum ad hoc, juriditioni curie 
noslrc total! 1er supponendo. Incujusrei testimonium et memoriam, 
nos, ad petitionem dictorum Johannis et Âgnetis ejus uxoris, dictis 
inagistro et fratribus présentes litteras sigillo nostro dedimus sigillatas. 
Datum anno Domlni M". CÇ°, scptuagesimo tertio, mense junii. 



CGGX. 

De VillainBlado(l). 
Juillet 1273. 

Omnibus présentes litteras inspccturis, OlQcialis Dunensis, saluteiu 
in Domino. Novcritis, quod in nostra presentia consiitutus et in jure, 
( rarinus dictus Gaillart, clericus, vendidit et nomine venditionis in per- 
petuum concessit magistro et fratribus domus Dei de Castriduno totum 
ccnsum quem ipse habebat apud Villam in BIado,tam in domibus quam 
in terris, quam in aliis rébus, a dictis magistro et fratribus et eorunf 
successoribus in perpetuum tenendum possidendum et habendum, pro 
scxaginla solidis monete currentis in patria. De qua summa pecunie, 
dictus Garinus se tenuit coram nobis plenarie pro pagato in pecunia 
numcrala, rcnuncians in hoc facto omni exceptioni pecunie non numé- 
rale, non tradite, non soluté. Quitavit autem dictus Garinus dictis 
magislro et fratribus dictum censum venditum, ul dictum est, cum 
omni jure possessionis proprietatis et dominii que et quas ipse habebat 
scu liabere poterat in dicto censu, predicta jus proprietatem possessio- 
nem et dominium dicli census in dictos magistrum et fratres per tradi- 
lioncm presentis instrumenti ex nunc totaliter transferendoet nichilsibi 
jure relinendo. Promittens dictus Garinus, per fîdem suam in manu 
nostra corporaliter preslitam, quod conlra hujusmodi venditionem per 
se vel per alium non veniet in fnturum nec in predicto censu nichil de 
cctero reclamabit nec faciet per alium reclamari. Immo promisit per 
dictam fidem suam dictum censum dictis magistro et fratribus et eorum 
successoribus contra omnes ad usus et consuetudines Dunensis patrie se 
iidelitor et firmiter garantire. Et de dicta garandizatione in posterum 

(I; Copies du XTli*siëclo, A.7, d« ill ; du XTU1% A. 8, n«21d. 
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facienda, ipsc Garinus obligaTÎt coram nobis se et omnia bona sua mo- 
bilia et inmobilia prcsentia et futnra et heredes suos spccialiter et 
expresse; et se quantum ad hoc jaridictioni curie nostre totalttcrsuppo- 
nendo. In cujus rei testimonium et pcrpetuam memoriam, nos, ad 
petitionem dicti Guarini, dictis magtetro et fratribus présentes litteras 
sigillo noslro dedimus sigiilatas. Datum anno Domini M"*. GO. septua- 
gesimo tertio, mensejulii. 



CCCXI. 

Accord entre rAumûne et le prieuré de Douy pour la censive d*ane pièce de 

terre près Fontaine-Marie (l). 

Septembre 1273. 

Eie Jofrey Piehart, cbcYalier, chatelcin de GhçteauduB/ fais «sayoir a 
tous cens qui verront ces présentes lettres que comme plet ftist meu par 
devant moy a Gbeteaudun entre le prieur de Doe dune |iaft/et leinestre 
et les frères de laumosne de Gbeteaudun de lautre parf, ^us ûtac pièce 
de terre que le dit prieur disoit et afermet que ele estoit de son censif la 
qucle terre est assizc lez Fontcne Marie et fut jadis feu Joban Caillart, la 
qucle terre le dit niestre et les Ireros tiencnt et poursivent par conquest ; 
et le dit mestre et les frères diseiut et anermeint que le cens de la dite 
terre estoit leur et en leur censive. A laparfin les dites parties se mis trent 
et boutèrent en enqueste du dit contenz par devant moy. Lenquesto fête 
diligemment par bons tesnioings, jurez et diligemment examinez sus le 
dit contons et pupliez en court par devant moy et par devant bonnes gens 
fut, et en droit fut juge et regarde que les diz mestre et frères avoient 
bien prouvée leur entention que la dicte terre estoit de leur censif. Les 
qucles cboses vies et fêtes, ge en sezi le mestre et les frères devant diz 
et que ce soit ferme et estable gen donay aus diz mestre et frères ces 
présentes lettres scellées de mon scel. Ce fut fet lan de lincarnation 
Nostre Seignour mil GC. sexante et trezci ou moys de septembres. 



CGCXIL 

De Percheron vilU (2). 

Décembre 1274. 

Univcrsis présentes litteras inspecturis,Officialis Dunensis, salutem m 
Domino. Noveritis, quod in nostra prcsentia constituti et in jure, Guil- 

f n Copie du xrii« tièo'e. A. *, u« 120. 
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lermus dictus Fromagee et Margarita, ejus uxor, vendideruntetnominc 
venditionis in perpetuum conccsserunt magislro el fratribus doraus Dei 
de Castriduno quindecim minatas terre semense vel circa et quasdam 
platcas, quas quindecim minatas el plaleas ipsi hahebant seu habere 
poterant, sitas apud Porchéronvillaai i&ter terras dictorum magistri et 
fratrum ex una parte, et terras GuiUermi dicti Guenif ex altéra, in cen- J 

siva nobilisjcomitis Blesis, spectantes ad dictam Margaritam jure hère- 
ditagio, a diclis magistro et fratribus êorumque successoribus seu ab 
ipsis causam habentibus in perpetuum tenendas possidendas et haben- 
das, pro precio qoadraginta et quinque librarum monete currcntis in 
patria. De qua summa pecunie dicti Guillermus et Margarita, ejus uxor, 
se Icnuerunt coram nobis plenarie pro pagatis in pecunia numcrata. Re* 
nunciantes in hoc factç, omni èxceptioni non numeratc pecunie non 
Iradite non soîutc^ Quitayerunt autem dicti Guillermus et Margarita, 
ejus uxor, dictie magislro, et fi^satribus dictas quindecim minalas terre 
semeuse et dictas plajcàs cum omni jure proprietale posscssione et do- 
minio que etquasJflîîi habebanfr seu habere poterant in diclis quindecim 
minatis et plateis. Pfcdicta jus dominium possessionem et proprielatem 
dictarum quindecim minatarum et platearum ip dicio^ magislrum çt 
IVatrcs per traditionem prescntis instrument! ex^ n'qnôpeûitus Iransfe- 
rcudo et nichil in eis sibi jure retinendb. Promittcntes d[içU QiiiUerrtius 
et Margarita, ejus uxor, per fidem suam lu njapiiaostra corporaliter 
prestitam, quod contra hujusmodi venditioriem per se seu pcpalios non* ^* 

venient in futurum, nec in dictis quindecim minatis et plateis venditis, 
ut supcrius est expressum, jure heredîtario, dotiqueî dotalicio seu quo- 
libet alio jure, nichil de cclero reclamabunt nec facient per alios recla- 
mari. Immo promiserunt, per dictam fidem suam, diclas quindecim 
minalas et dictas plateas dictis magistro et frai ribus eorumque succès- » 
soribus seu ab ipsis causam habentibus contra omnes ad usus et con- 
sueludines Dunensis patrie se fideliter et firmiter garandire. Pro qua ■ 

garandizatione in posterum facienda, dicti Guillermus et Margarita, 
ejus uxor, obligaverunt in jure coram nobis se et heredes suos et omnia 
bona sua mobilia et inmobilia presentia et futura specialiter et expresse. 
Se, quantum ad hoc, et heredes suos et omnia predicta bona sua juridi- 
tioni curie nostre totaliter supponendo sine advocatione alterius curie 
sine fori. In cujus rei testimonium et memoriam, nos, ad petitionem 
dictorum GuiUermi et Margarite, uxoris sue, dictis magistro et fratribus 
présentes litteras sigitlo nostro dedimus sigillatas. Datum anno Domini 
M", ducentesimo septuagesimo quarto, mense decembris. 
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GCCXIII. 

De PorcheronTilla(l). 
Décembre 1274. 

Omnibus présentes liUeras iuspccturiSy Oflicialis Dunensis, salutcm in 
Domino. Novcritis, quod in noslra preseutia et in jure conslitutus, 
Gaufridus diclus Picot, recognovit se Ycndidisse ctnoininc vcndilionis 
in pcrpetuuuiconcecisse magistro et fratribus domus Dci de CaslriduDO, 
quinque niinatas terre seniensc vel circa, quas ipse habebat yel liaberc 
poterat sitas apud Porcberonvillam vel circa, juxta temm heredum 
defuneti Mauricii de Porcheronviila e\ una parte, et terras heredum 
defuncti Stcpbani de Porchcronyiila ex altéra, cum quibusdam plateis 
sitis in dicta villa de Porcheronviila juxta plateam Guillermi dicti Que- 
nis, quas émit a Jolianne dicto Gode, armigero, ex una parte, et domum 
Âscelini Le Mestivier ex altéra, in censiva nobilis viri comitîs Blesis, a 
dictis magistro et fratribus eorumque successoribus seu ab ipsis causani 
habentibus in perpetuum tenendas possidendas et habcndas, pro quiu- 
decini libris monete currentis in patria. De qua summa pecunie» dictas 
Gaufridus se tenait corani nobis plenarie pro pagato in pecunia numc* 
rata, renuncians in hoc facto omni exception! non numérale pccunie 
non tradite non soluté, omni exception! doli, mali, fraudi, deceptionis 
ultra medietatem justi precii, omni juris auxilio tam canouici quant 
civilis, omni privilegio cruce signantis et cruce signandis induite et in- 
dulgendo et omnibus aliis exceptionibus, deccplionibus, deflensiouibus 
et uUrgationibus que dictis magistro et fratribus possent in hoc laclo 
obess:; et dicto Gaufrido prodesse. Uuilavit auteni dictus Gaufridus, 
dictis magistro et fratribus, dictas quinque minatas terre aemcnse cum 
diciis plateis cum omni jure proprietate possessionc et dominio que et 
quas ipse liabcbat vel liubere poterat in dicta terra et in dictfs plateis 
vendilis, ut snperiusest expressum. Predicta jus dominium» possessio- 
nem rt proprietatem, in dictos magistrum et fratres per traditioneni 
juvsontis instrumenti ex nunc penitus transferendo et uichil in vissibi 
jure rctinendo. Promittens dictus Gaufridus, per lidem suani in inanu 
curporalitor prestitam, quod contra hujusmodi venditionem perse, per 
alium, scu per alios non veniet in futurum, nec in predictis rcbus Yen* 
dilis jure liercditario seu quolibet alio jure nichil de cetero reclaaiabil 
nec fdciet per alium reclamari. Immo promisit, per prcdictam fiâcm 
suam, dictam lerram cum dictis plateis dictis magistro et fratribus 

^i Copies du x%'li* tieoic, A. î, n« Di ; <lu xtiiT, A. «l, n' '.08. 
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eorumquc successoribus seu ab ipsis causam habentibus conlra omnes 
ad usas et consuetudines Dunensis patrie se fidcliler el firmiter garan- 
dire. Pro qua garandizatione in posterum facienda, dictus Gaiifridus 
obligavit in jure coram nobis se et heredes suos et omnia bona sua mo- 
bilia et inmobilia presentia et futura specîaliteret expresse. Se, quantum 
ad hoc, et predicta bona sua juridictioni curie noslre totaliler suppo- 
nendo sine advocatione alterius curie sive fori. In cujusrei testimonium 
robur memoriam perpetuam el munimen, nos, ad petitionem dicli 
Gaufridi, dictis magistro el fralribus présentes litteras sigilii nostri niu- 
nimine dedimos roboratas. Dalum anno Domini millesimo duccnlesimo 
septuagcsimo quarto, mense deccmbris. 






CCGXIV. 

De Yiginti quatuor solidis redditiis in molendino Danveau (1). ^\ 

* i. 

Mars 1275. 

Omnibus présentes litteras inspecturis, Officialis Dunensis, salutem 
in Domino. Noveritis, quod in noslra'presenlia constitutus et injure, 
Philipus de Frovilla, armiger, recognovitse debere magistf!| et fratribus 
domus Dci de Castriduno, Tiginti quatuor âdlldall^i|Onefi|%|ir in 

Dunense, annui redditus, pro uno modio blaff l^i^dkti magister et .^ 

fratres habebant quolibet anno ratione domus sue iri molendino Dan- W. 

viau, super sexta parle dicli molendini quem ad Roberlum de Gesillî, 
armigcrem, jure hereditarii ut [dicebat,] pertinebat. Quos viginli qua» 
tuor solidos idem Philipus promisit se redditare quolibet anno diet|fr 
magistro et fratribus in quolibet festo sancli Remigii. El quantum ad hoc, 
obligavit idem PhiHpus, dictis magistro et fratribus et domui sue pre^ '^ 
dicte, se et heredes suos el omnia bona sua mobilia et inmobilia pre^ 
sentia et futura quicumque sinl et ubicumque et specialiter et expresse; 
dictum molendinum quantum ad hoc juridi[tioni curie nostre,] ubicum- 
que se transférât sine advocatione alterius [curie] sive fori, susponendo. 
Insuper dictus Philipus recognovil in jure coram nobis quod ipse et-fee- 
redes sui tenentur et debent tenere dictum molendinum in bono statu 
de omnibus constaverilis sine aliqua reclamatione ab ipso scu heredibus 
de dictis constaverilis dicli molendini quibusCumque dictis magistro et 
fralribus (k cetero faciendis« Renuncians in hoc facto omni exceplioni 
cuicrumque deoeptionis, omni exceplioni doli maliet fraudi, omni auxi- 
lio jure caoonrci et civHis, omni usui eoDil|etudini et statulo, omni 
cxceptionî [sîbi] compelenli vel in posfbrunf compelituri ratione rèi 
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présente scu facti, et omnibus aliis deceptionibus exceptionibus et aUe- 
gationibus que [et quas] possint prodesse et dictis magistro et fratribus 
obesse et pcrquaspossitvenire [contra] predicta velaliquidpredictarum. 
Et nos, audita contcssiune ipsius Philipi, ipsuin PbiUpum Yolentem et 
consenticntem et horedes suos ad solvendos dictes TÎginti quatuor soli- 
dos quolibet aniio in dicto icstOi dictis magistro et fratribus ad ooinia 
predicta in scriptum ûnaiiter condampnayi. In cujus rei testimonium, 
noS; [ad pctitioncm] dicti Pliilipi presentibus litteris sigiUum nostnini 
dignuni duxinius apponendum. Datum anno Domini M*. GC^. LXX*. 
quinto, mensc martii circa linem. 



GGGXV. 

De tribus sextariis bladi in molendino Vaar(l). 

Avril 1ÎT5. 

Constitutus in jure coram nobis Gastriduno, Johannes Deacises, mi- 
les, recognovit se debere magistro et fratribus domus Dei de Castridano, 
centum et quatuor solides etecte denariesmenetecurrentisinDonenie, 
de arreragiis trium sextarierum bladi quos habent singulis annis in 
molendino Vaar» qued est dicti railitis, pre anniversariis parentum 
suerumin ecdesia sua quolibet anno faciendis. Quam summam fecunie 
et qued bladum ga^iavit idem miles et se redditurum promisit dictis 
magistro et fratribus, lide in manu nestra prestita cerporali» infra les- 
tum beati Uemigii proxime venturam. Datum anno Domini M*. GO. 
septuagesimo quinte, die sabl)ati pest IsU sunt dies. 



CGCXVI. 

De Villereto(2). 
Juin 1275. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis Dunensls salulem 
in Domino. Neveritis, quod in nostra presentia censtituti, Ouillennai 
dictus Le Frère, de Mallavilla, et Beatrix cjus uxer, quondam uxor de* 
functi (lileti de Âlonvilla, recognoverunt se Tendidisse et Domine Ton- 
ditienis in perpetuum concessisse magistro et fratribus domus ElétoD- 
sine de Castriduno, unampeciam terre cum pertinentiisduodecim Dunai 
terre semeuse conlinentem tel circa, eidem Deatrici jure hereditagii 

(I) Copie da xvii» tiiclo, A. 7, ir 6S. 

(2« Copioi iii xvn'éi.'clc, A. 7, d* U8: du Zviii% A. 8 ii" ril. 



-I* 



DE CHATtAUDUN. 281 

pcrtincntem ut asseruit firinitcr coram nobis, sitam inter EspezonTillam 
et Villerctum juxta muros domus dicte Ëlemosine de Villereto, in feodo 
scii dominio Pelri de Ghaorces, mililis, lenendam quicte et pacifice in 
perpetuiim possidendaoi a dlctis magistro et fratribus eorumque siicces- 
soribus, vel ab ipsls causam habenlibus pro triginta libris luronensibus, 
de qiiibus se tenuerunl dicli venditores coram nobis plcnarie pro paga- 
lis in pecunia munerata, renuncianles in hoc facto omni exccptioni non 
muncrate pecunie, nec soluté seu recepte. Qultaverunt etiam dicti ven- 
ditores dictis emptoribus, successoribus vel ab ipsis causam habentibus, 
onnie jus, dominiiim, proprletatem et possessionem, qne vel quas habe- 
bant vcl habere poterant seu expectabant in dicta terra vendila cum 
pcrlinenciis, predicla jus dominium et dictas proprietatem et posses- 
sionem pcr traditionem presenlis instrumenti. Ex nunc penitus Irans- 
lerendo, promittentes fide in manu nostra corporaliter preMita, quod 
contra istam venditionem per se vel per alium non venient in futurum 
nec in dicta terra vendita cum pertinenciis juris hereditagii^caduci, suc- 
cessionis, acquiramcnti, acquisitionis, dotis, dotalicii seu donationis 
propler nuptias, aut quolibet alio jure aliquid de cetero reclamabunt, 
nec facient ab aliquibus reclamari. Immo predictam terram venditam 
cum pertinenciis dictis emptoribus eorumque successoribus vel ab ipsis 
causam habenlibus ad usus et consuetudines patrie gàrantizabunt et 
deffendent contra onmes. Pro qua garantizatione in postert$i faciencNt, 
dicti venditores dictis emptoribus obligaverunt se It iieredes suos €Af 
omnia bona sua mobilia et inmobilia presentia et futura spécialiter «t 
expresse. Hanc autem venditionem voluerunt, concesserunt, laudafa- 
runt, approbaverunt, ratam et gratam habuerunt Gaufridus de Alonna, 
Johannes ejusfrater, Gileta soror sua quondam [filius [et filia defuncti 
Gileti de Âlonvilla, et Matheus Ronge-Quartier? et Petronilla uxor sua, 
soror dictorum Gaufridi, Johannis et Gilete, de voluntate et assensu 
dicli Mathei mariti sui, spontanea voluntate etMcoB€ll^ Ueè vi nec dola , « 

ad hoc inducta, promittentes fide in manu nostra corfi^liter prestita, 
quod contra venditionem istam per se vel per alî|iill non venient in fu- 
turum nec in predicla terra vendita juris hereditagii/âiduci, successio- 
nis, acquiramcnti, acquisitionis aut quolibet alio jure, aliquid de cetero 
reclamabunt nec diclos emptores supradicta terra vendita molestabunt. 
immo predictam rem venditam dictis emptoribus ad usus et consuetu- 
dines patrie gàrantizabunt et defTendent contra, omnes. Et quitta verunt 
dictis emptoribus quicquid juris dominii, proprietatis et possessionis 
que et quas habebant vel habere poterant seu expectabant : predicla jus, 
dominium, proprietatem et possessionem in dictos emptores per traditio- 
nem presenlis instrumenti ex nunc penitus transferendo, renunciantes ^ f 
in hoc facto omni exception! fraudis cl doli, omni privilegio, et crucis 
omni exccptioni, minoris et|itig tf maxime viginti quinque annorum et 
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omnilMis aliis pmilcgiis indulgentcr sihi compctcntibus et omni jiiris 
auxilio tam canonici quam civilis pcr quod possil venire contra prcmîssa 
yelaliquid de preniissis. El nos, hiis auditis, ipsos cl diclos yendilores 
Yolentcs et consencicnlos ad omnia supradicla tenciida fideliler cl flriiii- 
ter observanda, in scriplum senlenlialiter condcmpnamus. Datum anno 
Domini, M*. GG**. sepluapresimo quinlo, mcnse junii. 



CCCXVII. 

De Porcheronyilla(t). 

Juillet 1276. 

Uniyersis présentes Utteras inspecturis, OfOcialis Dunensis» salutem 
in Domino. Noyeritis, quod in nostra presenlia constitutus et injore» 
Johannes dictus Gaillart, quondam filius defuncti Stephani Gaillart» re* 
cognoyit se yendidisse cl nomine yenditionisconcessisse magistro et fra- 
tribusdomusDei de Gastriduno, Ires sextarialas terre bladi semense quas 
habebat silas in territorio de Porcheronyilla, in allodiis domini comitis 
BlesiSy yidelicet : très minatas inler terras Johannis dictus Benne et ter- 
ras Guillelmi dicUis Guenit, cl alias Ires minatas inter terras defiincli 
Hugonis de Fay et lerras Joliannis dictus Benne, tenendas et habendas 
quiète cl pacilicc in perpetuum possidendas a dictis magistro etflraitribus 
succcssoribusque vel ab ipsis causam liabentibus, pro decem et novem 
libris nionete currenlis in Dunensi, de quibus idem Johaanes se tenuil 
plenaric pro pagato in pecunia numerata. Renuncians in hoc fiu:to 
omni exceptioni non numérale pecunie nec soluté seu recepte. Qoitayit 
ctiam dictus Johannes dictis emptoribus eorumque successoribos Tel ab 
ipsis causam habenUbui omne jus dominium proprietatem et possessio- 
nom que yct qou habetet toI habere poterat seu expectabat in predicta 
re yendila. Predletami Jos dominium et dictas proprietatem et posaessio* 
nem in dictes emptora «orumque successores yel ab ipsis causam ha« 
bénies pcr Iraditkniem presenlis instrumenli ex nunc penitus transie* 
rendo; et se de dicta re yendila desosziyit et dictos emptores sezifit et 
invesliyit nichil jure erga se retinendo. Promittens, Ode in manu nostra 
prestila corporali, quod contra yenditionem istam per se yel per alium 
non yenict in fulurum nec in dicta terra yendilajure hereditagii, caduei, 
succcssionis, acquiramcnli, acquisitionis seu [donationis propter nup- 
lias] aul quolibet alio jure aliquid de celero reclamabit nec faciet ab ali- 
quibus reclamari. Immo prediclam terram ycnditam dictis emptoribus 
oorumque successoribus yel ab ipsis causam habentibus ad 'usus et con- 
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ftuetudincs patrie (raranlizabit et deiïendet contra omnes et ipsos in 
(iampniim observabit. Pro qna garandizationc in postera m facienda» 
idem Johanncs dictis emptoribus eorumque successoribus Tel ab ipsin 
causam habentibus se et heredes suos et omnia bona sua mobilia et in- 
mobilia presentia et Tiituraquecumque sint et ubicumqnetitulo pignoris 
obliga? il et in contrapicgiitm assigna^it ad usus etconsuetudines predic- 
los. Hanc autem venditionem voluit et conccssit, lauda? il, approbavit» 
ratam etgratam habuit, Joh^nna relicta defuneti Stephani dicti CailUrl, 
mater dicti Johannis, promittens flde in manu nostra prestita corporali, 
quod contra venditionem istam per se Tel per alium non véniel in fulu* 
rum nec in dicta terra vendita jure hercditagii, caduci, successionit, 

acquiramenli, acqnisitionis dotis, dotalicii, seu donation is propter 

nuptias, aut quolibet alio jure aliquid reclamabit nec fociet per alium 
reclamari. Immoprediclam rem venditam dictis emptoribus ad usus et 
consuetudines patrie garandizabit et deiïendet contra omnes. Itenun- 
ciantes in hoc fa^to, dicti Johannes et Johanna, ejus mater, omni excep- 
tioai cujuscumquc deceptionis, omni auxilio juris canonici et civilis, 
omni exceptioni doli, niali et fraudi, omni privilegio cnicis assumpte el 
assumende, omni exception! .sibi con|)etenli velin posterum conpetittiri, 
ratione rei persone seu faeti et omnibus alils pron^us exceptionibus el 
allegationibusy que sibi possint pnxiesse et dictis emptoribus obesse el 
per quas possint venire contra predicta vel aliquod prcdiclanim. Kl nos, 
audita confessione ipsorum, dictos Johannem et Johannam ejus mater» 
volenles el consentienles ad omnia predicta tenenda tideliter el lirmiler 
obiervanda in srripto senlencialiter condampnamus. Datum Hnno Do- 
mini M». rjX LXX*. VI*, mense julii circa llnem. 



CCCXVIII/ • ^^ . ^ 

De compotitiono inier no» et Abbatem de TyroDO du nAriWNl^tHKlenf» > t ). 

Octobre lîTC,. » 

[(*niver'sis pr^esenteslitteras ins;pecturis, Ofltcialis dunensis, salulem 
in Ikmiino. Noveritis, qucid cum inter religioson Tiros 'ahbatrni elcon' 
venlum de T^yrono ex^ una parle et magisirum el fralres domus Uei de 

Casiridunoex altéra, conlentio verlerelur coram abbale sanrti 

l^ronis Mrldensis judice a domino papa dalo super eo videlicel quod 
dicii ablMis el conventus diceliant el prop|onebant' coram predklo ab» 
bâte contra magistrum et fratrt*s predictos, quod cum predicii «bbas el 
coovrntus diu fuissent et essent in possessione juris perripiendi et 
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habendi quolibet anno in yilla de Castriduno coustamas stu redibenlias 
que veniebant sou que percipi consue[Yerant] in décima ebdomada en» 
juslibct anni in dicta villa de Castriduno ratione ministerii mercalî dicte 

ville sive nundinarum et fuiss[enl ] in dicta posscssione Tel quasi 

juris a tempore cujus memoria non existebat et ipsi essent adbuc in 
dicta possessions Predicti magister et fratres dictani possessionem im- 
pediebant et perturbabant dictis religiosis quominiis ipsi religiosi pos- 
sent libère et pacifice uti et ad inquietanduni eosdem religiosos super 
dictis coustumis vel redibentiis que veniebant seu qui percipi consoeve- 
rant in décima ebdomada predicta maxime in qua nundlne lésti Beale 
Marie Magdalene tiebant in dicta villa de Castriduno capiendo dictas 
coustumas redibentias dictaruro nundinarum dicti tesli contra jus et 
voluntatem dictorum religiosorum quanquam iidem magister el frmires 
nullum jus haberent dictas coustumas et redibentias percipiend» quando 
in dicta décima ei)domada dicte nundine devenirent in eodem feslo; 
quare petebant predicti religiosi a dictis magistro et fratribus ut ipsi a 
predictis iinpedimento et perturbatione cessarent penitut el désistèrent 
et quod ipsi permutèrent dictos religiosos de dicta possessione uti de 
cetero pacitice et quiète et quod ipsi caverent de non veniendo contra 
quando dicte nundine dicti festi essent de cetero in dicta décima ebdo- 
mada ; dictis magistro et fratribus in contrarium asserentibus el diceo- 
tibus omnia predicta ad se spectare videlicet coustumas et redit>entia$ 
diclarum nundinarum in qualibet ebdomada devenirent, et se fuisse et 
esse in possessione juris vcl quasi se predictis eodem uthnIo el eaden 
forma quibus petunt et dicunt dicti religiosi abbas et convenlns; diren- 
tibus ctiam dictas coustumas et redibenlias dictarum nundinarum ad se 
melius pcrtinere quam religiosis abbati et conventui predictis. Item 
diccbant predicti religiosi quod occasione dictorum impediment! et pe^ 
turbationis dampna et deperdlta sustinu<5rant usque ad valorem centum 
lihras turonensium quas petebant sibi restitui. Tandem prociuratores 
dictarum partium, videlicet : fratcr Johannes, celerarius de Tj^no, pro- 
cnralor dictorum abbatis et conventus, et magister Lambertus Callidus, 
procurator dictorum niagistri et |fratrum, babentes quilibet ipsoruma 
parte sua spéciale mandatum conpromittendi super premissisel conpro* 
missum valandi babito bonorum virorum consilio super premissis» fon- 
troversiis seu contentionibus conpromisenint in venerabiles viros Sie* 
pbanum dictum Malebrancbe et Johannem Bourroiche clericnm, tan- 
quam in arbitros seu arbitratores seu amicabiies conpositores per fldem 
hincjude ab ipsisprocuratoribusnomine suo et nomine partium suaran 
in animas suas et animas predictoruni abbatis et conventuset predie* 
torum magistri et fratrum in manu nostra prestitam corporakm et sub 
pcna centum marcliarum argenti bine judeapposita. Promittentes dicti 
procuratoros quilibet nomine partis sue et per Iidem suam predictam el 
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sub pena prcdictase ac dictas partes tenere fideliter et firmiter observare 

quicquid predicti arbitri super dictis controyersiis alte et basse duxerint 

ordinandum seu eliam faciendum pace Tel judicio, saisis rationibus die- 

tarum partiuintradendis dictis arbitris infrafeslum Omnium Sanctoru m 

proximo venturum. Actum fuit etiam in conpromisso quod predicti 

arbitri possint procedere in predicto conpromisso diebus feriatis et non 

feriatis et juris ordine nuUatenus observato. Actum fuit etiam in dicto 

conpromisso quod nisi predicti arbitri possent inunam et eamdem sen- 

tentiam concordare, discordia eorumdem traderetur Tyherio preposito 

de Castriduno tertio arbitro seu arbitràtore a procuratoribus dictanim 

partium electo cujus sententia arbilrium sine dictum cum sententia 

dicto sive arbitrio aiterius predictorum duorum arbitrorum cum quo 

concorda verit, yalebit et firmitatem perpetuam obtinebit. Pronthôc 

voluerunt et concesserunt predidi procuiatores noraine quo supra et 

sub Ode et pena predictis. Uurabit autem potestas duorum arbitrorum 

et tertii tantum modo usque ad Nativitatem Domini proxime Tenturam 

nisi de consensu partium fuerit prorogata. Dalnm anno Domtni M"*. C(?. 

LXX"". sexto, die dominica in festo beati Luce eyangeUste. 



CCCXIX. 

De censu de Marboeto, de furno et vavassoribus (1). 

Avril 1277. 

Universis présentes litterasinspecturis, Officialis Dunensis, salutem in 
Pomino. Noveritis, quod in nostra presentia constitutus et in jure, 
Sl€phantis dictus Chenart, armiger, recognovit se vendidisse et permu- 
tasse et nomine venditionis et permutationis concessisse magistro et fra- 
tribus domus Dei de Castriduno, omnem redditum quem habebat situm 
infra metas parochiarum Sancti Pétri et Sancti Martini de Marboeto in 
feodo domini comitis Blesis, videllcet census, fumum, yaïasores et 
omnes alias redibentias quecumque sint cum omni jure et dominio dic- 
torum censuumvavasorumetaliarum redibentiarum que omnia eidem 
Stephano jure hereditario spectabant ut asseruit in jure coram nobis, 
tenendum quiète et pacifiée in perpetuum possidendum'a dictis magistro 
et fratribus corumque successoribus Tel ab ipsis causam habentibus pro 
viginti novem libris et tresdecim solidis monete currentis in Dunensi de 
quibus dictus Stephanus tenuit se coram nobis plenarie pro pagato in 
pecunia numerata, et pro decem sextariis per médium bladi et avene 
quoshabebant dictimagister etfratres annui redditns quolibet anno super 

(1) Original, B. 4. - Copies du zvnMlèclt, A. 7, b« 34; du 3IT111% A. 8, n* J79. 
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terras dicti Stephani de Primevilla. Quilavit etiam dictus Slephanus 
dictis maf^istro et fratribus omnc jus, dominium, proprietatcm et posses- 
sionoin, qucm et quas habcbat vel habere poterat seu expuctabat in om- 
nibus supradiclis rébus ycnditis et permutatis. Predicta jus, dominium, 
proprietatcm et possessionem, in dictes niagistrum et Tratres eorumque 
successores vel ab ipsîs causam habentes per traditionem presentis ins- 
trunienti ex nunc penitus transferendo et se dessesiyit et dictos inagis- 
trum et Tratres sesivit et înyestivit et a nobis sessiri et infestiri ferit 
nichil jure erga se retinendo. Promittens, flde in manu nostra prestila 
corporali^quodconlraistasvenditionemi permutationem etcoDcessionem 
per se vel per alium non veniet in futurum, née eas de cetero reTOcabit. 
Immo predictas res venditas et permutatas cum omnibus perlinenciis, 
ut supradictum est, dictis magistroet fratribus garandizabit et deDendet 
contra omneset ipsas indampnes observabit; pro qua garandizatîone in 
posterum facienda, idem Stephanusobligavit dictis magistro cl fratri- 
bus titulo pignoris se et heredes suos et omnia bona sua mobilia et in- 
mobilia presentia et fiitura quecumque sint et ubicumque et in contra- 
plegiumadusus et consuetudincs patrie assignavit specialiter et expresse. 
Renuncians in hoc Tacto onini exception! non numérale pecunie nec 
soluté seu recepte, et omni exceplioni cujuscumque deceptionis, omni 
auxilio juris canonici et civilis omni privilégie crucis assumpte et assu- 
mondc omni exceptioni doli, mali et fraudi, omni usui, consuetudini et 
slatuto, omni exceptioni sibi conpetenti vel in posterum conpetiluri ra- 
tione rei persone seu facti et omnibus aliis prorsus exceptionibus, defen- 
sionibus et allegationibus per quas posset venire contra predicta vel 
aliquidpredictarum. Dicti vero magister et fratres in nostra presentia 
constituti videlicet dictus magister et Johannes Mauboison, presbiler, 
quilibet per se et Johannes Junior, presbiter, procurator generalis dicte 
domus prout in sigillis dicte domus proprio, sigillatim plenius contine* 
tur pro se et aliis fratribus dicte domus, dicto Stephano et heredibns 
suis quitaverunt dictos decem sextarios per médium bladi et avene io 
perpetuum quos habebant annui redditus super dictas terras de Prince- 
villa dicto Stephano, cum omni jure, dominio, proprietateetpossessione, 
que et quas habebant vel habere poterant seu expectabant in dictis decem 
sextariis per médium bladi et avene. Promittentes, flde in manu nostra 
prestita corporali, dicti magister et Johannes Mauboison et Johannes 
Junior, nomine suo et nomine procuratoris, quod contra istas quitatio- 
nem et concessionem per se vel per alios non venient in futurum nec 
eas revocahunt. Dictus autem Stephanus voluit et conccssit quod si 
dominus comes Ulesis noluerit quod dicti magister et fratres prediclas 
res venditas et permutatas ab ipso, dictis magistro et fratribus ut supra- 
dictum est teneant in manu mortua quod dicti magister et fratres ad 
dictumredditunidirtorum decem sextariorum per médium bladi et avene 
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pacifiée reverlanlur et dietos deceiu sextariosper médium bladi elavene 
percipient et habeant quolibet anno super dictas terras ut antea perci- 
piebantet habebantet dictus redditus dictis magistra#t fratribus ven- 
ditus a dicto Stephano et eidem Stephano et heredibus suis quiète et 
libère remanebil ita tamen quod dictus Stephanus ejusque heredes, 
successorcs vel ab ipso causam habentes dictis magistro et fratribus dic- 
tam summam pecunie reddent intègre et persolvent. Et tenebunt dicli 
magister et fratres omnes res sibi venditaset permutatas a dicto Stéphane 
quousque de dicta summa pecunie plenarie sUet intègre satisfactum. Et 
hec omnia voluit et concessit idem Stephaivus et promisit per fidem 
3uam et obligavit, quantum ad hoc,, se et heredes suos, se juriditioni 
curie nostre susponendo. Et nos, audita coofessione ipsius Stephani, 
ipsum Stcphanum volentem et cQnsenfientem, %d omnia precticta in 
scriptum sententialitcr condampnamus. Datum anno Domini M*". CG''* 
LXX**. VII'', mense aprilis. 



cggxx. 

De decirnis de Lineriis (i). 
Avril 1277. 

Universis présentes litleras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
sis in Dunensi, et Officialis archidiaconi Yindocio^nsis, salulem in 
Domino. Noverilis, quod cum contentio vertereti|g,|pl€r magislrum et 
fratres Elemosine Gastriduni ex una parte, et Nicholaum Garniticem de 
Pesotoet Johannem ejus lilium ex altéra, super eo videlicelquod dicti 
Nicholaus et Johannes diccbant tractum tencre de Lineriis diclorum 
magistri et fratrum tam grosse quam minute primiciarum et oblationum 
dicte décime et parrochic de Lineriis ad se jure heredilario pcrlinere et 
quodipsi fuerant in posscssione vel quasi percipiendi et liabendi, dic- 
tum tractum décime cum omnibus aliis supradictis; dictis magistro et 
fratribus in contrarium asserenlibus tandem de bonorum virorum con- 
silioin jure conslituli coram nobis Dyonisius dictus Cliapel, clericus, 
procurator dictorum magistri et fratrum generalis pro ut in litleris 
sigillo suosigillaLis qui sic incipiunl: « Universis présentes litteras ins- 
« pecluris, magister et fratres domus Dci de Gastriduno, salutem in Do- 
M mino. Noverilis quod nos Dyonisium dictum Le Ghapei, clericum, et 
« cetera; » et sic terminant : • anno Domini M**. GG**. LXX" sexto, die 
« sabbati post festum Beali Martini yemalis. » Nomine diclorum magis- 
tri et fratrum et dicli Nicholaus et Johannes ad banc pacis concordiam 
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deTcneranl Tidelicet quod prcdicti Nicholausct Johannes quitâTenint 
predictis magMtro et fratribus dictum tractum dicte décime grosse et 
minute primicianim et oblationum et omne jus quod habcbant Tel 
haberepoterantscu expectabant inpredicto tractu dicte décime grosse 
et minute et in omnibus aiiis predictis, promittentes dicti Nicholauset 
Johanncs, fide in manu nostra prestita corporaii, quod in omnibus prc* 
dictis jure hereditario seuqualibet alia ratione per se velper alium nichil 
de cetero rcclamabunt. Predictus Tero procurator nomine dictorum ma- 
gistri et fratrum pro bono pacis dictis Nicholao et Jobanni quitaTit cen- 
tum et decem solidos monete currentis in patria de undecim libras quas 
dcbcbant predictis maglstroct fratribus dicti Nicholaus et Johannes de 
fructibus et exitibus dicte décime et aiiorum supradictonim sibi Tenditis 
et concessis a dictis magistro et fratribus et ab eisdem Nicholao et Jo- 
banne longo temporeretroacto receptis quas undecim libras gagiaTerant 
dictis ma{;lstio et fratribus conimhospitalari abbatie Yindocinensis pro 
ut bec omnia confessi fuerint in jure coram nobis dicti Nicbolaus et Jo- 
hannes. Gentum autem et decem solidos residuuni de dictis undecim 
iibris gagiaverunt injure coram nobis et se reddituris promiserunt dicti 
Nicholaus et Johannes dictis nugistro et fratribus hiis terminis inferius 
annotatis, videlicet ((iiadraginta solidos infra festuni Omnium Sanctorum 
proxime venluram; et quadraginta solidos ad aliud festum Omnium 
Suiicloruni continue insoquens anno revoluto, et triginta solidos resi- 
duos ad aliud festum Omnium Sanctorum proximeet continue insequens 
cetero anno revoluto. De qua summa pecunie persolrenda in terminis 
supradictis predictis magistro et fratribus, Ilobertus Larchier se consti- 
tu it pro dictis Nicholao .et Johanne principalem dcbitorem erga dictos 
niagistrum et fratrcs in se totam bonus suscipiens dcbiti supradicti de 
solvendo dictam summam pcccunie ad tei*minos supradictos et ad omnia 
premissa facienda. Dicti Nicholaus et Johannes et Kobertus sub religionc 
sue lidei in jure coram nobis se aslrinxerunt, quantum ad hoc, juridic- 
tioni curie nostre uhicum(|ue se transtulcrint supponentes et etiam, 
quantum ad hoc, se et heredes suos et on: nia bona sua presentia et fti- 
tura predictis magistro et fratribus specialitcr et expresse obligantes, 

omnibus aliis actionihus, (|uerellis, et contentionibus quilatis ab 

utraque parte penitusetremissis. Nos autem ipsosNichoIaum, Johannem 
(*t Uobertum Tolentes et consentientes in scripto, ad omnia predicta sen* 
tencialiter condampnamus. In cujus rei testimonium et munimen, nos 
ad petitionem dictorum procuratoris, Nicholai, Johannis et Robertî, 
sipillum nostrum prcsentibus litteris dignum duximus apponendom. 
A( tuin anno Domini M*. CC". LXX**. soptimo, mense aprilis. 



- \V 



DB CHATBAUDUN. 23'J 



CCCXXI. 

Donation à rAumône par Jeanne, veuve de Simon Soef, couturier^ de tous ses 

biens, en se faisant sœur condonnée (1). 

Mai 1277. 

Donne par coppie soubz le scel de la court de la Chastellerie de Ohas- 

teaudun le jeudi après Saint Jacques et Saint Xrislophe lan mil ce. Ix, 

dix sept. Saichent tuit que establie en droit pardevant nous Justice de 

la court de la Chastellerie de Chasteaudun, Jehanne femme feu SymoÉ" 

Soef, couslurier, laquelle cognut et confessa de sa bonne voulonte sanf 

contrainte avoir donne des maintenant a toutjours mes sanz nul rappel 

a Dieu et a maistrc et frères de laumosne Dieu de Ghasleaudun elle et 

touz ses biens meubles et héritages presens et avenir ou quils soielat 

trouvez et assura par son serment vivre en lobbeissance des maistre et 

frères de la dite maison Dieu dores en avant come vraie seur donnée 

de ladite maison et avec ce jura garder les sermens qui sont acoustumes 

à ce ; est que james elle ne se mariera ne ne donra foy ne fiance a 

homme par nom de mariage se ce nesl avec le congie et liscence du 

maistre de la dite maison ou de ses successeurs. De laquelle donnaison 

ainsi faicte come dit est, la dilte Jehanne se tint a bien paiee devant nous. 

Promettant devant nous la ditte Jehanne par sa foy baillée en notre main 

corporelmcnt que james contre ces lettres ne contre la teneur dicelles 

elle ne vendra ne venir ne fera par raison nulle quelle elle soit ou puisse 

eslre. Ancois les a et aura fermes et estables et agréables a tousjours 

mes soubz lobbligation délie ses hoirs et touz ses biens meubles et heri- 

taiges presens et advenir, lesquelx elle souzmist a la juridiction de la 

dite court et de toute autre. En tesmoing de ce nous avons scelle ces 

lettres du scel de la dite court. Donne a Chasteaudun lan de grâce mil 

ce"*. Ix". dix sept, le jeudi jour Saint Barnabe apoustre. Geste coppie 

faite et scellée jeudi et an dessus diz. 

N. de Fraise. Collation faite. 

(1) Copie do 1277, A. 48. 
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CCGXXII. 

De una sexleria terre apud Villam Episcopi (I). 

Juin 1277. 

Universis présentes litteras inspccturis, Oflicialis Dunensis, salutem 
in Domino. NoYcritis, quod in nostra presentia constituti el in jure, 
Girardus dictas Gatidincau et Juliana, ejus uxor, recognoYcnint se 
yendidisse et noniine venditionis concessisse magistro et firatribus 
donius Dei de Gastriduno, unam sextariam terre semense sitam in 
territorio de Villa Episcopi, juxta terras dictorum magistri et fralrum 
ex una parte, et terras dieti Itengi Flereau defuncti ex altéra, in censi- 
vamento dictorum magistri et fratrum tenendam et habendam quietc 
et paciiice in perpétuum possidendam a dictis emptoribus eonnuque 
successoribus vel ab ipsis causam habentibus, pro quatuor libris moaetc 
currentis in Dunensi, de qua summa dicti yenditores coram nobis s« 
tenuerunt plenarie pro pagatis in pecuniaaumerata. Quitayenint etiam 
dicti yenditores, dictis emptoribus, omne jus, dominium, proprielalem 
et possessionem, que et quas habel>ant yel habere poterant seu expecta- 
bant in predicta terra yendita, predictajus» dominium, et dictas pro- 
prielatem et possessionem in dictos emptores per traditionem prcscntis 
instrumenli ex nunc penitus Iransferendo. Et de dicta yenditione in 
manu nostra decessierunt et dictos emptores sesicrunt coram nobis et 
invcstierunt et sessiri a nobis et investir! fecerunt a nobis nichil jure 
erga se retinentes. Promittentes, fidein manu nostra prcstita corporali, 
tam dictus Girardus quam Juliana uxor ejus, spontanca Yoluntalc et 
inchoacla, nec ad hoc inducta, fide in manu nostra prestita corporali, 
quod contra istas venditioncm et concessionera per se vel per alium non 
venient in futurum, nec in predicta terra yendita jure heredittgii, 
caduci, successionis, acquiramenti, acquisitionis, clemosine, dotis, 
dotalicii, sou donationis propter nuptias, aut quolibet alio jure, aliquid 
de cetero reclamabunt nec facient ab aliquibus reclamari. Immo 
predictani rem yenditam dictis emptoribus eorumque successoribus tel 
ab ipsis causam liabentibus ad ususet consuettidines patrie garandia* 
bunt et defTendent contra omnes et ipsos in dampnum observabunt. 
Pro qua garandizatione in posterum facicnda, dicti yenditores diclis 
emptoribus se et hcrcdes suos et omnia bona sua mobilia et inmobllia 
presentia et futura quccumque sint titulo pignoris gbligaveniul et in 
conirapleginm assignayerunt ad usus et consuetudines predktos specîa- 

;I; Copi«i du xvu« siècle, A. 7, w iiVt; «lu XVJii*. A. 8, n- 102. 
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iiter et expresse. Renunciantes in hoc facto, omni exceptioni cujus- 
cumque deceplionis, omni auxiiio juriscanonict et civiiis, omni privi- 
iegio crucis assumpte et assumende, omni exceptioni non numerate 
pecunic nec soluté seu recepte, omni exceptioni doli, mali et fraudi, 
omni exceptioni sibi competenli vel in posterum competituri ratione rei 
persone seu facti, omni usui, consueludini et statuto, et omnibus aiiis 
prorsus exceptionibusperquas possint venire contra predicta vel aliquid 
predictarum. Et nos, audita conlessione ipsorum, ipsos volenles et con- 
senlientes, ad omnia predicta in scripto sententialiler condampnamus. 
In cujus rei testimonium, presentibus litteris sigillum noslrum dignum 
duximus apponendum. Datum anno Domini M**. CC*. LXX®. septimo, 
mense junii in principio. 



CGGXXIII. 
De Porcheronvilla(l). / * 

2 juillet 1277. 

Univcrsis présentes litteras inspecluris, Officialis Dunensis, salutem 
in Domino. Noveritis, quod in nostra presenlia constituti et injure, 
Johannes de Parisia, alutarius, et Johanna ejus uxor, recognoverunt se 
vendidisse et nomine venditionis concessisse magislro et fratribus 
domus Dci de Castriduno, quinque minatas et dimidium terre semense 
residuas de novem minatis terre semense quas habebant sitas apud 
Porcheronvillam seu in territorio ejusdem ville, in allodiis nobilis viri- 
comilis Blcsis, juxta terras Odonis dicti Mansel, et terras Johannis dicti . 
Benne, partim, et parlim juxta terras dictorum magistri et fratrum; de 
quibus novem minatis terre semense vendiderant jamdiu est, dictis 
magislro et fratribus très minatas et dimidium et perlinebant dicte 
Johanne jure hereditario prout hcc omnia confessi fuerint dicti Johannes 
et Johanna in jure coram nobis, tenendas et habendas quiète et pacifiée 
in pcrpetuum possidendas a dictis magistro et fratribus eorumque 
successoribus vel ab ipsis causam habentibus, pro viginti duabus Ubris 
et dimidiam monete currentis in Dunensi, de quibus dicti venditores 
coram nobis se tenuerunt plenarie pro pagatis in pecunia numerata. 
Renunciantes, in hoc laoto, omni exceptioni non numerate pecunie nec 
soluté vel recepte. Quitaveruntiiutcm dicti venditores dictis emptoribus 
omne jus, dominium, proprietatem et possessionem, que et quas 
habebant vel habere poîerant Seiî expectabant in predicta terra vendita. 
Predicta jus, dominium, et dictai jproprietatem et pos#^onjètei in 

(I) Copies du xvii« siècle, A. 7, u» 90 ; du xViiis A. 8, n» 205. 
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(lictos cmptorcs pcr tradilionem prcscntis instrumcnti ex nunc |>cniUis 
transforcndo et se dcccsicTunt et dictos eniptores sesierunliiicliil jure 
erga se retineutes. Promittentes dicti Johanncs et Johanna ejus u\or, 
spontanea voluntate et incoacta, nec vi nec dolo ad lioc inducta, lidc in 
manu iioslra prestita corporali, quod contra istatn yenditionein per se 
seuperaliuni nonvenient in futuruiu nec in dicta terra vcndita jure 
hereditagii, caduci, successionis, acquiramenti, acquisitionis, dotis, 
dotaiicii, seu donationis propter niiptias, aut quolibet alio jure, aliquid 
reclamabunt nec facient ab aiiquibus reclamari. Ininio predictam terram 
yenditani dictis emptoribus eorumque successoribus vel ab ipsis causani 
habentibus ad usus et consuetudines patrie garandizabuntetdefTendcnt, 
contra omnes et ipsos indampnes observabunt. Pro qua garandizatione 
et deflensione in postorum facienda, dicti venditores dictis emptoribus 
se et beredes suos et omnia bona sua mobilia et inmobilia preseiitia et 
futura quecumque sint et ubicumquc titulo pignoris obligaTcrunt cl in 
contraplegium assignaverunt ad usus et consuetudines predictos. Rc- 
nunciantes in boc facto, omni exceptioni cujuscumiiuc decoptionis, 
omni auxilio juriscanonici et civilis, omni privilegio crucis assumpte et 
assumendCy omni exceptioni doli, mali et fraudi, omni exceptioni sîbi 
compétent! vel in posterum competituri ratione rei personc seu lactî, 
omni usui, consuetudiui et statuto, et omnibus aliis prorsus cxceptio- 
nibus et allegationlbus per quas possint yenire contra predicta ycl 
aliquid predictarum. Et se quantum ad omnia predicta, supposucnint 
per lidem suain juriditionl curie nostro sine advocatione alterius curie 
sive fori. Et nos, audita confessione ipsorum Jobannis et Johannci 
ipsos volentes et consentientes ad omnia predicta téncnda rideiiter et 
lirmiter obseryanda, in scriptis senteiilialiler condampnanus. In cujus 
ve\ testimonium, presentibuslitterissigillumnostrum dignuni duximus 
apponendum. Datum anno Domini M". CC*. septuagesimo septimo, 
mense julii secundo die. 



CCCXXIV. 

Do Porchcronvilla(l). 
Juillet 1*281. 

Uniycrsis présentes litleras inspecturis^ Oriicialis arcbidiaconi Du- 
nensis in Duncnsi, salntcni in Domino. Noverilis, quod in nostra 
presentia constituti et in jure, Jobaiina, rclicta deruncti Stephani Cail- 
lart, et Jobannes eorumdem lilius recogiio\erunt se vendîdisse cl 

(1) Coi'iu (lu ivii<^biêclc, A. 7, ir 87 ; du xviii'', A. 8, u^ 209. 
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nominc Ycndilionis concessissc magistro et fratribus clemosinc de Cas- 

Iriduno, quariidam peciani terre iiriiim sextarium bladi terre semeuse 

vel circa continenteni, qiiarii habeliant situni apud PorchcronTillam, 

iii allodiis domini eoiiiitis Blesis, in domiriio in oschiis juxta terram 

dictorum magistri et fratrum ex una parte, et terram magistri I^mberti 

Callidi, presbiteri, et patri dicti Gancrau, ex altéra, pro ut se comportât 

de longo post dornuni Stephani Mestivier tenendam quiète et pacitlce in 

perpetuum possidendam a dictis emptoribus successoribus tel ab ipsis 

causam babentibus, pro octo libris monete currentis in Dunenst, de 

quibus dicti venditores coi*am ntl|)is se tenuerunt plenaric pro pagatisin 

pecunia numerata. Uenunciantes in hoc facto omni exceptioni non 

numcrate pecunie nec soluté seu recepte. Quitavcrunt etiam dicti 

Tcnditorcs dictis emptoribus omne jus, dominium, proprietatem et 

possessionem,in dictos emptoros, per traditioneni prescntis instrumenli 

ex nunc penitus transferendo, et se deresierunt et dictog rmptores 

sesierunl et invi'slierunt niihil jure erga se relinentes. Promittentes, 

nde in manu nostra preslita corporali, quod contra istam tenditionem 

perse Tel per alium non veni(*iit in futuruni nec in predicta terra Tendita 

jure bereditagii, cadiu i, sucressionis, anjuirandi, acquisilionis, dolis, 

dotalicii, seu donationis propter niiptias, aul quolibet alio jure, aliquid 

de nMero r.Tlaniahunt nec facicnt ab aliquo reclamari. Immo predictam 

terram venditarn dictis emptoribus et dicte domui ad usus et consuc« 

tudines ihinensis pairie ^ai*andizabunt et deiïi'ndenl contra omnes et 

indanipnrs obsrrvabunt. IVo qua ^'arandi/atione in posterum (acienda; 

dicti vendilons dictis (Muplorihuset dictrdumui seef hen^dessuoset om- 

nia lK)na sua mobilia vi inniohiiia pns iitia et futuraquecuuique sint et 

inquocumque doniinio r\ nhiruin(|U«' luiTint inwnta titubipignorisseu 

ypothece obligavcrunt vi in <<)ulraple;:iuni assijjnaverunl ad usus et 

et consuctudines predirlos sprcialiler et expresM». Uenunciantes in hoc 

facto onnii exceptioni doli, niali et fraudi, onuii exception! Sibi compc- 

tcnti fcl in posterum comprlituri, ralione rei persone seu facti omni 

usuiy consuetudini et statuto, et omnibus aliis pruims exccplionibus et 

allegationibus, per quas |>ov«int venire conM^ |M£çta td aliquid 

predictarum. Et nos, audita confessione {HpilUlL IfiOa foklltes et 

con!^nti<'ntt's ad omnia pn'dîrta fidelitiT it toniltr oiMItanda in 

0Chpti5 ^entl*nlialtter( ondampnamus. lu «||willlirtliM0iUk D0«» ad 

p<*titionemdu*tonim wnditorum, prt*M*nlib||i iMflrii id^illllli ooftrtim 

dignumdu\inui<« apiMiinndum. Hatumanno Hoahlill^Ol^.urlOgesimo 

primo, meux* juin. 
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CCCXXV. 

De Porcheronvilla (1). 
Juillet 1281. 

Univcrsis présentes iitteras iiispccturis, Oflicialis Dunensis, salutem 
in Domino. Noverilis, quod in nostra presentia constitutus et injure, 
Johannes dictus Gaillart, quondam liliiis dcfuncti Stephani Gaillart, rc- 
cognovit se dédisse et in purani et perpetuam eleniosinam concessisse 
magistro et fratribus elemosine de Castriduno, pro remedio anime sue 
et parentuni suorurn et pro annivei*sario suo quolibet anno in ecclesia 
dicte domus faciendo, post decessum suum, unam peciam terre, unam 
minam bladi terre semeuse continentem vel circa, quam habebat sitam 
apud Porcheronvillam in allodiis et dominio domini coniitis Blesis, in 
ochiis de Porcheronvilla juxta lerram de Herbovilla et de Porcheron- 
villa, prout se comportât de longo ex una parte, et terram Pétri Glari 
ad diem ex altéra, et abotat terre dicti Pétri et terre magistri et fratrum, 
tenendam quicte et pacifiée in perpetuum possidendani et ad suam yo- 
luntatem plcnarie faciendam. Promittcns, fide in manu nosira prcstita, 
quod contra istas donalionem et conccssionem per se Tel per alium non 
veniet in futurum, nec cas de cctero revocabit. Immo predictam terram 
diclis magistro et fratribus et dicte doniui garandizabit et deffendet 
conlra omncs. Et pro dicta garandizatione in posterum focienda, dictus 
Johannes dictis magistro et fratribus et dicte domui se et heredes suos 
et omnia bona sua mobilia et inmobilia presentia et futura quecumque 
sint et in quocumque dominio et ubicumque poterunt inveniri titulo 
pignoris seu ypothecc obligavit et in contraplegium assigna^it ad usus 
et consuctudincs Dunensis patrie; et specialiter et expresse. Residuum 
terre quem ipse habet in dicto territorio de Porcheronvilla et domiab 
dictt comitiseidem jure hereditario pertinentem, et dictos magistnin 
et fratres et dictam domum de predicta terra sessivit et investiiit par 
traditioncm presentis instrumenti et se decessivit nichiijure eigiit- 
retinendo, et omne jus quod habebat in dicta terra in dictos magifllmi 
et fratres et dominium, proprietatem et possessionem penitus trtnsfe* 
rendo. Renuncians in hoc facto, omni exceptioni cujuscumque dcccp- 

tionis, omni auxilio jure canonici et civilis, ; et de duobusrciset 

privilegio crucis assumpte et assumende, omni exceptioni doli, mali et 
fraiidi, omni exceptioni sibi competenti, vel in posterum competituri 
ratione rei persone seu facti, omni usui, consuetudini et statuto, et 

v'I) Copiei du xxïV litolc, A. 7, n' 8C; du xvni% A. 8, n« 202. 
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omnibus aliis exceptionibus et allegationibus tam juris quam facti per 
quas possit venire contra predicta vel aliquid predictarum. Et nos, au- 
dita confessione ipsius Johannis, ipsum volentem et consentientem, ad 
omnia predicta in scripto sententiaiiter condampnamus. In cujus rei 
meraforiam, presenlîbusiitteris sigillum nostrum duximus apponendum. 
Datum die sabbati anle festum beati Arnulphi, anno Domini M**. CC*. 
octogesirao primo, menée julii. 



CGCXXVI. 

Amortissement par Joduln Béchet à la Maison«Oieu de 12 mines de terre 

àVilleret(l). 

Juillet 1283. 

• 

A touz cens qui verront ces présentes lettres, Jodoin dit Bechet, es- 
cuycr, salut a Notre Seigneur. Sachent tuit que je ay amorti et par reson 
damortissementotroieau meslre et aus frères de la meson Dieu dé Che- 
teaudun une piesse de terre assize en mon fie, j ouste les murs de leur 
meson de Villaret, lequele avet este donee a eus et a leur meson de feu 
Johan du Gheteau et de feu Aliz sa famé, les ques feu Johan et feu Aliz 
avoient acheté ladicte terre ou temps que ils vivoient de feu Guillaume 
dit Le Frcre, et de feu Beatrix sa famé, a tenir apouriuir a touz jours 
mes du dit racstre et des frères en main morte, sans ce que moy ne mes 
héritiers les puyssons perforcer de la mètre hors de leur main. Le quel 
amortissement je ay fet et otrayeaus diz mestre et frères, pour le remède 
de mame et de mes amis, et pour six livres de la monoie courant ou 
pais, les queles les dis mestre et frères mont donne pour le dit amortis- 
sement et baillées et men tiegn pour paie en deniers nombres et les en 
quit de tout en tout et promet par ma foy que contre lamortissement 
desus dit ne vendray ne ne feray venir, ne par moy, ne par autre ainz 
le promet atcnir agarder et agarantir par ma foy contre tous aus us et 
9U9 coustumes du pais et en oblige moy et mes héritiers et touz mes 
Plefïs meubles et nonmeubles presenz et avenir. En lespioing de ce, je 
donc au dit mestre et aus frères cesleltres scellées de mon seau. Ge fu 
fet en lan de Nostre Seigneur mil deuz cenz quatre vinz et trois, au 
moays de juygnet, le jeudi après la feste de la Magdeleine. 

(1) Copie du xvip siècle, A. 7, n«»97. 



> 



• 



24r» ARCHIVES DE LA MAISON-DIBL' 



CCGXXVII. 

De Ormevilla (1). 
Mai 1286. 

Univci*sis prcscnlcs liUcrasinspcctunSyOfficialisarchidiaconi Dunen- 

sis in Diinonsi, sahitcm in Domino. Novcrint univcrsi, quod in nostra 

prosontia constituti et injure, Johannes Daniclis, clericus, et Jolianna 

ejiis uxor, recognoverunt defunctani Mariam La Paieronnesse tcmporc 

que vivebat pro remedio anime dofuncti Gii-ardi quondam fllii sui, pres- 

bitcri et rectoris quondam ccclcsic de Colmenviila, et eliam pro anni- 

versario dicli defuneti anno quolibet in domo Del de Gastriduno 

faciendo, dédisse et contulisse niagistro et fratrilms dicte domus et dicte 

donuii unum sextaiium bybernagii annui redditus super totam tcrram 

dicte defuncte Marie sitani apud Or[mevillam] a dictis magistro et fra- 

tribus qui in dicta domo erunt, pro tempore, anno quolibet capiendam. 

Recognoverunt quos dicti Johannes et Johanna ejus uxor se tenere ra* 

tione bereditatis dicte Jobanne medietatem dicte terre et ideo se teneri 

dictis magistro et fralribus et predicte sue domus, anno quolibet ad 

medietatem redditus supradicti. Pro qua medietate dicti redditus pro» 

pries Jobannem et Jobannam pro rata sua contingente dicti Johannes 

ot Johanna ejus uxor gagiaverunt coram nobis et se soluturos promise* 

runt dictis magistro et fratribus anno quolibet in festo beati Remigii 

unam minam bybernagii. Se, quantum ad hoc, et heredes ac sncces- 

sores suos, et omnia bona sua mobilia et inmobilia presentia et futnra, 

dirtis magistro et fratribus et domui predicte expresse et specialiter 

obligando, et juridictioni curie nostre totaliter supponendo sine advo- 

ratione alterius curie sive [fori]. Et nos, dictorum Johannis et Johanne 

uxoris sue, coufessionibus auditis, ipsos ad reddendam anno quolibet 

dictis magistro et fratribus dictam minam bybernagii in dicto festo bctil 

Ilemigii in ju[re non liiis terris sententi]aliter condempnavintlis» !• 

cujusrei tostimonium et memoriam» nos ad petitionem dictorum Joha^ 

niset Johanne uxoris sue, dictis magistro et fratribus présentes litCenl 

sigillé nostro dedimus sigillatas. Datum die veneris ante Ascentionem 

Domini, anno ojusdcm M"". CC**. octogesimo sexto, niense maio. 

(1) Oripinul, B. 183. 
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GGGXXYIII. 
De 4u<)bn8 arpentis vinee apud Boschetum (1). 

Septembre 1287. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis archidîaconi Diinen- 

sîs in Duriensi, salutem in Domino. Quia sciiicet de gratia hominuin 

infra calumpna robur recipiant voce testium aut tesUmdriio lit-*/' #^ 

tcrarum, nos ex suscepto tenemus ofiîcio largitionibiis fidelium et ele- 

niosinis maxime quibus religiosis tenuitas sublenatur commenda- 

tioncm et tcstimonium seu defiensionis patrocinio impertiri. Noveril 

prcscns elas et quod in nostra prescnliaet in jureconslituli, Typhe- 

rius de Sena, prepositus de Castriduno, et Agathaejus uxor, quondam 

filia dcfuncti Mathei amore Dei, pietatis intuitu, et pro remédie 

animarum suarum donavcrunt, quitavenint et in perpetuum concesse- 
runt Deo et domui Dei de Castriduno et magistro et fratribus dicte 
domus, duo arpenta vinee vel circa, sita apud Boschetum, inter vi- 

ncam ex una parte, et vineam Stephani Bursarii de Gohero ex 

altéra, et unam [pcciam] nemoris sitam prope dictas vineas Phiiippi 

de Albanis ex una parte, et vineam prioris Sancti Pétri de Castriduno 
ex altéra, et unam [peciam] terre continentem très sextarios terre se- 
meuse vel circa sitam prope cheminum Blesis inter terras domicelle de 
Tyvilla in ccnsiva nobilis domine comitisse Blesis tenendam [habendam] 
et possidendam in perpetuum post decessum dictorum donatorum a dic- 
tis magistro et fratribus cum omni jure, dominio, proprietate et posses- 
sione, retento dietis donatoribusin rébus predictisquamdiuipsiyixerint 
usufructum, ita quod dicti magister et fratres qui pro temporè erunt in 

predicla domo Dei Tyherio et Agatha ejus uxor, quamdiu ipsi vixe- 

rint, unam missam de Sanclo Spiritu die lune quolibet celebrare quali- 
bct cbdomada tenebuntur et post decessum dictorum Tyherii et Agathe 
dicti magister et fratres qui ex tempore erunt in dicta domo ob remedium 
animarum dictorum donatorum unam missam pro defunctis in dicta 
domo Dei tenebuntur die qualibet in perpetuum celebrare. Que omnia 
predicla, videlicet: vineam, nemus et terram dicti donatores in dictos 
magistrum et fratres transtulerunt cum omni jure, (fominio, proprietate 
et possessione, quem et quas ipsi habebant vel habere poterant in rébus 
predictis, nichil juris in eis [salvum dictum] usumfructum vita comité 
retinendo. Promittentef dicti donatores, per fidem suam in manu nostra 
prestitam corporalem, quod contra predictam donationem rerum pre- 

(1) Original, A. 78. 
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dictarum pcrscvcl peralium non renient in fiiturum dictis rébus 

usumrruclum quamdia ipsi vixerint aliquid de cetero reclamabunt nec 
facient pcr alium rcclamari. Immo promiscrunt per predictam ûdem 
suam, se rcs predictas omnes et singulas prcdictis donatoriis garandixare 
et deflendere fideliter et firmiter in pcrpetiium ab omnibus d etiam 
contra omnes. Pro quibus garandizatione et defiensione in perpetnum, 
ut dictiim est, faciendis, dieti donatores obligavenint coramnobis dictis 
donatoriis et juriditioni [curie nostre] siipposuerunt totaliter sine adYO- 
catione alterius [curie] sive [fori] se et lieredes ac antccessoi*es suos cl 
omnia bona sua mobilia et inmobilia presentia et futura. Et noi, dicto- 
rum donatorum confessionibus auditis ipsos ad omnia et singula premissa 

tenenda firmiter et invioiabiliter observanda in hiisscriptis In cujus 

rei testimonium et perpetuam memoriam, nos, ad petitioncm diclonim 
donatorum, dictis donatoriis présentes litteras sigillo nostro dedimus 
sigillatas. Datum anno Domini M*. CG*. octogcsimo sexto, mense sep- 
embris. 

Daudin. 



CCGXXIX. 
De qaadam domo de Castridano (1). 

1290. ,=* 

[Omnibus présentes] litteras inspecturis, Officialis arebidiaconi Du- 
nensis in Dunensi salutem in Domino. Noverint universi, quod [in nos- 
ra presentia] personaliter constitutus Guiliermus, quondam fliius 

defuncti Parvi Magistri, clericus, permutavit et permutatio cum 

niagistro et fratribus domus Dei de Gastriduno de quadam platea quam 
habebat [si ta in] foro Castriduni ante donium lapideam Sancti Andrée de 

Gastriduno in qua maneret Michael dictus domus Dei predicte ex 

nna parte, et domum Mathei Daniel, presbiteri ex altéra. Gum quadam 

domo in dicto Castro sita [juxta] [domum Pétri de Capella contigna 

domui in qua manet predictus [Guillermus ] domui Mathei Tribiari 

alutarii ex altéra. Quam plateam predictam et omne jus 4iw>d habebat 
[et habere poterat] dictus clericus li*adidit diclis magistro et fratribus el 

în ipsos et domum predictam transtulit cum contraditione presen- 

tium litterarum pro scilicet domo dicte domus quam babet dictus 

Guillermus et quam eidem tradiderunt ac pro sex libris monetc curren- 

lis in Dunensi quas eidem Guillermo dederunt et [ domus] predicle 

prout dictus Guillermus confessus fuit coram nobis in jure. Qoaa pla- 

(I) Original. B. 47. 
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team predictam dictus [Guillermus magistro et frajtribus et eorum 
doiiiui promisit in perpetuum garandire et etiam deffendere ad usus et 
consuetudines Dunensis [pairie, obli]gans dictus Guillermus dictis ma- 
gistro et fratribus et eorum domui super premissis, se, heredes suos, et 
successores [suos, et omnia bona sua mo]bilia et inmobilia presentia et 
futura supponendo ea nostrejuriditioni etpersonam suamubicumque 
[fuerit specialiter et exjpresse. Renuncians in hoc facto, dictus Guiller- 
mus, exceptioni non numerate pecunie non soluté [seu recepte; et om- 
nibus] exceptionibus et allegationibus doli, fraudis, deceptionis ullra 
raedielatem justi pretii, minoris etatis in integrum, et omnibus aliis ? 

ralionibus et allegationibus juris et facti et antecessoribus contra 

premissa seu aliqua de premissis firmiter et fidcliter adimplenda 

dictus Guillermus se astrinxit fide sua in m[anu nostra prestita corpo- 
rali].... et conlirmationem nostram super premissis receplis a nobis ju- 

ramentis a videlicet Typherio deScna preposito Castriduni, curatore 

dicli Guillermi adulti Raginaldo per juramenta sua asserentibus 

contractum predictum esse ad utilitatem dicti adulti magistro et 

fratribus injure coram nobis se facturum et procuraturum dictus adul- 
tus cum ad etatem legitimam [pervenerit prem]issa rata et firma tenebit 
et ea conflrmabit. Nos ad petilionem dicti Guillermi et amicorum ejus 
predictorum et [ad eorumdem preces] sigillum nostrum prescntibus lit- 
teris duximus apponendum. Datum snnb Domini millesimo ducentesimo 
nonagesimo [decimo],...., die post Pascha. 






s. 



GGGXXX. 

Reconnaissance envers rAumône, par Philippe des Aubaires, de 2 sous de rente 
sur une maison devant le pont de Ghemars, à Ghateaudun (1). 

Mai 1291. 

Sachent tuit que establi en droit par devant nous Joutice de la cour 
de la Ghatclerie de Gheteaudun, Phelippc des Aubaires requenut soi 
avoir assis et assoire a laumonne de Gheteaudun atouz jourz mes desores 
en avant, deuasous de rante, chacun an, sur une meson que il a assise 
de les le pont de Ghemars, joute la meson Oudin Goin de une part, et la . 

meson feu Robert de Gales de lautre, apaier et arendre aus mestre et ^ 

frères de la dite aumonre ou aleur commandement par la mein de cens ^.^ 

qui tendront la dite meson, la quele rante le dit Phelippe a assise pour sa 
ferme de vint sous de rante que feu Renaut de Seint Avi, dou quel il est 
héritier en partie, laissa a la dite aumonne pour ifere son enniversaiere. 

(1) Original, A. 137. — Copies da xvii<: siècle, A. 7, n» 28. 
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Les qucx deussous de rante le ditPhelippe promit agarantir et adefandrc 
au mestre et aus ireres de la dite aumonne atouz jourz mes sar la dite 
meson de touz et contre touz, tant comme droit dura et aferc touz jours 
la dite rante yaler. Et quant a ce, le dit Phelippe obliia aus dcTant diz 
mestres et frères et sousmist a la juridicion de la deyant dite court soi et 
ses tiers et touz ses biens mebles et nonmebles presens et avenir en quin- 
cuncque leu que il soient trovcz. Et en tesmoing de ces chouses, nous, 
a la requeste dou dit Phelippe, avons baille aus devant diz mestre et 
frères ces présentes lettres scellées dou sciau de la devant dite court. Ce 
fut fct lan de grâce mil dcus cents quatre vins et onze, ou mois de mai. 



CCCXXXI. 

De duobus sextariis bladi super molendiniB de Curia Alam (i). 

Juin 1291. 

Universis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
sis in Duncnsi, salutcm in Domino. Novcritis, quod in noslra presentia 
constituta, Marta dicta de Braciaux, uxor Ilucti de Goarville, sanc men- 
tis et bonc memorie cxistens, pro rcmedio anime suc dédit coram nobis 
et in puram ac pcrpetuam cleniosinam concessit, sine spe rcvocanda, 
magistro et fratribus domus Dei de Castriduno et eorum domui, duo 
sextarios bladi annui rcddilus capiendos et habcndos annuatim a dictis 
magistro et fratribus eorum successoribus vel corum mandatis paciRce 
in perpetuum super molendinisdc Curie Ala ni super quibusmolcndinis 
dicta Marta habebat redditum rationc diclum bladum et plus ratione 
horeditatis sui, ut dicebat otasserebat coram nobis dicta Marta. Promit- 
tons, dicta Marta coram nobis, tide sua in ms^nu nostra prestitacorporali, 
quod contra donationem et elomosinam prcdictam non veniet in futunim 
nec prcmissa revocabit. Immo ipsa voluit prcmissa fideliter et firmiter 
obscrvanda obliganda; propterhoc, dicta Marta, dictis magistro et fra- 
tribus et successoribus eorumdem ac eorum domui se et hcredes suos 
et omnia bonasua presentiaot futura et juridilioni curie nostre Dunen- 
sis supposuit et per fidem. In cujus rei tesiimonium et memoriam, »igil« 
luni nostrum presentibus litteris duximus apponendum. Datum anno 
Domini M"*. CG*. nonagesimo primo, mense junii. 

(1) Oiiginal, B. 146. — Copies du xm* liède, A. 7, n* \\\ ; dn Xf m*, A. 8, n^ )2k 
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CGGXXXII. 

Littere Hugonis de Gastellione(l). 
Avril 1295. 

Ego, Hugo de Castellione, Blesis cornes et dominas Âvenarum, notum 
facio omnibus tam futuris quam presentibus, quod ego, pro amore Dei 
et remedio anime mec, et antecessorum et parentum meorum, univer- 
sas res elemosine Castriduni, ubicumque sinl, tamquam res meas pro- 
prias in custodia et dcffensione mea habeo et omnimodis conservandas 
recepi ; insuper omnes elemosinas quas ipsi domui in feodo meo, Deo 
volente, quocumque beneficio erogabuntur et quidquid dicta domus in 
feodo meo juste processu temporis poterit adquirere, libère et quiète 
ipsi domui in pace tenendum in perpetuum concessi et garantandum 
tamquam meam rem propriam manucepi, me et heredes meos quod hic 
specialiter obiigando. Quod ut in perpetuum stabile maneat ac firmum, 
litteris commendavi et sigilli mei impressione confirmayi. Datum anno 
Domini M® CG* nonagesimo quinto, mense augusti. 



CCGXXXIII. 

Reconnaissance par Jean d'Ancise de 44 sous 8 deniers de rente (2). 

Octobre 1295. 

Sachent tuit que establi en droit pardevant nous, Joustice de la court 
de la chastelerie de Chetiaudun, monseigneur Johen Dencises, chevalier, 
requenut soy devoir au mestre et aus frères de laumosne de Chetiau^ 
dun quarante et quatre sous oict deniers de monnoie courant ou pais, 
de rente, ccst assavoir : dis sous, par feu Hubert de Seint Avy; vint et 
cinq sous, par feu Gilleberl de Seint Avy; et sis sous ouict deniers par 
feu Jocelin de Seint Avy, et par Phiiipe sa famé, qui les leur donnèrent, 
ou temps quil vivoient, en pure et perpétuel aumosne, si comme le dit 
chevalier le quenut estre vroi pardevant nous. Et trois sous et trois se- 
tiers de ble que le feu Hue de Bofery leur lessa en aumosne, aprendre 
chescun an sus le molin au Vaer, laquele rente dessus dite, le dit che- 
valier guaia pardevant nous et promist soy a rendre checun an annuel- 
ment au dit mestre et frères ou au porteour de ces lettres sans autre 

(1) Original, A. 22, nM. — Copies du xvin* Bièole, A. 8, n« 28. r- Vidimus de 1373, A. 
16, H» 2. 

(2) Original, B. 372.— CopiM du zvn* siède, A. 7, no«48 et 53 ; da ivin*, A. 8, n* 188. 
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procuracion en la fcste de Tous Seinz, et les couz et les domages que il 
pourroint avoir par deflaut de paemcnt chcsciin an au terme de sus dit, 
des qucix le porteur de ces lettres serait creus par son simple serement 
sans autre preuve amener. Et quant a ce, le dit chevalier en obliga par* 
devant nous au dit mestre et frères et soumist dou tout en tout a la ju- 
ridicion de la dite court sans avouer autre court luy et ses hairs et tous 
ses biens meubles et non meubles presens et avenir en quelque Icu que 
il soint trouvez, et en renonça en cest fet par sa foy a toute exception de 
quelque déception, a tout aide de droit de cite de canoDyâ tout privilège 
de [croix] prise et aprendre, et a toutes exceptions tant de droit comme 
de fet par les queles il puise venir contre les chouscs dessus dictes ne 
contre aucunes dicelles. En tesmoing de la quelle chouse nous avons 
ces présentes lettres scellées dou scel de la dicte court. Ce fut M le dy • 
menche après la seint Rémi en lan de grâce mil CG. quatrevins et quinze. 



CCCXXXIV- 

De Rope Forte (1). 

Avril 1296. 

Univcrsis présentes litteras inspecturis, Officialis archidiaconi Dunen- 
sis in Dunensi, salutem in Domino. Noverint univcrsi, quod in nostra 
presentia et injure constitutus, Gaufridus de Sancto Avito, burgensis de 
Gastriduno, recognovit se debere, proanno Domini M*. GG^ nonagesimo 
quinto, magistro et fratribus domus Dei de Gastriduno vîgiiiti octo soli- 
dos et quatuor denarios monete currentisin Dunensi. Videlicet : viginti 
solidos monete currentis quos liabent annui redditus dicti magister et 
fratrcs super terram defTuncti Gaufridi de Sancto Avito, avi sui, sitam 
apud Rupcm Fortem, de legato dicti dcfluncii,et octo solidos et quatuor 
denarios pro sexta parte quinquaginta solidorum annui redditus» de 
legato dicte domui facto a defuncto Gileberto de Sancto Avito; prout 
idem Gaufridus confcssus fuit in jure coram nobis quorum defiuncti 
Gaufridi et Gilebcrti diclus Gaufridus recognovit se esse tieredem pro 
parte, quam summam pecunie dictus Gaufridus gagiavit coram nobis et 
se soluturum promisit dicio magistro et fratribus ad augustum proxime 
vcnturum, se, quantum ad hoc, et onmia bona sua mobilia et inmo- 
bilia presentia et futura expresse et specialiter obligando et juridictioni 
curie nostre totaliter supponendo. In cujus rei testimoniumi nos, ad 
petilioncm dicti Gaufridi, dictis magistro et fratribus présentes litteras 
sigillé nostro dedimus sigillatas. Datum die jovis post Jubilaie^ anno 
Domini M*. CC". nonagesimo sexto. 

(I) Copie do XTU*iièQU. A.7, ii*&2. 
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Aalardus, pater Hamoncî et Benedicii. 5. 5. 

Aales, mater Archenbaudi de Espesonvilla. 45. 31. 

Aales, uxor avi Gaufridi Castriduni vicecomitis. 41. 28. 

Aales uxor Galterii de Friseia. 39. 27. 

Aales, uxor Huberti de Spesumvilla. 21. 16. 

Adam, canoniciis, testis. 6. 5. 

Adela, Camotensis comitissa. 2. 2. 

Adelicia, filia comitis Theobaldi V. 42. 29.— 51. 35. 

Adelicia, mater Julduini clerici. 8. G. 

Adelicia (vel Adelina), uxor comitis Theobaldi V. 25. 20.— 33. 21. — 36. 26. — 

42.29.-43.29. — 45. 31. 
Adelicia, uxor vicecomitis Gaufridi IV. 49. 33. — 50. 34. — 51. 35. 
Agnes, domina de Curia Alani, mater Odoiiis Burrelli. 31. 23. 
Agnes, filia Theobaldi Herloini. 28. 22. 
Agnes, mater Johannis de Secureio. 17. 13. 
Agnes, soror vicecomitis Gaufridi IV. 49. 33. — 61. 35. 
Albertus, major, testis. 21. 16. — 23. 19. 

Albertus, presbiter cardinalis tituli sancti Laorentii in Lacina. 11.9. 
Alexander, papa. 11. 8. — 15. 11. 
Andréas, cantor. 21. 16. 
Andréas, tanator, testis. 5. 5. 
Angarius. 31. 23. 
Anianus, testis. 25. 20. 
Ansodus Februarius, forestarius. 41. 28. 
Ansoldus de Ronquerolis, testis. 44. 30. 
Archambaudus de Comblos, testis. 21. 16. 

Archembaudus, filius Huberti de Spesunvilla. 21. 16. — 23. 19. — 45. 31. 
Ardicius, diaconus cardinalis sancti Theodori. 11. 9. 
Arenburgis de Villalevaudi, uxor Huberti de Caro-Rogo. 12. 9. — 17. 13. 
Aubertus Potardus, testis. 16. 12. 
Ausondus, pater Giraldi de Camoto. 7. 6. 

(1) Le premier chiffre indique le numéro d'ordre des documents; le second, la page oti le 
nom est cité. 
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BartholomeiiB de Caria AUmi, testis, 31. 23. 

BartholomeiiB de Jupeel. 29. 22. 

Bartholomeos, elemosinarios, testifl. 48. 33 

BartholomeoB, magister elemoeine. 47. 32. 

BartholomeoB, sextorariuB. 48. 33. 

Beatrix, filia Archembaudi do Espesonvilla. 45. 31. 

BenediotuB, dericiu, testÎB^ 37. 27. 

Benedictos, filios Aalardi, testis. 5. 5. 

BerarduB, filios Frodonis, teatis. 5. 5. 

Bemaldus, fratrer Benbaudi de Bullo. 33. 24. 

Bemaldos, sacerdos elemosine, testis. 12. 9. 

Bemardus. 31.23. 

Bernardos, decanus, testis. 17. 13. 

Berteiinus de Botigniaco, testis. 16. 12. 

BirardoB, f rater Willelmi, testis. 7. 6. * 

Borgonîofi de Chevernaio, teatis. 48. 33. ^ 

Bricius, levito) testis. 5. 5. 

Britellus de Cheudn, testis. 21. IG. 

Brito (vel Breton), capellanas comitisse Blesensis. 36. 26, — 43. 30. « 

Brito de Ballou, testis. 41. 28. ' 

Borcardos, cancellarios, testis. 23. 19. 

Burgonius, frater Theobaldi Bofi, 38. 27. 

G 
Constancia. testis, 12. 9. 

D 

Dioidsia, filia Benbaudi de Bullo. 33. 24. 

Ebraldos de Posato, testis. 25. 20. 

Ebrardus de Pusiaco. 34. 25. — 46. 32. 

Ebrardus, frater Uiraldi de Camoto, testis. 7« 6. 

Erenburgis, oxor Giraldi de Camoto. 7. 6. 

Emienfridus, notanus comitis Mathei Beliimontis, teetis. 6. 6. 

Emardus Blesensis, serviens Aurclianensis ecclesie, testis. 23. 19. 

Eostachia, filia Galterii de Frcsia. 39. 27. 






Fobertus Boche, serriens. 32. 24. 

Frodo, pater Berardi. 5. 5. 

Fulcherios, abbas, testis. 5. 5. 

Fulcherios Bel-Oisel, testis. 48. 33. 

Fulchcrius, miles, filios Galterii de Fresia. 39.27. 

Folco, camerarios. testis. 25. 20. 

Folgerius, filios Poeline de Rupe. 35. 25. 

G 
Uacios de liemelato. 37. 20. 
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Gacîus, serviens Gi raidi de Carnoto, teetifl. 7. 6. 
Galebrum de Meilei, testis. 41.28. 
GalteriuB. 31.23. 

Galterius, Albanensis episcopus. 11.9. 
Galterius, Dunensis archidîaconus, testis. 23. 19, 
Galterius de Fresi», miles. 39. 27. — 40. 28. 
Galtheiius, filius Milonis comitis Bari. 46. 32. 
Garinus Boguerellus, testis. 5. 5. 
GarinuSy camerarius, testis. 34. 25. 
Garinus de Friseia. 44. 30. — 51. 35. 
Garinus de Novi, testis. 28. 22, 
Garinus de Noviaco. 16. 12. — 26. 21. 
Garinus de Novo Vico, testis. 5. 5. — 27. 21. 
Gaudefridus. 31. 23. 

Gaufridus, capellanus, testis. 27. 21. —41. 28.-49. 34. — 50. 34. 
Gaufridus Catus, testis. 51.35. 
Gaufridus, clericus, testis. 7. 6. 

Gaufridus Cointet (vel Cointetus), testis, 28. 22. — 29. 22. — 36. 26, 
Gaufridus de Bazochiis, testis. 21. 16. 
Gaufridus de Bello-Monte, testis. 51. 35. 
Gaufridus de Brullone (vel Brullonio), testis, 44. 30. —45. 31. 
Gaufridus de Bullo. 33. 24. 
Gaufridus, decanus, testis. 23. 19. 
Gaufridus de Crimisiaco, testis. 49. 34. — 50. 34, 
Gaufridus de Funca, testis. 44. 30. 
Gaufridus de Monasteriis, miles. 43. 30. — 47. 32. 
Gaufridus de Porcheronvilla, testis. 49. 34. — 50. 35. 
Gaufridus de Ilupe, testis. 51. 35. 
-Gaufridus de Tallepic, testis. 34. 25. 
Gaufridus, filius Hugonis IV, vicecomitis Castriduni. 5. 6. 
Gaufridus^ filius Pliilipi de Monte Ducet, testis. 37. 27. 
Gaufridus, f rater Kenbaudi de Bullo. 33. 24. 
Gaufridus Gode, testis. 34. 25. 
Gaufridus Ileli. 36. 25. 
Gaufridus Peviel, testis. 41.28. 
Gaufridus, prebbiter, testis. 25. 20. 
Gaufridus Kadulfi, testis. 43. 30. 
Gaufridus Uuf us, frater Theobaldi. 38. 27. 
Gaufridus, sacerdos, testis. 23. 19. 
Gaufridus IV, vicecomes Castriduni. 41. 28. — 46. 31. — 49. 33. — 60. 33. -- 

51.35. 
Gauterius de Friesia(vel Friese), testis. 16. 12. — 17. 13. 
Gerricus, serviens elemosinarii, testis. 7. 6. 
Gervasius de Lanere, testis. 34. 25. 
Gildoinus, magister elemosine. 12. 9. 
Gilduinus de Bullevilla. 31. 23. 

Gillebertus de Miliaco (vel de Milli), testis. 16. 12. — 28. 22. 
Gillemerus, paaetarius, testîs. 43. 30. 
Gilo, forestarius. 41. 28. 
Giraldus de Carnoto, filius Ansaudi. 7. 6. 
Giraldus, famulus elemosine, testis. 12. 9. 
Girardus, frater Girardi Kegis. 36.25. 
Girard us Box. 30. 25. 
Girardus, testis. 23. 19. 

Girardus, serviens Aurelianis ecclesie, testis. 23. 19. 
Girrardus, frater llotberti Poleni, testis. 21. 16. 
Giblebertus, cordubauarius^ serviens comitis Mathoi Deilimontis, testis. 6. 6* 
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Gis, subdecanos, testis, 22. 19. 

Godefridus, capellanas, teKtis. 48. 33. 

Goherios de Berneliis. 37. 2G. 

Goherius do Lanereio, testiB. 45. 31. 

Guibcrtns Escorfanz, testis. 48. 33. 

Guido Bridera, testis. 23. 19. 

Guido, diaconus, testis. 12. 9. 

Guillelmus de Chcsneio, testis. 46. 32. 

Guillelmus do Gastina, testis. 44. 30. 

Guillelmus do Memillon, niilcS) testis. 41. 28. — 50. 34. 

Guillelmus, f rater Johannis do Secureio. 17. 13. 

Guillelmus Goetus, testis. 7. 6. 

Guillelmus, magistcr clemosine. 7. G. 

(iuillelmus, presbiter do Campe Uotundo^ testis. 44. 30. 

Guillelmus lîufus^ testis. 37. 27. 

Guillermus do Stampis, testis. 43. 30. 

Guillermus^ filîus Thcobaldi HerloiDi. 28. 22. 

Guillermus, presbiter cardinalis tituli aancti Pétri ad Vincala. 11. 9. 

ïï 

HabcrtUB, filius Teherii do Curia Alani^ testis, 31. 23. 

Hamcricus, filius Aalardi, testis. 5. 5. 

Ileliandis, soror Archembaudi de EspesoDvilla. 45.31. 

Helisondis, comitissa Bari. 4G. 32. 

Ilcnricus, filius comités Theobaldi V. 25. 20. 

Ilonricus GastcUi, testÎH. 43. 30. 

Ilerbertus, abbas Boncvallcnsis, testis. 17. 13. 

Ilerbcrtus, abbas Catitriduni, testis. 26. 21. 

IIeri)ertus de Favellis, testis. 29. 22. 

Uerbcrtus, marescalus, testis. 25. 20. 

llericus, testis. ^5. 20. 

Ilcrlois, uxor Kcnbaudi de Bulle. 33. 24. 

Ilcnnannus, subdiaconus, notarius saiicte Romane ecclesio. 11. 9. 

Hcrvcus de Cur>'avilla, testis. 25. 20. 

Ilorveus de Cyconia, testis. 21. 16. 

Ilerveus de Villavoisum, testis. 45. 31. 

Ilorveus, ncpos Theobaldi Bufi. 38. 27. 

Ilerveus Uufus, testis. 51 . 25. 

Ilildeardis, uxor Willclmi de Monasteriis. 43. 30. 

Ilildcburgis, filia Ilubcrti do Caro Kogo. 12.9. 

Hildeburgis, testis. 12. 9. 

Ililduinus, rantor sanctu Marie Camotensis. 2. 2. 

Hubaldus, IIosticnbiK cpibcopus. 11. 9. 

Ilubertus Boiia, testis. fAK 34. 

Ilubertus, capellanus Gaufridi IV. vicecomitis. 46. 32. — 49.31. 

Ilubertus, ccrarius do Chamarcio, testis. 48.33. 

Ilubertus de Caro Kogo, gêner Odonis do Villalevaudi. 12. 9. 

Ilubertus de Spesumvilia (vel de Spesonvilla). 21. 15. — 23. 18. 

Hugo, Aurclianensis decanus. 21. 15. 

IIu^'o r)orrel, testis. 17. 13. 

Hugo CambellanuM, testis. 42. 29. 

Hugo, camerarius comitis Ludovici, testis. 45.31. — 51. 35. 

Hugu, canccllarius Ludovici régis. 10. 7. 

Hugo, chamerarius. 26.21. 

Hugo IV, vicccomes Castriduni. 5. 5. — 27. 21. 

Hugo Vy vicecomca Castridoni. 31. 23. 
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Ilugo do BDllevîllti, testiB. 28. 22. 
Hugo de Ilullo. 33. 24. 
Hugo, decanns, teatis. 21. 1,'i. 
Hugo de Destro/, testis -4fl,.^. 
Hugo de Kupesonvillo. 4S.Î1 
Hugo de Fcrilale, teetis.SI. 23. 
Hugo do Free testis 34. 25. 
llugode .idnnz testis. 23. *, 
Hugo de liuianoTO, teslis. 2l. 16. 
Ilugodc^icolis tentis. 5 5. 
Hugo de Ke|iteui FontiUis, 48. 33. 
Hugo de Vuleriis, leblis. 2G.2 . — 27. 21. — 42. 29. 
Hugo, liliun Landri Ltiuier, testis. 28.22. 
Hugo, filius Italicrii de PeverU. 20. 21. 
Hugo l'IavuB, tcstÎB. 5. 5. 

Hugo, frater Artlieiiliiiudide Espesonvilla. 45. 31. 
Hugo, frater Runil.audi de BuUo. 33. 24. , 
Hugo Sabelle, testia. 28.22. ■'-. 

Hugo TreihoB, forestariuB. 41. 28. 
Hago, ïicariuB, totÎB, 5. 5. 
Huldricns, cancellarius coraitia Tlicolialdi, testis. 16. 12. — 25.20. 

I 

tacinthuB, diacomis cardinalîs sancte Marie in Coamcdium. 11. 9. 

Ito, Cnrnotensia episcopuB. 1.1. — 2. 2. — 3.3. 

lïOnetus, testia, 42. 29. 

iTonctuB de Corbcvilla, testis, 51. 35. 



Jobertus de Bocbeto. 41. 28. 

JocelinuB Borrelli, testis. 31. 23. 

JocelinuB de Conneriaco. 31.23. 

Jodoinus de Chine, testis. 21. 16. 

Jodoious de Free, testis. 17. 13, 

JodoiauB, tilliiB Fetrî de Brucia. 28, 22. 

Johanoa, comitia Ludovici lilia. 51. 35. 

Johanna, ïici^comitiB Oanfridi mater. 41. 28. 

Johamifs, CarnolenfiÎH epÎKOOpUB. 23. 18. 

Johanoea de llordia, testis. 12.9. 

.Tohannes de Friscia. 44. .'tO. 

Joliannes de (Jicin, testis. 43. U. — 50. 34, 

Johanaes de Merevilla, testis. 46.32. 

Johanoes de Secureio. 17, 12. 

Johannes de Veteri Vico, testis. 48. 33. 

Johannes Halo, testia. 17. 13. 

Jobannes, presbiter, testis. 12. 9. 

Jeacius, Turonensis episcopaa. 20. 14, 

Juildinua, magistor oleraoaino, 11. 8. — 15. 11. 

Juldinas, clericus, 8. 6. 

K 

Katertoa, SleBeneis comitissa. 42. 29. — 51. 35. 
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Lambertus, cabîcularios, testis. 6. G. 

Lambertus Saccus, testis. IG. 12. — 25. 20. — 2G. 21. 

Landri Lanier, testis. 28. 22. 

Letoldas, subdecanas. 21. IG. 

Ludovicus, Blcsensis cornes. 25. 20. — 32. 24. — 33. 25. — 42. 29. — 44. 30. — 45. 

31.— 49.34.— 51.35. 
Ludovicus \l, Francorum rox. 14. 11. — 22. 17. 
Ludovicus VII, Francorum rex. 7.6. — 10. 7. — 13. 10. — 14. 11. — 16. 12. — 

22. 17, 



Manasses, capicerius. 21. IG. 

Manasses^ fîlius Hugonis do Ruianova, testis. 21. IG. 

MargariU, filia comitis Theobaldi V. 25. 20. — 32. 24. — 42. 29. - 51. 35. 

Margarita, mater yicecomitis Hugonis, testis. 27. 21. 

Margarita, soror Archcmbaudi de Espesonvîlla. 45. 31 . 

Margarita, uxor vicécomitis Hugonis IV. 5. 5. 

Maria, soror Archembaudi de Elspesonvilla. 45. 31. 

Maria, uxor Ebrardi de Pnsiaco, testis, 34. 25. 

Matheus comes Bellimontis. G. 5. 

Mathens de Mellaio, testis, 48. 33. 

Matheus, fratcr Renbaudi de Dullo. 33. 24. 

Matheus, f rater Ilerbcrti de Favellis, testis. 29. 22. 

Matheus Parisiensis, testis. 42. 29. 

Matheus Villicus, testis. 49. 34. — 50. 34. 

Matildis, uxor comitis Mathei Bellimontis. G. 5. 

Miiubertus, sacerdos, testis. 5. 5. 

Maurat de Riveria, t^tis. 41. 28. 

Mauricius, f rater Theobaldi Ruii, 38. 27. 

Milo cornes Bari. 4G.31. 

N 

Kevelo^ dominas Fracte-Vallis. 48. 33. 
Nicholaus de Belvaco. notarius, testb. 6. 6. 
Nicholaus f rater Renbaudi de Bullo. 33. 24. 
Nicholau0, marescallus, testis. 20. 21. 



Oddo^ DIaconns cardinalis Sancti Nlcholai in Carcere, 11. 9. 

OdtâB, filia Iluberti de Caro-Rogo. 12. 9. 

Odalina, uxor (taufridi de Monasteriis. 43. 30. — 47. 33. 

Odo^ testis. 12. 9. 

OdoA. 47.32. 

Odo Borrelli vel Borrclus. 14. 11. — 22. 17. 

Odo Borrcl, testis. 28. 22. 

i)ûn Brunol vel Brunelli. 47. 32. — 52. 35. 

Odo Burellus, testis. IG. 12. — 31. 23. 

(klo Chauvel, testis. 41.28. 

(>io de Alona, testis. 34. S5. -^ ÛO. 26. 

Odo ûê Beilîsi, testis. 21. 10. 

Odo, daMBUs, testis. 51. 3ù. 
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( Kio (le ( orincriaco. 34. 23. 

< )(io do Montpancicr, tcstis. 46. 32. 

(modeThcovilla,to8tiK 2H. 22. 

()do de Villalovaudi. 12. 1». 

Odo, filÎQs ThcoUldi IIorloÎDi. 2H. 22. 

Odo. frator elcmoMinc, tcstiii. 12. 9. 

Odo frator Rcnbaudi do Hulio. 33. 24. 

Odo Trivaldiw, tcutis. 5. 6. 

P 

PagaQQtf, ttitUtf. 23. 19. ; 

PaKanus de Froiovilla, testis. 17. 13. 

Paganus de Monte Duplici, testis. 27. 21. 

Paganus Trosel. testis. 29. 22. — 48. 33. 

Petronilla, fîlia lUrtholomei sexterarii. 48. 33. 

Pctrus Abba«. 28. 22. 

Petrun do liorrcnc mikii, toittûi. 0. (>. 

Pctru» de Hrucia. 2H. 22. 

Petrun do FUiiiHïBanvilla (vel do Pesovilla). 14. 10. — 16. 12. — 22. 17. — 45. 31. 

Petrun do Froovilla, tontÎM. 42. 29. 

Petrus de Itonccrtditf, tchtin. Ti. G. 

Putrua do Villcrbetunc i vil Villcl>otoo^ te«U«. 29. 22 — 42. 29. «- 61. 35. 

Pctrui PotarduK, tetitih. 4G. 32. 

Petrus, procurator clonuttiino, teiitiji. 17. 13. 

Philipntt de Mutito Ducct, tcbtis. 37. 27. 

PliilipUtfde Ploficis» tctitirt. 41. 2^. 

PhilipuM, filiuK comitûi Theobaldi. .'(2. 24. - 42. 29. — 51. 35. 

Philipuii. tiliuii vi(*vcomitiH (laufridi IV. 49. 33. — 51.35. 

Pierro, cardinal Kgat d*Alcxander 111. 24. 19. 

Polanna do ItleHis, tentiii. 43. 3*». 

Puclina de Kupc. 35. 25. 

R 

Haiiulphun de (ialardono, to»t**ii. 7. <î. 

HailulphuH do Villeni, tchtiit. 48. .'U. 

ltailulphu*«. muloudinariOM do Hrrtî^niû 52. 35. 

lUdnlphui», proiiltiter, io»tiii. 31. *i.'>. 

lUcinalduit, rapcUanus mmitU Thcf^oildi V. teftti)». 25. 2*K — 2G. 21 . 

UagiualduK. < A^lol«Ml^i•i ept!»ropttft. 39.27. 

lU^'inalduH OUpini, tenti». 25. 2«». — 2«;. 21. — 42. Î9. —51. 35. 

llapnalduK Paudc. 41 . 2H. ^ 

lt«>;inaldu« do Fonti». 3.*». 2.'». ^yf ^ ^^ 

lU^'ioaMii* de Milli. tentii.. 42. 29. — 51. X». \ /"'«♦' ^"* 

Ua^inalduK dt» Milliaro, toMi». 45. 31. ^. -^ 

Kaicitialtluii de Monte miraliili. tc»tu. 51. 35. f%* ' ^* 

lUciualdufi do i »m-vilU. tcti» 43, :W>. * îv .' ^ 

lUginaMui. do K.lM.nto, te«»tiii. 2:..2«». — 2«î.21. *ti^ ' 

lU^inaMui de S^iiU. testis. 43 3i». ^ ^ 

lUirinaldti«> < ionrl«*. 31. 2.'» 

lUjcinaMmi Pa.-4ni vel Paicaimi»*. unité, testis. 41. 28. «46. 33. ^ 48 SS, 

lU,:iuaMurt p*'t\'* lit AtiroltAmi (« t'U'aie, testis. 23. 19. 

ICahrriu* d<* Po^eri^. 2.'*. 2«^ 

lUheriuft d«« Vcli f»' Vu ". t*«%tis. It». 12. 

llAJlMuduit, titilla Ui-iibaudi di' l'ullo. 33.21. 

Itaiaaklus do Chue, tc»lu. 21. 10. 



•ji 
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UtiinbauduB do Castcllariis, tostis. 34. 25. 

KcnbaiiduH do Bullo. 33. 24. 

Hiclmrdus ('harriim, tc8ti8. 28. 22, 

Ivichurdus Castcllariiis, tentiH. 28. 22. 

Ivichardu», f rater clcnjosine, tcstiH. 12. 9. 

IticharduH llaronc, tcstis. 4G. 32. 

Kobertus Benevcntus, icstis. 21. 10. 

Robcrtus do HoDavallc, prcpositus Castriduni, iestis. 51. 35. 

liobcrtus do Carnoto, testis. 30. 20. 

Kobertus do Froovilla, testis. 42.29. 

Koliertus do Mesio, testis. 25. 20. —42. 29.— 4!). 31. — 51. 35. 

Kobertus de Meso, testis. 29. 22. —30. 20. 

Kobertus do Sancto Quinto (vol Quintino), testis. 5. 5. — 41. 28. 

Kobertus de Sancto Valeriauo, testis. 41.28. 

lîobertus de Veteri Ponte, testis. 44. 30. 

Kobertus II, episcopus Carnotcnsis. 7.0. 

Kobertus, iilius Kaginaldi (ionelc. 34.25. 

Kobertus, f rater Giraldido (-amoto, testis, 7. 0. 

Kobertus Motel, testis. 40. 32, 

Kobertus Mouchel, testis. 41.28. 

Kobertus, presbitcr do Sancto Valeriano, testis. 17. 13. 

Kobertus sacerdos elemosine, testis. 12. 9. — 17. 13. 

Koliertus Villicus, testis* 48 33. 

iJobin Mocel, testis. 27. 21. 

Kobscelinus do Manberolis, testis. 5. 5. 

Kotbertus Poleuus, testis. 21. 10. 

Kotrocus cornes Mauritanie. 33. 



Sal vagins do Villoris, testis. 34. 25. 

Sanctio Borelli, testis. 20. 21. 

Saturnina. soror johanuis et Gariui do Friscia. 44. 30. 

Simon do Mota, testis. 31. 23.' 

Simon, dominus Monlis Fortis. 19, 14. 

Stephanus, abbas Tyronii. 18. 13. 

RtephanuH, abbas, f rater Arohembaudi do EspeBunyilU. 45. 31. 

Stepbanus, capellanus, testis. 5. 5. 

Stepbanus, Iilius, (Jarini Boguerelli, testis. 5. 5. 

Stephanus, tilius llugonis do Septem Fontibus* 48.33. 

Stephanus, prior, testis. 5.5. 

Symon do Kupibus, testis. 21. 10. 



Tardî Granier, testis. 28. 22. 

Tehorius de Curia Aiaui^ testis. 31. 23. 

Teobaldus de Faverolis, testis. 21. 10. 

Teoliandus, ronrcllarius. 45. 31. * ■ 

Te«ri(îUH de (Jonniniaco, testis. 21. 10. 

TheobalduH, testis. V2. 9. 23. 19. 

Theobaldus Uonil, testis. 5.5. 

Theobaldus Korniaut, testis. 49. 34. — 50. 35. 

Theobaldus, canecllarius comitis Ludovici. 42. 29. — 45. 31, — 51.35. 

Theobaldus, dccani major communie, testis. 20. 21. 

Theobaldus, dec-anus, testis. 51. 35. 

Theobaldni de liaia. 43. 29. 



^ 



m 
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Theohaldus, filiub comitis Ludovici. 51. 35. 

TheobalduB, tiliuM comitis Thibaldi V. 25. 20. 

TheohalduH Horloini. 28. 22. 

Theobaldog Uafus. 38. 27. 

Theolmldus V, como» lUcsenBiK. 7. 6.-9. 7. — IÇ. 12. — 17. 12. — 22. 17. — 23. 

y. — 25. 20. — 20. 21. — 28. 22. — 29. 22. — 30. 23.— 32. 24. — 35. 25."^ 

38. 27. — 42. 29. 
Tlicohaldus, Bcrvîcus Aiirelianiii ccclciif, tettia. 23. 19. 
Thcrricus. tcstûi. 23, 19, 
Ttiibault IV, coroto de Blois. 24. 20. 
Tliomaë, Hlias llugonis do Septem Fontibus. 48. 33. 
Thomas, f rater (iirardi Uegi8. 36. 26. 
Tboraaa Uabel, testin. 48. 33. — 49. 34. — 50. .34. 

Toubaldufl, prcsbiter cardinalis tituli sancto Crncis în llieroftolîmam. 11.8. 
Troniufl, HervicDs (liraldi do Carnoto, testU. 7. 6. 
Trofel, testis. 17. 13. 



Vaftlinas de Firmitale, tcntû. 21. 16. 

Vinccntiu», ecrviens Aurclianis ccclesie, tcsiis. 23. 19. 

w 

Willelroas, abbaw Tyronii. 9. 7. 
Willelmos do Manhi«»no Mibmw. tcutia. 49.3,1. 
WillelmuM do Monahtoriiii. 43. 3<». 
Willclmus do Homillio, teitis. 12. 9. 
Willelraiin juvenis, frater Dirardi, toMis. 7. 6. 
Willcrmua, Carnotcnsis opbcopus. 16. 12. 



Ytabclla, tilia comitiîi Theobaldi V. 2:». 2<>. — 32. 24. — 42. 29. — 51. 35. 
YftabclU, tilia Ucobaudi de Bullo. :0. 21. 



SECONDE PARTIi:. XIII' SIÈCLE 



Aalix de Nemorc ChoucluT. l'^J. l.'Ci. 

.\alii do Hnioville, \v\ Aliiia de lUroTilU, mrro de Juhan&iD CmilUrt. 3t»7. 'ift, 

— M^, 223. 
Aali/. de Chanteli.u. VfJ, T.'i. 

AaJif, »4irur Ilerbrrti à» Cuerchia. 23H. 163. —247, 171. 
Arhonctufl do M»»n!goninirt. iV4. 44. 
Ada, abbAtiMOk Kanoti .\\t(i. Kl. .%. 
Ada, »orr»r < Kltmib Hruncl T.* 4'». 
Adam Hrunclli, tniU-n. 1?*» KK 
Adam, clericu». leniii, 1 J ». *».'». 

Adam do 1 lard i lier i i« . milfv T.». .M. — ^t ,',; — m 77. .«j;!;. ip.i. — JH. 143. 
Adam de Hiuatii, tetiti**. Ui. **'>. 

Adam do Htirroi, quoiidani je» ,1 -lor eulriie de Mcaîaien, teitia. 167, 112. 
Adam de Cloia, luilca. l<r.V 71. 
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Adam do Espesiiuvilla, armiî^'cr, ncpos Guillcrmi. 2*îl. 180.— 2Ù2. I«l.— 2i;3. 182, 

— 265. 1S4. 
Adam de Onenvilla , gêner Ado de Hardilleriis, 211. 14-1. 
Adam, filiuK Ado do Hardilleiiis. 211. 144. 
Adam llarenc. 83. !>7. 
Adelicia, iilia JohanniH Montinhiaci. 71. 48. 
Adelicia, filia Haginaldi de Fonte. 20«. 141. 
Adelicia, filia vicecomitia (raufridi IV. 85. 59. 
Adelicia, mater Ursionis de Mellaio. 121. 83. — 127. 88. 
Adelicia, relicta Fremillonis. uxor Giraldi armigeris. 93. 64. 
Adelicia, relicta Holierti de Sancto Loobino. 197. 134.— ^ 198. 134. 
Adelicia, uxor vicecomitis Gaiifridî IV. 85. 59, 
Adelîna do la Huonnierc. 199. 185. 
AdeloiB. 176. 120. 

Agatha, tllia (îuillermi de Villebermoi. 271. 189. 
Agatha, filia Kegiualdi Lccort. 178. 121. 
Agatha, filia Thomo de Uicheville. 295. 209. 
Agatha, Boror (iamerii de Langeio. 65. 44. 
Agatha, uxor Johannis do Uabeo Monte. 106. 74. 
Agatha, uxor Typherii de Sena. 328. 247. 
Agnes de ?>ani*haio. 62. 42. 
Agnes, filia (iuillermi de Villehermoi. 271. 189. 

Agnes, filia llugonis majoris do Logron. 1(^2. 71. 

Agnes, filia vicecomitis (iaufridi IV. 85. 59. 

Agnes la Pichonessc. 259. 179. — 285. ÎOl. — 292. 207. 

Agnes Quadragaria. 254. 176. 

Agnes, relicta Kcginaldi de Villaneio. 157. 106. 

Agnes, soror (ialtcrii do Loivilla. 104. 72. 

Agnes ïouchart. 199. i;;5. 

Agnes, uxor (iuillulmi Mollart. 2H1. 1%. 

Agnes, uxor Joliannis de Tuscha. .*i<>9. 224. 

Agnes, uxor Thcohahli de Pruti. 169. 113. 

Aliria de Barevilla vcl Aaliz de Buieville, mère do Jobannin Caillart. 307. 222. — 
308. 223. 

Alicia, uxor Ado de Onenvilla, filia Ade de Rardilleriis. 211. 144. 

Alicia, uxor Joliannis de Ciistro. 2îm;. 210. — 326. 245. 

Alienor, uxor llugonis, d(»mini Novi Castri. IIH. KO. 

AHm, comtesse do Blois. 303, 218. 

Amuuricus de Trou. 102. 71. — 103. 72. 

Amdreas Tropinel. lo2. 71. 

Amelina de Virgulto, uxor Nivelouis Marcelli. 109. 76. 

Amelina (îobe. 129. 8i). 

Amelina, soror llugonis Olivcri. 53.37. 

Amelina^ uxor Bemabli le Mintier. 174. 116. 

Amiotus, do Auroliano. 179. 121. — 287. 202. 

Andoisa, filia Pagani do Fcritate. 151. 1(^2. 

Andréas de Libovilla. 225. 154. 

Andréas, filius Koberti de llapaumis. 107. 74. 

Andréas, nmjor de Orsonvilla. 29H. 213. 

Andréas Scripha, elemosinarius. 133. 92. 

Angcbaldus do Galart. 176. 118. 

Ansellns, f rater Achoneti de Moiitgeraguet. 64. 44. 

Arsiubur;^is, filia (îarini do Joi. 111. 77. 

Arclmmbaudus de KKi>Q8onvilla, miles. 263. 182. — 265. 184. 

Aremburgis, filia ('ecilîo la Pontele. 243, 167. 

Arenburgis, filia Ilugonii do Hechcrello, testis. 151. 102. 

Amulphutt Belle Jovcute. 288. 2i>3. 
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Arnulphus Marron, famulus Elemosfno, testis. 123. 85. 

Arnulphus Oson. 87. 60. 

Ascelina, filia Pétri Rigon. 273. 191. 

Ascelina, uxor Ginoti do Planta. 285. 200. — 292. 207. 

Ascelina, uxor Guillermi Turriau. 210. 143. 

Ascclinus le Mestivier. 313. 228. 

Asscelina, uxor Bemaldi de Bullo. 57. 39. 

Aubertus, clericus, filius Gaufridi Gode, 276. 193. 

Aubertus de Escharbot. 269. 188. 

Aubertus de Sancto Sepulchro, miles. 107. 75. 

Aubertus de Villa Vacua, miles. 266. 185. 

Auburgis, uxor Galterii de Loivilla. 104. 72. 

Aucherus de Goheri, carnifex. 171. 114. 

Audoisa, soror Ilugonis Oliveri. 53. 37. 

B 

Hallivus. 173. 116. 

Bartholomeus, elemosinarius jtestis. 81. 56, 

Bartholomeus, filius Ilugonis de Basonvilla. 110. 76, 

Dartholomeus, f rater Stephani Caillart, 250. 172, 

Bartholomeus Frerale. 17(). 119. 

Bartholomeus, magister Elemosinc, testis. 73. 49. — 76. 52. — 79. 54. 

Bartholomeus, proourator Elemosine, testis. 55. 38. 

Beatrix de Monte Canini. 156.105. 

Beatrix, soror Ilugonis de Cloia. 56. 39. 

Beatrix, uxor Guillermi dicti le Frère. 296. 210. — 316. 230. — 326. 245. 

Beatrix, uxor Ilugonis Oliveri. 53. 37. 

Beatrix, uxor Ilugonis Ride. 154. 104. — 203. 137. 

Beatrix, uxor Johannis Sevin. 292. 207. 

Beatrix, uxor Odonis Poret. 215. 147. 

Benedicta. 70.47. 

Bcnedicta, uxor Johannis dicti Bovis. 248, 171. 

Benedictus. 176.118, 

Bernaldus, vel Bernardus, de Bullo. 57. 39. -* 72, 49, — 75, 52. — 77. 53. —241. 

165. —253. 175. 
Bernaldus le Mintier. 174« 116. 
Bemardus, clericus. 289. 204. 

Bernardus de Confons, gêner Herberti de Guerchia. 238, 163. 
Bernardus, filius Theobaldi de Dangeolo. 101. 71.— 104.73. 
Bernardus Letanncur. 287. 202. 

Bemardus, presbiter et persona ecclesie de Oratorio Brolii. 161, 108. 
Bernardus Torci, de Ponte, 162, 103. 
Bigota. 176, 119. 

Blaudin, munerius, testis. 123, 85. 
Bochagia, uxor Raherii de Peveris, 75, 51, 
Bochart, de Fractavalle, testis, 123. 85. 

BoemunduSjCapellanus et cancellarius domini Johannis Belgcnciaci, 62. 4B. 
Bonus homo de Charquchu, testis. 151, 102. 
Borrellus de Bardilleriis, miles. 299. 215. — 300. 215. 
Boutilla. 178.121. 
Brito de Selomes. 176.119. 
Burdinus, filius Johannis Crassi, 68. 40. — 59. 41. — 61. 48i 
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C 

Cara, uxor Galtcrii de Rnolla. 222. 152. 

Cecilia la Pontele. 243. 167. 

Claricia, mater Qaufridi do Frachenis. 92. G4. 

Clemencia, uxor comitis Theobaldi VI. 117. 80. — 136.93. — 143.97. — 145.99. 

— 146. 99. — 176. 119. — 191. 129. 
Colin de Jaglon. 304. 219. 
Colinns Bechct, armîgcr. 296. 210. 
Colinus do Valennis, armiger. 189. 128. 
Colinui. filins Gaufridi Gi>de. 276. 193. 
Colinus Moschet, armiger. 189. 128. 

Colinns y nutricius puerorum domini Fractevallis, testis* 123. 85. 
CrispinuR, filius Hugonis Cumbellani. 63. 43. — 73. 49. 

D 

D. Archidiaconus Dnnensis. 235. 160. 

David de Ursonvilla. 192. 131. 

Dionisia, uxor Roberti Villici. 87. 60. — 102. 71. 

DiocisiuB, procnrator decanatus Castriduni, testis. 94. 65. 

Dogna, filia Pagani do Feritate. 151. 102. 

Dona, Boror Hugonis Olivori. 53. 37. 

Droco Furarius, testis. 59.41. 

DnranduB, testis. 261. 181. 

Dyonisius dictus Chape! , Tel le Chapel, clericns, procnrator Slemonne. 820. 837« 

£ 

Ebrardns, avns Milonis comitis Hari. 88. 61. 

Ebrardns de Brolio^ testis. 261. 181. 

Ebrardus, presbiter de Marboe, 82. 56. 

Elisabeth, filia Agnetis de Franchaio. 62. 42. 

Elisabeth, nxor Roberti de Bapaumis. 107. 74. 

Elysabeth, uxor Garini de Joi. 111. 77. 

Emelina, relicta Johannis Custellarii. 268. 186. 

Emeniandis la Rate, relicta Mathei le Rat. 255. 177. 

Emma, uxor Ursionis de Mellaio. 121. 82. — 123. 85. — 127. 88. — 130. 89. 

Emmelina, filia Pagani de Feritate. 151. 102. 

Enouse, 82. 56. 

Erardus, presbiter Sancti Martini de Feritate, testis. 151. 102. 

Eremburgis, uxor Guillclmi Hlanchecote. 241. 165. 

ErenburgiSy filia Mathei Roctel. 82. 56. 

Erenburgis, uxor (luillermi de Bulainvilla. 183. 125. — 184. 125. 

Ermesendis, filia Ludovici Cambellani. 84.58. 

Brmesendis. uxor Hugonis de Mathueriis. 100. 70. 

Ernaldus, abbas Sancti Lannomari Blesensis. 80. 55. 

Emaudus Fauperius. 179. 121. — 287. 202. 

Emaudus, filius Marie, filia Mathei Roetcl. 82. 56. 

Erraudus Malatcrra. 54, 37. ^ 66. 45. — 75. 51 . 

Esglentina, filia Hugonis de Basonvilla. 110. 76. 

Estiennre de Porcheronyilla. 302. 218. 

Ëiutachia, soror Odonis Brunel, 72.49. 
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F 

Fenis. G2. 43. 

Flaeau. 111. 77. 

Fragerus Chater. 280. 195. 

Fremillon, testis. 59. 41. — 93. 64. 

Fulcherius, frater Theobaldi de Guillart. 94. 65. — 95. 66. 

Fulcho de Meemillon, miles. 286. 201. 

Fulco de Chantemelle, miles. 176. 117, 

Fulcoius Vacca, testis. 151. 103. 

G 

Galcherus, filius MiloDis comitis Bari. 88. 61. 

Galtierus, Camotensis episcopus. 121.83. — 122. 84. — 127. 37. — 131. 90.— 

132,90. ^^^ 

Galterius, comes Blesensis. 140. 96. 
Galterius de Camoto. 81. 56. 

Galterius de Frescoto, canonicus Camotensis. 156. 105. — 187. 126. ^ 

Galterius de Ruella. 22g. 152. 
Ganerau. 324. 243. 
G. Archidiaconus Dunensis. 274. 191. 
Garinus Buchete. 158. 106. — 163. 109. 
Garinus Chevreau, miles. 176. 118. 
Garinus Chufin. 287. 202. 
Garinus de Friesia, testis. 61. 42. 
Garinus de Gisili, miles. 154. 104. 
Garinus de Joi, miles. 111.77. 
Garinus dictus Callart, clericus. 310. 225. 
Garinus Morehier, avus Garini Morehier. 141. 96. 
Garinus Morehier, miles. 141. 96. 

Garinus, vel Guarinus Quadrigarius. 181. 123. — 236. 161. — 237. 162. 
Garinus, sacerdos de Cloia. 56. 39. 
Garnerius, clericus elemosiae, testis. 81. 56. 

Gamerius vel Guarnerius de Langeio, miles. 65. 44. — 264. 183. — 273. 191. 
Gamerius de Ruchevilla. 160. 108. 
Gamerius, filius Gamerii de Langeio. 65. 44. 
Garnier de Moresville, escuier. 302. 218. 
Gaufridus Berengier. 233. 159. 
Gaufridua Biote. 288. 203. 
Gaufridus Bouguerel. 171. 114. 
Gaufridus Bruneau, miles. 176. 118. 

Gaufridus Callart, de Malonvilla, prepositus de Feritate Villenolii. 195. 133. 
Gaufridus, capellanus vicecomitis Gaufridi IV. 59. 41. . 
Gaufridus Catus, testis. 94. 65. 
Gaufridus Chapeacol, de Libovilla. 219. 151. 
Gaufridus Cherat. 176. 119. 
Gaufridus Chofin, carpentarius. 267. 185. 
Gaufridus de Alonna. 316. 231. 
Gaufridus de Arroto, armiger. 142. 97. — 174. 116. — 223. 153. — 224. 153. — 232. 

158. — 253. 175. — 257, 178. — 258. 178. 
Gaufridus de Binais. 75. 51. 

Gaufridus de Bulainvilla vel Bullenvilla. 72. 49. — 183. 124, 
Gaufridus de Bulli, Aurelianensis canoniiMis. 207. 140. 
Gaufridus do Capella. 170. 121. — 276. 193. — 2«7. 2U2. 
Gaufridus de Ciiannoie, miles. 191. 130. 

18 
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Gaufridus de Droi, miles. 113. 78. — 114. 7«. - 115. 79. 

GaufriduB de EsUavilla, patcr Stephani. 176. 119. — 193. 132. 

Gaufridus de Favellis, armiger. 214. 147. — 216. 148. — 217. 149. —218. la<». 

Gaufridus de Fayellis, miles. 256. 178. 

Gaufridus de Frachenis, vel Frechenes, vel Fraichannes , vel Franchesoes. ^2. 64. 

— 148. 100. — 176.119, 
Gaufridus de Gueherbaut. 159. 107. 
Gaufridus de JonayiUa^ miles. 178. 121. 

Gaufridus de Lanoere vel Laneriaco. 120. 81. — 174. 116. — 214. 147.^216. 148. 

— 217.149 — 218.160. 

Gaufridus de Machereinvilla, miles. 149. 101. 

Gaufridus de Merrevilla, miles. 171. 114. 

Gaufridus de Morenvilla, miles. 211. 145. 

Gaufridus de Planchevilla. 176. 117. 

Gaufridus de Porcheronvilla, presbiter. 208. 141. — 250. 172. — 269. 179. 

Gaufridus de Porcheronvilla, testis. 55. 38. — 67. 45. — 78. 63.— 81. 66. — 94. 65. 

Gaufridus de Bengi. 176. 120. 

Gaufridus de Rua, miles. 133. 91. 

Gaufridus de Kupibus. 79. 66. 

QaufriduB de Sancto Amando, miles. 206. 139. 

Gaufridus de Sancto Avito. 334. 262. 

Gaufridus de Sancto Avito, avus Gaufridi de Sancto Avito. 334. 262. 

Gaufridus de Villa in Blado, presbiter. 170. 114. 

Gaufridus dictus Lanier, mUes. 264. 175. 

Gaufridus dictus le Forestier. 269. 188. 

Gaufridus dictus Picot. 313. 228. 

Gaufridus, Dnnensis archidiaconus. 116. 79. — 167. 112. — 170. 114. 

Gaufridus, fllius Ade de Ikvdilleriis. 211. 145. 

Gaufridus, filius Bemaldi de BuUo. 67. 39. 

Gaufridus, filius Gaufridi de Droi. 113. 78. 

Gaufridus, filius Gaufridi Normant.]90. 68. 

Gaufridus, filius Hervei Rufi, testis. 86« 57. 

Gaufridus, filius Odonis Brunel. 72. 49. 

Gaufridus, fiUus Pétri Kigon. 273, 191. 

Gaufridus, fiUus Theobaldi de Gufllttt. M. 66. — 95, 66. 

Gaufridus, filius vicecomitis Gaufridi IV. 86. 69. 

Gaufridus, frater Gamerii de Langeio. 65. 44. 

Gaufridus, frater Hugonis de Cloia. 66. 38. 

Gaufridus, frater Johannis Montinhiaci. 71. 48. 

Gaufridus, frater Odonis Brunel. 72, 49. 

Gaufridus Galteri. 226. 154. 

Gaufridus, gêner Hugonis de Mathucriis. 100. 70. 

G, vel Gaufridus, gercns vices decanatus Dunonais in Ftrtico. 177. 120. — 179. 122. 

— 224. 153. — 226. 154. — 233. 159. 

Gaufridus Gode, miles. 72. 49. — 188, 127. — 189. 128. — 276. 193, — 296. 211. 

Gaufridus le Seintier. 253. 176. 

Gaufridus Maudoit, testis. 81. 56. 

Gaufridus Nardi. 260, 180. 

Gaufridus, nepoe llugonb Bigoti de Sainte-Face. 90. 62. 

(laufridus Normant. 90. 62. 

Gaufridus Tiher, molendinarius 138. 94. y 

Gaufridus IV, vicecomcs Castriduni. 54. 38. — 59. 41. — 60. 41. — fl. 48. -» 75. 

51. — 85.59. 
(iaufriduB V, vicecomcs Castriduni. 87.60. — 124.85. — 136.93. — 143.97.— 

146. l»9.— 220.151. 
Gaufridutf, viccdominus CumoteuhiH. 126. 87. 
Gauterius de Gaudonvilla, Utbiïb» 53. 37. 
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Gauterius do Locvilla, vel Galterius de Loivilla. 101. 70. — 104. 72. 

Gauterius, frafer Hugonis do Cloia. 66. 38. 

Gauterius Hericanus, testis. 151. 103. 

Gauterius Lovel, testis. 151. 102. 

Geofroy de Saint-Avi, père de Geofroyn. 304. 219. 

Geofroyn de Saint-Avi, fils do Geofroy. 304. 219. 

Gervasius, capellauus Ëlemosine, testis. 55. 38. 

GervasiuS) clericus Ëlemosine, testis. 81. 56. 

Gervasius, dominus Novi Castri. 68. 46. 

Gervasius Estrivart. 107. 75. 

Gervasius Guinheline. 77. 53. 

Gervasius, pater Hugonis domîni Novi Castri. 118. 80. 

G. decanus. 139. 94. 

G. decanus Castriduni. 154. 104. — 255. 177. 

Gilebert de Saint-Avi. 304. 220. — 333. 251. — 334. 252. 

Gileta, filia Gileti de Alonvilla. 316. 231. 

Giletus de Alonvilla. 316. 230. 

Gilleta, uxor Guillermi Lecordier. 221. 152. 

Gillotus de Megaudin. 199. 135. 

Gilo Ferronus. 109. 76. 

Gilo, filius Hugonis de Bason villa. 110. 76. 

Gilo, presbiter Elemosine, testis. 123. 85. 

Gilotus Folebrum. 254. 176. 

Ginardus Daraies. 244. 167. — 245. 169. — 246. 169. 

Ginotus de Planta. 285. 200. — 292. 207.. 

Giraldus, armiger. 93.64. 

Giraldus Buchete. 158. 106. — 163. 109. 

Giraldus Catus, vel Cato, miles. 107. 76. — 192. 131. 

Giraldus Chalart. 179. 122. 

Giraldus de Carnoto, mikiu 214. W. — 216. 148. — 217. 149. — 218. 150. 

Girardus, abba^ Bonev|[.1lM. ^8. ê3« ^ 

Girardus de Nemoi% 199. 136. 

Girardus de Peseriz, naiiee. 211. 145» 

Girardus dictus Gandiiieait. 322. 240. . . 

Girardus, filios Ganfridi La^er. 254. 176^ 

Girardus, âlios Hugonis de Jlaihaeriis. 100. 70« • 

Girardus, filius Marie la Paieroanesse. 32f . 24^. 

Girardus Roetel^ nepoe Mathei, testis. 82. 56L 

Gislebertus Culpele. 181. 123. 

Gode. 288. 203. 

Godefridus de Danceio, testis. SI. 56« 

Godeschallus. 268. 187. . * 

Goherius Coriam. 164. IIQ» * 

Goherius de Boiers, miles. 244. 167. — 245. 169. 

Goherius, decanus Castriduni. 144. 98. — 156. 105. — 157. 106. — 158. 106. — 160. 

108. — 162. 109. — 164. 110. — 166. 111. — 169. 113. — 172. 115. — 174. 116. 

— 253.175. 
Goherius de Lanere, vel Lennere, vel Lanereio, vel Laneriaco, testis. 57. 40. — 77. 

53. — 100. 70. — 120. 82. —212. 146. 
Goherius de Mamberolis, miles. 119. 81. 
Goherius d% Pataio. 58. 40. — 59. 41. — 61. 42. 
Goherius df Tallepie, mUes. 211. 145. -^ 

Goherius, filius Hervei Rufi, testis. 83. 57. 
Goherius Rufus. miles. 176. 118. 

Golenus, vel JoUenus, filius Erraudi Maleterre. 54. 38. — 66. 45. 
Gosbertus, maritus Agnetis quondam relicta Raginaldi de Villanneio. 157. 106. 
G. presbiter Sancti Jacobî de Bonavalle. 165. 111. 
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Gradulphus, frater Kaginaldi de Fonte, tcstis. 82. 56. 

Quariuus de Villa Nova, decanus Sancti Andrée. 301. 217. 

Guido de Ebleeville, miles. 107. 112. 

Guido, fllius HugoniH de Basonvilla. 110.76. 

Guillelmus Blanchecote. 241. 105. 

GuillelmuB de Bullevilla, miles. 170. 120. 

Guillelmus de Craanccs. 1U9. 135. 

Guillelmus de Fonte, testis. 81. 50. 

Guillelmus vel Guillermus de Mohervilla, testis. 53. 37, — 66, 39. — 67. 40. — 
60. 45. — 77. 53. 

Guillelmus de Nemore. 199. 135. 

Guillelmus de Noviaco, canonicus Carnoteosis. 289. 204. 

Guillelmus de Oraonvilla. 288. 2«»3. 

Guillelmus de Villa Armoi, armiger. 228. 15(>. 

Guillelmus, filius Archenbaudi de Espesunvilla. 205. 184. 

Guillelmus, filius Gaufridi Gode. 270. 193. 

Guillelmus Gonas, gêner Herbcrti de Guerchia. 238. 163. 

Guillelmus Mollart ,gener llerbclini do Abbatia. 281. 190. 

Guillelmus Pichon. 170. 117. 

Guillelmus Yeveloing. 199. 135. 

Guillermus Allutieri, vel Alluctarii. 244. 107. — 245. 109. 

(iuillermus, armiger, filius Uervei do Mesio. 244. 107. — 245. 109. — 246. 170. 

Guillermus Bodian. 254. 175. 

Guillermus, clericus. 81. 56. 

Guillermus Collart. 213. 14(). 

Guillermus de Bulainvilla, miles. 183. 124. — 184. 125.-296.211. 

Guillermus de Chantemelle, armiger. 211. 145. 

(tuillermus de Choe, frater Klemohine. 80. OU. 

GuillermuK de Ks]»es()nvilla. canonicus Beati Martini Turonensiri. 261. 180. 

Guillermus de KhNposun villa, clericus, dictus Quadrigarius. 200-139. 

(iuillermus de Fonte, arnii-er 2'M. 101. — 237. 162. 

(iuillermus de (Jaiuis. 202. 137. 

Guillernnis de Gaudo, niagi&ter vel procurator Ëlemosiiic. 94. 65. — 95.66.-98 
(•,8. — 99. 09. 

Guillermus de Houssun, miles. 159. 107. 

<Miiilermus de Mesmilo, testis. 59.41. 

(ruillennuH de Moherviila, nejtos liobertî de Mesio» 89.01. 

Guillelmus du Saucto Quiiitino 1^9. 128. 

Guillermus de Ses. 'l'îCt. 193. 

GuillerniUî» de Villelurnioi, niil.'s. 271. 189.-272. 190. 

(iuillermuR dictus Froma^^ee. 312.227. 

(iuilleni.u.s dictus Guenif vel (iiienis vel (iuenit. .312. 227.— 313. 22«. — 317, 232. 

<iuillennus dictUb Le Frère, de Malevilla. 29<;. 210. — 316. 230. —326. 246. 

Guillermus dictus .Maie Nutritu.s, iiiilcs. IHO. 120. 

Guillermus Holilier. 107. 74. 

Guillermus Dolloie. 79. 55. 

(iuillermus, filius Cecilie la Pontelo. 243. ITm. 

Guillermus, filius (iuillermi de Villehermoi. 271. 189. 

Guillermus. filius Hugunis de .lalinz. 75. 51. 

Guillermus, tilius Marie «le Valcnnis. \K), 12H. 

(fuillennus, tilius Tarvi MaL'islri. 3J9.24H. 

< Juillcriuus. filius KaginaMi de Fontr. 20S. 141. 

^;Millermu^, t rater (Jalt«iii de Lni villa. lo4. 72. 

Guillermus, frater (iariierii de Lan^ieio. t)5. 44. 

<;:i.rr!::r;<. fi.it. t Sti'j-lî.r.i ( 'ai.lart. 250. 172. 

«i.iillinui^ H' i\' i:. .iM. i H. 

Guillermus Uuguu. U>3. 7i\ 
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Guillermiis Lecordier. 221. 152. 

Giiillerraus, raagister Elemosine. 80. 55. — 133. 91. — 234. IGO. 

Guillerraiis Mansel. 244. lG7.'i-.245. 169. 

Guillolraus, maritus Hersendif de Tes val. 137. 98. 

Guillermus Mauricii. 160. 108. 

Guillermus, medicus. 91. 63. 

Guillermus Pariseau. 169. 113. 

Guillermus Touchefeu. 268. 187. 

Guillermus Turiau. 210. 142. 

Guillotus, filius Ade de Bardilleriîs. 211. 144. 

Gyrardus Coichart. 287. 202. 

H 

Haloysa, mater Hervei de Mesio, armîgeris. 244. 168. — - 245. 169. — 246. 170. 

Hamelinus de Fossa Aucherii. 286. 201. 

Ilamericus, filius Erenburgis tilia Mathei Roetel. 82. 56. 

Haoisa, filia PI agonis CarabellaDi. 63. 43. — 73. 49. 

Haoisa, filia Richardi Harenc. 83. 57. 

Ilaois la Baillete. 264. 183. — 273. 191. 

Haoys, mater Agnetis la Pichonesse. 259. 179. 

Hareuburgis, filia Johannis de Bordis. 151. 102. 

Havis, uxor Guillelmi Pichon. 176. 117. 

Hebertus Chaon. 199. 135. 

Ilebertus Heuquemoi. 254. 176. 

Ilelisandis, uxor Milonis comitis Barî. 88. 61. 

llelisentis, uxor Hugonis de Boloria. 135. 92. 

Helois, uxor Pétri Martesche. 264. 183. 

Heloisis vel Haoisis la Baillete. 273. 191. 

Heloysa, filia Herberti de Guerchia. 238. 162. 

Henricus, archidiaconus Carnotensis. 91. 63. 

Henricus, archidiaconus Dunensis. 55. 88. 

Henricus, clericus, filius Ade de Bardilleriîs. 211. 144. 

Henricus de Arroto, armiger. 189. 128. 

Henricus de Bardilleriis, armiger. 300. 216. 

Henricus, filius Odonis Brunel. 72. 48. 

Henricus, filius Boberti de Bapaumis. 107, 74. 

Henricus Lenfant, ariniger. 291.206. 

Herbelinus de Abbatia. 281. 196. 

Herbertus Callier. 169. 113. 

Herbertus, clericus Johannis Montinhîacî. 71. 48. 

Herbertus de Guerchia, miles. 238. 162. —247. 170. 

Herbertus dictus Galline. 239. 164. 

Herbertus dictas Molendinarius. 166. 111. 

Herbertus, filius Herberti de Guerchia, 238. 247, 

Herbertus Fulco. 137.93. 

Ileremburgis, quondam uxor Andrée de Paroi. 176. 120. —209. 142. 

Herenburgis, filia Herberti de Guerchia. 238. 162. 

Hermeniardis la Davode. 185. 125. 

Herraeniardis, uxor Nicholai Nafreit, 239. 104. 

Herraesendis, uxor Garini Buchete. 158. 163. 

Herricus Biunelli. miles. 186. 126. 

Hersendis Bursaria. 65. 44. 

Ilersendis de Tesval. 137. 93. 

Hersendis, relicta Martini raolendinarii. 248. 171, 

Hersendis, soror Garnerii de Langeio. 65. 44. 

Hersendis, uxor Symonis Garrel. 101.70. 
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ImoniiiH. iixorThomo Chovolicr, 182. 124, 

!UHdc Koniiii. ir>1.102. 
Icrvcus do ISourvilla. 79. 55. 
lervcna do FL-lgeriis, testis. 151. 103. 

lervouBde Mesio, onoigor. 2«. 1C7. — 246. 1«8.— 2«. IW. 
Icrveus do Mesio, iiiilcH -^tl, 1G7 —246. 168. —S4& 199. 
IcrveuH, liliiiB Gaufridi de Knirh.!.;-, 92, 64, — 148. 100. 
lerveii», liiiiiij Gcrvasiî domini Novi (^astri, 08, 4G. 
Icrvciis Ituiïus, tcstiK, 72, 49. — S3, 67. 
1., humilia iiiiniBlcr majoriN monoBterii. 125. 86, 
liloriug de l'cTtes, 160. 108. 
[ildennlis, lixor ndonis llnincl. 154. 104. 
fodeliurgia, lilia HugoniB do Matliucriis. 100, 70. 
:[ndel>urKis, iixor -lMl,.,uii. i;..^-„,.r,l. 142.97. 

rodieniH, iix 1. : . 58, 40, — 59. 41. — CI. 42. 

lubcrt de S.'int Aïv. 333. 251. 

rliiH Caprioli vel Clievrel, raileB. 155. 108.— 176.118. 
luIiortuB do KBpeaonvilla, miles. 207. 139. —262, 182. —263. 182, 
[ue do liiii'.i'. :i:;,i,2.'il. 
[aetua ■]■■ i;i.';,i-vil](. 331.250. 

lugo, ûrraiger frater Ilervei de Mesio. 244. 167. — 246. IC8. — 24C. 169. 
iugo BigoiuB, de Sainte-Face. 90. 62. 
IiigolliBelli. 111.77. 
Iugo Hooel, teBtiB, 81.56. 
Iugo I .■ ,-. r.: i;-. 03.43.-73,49, 
iwgn, . :■ .,. ;:,.M. 
Iugo ' . 176.119. 

Iugo Dniidilion. 22e. 155. 
iu.LTn do Alnolo, tc^liK. 120. 82. 
Iugo do lliiBOTiïillii. no. 76. 
Iug.> de llechcroll.i, tu^li». 151. 102. 
Iugo de Hiilorin, milcB. 1.35. 92. 
iugo do CnslcUjone, roraea Sinelî Pnnli et niescneîj. 173. llfi. — 191. 129, , 

Iugo de Coto, miles. 172. 115, 

liigo do Cliantcmelle, f râler XevelnniB. 233, 169, 

liiKo de Cloia, arraiger. 6f., 38. —75. 51. — 103. 72. — 209. 142.-220. 161 

Iugo de Corniereto, tCBtÎB, fîl. 42. 

Iiigii do KMipesiinvilIn, teatia. 5(>. 39. 

Iugo do Fjiv. 317.2.^2. 

lng.. do KiTilato, miles. 166. 105. 

de Friioia. pUririis. 19r.. l.Tl. 
!iig.i do Jilanr.. T5. 51, 

do r,iineri,ir.., ruiloM. 17lî, 117. 
!iij;.i.lo M:ithiiorli.s, iiiili-K. 100, 70. — I.W. lOh 

Iiigude \].;i..M. i-i;,87. 

Ii.go do M mri-...i ., ,., mJIoa. 177. 120.-220. 151, 

liig'i <lo reserii;, milca. 211. 145, 

Iugo de KiiehpvilJH. 54,.'W, 

Iugo do T.-illq.ie, iiiilcB. 211. 145. 

lugo, diiiiiinua Novi Ciuitri, 118. «0. 

iugo. tiliuH (Jerrnsii dr.raini Novi Castri, fiS. 46 

iuL-'i. lilJiK llii-onis ,!,. B/i>onvill;i. IH), 7ti. 

Iiig.), (iliiiK l'agnrii de F..riliito. 151. lOÎ. 

liigi» (liront, do Cloia. 103.72. 

lugi. dirtn-i I,.iTiiiT, mil.-*. 2.)l 175 

liiiro MagiM.r, do Clianiarrio. 17ii. II'I 



TABLE ALPRA8ËTIQUR DIB NOHB DB 
Hago, major do Lo^on. 102. 71» 
Ilngo, roedicDi do C'ham&rcio. IflCTlL 
Hogo Oliveri. 53. 37. — 76. 51. — 1T8. U», 

HogO l'..-:.rii;^ „ù\,.-n. 189. IW, 
llDgO. ,.ril... A„,ri.,ri. [ io Trou. lO», 7t. 

Hogo i,H;..lriK:Ln,i«. 7n. 47. -7S.ia. 

Hugo IliJ,;. 1^,1 HU 203.157. 

Hugo Taimen. 226. 165. 

Hnrel de Colle. 1D9. 136. 

Hyuliellft, nxor r.aill«lmi de OraonvilU. 28& 203. 



lonocentios III, I»p«. 76. 62. — 105. 73. 

[Mbella, tîlia ArchenUudi do Ecpomivjlk. 265. 1B4. 

iMbella, filia Erraodi Halaterra. 6C. 46. 

iMbell*. tilia Johumii Moatinhiaci. 71. 48. 

luhellft. filia Ludovic! CMnUlUiii. 64. 58. 

ImUIU uA \«,l.M, ►>.r..rr.,,u,(l, l.uJ.iM,!. C7. 45. —74.60. 

I«al>«llB, H. Il Hl>>- '^i>de Cloîa. 5ti.3<J. 

ImImIU, iivr tinr.in.'n Normanl. 90.62. 

iMbfllla, axor LodoTk-i (;ainb«lUiil. 84. 68. 

lTign«Uiu, frftter Raocti Aviti et rapellanui, teatù. 81, 60. 

Ito do VeUri Ponte, miles, filina Marie domine Conerille. 147. 100. 



Jacobtu de Orea. 263. 182. 

Jacolitu, tilina Elogunù) de ItMoarilU. 110. 76. 

.lakcliiM, Dior Uaafn.li de i-VochenU. 92. 66. — 148. 100. 

Jaquelina, lilia (iaufridi Normaut. 90,^3. 

Jaqaelina, h.. -... 1 :... < n Chatri. 280. 195. 

Jciiaiinv. ti'uvi^ Svmon f. - 1 cuuaturier. 321.239. 

Jenfrvjr liclian, cUialior. cliatoleia de Chatmadwi. 307.221.-911.218. 

Jolxinu lie doia, niiW. 176. 117. 

.Ioc«liuu». 13'.M35. 

JoceliDiu de Queherbaat. 159. 107. 

Joceliao* do ^ 254. 176. — 333.251. 

Jodoindo 320.245. 

Johan». , I - 106. — 163. 109. 

Jubaa do . -..- de lIloU et lira ItaTentea. 003.218. 

.luhan du ' J' . .4 . 

Joliantu, Htia '. ;> ,:,. (Upeanprilla. 2r^. 184. 

.lohanna. tilia i . .|.., . , ,; 4.',. _74. 'i". 

.lubaoua, lilia tiaufridi '. ->'.<.', 

J(.baD[ia. lilia od.mL» [lorrvlli. IK',.»). 

Jubaniia, lilia . , 218. lï», 

Johanna, lilia vicei-utuitia (iaufridi IV.M5.59. 

Jobanua I. Iticliardi dou Nurcr. f.U. 210. 

Johaniia. ititi.iifridi IV. ^'..:,\>. 

.loLaDu, . . I Caillait. :n7. iVl. —324.212. 

Juhaniia. uxor Ilum-lli Je lUnlilUnu, mititû. :hi<I. 216. 

JiiliaiiDa, uit'f Uuilli.-niii . 1,1X9. 

.lul^nua, MOT JuhauNi» ,1,: ! Vm*. TM. 213, — 323. 541. 
.luItAiitia, iii»r (>dunia do Mauvai*. 254. ITC. 
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Johanna, uxor Philippi le Lonbart. 254. 170. 

Johanna, uxor Stephani Caillart. 250. 178* 

Johannes Agnensis, miles. 91. (»3. 

JohanneB Aois. 91 0.3. 

Johannes lîarbitensor. 267. 18G. 

Johannes Hoguerel, miles. 142.97. 

Johannes Borriane. 185. 12G. 

Johannes Borroiche, clericns. 176. 120. — 318. 234. 

Johannes Boree, Parisiensis, testis. 123. 85. 

Johannes Caillart, clericus. 305. 220. — 307. 221. — 308. 223. — 311. 226. — 317. 

232. - 324. 242. — 325. 244. 
Johannes Cementarius. 145. 99. — 146. 99. 
Johannes, clericus de Capella, testis. 59. 41. 
Johannes Crassus. 58. 40. — 59. 41 . — 60. 41 . — 61 . 42 . 
Johannes Castellarius. 267. 186. — 268. 186. 
Johannes Danielis, clericus. 327.246. 
Johannes de Bordis. 151. 102. 
Johannes de Castro. 296. 210. 
Johannes de Colle. 199. 135. 
Johannes de Colmainvilla. 165. 111. 
Johannes de (Mstolio, clericus, testis. 261. 181. 
Johannes de Fonteneto, elemosinarius, testis. 261. 181. 
Johannes de Fossatis. 275. 192. 

Johaunes de Friesia, testis. 61. 42. — 108. 75. 

Johannes de Gandonvilla, miles. 211. 145. 
Johannes de Gaillonvilla. 176. 118 
Johannes de Mnlo Nido. 176. 118. 

Johannes Dencises, miles. 315. 230. — 333. 251. 

Johannes de Parihia, alutarius. 298. 213. —323. 241* 

Johannes de Par\'o Ponte. 2«8. 203. 

Johannes de Ponte, miles. 273. 191. 

Johannes de Rubeo Monte. 106. 73. -^ 

Johannes do Tuscha. 309. 224. .'^^ 

Johannes de Ulmo Sicco. 254. 176. •* 

Johannes diotUH Bauderon, armiger, testis. 261. 181. 

Johannes dictus Benne. 317. 232. — 323. 241. 

Johannes dictus Bos, de Villa in Blado. 248. 171. 

Johannes dictus Saradin. 229. 157. 

Johannes dictus Sevin. 292. 207. 

Johannes, dominus Belgenciaci. 62. 43. 

Johannes, dominus Montinhiaci. 71. 48. — 114. 78. 

Johannes, Hlius Ade de Bardillcriis. 211. 144. 

Johannes, fllius Agnctis de Franchaio. 62. 42. 

Johannes, iilius Cecilic la Pontcle. 243. 167. 

Johannes, iilius Gaufridi de Arroto. 142. 97. 

Johannes, filius Guillelmi Blanrhecotc. 241. 165. 

.lohanneH, filius Johaunis Custollarii. 268. 1S7. 

.foliannes, filius Johannis de Boniis. 151. 1(^2. ^ 

JiihanncH, tilius Nicholai camiticis de Pcsoto. .320. 237. 

Johannes. tiliuK Odonis Joslain. 180. 123. 

.Johannes, tilius Pétri Uigon. 273. 191. 

JohannoK, filius B<»j;crii Boitiere. 249. 172, 

JuhanncH, filius Stephani Caillart. 298. 213 

.îohanncK, frati-r (î:ilt«Tii do Loivilla. 104. 72. 

Jnhanne-i, fratcr (inufriiii «le Alonna, 316. 231. 

.loh'innci», frater Hn^^'onis do Cloia. 56.38. 

Johannes (îoilc, armijrer. 313. 228. 






«•\^ 
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Johannes Gossu, de Porcheronvilla. 160. 108. 

«Tohannes Junior, presbiter, procurator Elemosine. 319. 236. 

Johannes^ major de Guillonvilla, testis. 94. 65. 

Johannes Mauboison, presbiter. 319. 236. 

Johannes, miles, filius Hervei de Mesio. 244. 168. — 245. 169. — 246. 170. 

Johannes Molendinarias. 176. 119. 

Johannes, nepos Odonis Poret. 215. 147. 

Johannes Pandorne. 169. 113. 

Johannes Poncet. 169. 113. 

Johannes, presbiter Sancti Pétri de Ferîtate. 270. 188. 

Johannes, procurator Abbatie Tyronii. 318. 234. 

Johannes Putoys. 226. 155. 

Johannes Rex. 145. 99. — 146. 99. — 199. 135. 

Johannes VoguelTel. 260. 180. 

Johannin vel Johannes Caillart, filius Johannis Caillart. 307. 221. — 308. 223. 

Jolain Sarrazin. 177. 120. 

Jollenus, filius EiTaudi Malaterra. 66. 45. 

Juliana, relicta Gaufridi de Laneriaco. 214. 147.— 216. 148.— 217. 149.- 218.150. 

Juliana, relicta Simonis Carrelli. 167. 112. 

Juliana, uxor Auberti de Villa Vacua. 266. 186. 

Juliana, uxor Girardi dicti Gaudineau. 322. 240. 

Juliana, uxor Pétri Rigon. 264. 183. —273. 191. 

K 

Katarina de Monténcon. 149. 101. 

Katarina, mater Pétri de Mesio. 246. 170. 

Katharina, filia Ade de Bardilleriis. 211. 144. 

Kathariua, ui^or comitis Ludovici. 67. 46. — 74. 50. — 77. 53. — 89. 61. 

Katharina, uxor Garini Morehier. 141. 97. 



Lambertus Callîdus, procurator Elemosine. 318. 234. — 324. 243. 

Lambertus dictus Decanus. 204. 138. 

Lambertus dictus le Comte, clericus. 285. 201 . — 292. 207. — 302. 218. 

Landricus Lanierus, testis. 151. 103. 

Laurentia, soror Odonis Brunel. 72. 49. 

Laurentius de Ulmo Sicco. 176. 118. 

Laurentius, persona ecclesie de Castellione. 274. 192. 

Laurentius, testis. 120. 82. 

L. decanus Aurelianensis. 207. 139. 

Letgardis, uxor Goherii de Laneriaco. 212. 146. 

Liberg^is, uxor Roberti de Marois. 228. 156. 

Ligardis, relicta Roberti dicti Monachî de Esspesunvilla. 206. 139. 

Liiardis, filia Thome de Richevilla. 295. 209. 

Luca de Villa Hermoi, testis. 120. 82. 

Luco de Villermoy. 276. 193. 

Lucia, uxor Gaufridi Lanier, militis. 254. 176. 

Lucia, uxor Herrici Brunelli, militis. 186. 126. 

Ludovicus Cambellanus. 84. 58. 

Ludovicus, comes Blesensis. 53. 37. — 56. 38. — 57. 39. — 60. 41. — 61. 42. 

63. 43. — 64. 44. — 66. 45. — 67. 45. — 69. 46. — 70. 47. — 72. 48. - 73. 49. 

74. 50. — 75. 50. — 77. 53. — 89. 22. 
Ludovicus de Saint-Messent, vel Sancti Maxentii. 188, 127. — 189. 127, 
Ludovicus, filius Hugonis Cambellani. 63. 43. — 73. 49. 
Ludovicus VII, rex Francomm. 112. 77. 
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Mahoius de Harli, testU. 81. 42. 

Maquetiis, fnter Achoneti de Hontgengnet. 64. 44. 

MarchercDvilU?, miles. 211. 145. 

BIiiTgArita, liriiii-. l'Irs. [j-i-. 140. 95. 

Margarita, filia Qanfridi ' ..i.ua. flO. 62. 

Margarita, filia JohADuis ' . : riLiiici. 71. 48. 

Margarita, filia Xlraionifl M. fl.-.i,., 121, 82. — 123.84. — 127.88. 

Margarita, Lcdovici. 67, 46. — 74. 60. 

MargariU, uior comitU Theobaldi VI. 128. 88.— 173. 115. 

Margariu, mor . i ^ : . i NoTÏ Cartii. 68. 46. 

Margarita, uior Jacobi do Grès. 263.182.-266.184. 

Margarita, nsor (Juillermi dicti Fromagee. 312. 227. 

Margarita, aior Ludovic! Sancti Maxentîi. 189. 127. 

Uai^arita, mor Odonis Borrelli. 116. 88. 

Maria de Bolaire, uor Qaillemii de Bolaire, mïlitia. 188. 137. 

Mari», oomitessa lllcecagia, uior Hogonia de Caat«llione. 173. 116. 

Mari» de EscouMnnc, uior Gaufridi de Arroto. 232. 168. 

Maria de Sivij- 17C 118. 

Maria, ilvmiiuu Curvovillu. 147. 100. 

Maria, fiUa Prageri Chatri. 280. 195, 

Maria, filia Mathei Hoetel. 82.66. 

Maria, filia l'ulintrii. t>U. 110. 

Varia la CaJiWJc, 26i), 172. 282. 197,-283. 198 

Maria la l'ait-ronne-so. 327.246, 

Maria, nxor Davidii de Unonvilla. 192. 131. 

Maria, uxor llngotiia de ItaMODvilIa. 110. 76, 

Maria, nxor Nicholai de Valenais. 189. 127. 

Maria, nxor Theobaldi de Cmee. 291. 206. 

Maria, uxor Theobaldi de Fon>. 291. 206. 

Maria, ïiJu» iiagiiialdi Teascelini. 66.46.-76,61. 

Harta dicta ie Braciuiu. 331,250. 

MurtLu, Uior (iuillermi Collart. 213. 146. 

Martint» lim^het, tlerieiu. 2^1. 'iOG, 

Martiaosde MiH ■ ^lo. 253. 175. — 260. 180. 

Martinui de Mogandia. 199. 135, 

Martinos I : r --i , ,",U. 

Martintu M"],.ri.lii;;,ri!iB. 248. 171. 

MartiDQS QuadrigHriiu. 142 97 

Mathea, mor llubcrti Caprioli. 163. 103, 

Mathens, capellanns Henrici archidiaconi Donensiii, textii. 65. 38. 

Hathene, CarnotcDHÏs cpiscopiu. 262. 161. 

Mathena Daniel, preabîter. 329. 248, 

Matheu*,de Morees, testU 123. 85. 

Mathea* de THmo. 176 17. 

Hathena de Vi'l,, tr; r],„t„, clericna, 282. 197. —283. 198. 

Malhooa, filiiu Frageri Chalri. 280. 195. 

Matheux, filiiu OdooiH Joalain. 180. 123. 

Mathou», frater 'i i. .■ I ■;■■ I iii.-fin. 65. 44. 

.Mathciw, frater i:. Jrrii . ;,T,.„iî,i Sancti Andrée. 264, 183, 

Matbeu», frater Robin! de Villa in Blado, 290. 206. 

MalheuB Fromi. 124. 65. 

ïlatheo* la Meille, testia. 261. 18t. 

Matheus la Bat. 255. 177. 

Malheoi, pater Agathe Uxoria Typherii do Sena. 328.247. 
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Matheas, presbiter de Marboe. 82. 56. 

Matheas Roetel. 82. 56. 

Matheus Ronge Quartier?. 316. 231. 

Matheus Tribiarius, alutarius. 329. 248. 

Matheus Villici. 87. 60. 

Mathia, iilia Garneriî de Langeîo. 65. 44 • 

Matildis^ filia Hugonis de Mathueriis. 100. 70. 

Matildis, filîa Mathei Roetel. 82. 56. 

Matildis, filia Robertî de Bapaumis. 107. 74. 

Matildis la Rousele. 134. 92. 

Matildis Lavenniere. 267. 186. 

Matildis, soror Galterii de Loivilla. 104. 72. 

Matildis, uxor Gaufridi de Droi. 113. Tfi:-^ 114. 78. — 115. 79. 

Matildis, uxor Herberti de Guerchia. 238. 162. — 247. 170. 

Matildis, uxor Hugonis majoris de Logron. 102. 71. 

Matildis, uxor Johannis Montinhiaci. 71. 48. 

Matildi», uxor Odonis le Hideus. 264. 183. 

Matildis, uxor Roberti dicti Pichon. 236. 161. —237. 161. 

Matildis, uxor Stephani de Bonavalle. 227. 156. 

Matildis, uxor Stephani Milet. 282. 197.-283. 198. 

Mauricius, abbas Sancte Marie Magdalene. 78. 53. — 93. 64. •* 98. 68. — 99. 68. 

Mauricius Facicr. 186. 126. 

Mauricius de Porcheron villa. 313. 228. 

Mauricius de Turchepot. 109. 75. — 144. 98. 

Mauricius de Sancto Valeriano, testîs. 73. 49. 

M. de Gallandia, archidiaconus Dunensis. 279. 195. 

Michael. 329. 248. 

Michael dictus Manggale vel Menjaille. 234. 160. — 287.202. 

Michael, filius Johannis Custellarii. 268. 187. 

Michael, filius Stephani, nepos Thoobaldi de Prati. 169. 113. 

Michael Scugheri. 232. 159. 

Michael Senglier. 244. 168. — 284. 199. 

Miles de Ëspesun villa, abbas, testis. 56. 39. 

Milesendis, uxor Ërraudi Malatorra. 54. 38. — 66. 45. < 

Milo Coifarius, testis. 94. 65. 

Milo, cornes Bari super Secanam. 88. 61. 

N 

N. de Fraise. 321.239. 

Nevelo de Bossco Ausoudî, miles. 107. 75. 

Nevelo de Chantemelle, armiger. 165. 111. —. 233. 159. 

Nevelo de la Guirche, miles. 198. 134. 

Nevelo, filius Herberti de Guerchia. 238. 162. 

Nevelo, pater Ursionis de Mellaio. 121. 83. — 127. 88. 

N. vel Nicholaus, archidiaconus Dunensis. 179. 121. — 188. 127. — 189. 127 

196.133.-287.202. 
Nicholaus, camifex de Pesoto. 320. 237. 
Nicholaus de Brueria, testis. 57. 40. 
Nicholaus de Frescoto, canonicus Camotensis. 121.83. ^ 122.84 — 123.85 — 

127.88.— 156. 105. 
Nicholaus de Sancto Lazare, testis. 73. 49. 
Nicholaus de Valennis. 189. 127. 
Nicholaus, filius Bemaldi de BuUo. 57. 39. 

Nicholaus, filius Odonis Nafreit de Libovilla. 225. 154. —239. 164. 
Nicholaus, frater Stephani de Bonavalle. 227, 156*. 
Nicholaus Lanier. 78. 54. 
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Nicholaus Malparent , armigcr. 240. 164. 
Nicholaus Martesche. 264. 183. —273. 191. 
Nicholaus Vindocinensis diaconns. 123. 85. 
Nivello Marcelli. 109. 75. 



Odelina. 176. 118. 

Odelina, filia Cecilie le Pontele. 243. 167. 

Odelina, filia Thomo de Richevilla. 295. 209. 

Odelina Lavielle. 254. 176. 

Odelina Louvreer. 295.210. 

Odelina, relicta Poolini Deloie. 201. 136. 

Odelina, uzor Radulphi dicti le Chapelier. 277. 194. 

Odelina, uzor Roberti Guinefroi. 91 . 63. 

Odo Becchart, tentis. 61. 42.-77.53. 

Odo Borelli, miles, Carie Alani dominus. 58. 40. — 59.41. — 60. 41. — 61. 42. 

97. 67.— 116. 79. - 138. 94.- 176. 119.— 226. 154.— 252. 174. 
Odo Boirelliu, armiger. 226. 155. 

Odo Brunellus, miles. 56. 39. — 72. 48.— 75. 51.— %. 67.— 154. 104. 
Odo Barrelli, armiger, 240. 165.— 242. 166. 
Odo BurrelluB, pater armigeris. 242. 166. 
Odo de Aroto, armiger, frater Gaufridi. 224. 153. 
Odo de Cormereio. 97. 67. 
Odo de Cormereto, testis. 61. 42. 
Odo de Cormeroi, mil. s 176. 118. 
Odo de Laneriaco, miles. 194. 132. 
Odo de Mauvais, gêner Gaufridi Lanier militis. 254. 176. 
Odo de Mes. 176.117. 
Odo de Monpancier, testis. 72. 49. — 83. 57. 
Odo de Prcpositura. 199. 135. 
Odo de Primevilla, testis. 94. 65. 
Odo de Tievilla 79. 55. - 123. 85. 
Odo dictus Mansel. 323. 241. 
Odo, filius Bemaldi de BuUo. 57. 39. 
Odo, filius Cecilie la Pontele. 243. 167. 
Odo, filius Gamerii de Langeio. 65. 44. 
Odo, filius Gaufridi Lanier, militis. 254. 176. 
Odo, filius Johannis de Bordis. 151 . 102. 
Odo, filius Johannis Montinhiaci. 71. 48. 
Odo, filius Odonis Borrelli. 116. 80. 
Odo, frater Gamerii de Langeio. 65. 44. 
Odo, frater Hugonis do Cloia. 56. 38. 
(Mo Frellon.72.49. 
OdoHerloin. 176. 11><. 
Odo Joelain. IHO. 123. 
Odo le Ilideus. 264. 183. 
Odo, magister Elemosine. 200. 205.— SOI. 217. 
Odo Nafreit, de Libovilla, pater Nicholai. 225. 164. 
Odo Nosardus, testis. 151. 102. 
Odo, pater Gaufridi de Porcheronvilla. 67. 45. 
Odo Petit Vilain. 289. 204. 
Odo Poret. 215. 147. 

OgeriuM, frater Hervei de Bordis. 151. 102. 
O^^eriu» le Guinphe. 134.92. 
nliverus, tiliuH Pagani do Feritate. 151. 1<>2. 
Osniondns de Tievilla. 75. 51. 
Oudin Goin. 330. 249. 
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Paganus. 176. 119. 

Paganus de Feritate. 151. 102. 

Paganus do Golleto. 235. 160. 

Paganus Troseel vel Trousel, testis. 56. 39.— 72. 49. 

Parvus Magister. 329. 248. 

Petronilla de Espesonvilla. 263. 182.— 265. 184. 

Petronilla, filia Gaufridi Normant. 90. 62, 

Petronilla, filia Richardi Harenc. 83. 57. 

Petronilla, mater Philipe uxoris Richardi Harenc. 8?. 57. 

Petronilla, uxor Angebaldi de Galart. 176. 118. 

Petronilla, uxor Herbelini de Abbatia. 281. 196. 

Petronilla, uxor Matheî Rongequartier. 316.231. 

Petronilla, uxor Roberti de Mesio. 86. 60. 

Petrus Biseolus, 62. 43. 

Petrus Clarus. 325. 244. 

Petrus de Hoart, miles. 251. 173. 

Petrus de Capella, clericus. 179. 121. — 329. 248. 

Petrus de Chaorces, miles. 278. 194. — 316. 231. 

Petrus de Frigida Terra. 176. 118 — 182. 124. 

Petrus de Mesio, miles. 245. 168. — 246. 169. — 284. 199. 

Petrus de Toriel. 162. 109. 

Petrus de Varenna. 103. 72. 

Petrus de Villerbeton. 53. 37. -^ 56. 39. — 57. 40. - 61. 42. - 63. 43. — 66. 45. 

73. 49. — 77. 63. 
Petrus dictus Muriau. 289. 204. 
Petrus, filius Archenbaudi de Ëspesunvilla. 265. 184. 
Petrus, filius Bernaldi de Bulle. 57. 39. 
Petrus, filius Erraudi Malaterra. 54. 38. — 66. 45. 
Petrus, filius Herberti de Guerchia. 238. 162. — 247. 170. 
Petrus, filius Pagani de Feritate. 151. 102. 
Petrus, filius Roberti de Bapaumis. 107, 74. 
Petrus Foucaut. 176. 117. 
Petrus Herloin. 176. 119. 

Petrus Malaterra, frater Pagani de Feritate. 151. 102. 
Petrus Martesche dictus Bos. 264. 183. — 273. 191. — 290. 205. — 301. 217. 
Petrus, miles, frater Hervei de Meaio. 244. 168. 
Petrus Prime. 222. 152. 
Petrus Rigau. 264. 183. 
Petrus Rigon. 264. 183. — 273. 191. 
Petrus Sergant. 226. 155. 
Phelippe des Aubaires. 330. 249. 
Philipa, filia Richardi Harenc. 83. 57. 
Philipa, uxor Richardi Harenc. 83. 57. — 152. 103. 
Philipe, femme de Jocelin de Seint-Avy. 333. 251. 
Philippa, uxor Ade de Bardilleriis. 211. 143. 
Philipus de Avenis. 167. 112. 
Phîlipus de Frovilla, armiger. 297. 212. — 314.' 229. 
Philipis, filius Johannis Crassi. 58. 40. — 59. 41. — 61. 42. 
Philipus, filius Radulphi de Bouferi. 218. 150. 
Philipus, filius Roberti de Sancto Leobino. 197. 134. — 198. 134. 
Philipus, filius Ursionis de Mellaio. 121. 82. — 123. 85. — 127. 88. 
Philipus, frater comitis Ludovici. 74. 50. 
Philipus VI, rex Francorum. 112. 77. 
Philippus Bigot, 254. 175. 
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Philippus de Albanie. 328. 247. 
Philippos de Moysiaoo, presbiter. 270. 188. 
Philippus de Pusians, miles. 121. 82. * 127. 88. 
Philippos de Ronlliez, miles. 211. 145. 
Philippus, filins Agnetis de Franchaio. 62. 42. 
Philippus Hoadebin, de Bordis. 306. 221. 
Philippos Jubilator, de Aroto. 176. 119. 
Philippos le Lonbart. 254. 176. 
Phylippns Brocbart, de Brocea. 72. 49. 
Pichonnos de Ancisis. 151. 102. 
Pinardus. 176. 118. 
Poolinus Deloie. 201. 136. 
Pacelina de Râpe. 75. 51. — 176. 118. 

fi 

Badalphus de Bouferi, miles. 216. 148. — 217. 149. — 218. 150. ^ 256. 177. 

Radulphus de Ridereit, gêner Heiberti de Qnerchia. 238. 163. 

Radulphus dictns la Vielle. 273. 191. 

Radulphns dictns le Chapelier. 277. 194. 

Radulphus dictns Vetule. 248. 171 . — 264. 183. — 282. 197. ^ 283. 198. 

Rodnlphus, filius Gaufridi Gode. 276. 193. 

Radulphus Gallinarins. 254. 176. 

Radulphus le Mintier. 194. 133. — 223. 153. —224. 153. 

Radulphus, miles. 202. 137. 

Radulphus, molendinarius de Bretinhi. %. 67. 

Radulphns Morel, testls. 123. 85. 

Radulphus, presbiter, testis. 123. 85. 

Raginaldus. 329. 249. 

Raginaldns Biansdrapiaus. 81. 56. 

Raginaldus, Camotensis episcopus. 83. 57. — 110. 76. 

Raginaldus Cortesius^ testis. 61. 42. 

Raginaldus Crispini,. testis. 53. 37. — 57. 40. — 61. 42. 

Raginaldus de Binais, miles, testis. 123. 85. 

Raginaldns de Capella, testis. 151. 102. 

Raginaldus de Fonte. 75. 51. --82. 56. 

Raginaldus de Fonte, miles. 176,118.^208. 141.— 219.-150. 

Raginaldus de Milli vel MilUaco, testis. 53. 37. —57. 40. — 66. 45. —73. 49. 

Raginaldus vel Reginaldus de Moresvilla, miles. 211. 145. 

Raginaldus de Orrovilla, miles. 191. 130. 

R ag i naldus de Oyrevilla, miles. 212. 145. 

Raginaldus de Sancto A?ito. 254. 176. 

Ri^aldus de ViUaneio. 157. 106. — 175. 117. 

Raginaldus dictns Chant Tourteau. 273. 191. 

Raginaldns, filius Gradulphi, nepos Raginaldi de Fonte, testis. 82. 56. 

Ri^naldus Lebreton. 275. 192. 

Raginaldus Paganus, testis. 57. 40. — 59. 41. — 77. 53. 

Raginaldus, presbiter Guillonville» testis. 94. 65. 

Raginaldus, presbiter Ororii, testis. (5. 38. 

Raginaldus Rouel. 160. 108. 

Raginaldus Tescelinus. 66. 45. — 75. 61. 

Raginaldus Veillart. 289. 204. 

Raherius de Peveris. 75. 51. 

Reginaldus Lecort. 178. 121. 

Renaut de Semt-Avi. 330. 249. 

Rengus Flereau. 322. 240. 

Renulphus Pagamenarius, testis. 81. 66* 
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R. gerens vices doceanatus Castridunî. 210. 142. 
Richardus Harenc, miles. 83. 57. — 162. 103. 
Richardus Harenc, pater Richardi. 152. 103. 
Richaudis, relicta Odonis Joslain. 180. 123. 
Robert de Gales. 330. 249. 

Robertus, canonicns Sancti Andrée de Castroduno. 264. 183. -^273. 191. 
Robertus de Bapaamis, miles. 107. 74. 
Robertus de Bonavalle, testis. 66. 39.-94. 66. 
Robertus de Chavemeyo, miles. 123. 86. — 211. 145. 
Robertus de Gesili, armîger. 297. 212. — 314. 228. 
Robertus de Larmere, miles. 205. 138. 

Robertus de Mamberolis, nepos Roberti de Mesio. 86. 69. — 89. 61. 
Robertus de Manberolis, miles. 176. 119. 
Robertus de Marois. 228. 156. 

Robertus de Mesio, testis. 53. 37. — 56. 39. — 67. 40. — 66. 45. — 77. 53. — 86. 59. 
— 89.61. 

Robertus de Ruchevilla. 144. 98. 

Robertus de Sancto Leobino, armiger. 197. 134. 

Robertus de Veteri Ponte. 147. 100. 

Robertus de Villa in Blado, clericus. 301.217. 

Robertus de Ville. 226. 155. 

Robertus dictus Monachus, de Esspesunvilla. 206. 139. 

Robertus dictus Pichon. 236. 161. — 237.161. 

Robertus^ iilius Johannis de Bordis. 151. 102. 

Robertus, frater Achoneti de Montgeraguet. 64. 44. 

Robertus, frater Stephani de Bonavalle. 227. 156. 

Robertus; gêner Hugonis de Mathueriis. 100. 70. 

Robertus Guinefroi. 91. 63. 

Robertus Huelart?. 199. 135. 

Robertus Larchier. 320. 238. 

Robertus Leginplier. 264. 175. 

Robertus Moncel, testis. 55. 38. — 176. 119. 

Robertus Morehier, pater Garini Morehier. 141. 96. 

Robertus Rastel. 70. 47. 

Robertus Ventu, testis. 151. 103. 

Robertus Villici. 87. 60. — 102. 71. — 176. 120. 

Robinus de ChereJ. 155. 105. 

Robinus de Desree. 289. 204. 

Robinus de Villa in Blado, clericus. 276. 193. — 290. 205. 

Robinus de Villata. 159. 107. 

Robinus, filius Ade de Bardillcriis. 211. 144. 

Robinus Qi^atretestes, testis. 123.85. 

Rocelinus de Memberolis, miles. 176. 118. —293. 208. 

Roffel. 260. 180. 

Rogerius Bignon, miles. 211. 145. 

Rogerius Boitiere. 249, 172. 

Rogerius, officialis archidiaconatus Dunensis. 179. 122. 

Rogerius, prior de Chauveliera, testis. 69. 41. 

Roscelinus Craton, testis. 72. 49. 

Roscelinus de Mamberolis, frater Goherii. 119. 81. — 294. 209. 

Roseta^ uxor Bernardi Letanneur. 287. 202. > *^ 



Sanctîo Lenîer. 276. 193. 

Savericus. 254. 176. 

Seincellus, abbas Pontisleventii. 79, 54. 
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Sevinus Secibert. 81. 66. 

Sezilia, Hlia Roberti âe Ik^paimiis. 107. 74. 

Simo Carrellus. 167.112. 

Simo Maugerius. 65. 44. 

Simon de Laneriaco, miles. 260. 180. 

Stepbana, filia Herberti de Guerchia. 238. 162. 

Stephauus Bere. 176. 118. 

Stephanus Horduel. 275. 192. 

Stephanus Bursarius, de Gohero. 328. 247. 

Stephanus Caillart. 250. 172. — 298. 213. — 317. 232. — 326. 244. 

Stephanus, oanonicus beati Andrée de Castrodono. 268. 187. 

Stephanus de AJneio, miles. 230. 167. 

Stephanus de Boecha, testis. 120. 82. 

Stephanus de Bonavalle. 227. 166. 

Stephanus de Casa. 176. 118. 

StephanuB.de Cortermont, cloricus. 292. 207. 

Stephanus de Doeto, canonious Antisiodori. 292. 207. 

Stephanus de Espesnnvilla, armiger. 262. 181. ^263. 182. 

Stephanus do Ëstauvilla. 193, 132. 

Stephanus de Loriz. 165. 106. 

Stephanus de Mesio. 270. 188. 

Stephanus de Ponte, miles. 234. 160. -^ 235. 160. ^ 240. 164. 

Btepbanus de Porcheronvilla. 160. 101. — 313. 228. 

Stephanus de Primevilla. 319. 236. 

Stephanus de Proenvilla. 81. 66. 

Stephanus de Sancorre. 191. 130. 

Stephanus de Villerbalai. testis. 151. 102. 

Stephanus, diaconus Perticensis, testis. 94. 66^ 

Stephanus dictus Chenart, armiger. 319. 236. - 

Stephanus dictus Culstellius, c),ericu8. 232. 169. 

Stephanus dictus Malebranche. 318. 234. 

Stephanus, filins Guillermi de Villehermoi. 271. 189. 

Stephanus, fîlius Marie, filia Mathei lioetel. 82. 66. 

Stephanus, filins Poolini Deloie. 201. 136. 

Stephanus, filius Roberti de Bapaumis. 107. 74. 

Stephanus Gueuhon, testis. 69. 41. — 66. 46. — 76. 61. 

Stephanus Mestivier. .324. 243. 

Stephanus Milot, de Villa in Blado. 282. 197. — 283. 198. 

Stephanus, nepos Theobaldi de Prati. 169. 113. 

Stephanus Poncinus, testis. 151. 103. 

Stephanus Rotru. 289. 204. 

Stephanus Salvus, senriens, testis. 59. 41. 

Suphonis, presbiter et persona ecdesie de Castelliono. 274. 192. 

SymoQ Crassus, testis. 61. 42. 

Symon de Pratellk. 268. 186. 

Symon Garrel, de Bonavalle. 101. 70. — 104. 72. — 266. 185 



Tediosa, filia Mathei lioetel. 82. 56. 

Teobaldus vel Theobaldus, cancellarîus comitis Ludovici. 63. 37. — 66. 39. 

67. 40. 
TcrricuB, cancellarius comitisse Katarinc. 89. 62. 
TeirioiM, cancellarius comitis Theobaldi VI. 117. 80. 
TeorricuK de Corbichct. 226. 166. 
TheobulduH Bccnne. G5. 44. 
TkMbaldus Bormaut, testiit. 59. 41. — 124. 86. 
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Theobaldiu, cancellarioB comitii Ladorici. 61. 42. — €6. 41, — #• A. —"€9. 47.«— 

70. 48. — 72. 49. - 73. 60. - 74. 50. — 76. 62. 
Theobaldos V, cornes BlMeiiBis. 63. 43. — 73. 49. 76. 61. 
Theohaldas VI. 117.80. 
Theobaldiu, decanas, tpatia. 66. 46. ^ 70. 47. 
Thaobaldus de Cruce. 291.206. 
Theobddas de Dangeolo. 101. 70. — 104. 72. 
Theobaldos de Foro. 179. 121. — 287. 202. — 291. 206. 
Tlieobaldos de GuilUrt, niileB. 94. 66. — 96. 66. 
Theohaldui de LeroneTÎHa? 199. 136. 
TheobaldoB de Mathuerib. 160. 101. — 163. 109. — 260. 172. — 282. 197. <» 

283. 198. — 293. 208. - 294. 209. 
Theobaldua de Prati. 169. 113. 

Tlieobaldua de Villa in Podio. decanoa Duneonia in Pertico. 3UU. 216. 
TheobaldoB, filius comitîa Ladorici. 67. 46. — 74. 60. 
TheoltaldoB, filias Hug^nifl de Mathaeriis. 100. 70. 
Theobaldas, filins Roberti do Bapaumit. 107. 74. 
Tbeohaldus, filius Theobaldi de Dangeolo. 101. 71. — 104. 72. 
Theobaldns de Coatarier. 289. 204. 
Theonaldos Nereit. 28H. 203. 
Theobaldus, peraona ecclesie de Mamherolia. 66. 38. 

Theobaldos, preebiter de Villa in Podio, decanus Dunentis ia Pitftico. 270. 188. 
Theobaldos Ratfas. 76. 6! . i^ 

Thomas Chevalier. 182. 124. 

Thomas de Insula, presbiter et |>«rsona ecclesie de Ligneriis. 272. I90« 
Thomas de Hichevilla. 295. 2094 
Thomas dictns Bon. 290. 2(»5. 
Thomas, Ihinensis arcbidiaconan. *J4. (>5. 
Thomas FrenUat. 176. 119. 

Thomas, gerens vices decanatas BoBeyallensli. 22S» 163. 
Thomas Kabel, testis. 81. 66. — 176. IIH. 
Trechelina, relicU lUdnlphi le .Mintier. 174. 116. 
Tyberius Tel Tbjpherio» vel Terherios de Sena , prepositna CastridonL 318. 296. 

— 328. 247. — 3-29. 249. 

D 

Uraio de MelUio, dominas FracteTalHs. 121. 82. ^ 122. 84. — 123. K6. — 126. 87. 

— 127. H8. — P2M. KH. — 131». 89. — 131. 90. — 132. 90. — 183. lU.^ 184. It5. 

— 192.131. 

V 

Varenna, filta Mathei Ki>etel. 82. 66. 
V. prior Cbamarcu. 78. 64. 

w 

Willelmna de EspesonTilU. clericiis. 2i>7. 140. 

Willelmos de Fonte, capelUna* Klrro<wînr. tr^ti*. .V>. .IH. ^ 

Willelmns de MonhenrilU, nepo» Kuberti dv Mni«». M'i.6ii. *^^i^ 

Willelmos, filius Garini de Jui. 111.77. ^ ^' 

Willelmos le Umier. 22H. 166. 

X 

XrifttiAi**, ui<-r .lohsoou d« B« nii*. 1 '•!. l<(f« 
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Y 

Yeabella, comitisaià Carnotansis. 168. 112. 
YsabelU, illia Gaillelmi Blaachêcota. 241. Id6. 
Ysabella, relicta Jocelinî de Gneherbaut. 159. 107. 
Ysabella, soror comitis Ludovic!. 67. 45. — 74. 50. 
Ysabella, soror Odonis. 290. 205. 
Ysabella, uxor Hogonis Lanier. 254. 176. 
Ysabella, uxor Johannis dicti Saradin. 229. 157. 
Ysabella, uxor Mauricii de Turchepot. 144. 98. 
Ysabella, uxor Pétri de Toriel. 162. 109. 
Ysabella, uxor Kadulphi de Bouferi. 217. 149. — 218. 150. 
YsabeUa, uxor Radulphi dicti Vitoli. 248. 171. 
YsabeUis, uxor Robini de Villata. 159. 107. 

Ysambardos de Sancto Deodato vel Ysambart de Saint-Dic, castellaniia Caeiridmai 
et Caraoti. 284. 199. —287. 201. — 302. 218. — 304. 219. 



FIN DE LA Table des noms de PEaSONNES. 



TAHLK ALPHA MÉTIUUE 



i*i.H 



-NOMS DE LIEUX CITÉS DANS CE VOLUME. 



1»REMIÉHE PARTIE. Xll« SIÈCLE 



A 

Aurclittilib. In. 7. —21. U», <>rle«u» . Loiret . 

li 

Katuoi iiU|»«r S«ciui«m. 44>. 31. lUr-«ur>heiiie (Aube). 

Bello Fago i uemtu de). 17. 1*2. Le boii de DeAufuu» cumuiuu« de Fonuiov • lUo«l 

{ Loir-«t-( *her ). 
Mliu MoOM. 37. 27. He«umout-le-(*baitif uu i5eauuiuut-l«s-AuteU Eure-vt-Loir). 
B«We«r t neniuii de). 2M. 22. 

HoDAvallis. 11.2. — 17. 13. —44;. 32. lk>onev«l ( Kurcf t-Luir . 
liofd». 12. 9. Les IVorden. hAOïeao, oomniuoe d'Aothetûl, caoton de Cluyee ( £ar«» 

et- Loir), 
liretigni ( molenditum de). 62. IWi. Hretigny, bameao. cummonc de UttUgeAU. canUiii 

de Ilnia (Kurv-et-Loir\ 
Bnicia. S4. 25. La linmM* , cbÂtcau et luituvau . ruuiuuue de Nuttou%illc , tautua 

d'Orgèies ( Eurc-ct-Luir^. 

( 

Campa» lUHonduH. 44.3*). < iiaiii|»t<>tid-t*D-l'«5ti-hvt mu (.uauiiauod«eii-Ua»tiBr,anua* 

^iMineDt do N'ogeot-Iu-Uutniu Kure-rt-Loir . 
(teMtam. 7. G. * 2:). 11». — 2:». 20. — 32. 24. — 5'J. 2h. (*hanrra | Kurv^t-Luir . 
Cm Rogna. 12.1^. rorbuchet, i bateau . iuiuiuime de SMfit*rclIeriii , t-aotoci dr 

doyM (Knre-«t-Loir). 
OmHIIihi t'iifridnni 2*.*. 22. La lortcre»»** de rbiteauduo , feitiirv »ur rciu^Uc«* 
Itactoel do cbAteau de* (*Mt«»«udun. 

Reginaldi. S3. 25. Cbiteaun o-ind L«iir-«t-< 'h«r . 
ChMnitm. 5U. 27. rbarray, cautuu du ri<'>vs ;KureTt-Loii . 
t. 6, '»• 

45.31. (vOtciuoDi, terme, vwtummic <l* rcr«'ii%ili% , caM* n fr(ir./:^« 
(■■•-•l-Lotn 

i. SL23. roaitâirà. raûlmi «le rime* Kme*ti-1.> . 
M.W. OmrtiU» {Kui«-ct-Lou 
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D 

DoDa Manu. 35.26. Donnemain-Saint-Mamert , canton de diâteandan (Eure-et- 
Loir). 

£ 

Estauvilla. 29. 22. Éteaaville, hameau, commune de Lutz, canton de Châteaodan. 



Feritas vel Fiimitas Ville Noii. 21. IG. — 40. 28. La Ferté-ViUeneml, centOD de 

Cloyes (Bure-et-Loir). 

J 

leroBolima vel Jérusalem. 8. 7. — 35. 26. — 37. 26. — 45. 31 . Jérusalem. 



Launomarius fBeatus). 36. 24. L'abbaye de Saint-Laumer, àBlois (Loir-et-Cher). 
Logronum. 52. 35. Logron, canton de Chftteaudun (Eure-et-Loir). 
Lombardia. 8. 7. Les Lombardies, quartier de la ville de Châteaudnn, actaellement 
compris dans les dépendances de TUôtel-Dieu. 

1 

Mons Fortis. 19. 14. Montfort-l'Amaury (Seine- et- Oise). 
Mons Dupiez. 27. 21. Mondouhleau (Loir-et-Cher). 
Mosteriolum. 37. 26. Mottereau, canton de Brou (Eure-et-Loir). 

N 

Novus Burgus. G. 5. Le Bourg-Neuf, ancien faubourg de Chftteaodmi. 



Porcheronvilla. 26.21. Porcheron ville, hameau^ commune d'Ozoir^le-Breml, etalOB 
de Châteaudun (Eure-et-Loir). 

R 

Ri VUS Fontis. 33. 25. La Fontaine, hameau , commune de 8aini-Deiiie*lee-PoBii , 

canton de Châteaudun (Ëure-et-Loir). 



SancU Crux. 14. 10. — 22. 17. — 23. 18. Sainte-Croix, église cathédrale d*Oriéne« 

banctus Avitus. 47. 32. Saint- A vit , commune de Saint-Denis-les-Poott y canUMi de 
Châteaudun. 

i^nctus Qeorgins (alUre). 4. 4. L'autel de Saint-Georges, dans Tégliee de la Made- 
leine, à Châteaudun. 

SanctuB MedarduB. 37. 27. Saint-Médard, ancienne paroisse de Châteaiidim. 

SanctUR ValeriunuH. 17. 13. L'églive Saint -Valérien , à Châteaudun. 

Sarmeëoles. 43. 29. SenucHules, hameau maintenant détrui*, commune de Movtien, 
cuntou de Vove» ( Eure-et-Loir). 

8eno. 15. 11. S€nH( Yonne i. 

Sohiis. 43. 30. 

t 

Spamo. 19. 14. Epemon, canton de Maintenon (] Loir). 

bpc ^^ . 16. Pcrou ville, cantQ*- f. >^^'' 
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Tiron (Humen). LaTironnc, rivière (Eure-et-Loir). 

Tronchetum. 27. 21. Le« Tronchuig , ou la Bezolicre, ferme, commune de Cbooé 

< Loir-et-Cher). 
Turo. 18. 13. — 27. 21. Tours ( Indre- et- Loiro). 
T>ro. 18. 13. — 27. 21 . Thirou ( Ktxre-et-Loir). 

V 

Vadu« Alneti (abbatia). 27. 21. 

VareQna(molendinu8 do). 31/23. Le moulin de la Varenne, commune de Courts- 

lain, canton de Cloyes (Eure-et-Loir). 
Vicua Coriariorum. 2. 2. Rue de la Corroierie, à Cliartret. 
Villagalli; vel Villagualli. 14. 10. - 21. 16. — 22. 17. — 23. 18. Villeqnoy, ferme, 

commune de Péronville. canton d'Orgères (Eure-et-Loir). 
Villeretnro. 18. 13.— >45. 31. V^illeret, ferme, commune de Péronville, conton d*Or* 

gérée f Eure-et-Loir ). 
Villevoiaon. 38. 27. Villevoison , ferme , commune de Saint-Clood , canton de Châ- 

teaudun (Eure-et-Loir;. 
Vendocineneie. 41. 28. VendAme f Loir-et-Cher). 
Vorretum vel Vovroi. 33. 24. — 35. 26. — 47. 32. Le Vouvray, hameau, commoM 

de Saint-Denifl-les-Ponta, canton de ChAteaudnn (Ear*-et-L<>ir)« 



SECONDE PARTIE. XIII* SIÈCLE 



A 

Alonna, 2%. 211. Allonnes, canton de Vovef ( Eure-et-Loir j. 
Aureliani«. 07. 4«i. — Cl». 4r» — 7j. 5i. - 112. 78. — 17«;. 12i>. OfiMo* (Loiret). 
AatoHum. 1<J(j. 74. Autheuil. oantun de Cloye« ( Ettre-«tl»ir). 
AuTillier vel Avillier. 299. 21:^. — IVm 210. Auvilliers, hameau, cimmose d'OMfa^ 
le-Hreuil, canton de Cb&teaudun { Eure-et-Loir). 

B 

lUalAnJpria juxU LibovilUm. l.'C». 93. LilKHjvilIr. hamr«a, commune de ChAailoo, 

caritun do Cloyei { Eure-et-Loir . 
lialgcnciacum. 02. 43. Ik^AU^eaoy Loiret). 
Iteatua Avituf. 81. 50. — Ki. 57. Saiut-AMt, hameau, commune de Saint- Uenitl^- 

Ponti, caotoi) d« Ch&teaudun. 
Bello Fago(nerau«de). 75 51. — 121 H2. - l2tV H7. — 153 91. U bois de Beau- 

fou. commune de Fonlaioe-IUuuI Loirrt-i'htr ;. 
Billard v viuea de* apud Siftortum Jolumnem dr Calena. 2^^i. 137. Nom de terroir à 

Kaint-Jean, corn m une de i'hâteaudun. 
Htnaiii. 75. 51. Hina». rauton d"' »uruurr-le- Marthe { Loir-et-Cher). 
Hiachia via. 2i»l. \M\. BUncheVuie . terroir de Saint-Jean. communedeCHâteaaduB. 
lilaodeaivtiU. 2x'.* 2i»4 BUniUinviUa, cautuo d'Ilitch ( Rure-«i Ixiir ). 
BlMMfft (fore»U du). 191. 134). Korrt de Blemart . préa ChAteaui^naud , Itidrv et- 
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Ble8i8. 61.42. — 97.67. Blois (Loîret-Chor). 

Honavûllis. 88. (il. - 182. 124. - 183. 125. — 184. 125.— 190. 129.— 211. 146.— 
2i}(), 185. I^onneval (Eure-et-Loir». 

BordîT. 75. 51. — 244. ir>7. — 245. 169. — 246. 169. — 284 199. Les Bordes, ha- 
meau, commune d'Autheuil, canton de Cloyes (Eure-et-Loir), et près Fontaine* 
Marie (Loir-et Cher). 

Bordetieria apud Aurclianuro. 176. 120. 

Borgelattre vel Borjatre vel Boriartre vel BojaBtre. 75. 51. — 125. 86. — 176. 119. 
^289.204. BougeÂtrOy hameau, commune de Dàngeau^ canton de Bron (Eure- 
et-Loir). 

Bretonia Castriduni. 228.150. Bue de la Breton nerie , à Châteaudun; aujonrd'hai 
disparue. 

Broisia. 176. 118. —227. 155. Le Brocaze, hameau, commune de Châteaodnn. 

Boschotnm. 328. 247. 

Bullevilla. 175. 120. Bullainville, canton de Bonneval (Eure-et-Loir). 

Burgum comitis apud Castrumdunum. 221. 152. 

Burgum novura apud Tastrumdunum. 130. 9U. — 280. 195, 

r, 

CampuR Gasterius. 176. 119. 

Campue Mégot apud Gencsvillam. 159. 107. < f ênainville , ferme, commune de Fla- 

cey, canton de Bonneval ( Eure-et-Loir «. 
Campus Sancti Martini. 55. 38. Terroir do Porcheron ville, commune d'Oioir-le- 

l^reuil, canton de ChAteaudun. 
Capella Beati Martini. 122. 84. — 127. 88. La chapelle de Saint-Martin, jadis située 

dans le palais épiscopal à Chartres. 
Camotum. 75. 52. — 110. 77. — 122. 84. — 127. 88. — 168. 113. — 187. 127. — 

212. 146. Chartres (Eure et-Loir\ 
Caro Campo ( vinea in). 204. 138. 
Casa. 176. 119. La (.'haiso, ancien château^ ferme, commune de Thiville, csnton de 

Châteaudun. 
Castellum Castriduni. 93. 64. 

Castollio. 3t'9. 224. ChAtillon, canton de Cloyes (Eure-et-Loir). 
Castrum Castriduni. 260. 180. -^ 277. 194. 
Caslruradunum, Cheteaudun, Chasteaudun 53. 37. —54. 38. — 55. S8. — 66. 39.- 

57. 40. — 63. 43. — 65, 44.-66. 46. — 69. 46. — 70. 48. — 71. 48. — 72 49.— 

73. 49. — 74. 50. — 75 51. — 77. 53. — 78. 54. — 84. 58. — 86. 69. — 87. 60.- 

89. 61 . — 94. 65. — 95. 66. — 9t». 67. — 98 68. — 102. 71 . — 103. 7«. — 116. 79. 

— 116.80.^117.80.— 130.90.— 133.91.— 134. 92. — 140. 96. — 143.98. 

— 170.114. — 178.116. - 174.116- 178. 121. - 179 121.— 180.123.— 
18:j. 124. — 1H4. 125. — 186. 126. - 189. 128.- 194. 133.— 198. 136.-204. 138. 

- 2«»:». i:i9.— 2m;. 139.^ 212. 146. - 213.146. - 214. 147. — 216. 148.— 

217. 149 - 21H. 150.— 219. 151.- 227. 155 — 276. 193.— 2aH 199.— 293. 208. 
3nj.218.- 3U3.219. - 304.219. - 307.221. — 311.226. — 318.234.— 

;i2l.'A'iî». 

CuHtruni Ueginaldum. 191. 130. Châteaurenaud (Indre-et-Loire). 

(Vtum. 172- 115. CVton, canton du Theil (Ornej. 

Chamarcîura, Cheranrs. 7H. 54. — 140. 95. - - 173. 115. — 330. 249. Cheman, an- 

jourd'hui partie du faubourg de Saint-Jean, à Châteaudun. 
Chftutiîles. 176. 119. Ch.intilays, ferme, commune de Conie, canton de Cbâteandmi 
<hantemolle. 176. llî». Chanteraesle, château, commune de Logron, canton de Châ- 

teuutlnii. 

("iiarroi.iin. 14.'*. 99. Cliarray, canton de Cloyes (Eure-et-Loir). 

('Mi)a. \Kl iVJ, Cliouo, canton de .Mondoublcau î Loir-et-Cher). 

rhni:;n«'s Lcnovflcs. liiî. IIH. 

< iiiiii.Tium S;incti Lnzari de (.'aMroiiuno. 296. 211. 

rWu\ 5i;. 3'.». — 102. 71. lo.î. 72. ('loves i Kure-etLoIr^ 
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Codroi. 186. 126. 

Ck)droiau. 186. 126. 

Columbarium. 176. 118. — 211. 144. 

Connant. 133. 91. Connant, canton de Marchenoir (Loir-et-Cher) 

Connia vel Conia. 217. 149.— 218. 150.— 296. 211. La Conie, ririère (Eure-et-Loîr 

et Loiret). 
Conniis (villioa de). 176. 120. Conie, canton de Châteaudnn. 
Corbichetum 176. 119. Corbucbet, château , commune de Saint-Pellerin , canton de 

Cloyes (Eure-et-Loir). 
Coudreium. 243. 167. Les Coudreaox , château , commune de Marboué , canton de 

Châteaudun. 
Crespainvilla vel Cresepaivilla . 109. 76.— 176. 118. Crépainvilleyliameau, commune 

de Châteaudun. 
Cuneo Asinorum (rupes iti) in censiva prions de Chamarcîo. 210. 443. 
Cuneun Beati Andrée de' Castroduno. 179. 122. — 287. 202. — 291. 206. 
Cuneum Sancti Pétri de Castroduno. 241. 165. 
Curia Alani, Cortalanum, Cortelanum. 58. 40. — 59. 4t. — 97. 67. — 116. 79. — 

138. 94. - 176. 119. —226. 154. — 242. 166. — 252. 174. Courtalain , canton do 

Cloyes (Eure-et-Loir). 
Curia Hermundi, Cortermont, Corthermont, Contermont. 206. 139. — 261. 180. — 

262. 181.— 263.182. — 265. 184. Contermont, ferme, commune de Péronville, 

canton d'Orgères (Eure-et-Loir). 
Curvavilla. 108. 75. — 147. 100. Courville, chef -lieu de canton (Eure-et-Loir). 

D 

Dangeolum. 176. 120. Dangeau, canton de Brou (Eure-et-Loir). 
Donamanu. 75. 51. — 176. 119. Donnemain-Saint-Mamert^ canton de Châteaudun. 
Dunensis. 278. 194. Pays Dunois. 

Duresi. 235. 160. Dbeury, hameau^ commune de DonnemaÎA-Saint-Mamert, canton 
de Châteaudun. 

E 

Ebora, Evora. 176. 120. — 205. 138. Yèvres, canton de Brou ( Ewe-et-Loir). 

Ecclesia Béate Marie Magdalene. 84. 58.-99. 69. L'église de la Madeleine, à Châ- 
teaudun. 

Ecclesia Beati Nioholai. 99. 69. — 134. 92. Chapelle de PHÔtal-Dieu de Châ- 
teaudun. 

Ecclesia de Castellione. 274. 192. L'église de Châtillou, lamton i^Cbi^ (J&am^ 
et-Loir). 

Esscures. 109. 76.^179. 122.— 287.202. Val des Oores, terroir, eommime de 
Châteaudun. 

Esteauvilla. 176. 119. —193. 132. Éteauville, hameau^ oommmiede tâDts, canton 
de Châteaudun. 

Falperia Castriduni. 232. 159. 

Favellis. 176. 119. Favelles, commune d'Épieds (Loiret). 

Ferentinum. 76.53, Florence (Italie). 

Feularde. 110. 76. La Felarde, ferme, commune de Péronville, canton d'Orgères 

(Eure-etLoir). 
Firmitas, Firmitas de Villenoil, Firmitas Villenoliî, Feritas. 53. 37. — 63. 43. — 

73.49. -75.51. — 117.80. —154. 104. — 176.119. — 195. 133. — 196. 133. — 

203. 137. La Ferté-Villeneuil, canton de Cloyes (Eure-et-Loir) 
Fons Marie, Fonteine Marie, Fontene Marie. 80. 55. — 244. 167. — 245. 169. — 

246. 169.— 255. 177.^284. 199. — 307. 222.-308.223.^311.226. Fontaine- 

Marie (Loir-et Cher), 
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Fonteneio, Fronteneio (vinea de). 70. 47. — 75. 52. 

Fontes. 116. 80. — 176. 119. — 226. 164. — 252. 174. 

ForcBtA. 176. lUî. 

Forraier (foramen). 99. 69. 

Fonim Castriduni. 124. 86. — 144. 98.-- 192. 131. — 329. 248. 

Fougerie. 176. 121. Fugère? ferme, commune de Chftteaudun. 

Frachenis. 92. 64. Frechene, château, commune de Villefrancœur (Loir 6t*Cher). 

Francalinaria, Franquelineria . 92. 64. — 148. 100. — 176. 119. La Franqaeliére 

(Loir-et-Cher). 
Frigida Terra. 295. 209. Froideterre, hameau, commune de Thiville, canton de ChA- 

teaudun. 
Froitval, Freitval, Fractavallis. 70. 47. — 75. 52. — 93. 124. — 121. 82. — 123. 64. 

— 126. 87. — 127. 88. — 131. 90. — 132. 90. Fréterai ( Loir-et^Tier). 
Fumum Buelli apud Camotam. 212. 146. Le Four-Boël, àObaitree. 

6 

Genessyilla. 159. 107. Génainville, ferme, commune de Flacey, canton de Bonneral 
(Eure-et-Loir). 

Goheri de Dangeolo. 240. 164. Gohory, canton de Brou (Eure-et-Loir). 

Gohervilla. 183. 124. — 184. 125. Gourville, hameau, commune de Nenvy^eii-Da- 
nois. canton de Bonneval (Eure-et-Loir). 

Golarderia. 115. 79. La Goislardiére, commune et canton de Droué (Loir-et-Cher). 

Granchie. 115. 79. Les Granges, commune et canton de Droué (Loir-et-Cher). 

Guerarderia in parochia de Conant. 131. 91. Conan, canton de Marcheooir ( Loir-et- 
Cher). 

Gaicheri. 106. 74. Guichery, ferme, commune d*Autheuil, canton de Cloyes (Enre* 
et-Loir). 

Guillart. 94. 65. — 95. 66. ^ 139 94. — 176. 120. Guillard, ferme, commune de 
Guîllonville, canton d'Orgères (Eure et-Loir). 

Goillonvilla. 157. 106. — 175. 117. Guillonirille, canton d'Orgéres (Eure-et-Loir), 

H 

Haia, Hahia, Ilaîa Malatem. 66. 45. — 75. 51. — 176. 119. La Haie-Maletene» 
ferme, commune d'Écoman (Loir-et-Cher). 

Heaamont- Fontaine. 176. 119. —> 289. 204. Ileaume-Fontaine, hameaa, commane de 
Blandainville, canton d'IUiers (Eure-et-Loir). 

Helieria (terra de). 80. 55. 

Herbovilla. 325. 244. HarbouviUe-la-Queue -verte, hameau, coromone d'Ozoûr-le- 
Breuil, canton de Chritcaudun. 

Ilerichon (porta). 182. 124. La porte Hérisson, à Bonneval (Eure-et-Loir). 

Ilerlebauderia apud Castridunum. 107. 74. 

Ilierosolima, Iherosolima. 67.45. — 69.47. — 71.48. — 75.50. » 77.53. Jéru- 
salem. 

Huelinam (vinea ad). 70. 47. — 75. 52. 



Jalanz, Jalans. 75. 51. — 105. 73. — 176. 119. —254. 175. Jallans, canton de Châ- 

tcaudun. 
Jnmcaus. 211. 144. Les Jumeaux, hameau, commune de Jallans, canton de Chft* 

teaudun. 



La Béate Onri. La Basile Ouri. 233. 159.— 275. 192. La Baste-Oury^ terroir, com- 
mune do Châtcaudiin. 
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Labroise. 176. 118. La Brouaze, hameau, commune de Châteaudun. 

Lachese. 176. 118. La Chaise, ancien château^ ferme, commune de Thiville, canton 

de Châteaudun. 
La Guimardiere (vinea que dicitur). 234. 160. 
La Mauratiere. 281. 196. Terroir^ commune de Châteaudun. 
Lanneriacum, Laneriacum. 176. 117. — 230. 157. Lanneray, canton de Châteaudun . 
Langeium. 65. 44. Langey. canton de Cloyes (Eure-et-Loir). 
La Reenville, Laraivilla. 153. 103. — 176. 118. Larainville, maison à Châteaudun. ^ 
La Ronche juxta Dangeolum. 176. 120. 
Lateranum. 105. 73. Saint-Jean de Latran, à Rome. 
Le Marches à Porcheronville. 302. 218. Percheron ville, hameau, commune d^Ozoir- 

le-Breuil, canton de Châteaudun. 
Lenda. 115.79. 
Libovilla. 75. 51. — 169. \l3. — 188. 127. — 189. 127. — 215, 147. —219. 161.~ 

239.164. — 243.167. Libouville, hameau, commune de Châtillon, canton de 

Cloyes (Eure-et-Loir). 
Liconci. 75. 51. — 176. 117. — 190. 129. Lîconci (Loiret). 
Lidum. 152. 103. — 222. 152. Le Loir, rivière. 
Lineria, Ligneriis. Lineriis. 176. 119. — 271.189. — 272.190. — 320.237. Li- 

gnières, canton de Morée (Loir-et Cher). 
Logron. 96. 67. — 176. 118. Logron, canton de Châteaudun. 
Luz. 176. 118. Lutz, canton de Châteaudun. 

I 

Magnum Vicum, infra muros Castriduni. 194. 133. — 223. 163. — 263. 175. — 

257. 178. — 258. 179. 
Malabrancheria. 121. 82. — 126. 87. Com|nune dé Fontaine- Raoul (Loir-et-Cher). 
Mallonvilla. 195.133. 

Mamberolis, Manberolis. 55. 38. — 119. 81. — 176. 118. MembroUefl (Loir-eIrChef). 
Mane (parochia de). 249. 172. 
Marboe, Marboi. 82.56. — 171. 114. — 176. 117. — 187. 127. Marboué, canton de 

Châteaudun. 
Matueria, Macueria. 283. 199. Massuères, ancien fief, hameau, commune de Daacy, 

canton de Bonneval (Eure-et-Loir). 
Megaudin. 199. 135. Migaudin, commune dTèvres, canton de Brou (Eure-et-Loir). 
Mofflart. Mouflat. 65. 44. — 70. 47. — 75. 52. Mouflart, terroir, commune da Càêr 

teaudun. «* 

Molaria, Moleria. 101. 70. — 104.72. — 167.112. — 171.114. — 266. 185. La 

Molière, hameau, commune de Saint-Christophe, canton de Châteaudun. 
Molendina Nova. 176. 119. — 187. 127. Le Moulin- Neuf , hameau, commune de 

Romilly-sur-Aigre, canton de Cloyes (Eure-et-Loir). 
Molendinum de Bretinhi, vel Bretigni. 96. 67. — 176. 120. Brétigny, moulin , com- 
mune de Dangeau, canton de Brou (Eure-et Loir). 
Molendinum de Chavanz apud Feritatem. 53. 37. — 63. 43. — 73. 49.— 76. 51. — 

176.119. 
Molendinum de Cholet de Lende. 176. 119. Landes, canton d^Herbault ( Loir et- 

Cher). 
Molendinum de Haton. 176. 119. Moulin Haton, commune de Charray, canton de 

Cloyes ( Eure-et-Loir ). 
Molendinum de Montemain. 176. 120. Montemain, hameau, commune de Saameray, 

canton de Bonneval (Eure-et-Loir). 
Molendinum de Paupere Sacco, vel Povresac, juxta Feritatem. 145. 99. — 146. 99. 

— 176.119. 
Molendinum de Pomeen. 129. 89. Poméan, ferme, commune de Brou (Eure-et- 
Loir). 
Molendinum de Varenna. 97. 67. — 138. ^ — 176. Ii8. — 226. 164. — 242. 166.— 
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252. 174. La Varenne, moolio, communa de Conrtakin , cantofo de Cloyea (AntH 

et-Loir). 
Molendinum Envau vel Danvan apud FeriUtem. 154.104. — 203. 187. — 297. 212. 

-* 314. 229. Le Moulin Dauveau^ commune de La Ferté-Villeiieofl, canton de 

Cioyes (Eure-et-Loir). 
Molendinum E«torvel de Borseio. 86. 60. Boursay, canton de Droaé (Loîr*et-Cher;. 
Molendinum Hervei. 151. 102. 
Molendinum Lidi. 176. 119. 
Molendinum Mesandnm. 125. 86. 
Molendinum Novum inter Fontes et Curiam Alani. 116. 80. — 176. 119.— 252. 174. 

Le Grand-Moulin, commune de Gourtalain, conton de Cloyet (Bore-et-Loir). 
Molendinum Vaar, Molin au Vaer. 315. 230. — 333. 261. 
Molendinum Villicarii. 176. 119. 
Molendinum Villici. 256. 177. 
Monborrus. 80. 55. Montbany, hameau, aujourd'hui détruit, commune de Saint* 

Denifl-les-Ponts, canton de Chftteaudun. 
Mons Dupiez. 143. 98. Montdoubieau (Loir-et-Cher). 
Monsinevilla. 176. 119. 
Monte Canini (terra de). 156. 105. 
Mons Rehardi. 176. 120. 
Montigniacum , Montinhiacnm , Montigeniacum. 71. 48. — 103. 72. — 177. 120. — 

220. 151. Montigny-le-Oannelon» canton de Cioyes (Eure-et Loir). 
Montrionis (vinee de). 286. 201. 
Moreheria. 141. 97. Morée , chef-lieu de canton (Loir-et^er), ou Morieie, canton 

de Bonneval (Eure-et-Loir). 
Morrainevilla. 176. 118. Merenneville , hameau , commune d'Ozoir-le*Brenil , canton 

de ChÂteaudun. 
Mortaigne. 137.93. Mortagne (Orne). 

N 

Nemus Borrelli. 121. 82. — 126. 87. Bois-Bourreau , terroir, commune de Fontaine» 

Raoul ( Loir-et-Cher). 
Nemus Bordarum 75. 51. — 244. 167. - 245. 169. Le bois des Bordes. Les Boidea, 

hameau, commune d'Autheuil, canton de Cioyes (Eure-et-Loir). 
Nemus de Bello-Visu inter Bordas et Fontem-Marie. 284. 199. Le Bois de Bea» 

voir, entre les Bordes et Fontaine- Marie, commune de Douy, canton de GlofH 

(Eure-et Loir). 
Nemus Sancti Pétri in parrochia Goheri de Dangeolo. 240. 164. ^hoiy, canton de 

Brou ( Eure-et-Loir). 
Nemus Villici. 115. 79. Bois-Auvée, hameau, commune de Langey,eanton deCSofsa 

(Eure-et-Loir). 
Nicholai (altare Beati). 95. 66. L'autel dédié à saint Nicolas, danp la chapelle de 

THÔtel-Dieu de Chftteaudun. 
Nivovilla. 176. 118 Nivouville. hameau, commune de Chftteaudun. 
Nocretum. 75. 51. Nozay, hameau, commune de Thiville, canton de Chftteaudun. 
Novum Castrum. 68. 46. — 118. 81. Chftteauneuf, arrondissement de Dreux (Eve- 

et-Loir). 
Nuefviz. 83. 57. Neuv^'-en-Dunois, canton de Bonneyal (Eure-etLoir). 



Olaivilla. 176. 119. Ollainyille, commune de Villamblain (Loiret). 

Onucvilla. 3*27. 240 Ormeville, hameau, commune de Baudreville, canton de Jnn- 

viile (Eure-et-Loir). 
Ororium Doain, vel Decani. 176. 120. — 209. 142. Ozoir- le -Doyen (Ldr*«i- 

rher). 
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Ororium le Bruill. 150. 101.— '»8. Î06.— 163. 109. Ozoïr-le-Breuil, canton de ChA- 
teaudun. 

p 

Paciaoum. 112.78. Passy (Seine). 

Panceria apud Castridanum. 87. 60. 

Pelliperia Castriduni. 270. 188. 

Perteg in parrochia Castellione. 58. 40. — 59. 41. — 60. 41. — 61. 42. — 76. 61. -^ 

243. 167. — 309. 224. Châtillon, canton de Cloyes (Enre-et-Loir). 
Peschechat, Pochechat ( vinea de). 79. 55. — 251. 173. 
Pessumvilla, Espezon villa. 206. 139.— 316.231. Péronville, canton d'OrgèreB( Eure* 

et-Loir). 
Planche vadi Tonnellariorum. 99. 69. Le gné aux Tonneliers, commune de Choue 

(Loir et-Cher). 

Poiletum in Pertico. 176. 118. Le Poi8lay-au-Perche , canton de Droué (Loir-et- 
Cher)- 

Pontes. 197. 134. — 198. 134. — 238. 163. — 247. 170. Ponti , hameau , commune 
de Saint Denis-lès- Ponts, camion de Châteaudan. 

Porcheronvilla. 55. 38. — 67. 46. — 75. 51. — 110. 76 — 160. 108. — 161.108. — 
176. 117. — 208. 141. — 236. 161.— 237. 162.-259. 179.— 285. 200.— 292. 207. 
— 298 213. — 302. 218. — 312. 227. — 313. 228. - 317. 232 — 323. 241.— 
324. 243. — 325. 244. Porcheron ville, hameau, commune d'Ozoirle-Breuil, canton 
de Châteandun. 

Porta Camotensis. 201. 136. La porte Ghartraine, à Châteaudun, aujourd*Dui dé- 
truite. 

Praheles. 176. 120. 

Pratum de Flotel. 86. 60. 

Primevilla, Primavilla. 82. 56. — 176. 117. — 208. 141. — 319.236. Pmneville, 
ancien château, ferme, commune de Marboué, canton de CUteaudun. 

Proenvilla (vinea de). 109. 76. 

Puteum (vinea ad). 70. 47. 

Pynarderia. 113. 78. La Pinardière? vers Droué (Loir-et-Cher). 

Q 

Queicns de Tripode. 121. 82.— 126. 87 vers Beaufou, commune de Fontaine- 
Raoul (Loir-et-Cher). 

R 

Rengi. 176. 119. — 240. 164. 

Rorailiacum super Engrain, Romovilla. 176. 120. Romilly-sur-Aigre , canton de 

Cloyes ( Eure-et-Loir ). 
Rougenoil. 176. 117. 

Rouserein, Rouseren ( vinea de). 66. 45. — 75 51. 
Roycefort, Rupis Fortis. 304. 220. — 334. 252. Rochefort, hameau, coHimune de 

Jallans, canton de Cûâteaudun. 

s 

Sanctus Albinug juxta Castrumdunum. 254. 175. Saint- Aubin. 

Sanctus Avitus, abbatia. 250. 172. L'abbaye de Saint- A vit, aujourd'hui hameau, 

commune de Saint-Denis-lès-Ponts, canton de Châteandun. 
Sanctus Cauraunus Carnotensis. 187. 127. Saint-Chéron-lès-Chartres, canton nord de 

Chartres (Eure-et-Loir). 
Sanctus Egidius de Colle. 133. 91. — 296. 211. Saint-Gilles , château , tommune de 

Châteandun. 
Sanctus Evurtius. 75. 52. Sainte-Euverte , à Orléans (Loiret). 
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Sanotus Johannes de Ghatena. 202. 137. Saint-Jean de la Chaîne, faubourg de Châ« 

teaudnn. 
Sanctus Lasarus. 120. il. Saint- Lazare^iâicienne léproeerie, anjonrdluii Les Bécol» 

lets, commune de Saint- Denis-lès-Ponts, canton de Chftteaudnn, 
Sanotos Martin us de Marboeto. 319. 235. Saint-Martin, hameaa, commune de Mar- 

boue, canton de ChAteaudua. 
Sanotas Medardus. 178. 121. baint-Médard, ancienne église dtOUleaudun, placée 

sous les murs du château. 
SanctUH Petrus de Marboeto. 319.235. L^église Saint- Pierre de Ifarbcmé, canton d* 

Châteaiidun. 
Sanetus Vincentius de Nemore. 68.46. Saint- Vincent aux Bpia, aacienne abbeje, 

hameau, commune de Saint-Maizme, canton de Chftteauneuf (Eure-et-Loir). 
Sarmesoles. 75.61. 
Saullievre. 250. 172. Saulièvre, terroir, commune de La Ohepe^e-dn-Nqyer, 

de ChÂteaudun. 
Selomes. 176. 119. Sekiames, cheMieu de canton (Loir-et-Cher). 
Sivriacum. 149. ICI. Ohrry, canton de Châteaudun. 



Telloi. 200. 135. Teiliaj, ferme, commune d'Autheuii , cantoft de Cloyes (Eure-et- 
Loir). 

Teneria Castriduni. 185. 126. — 288. 203. ^< 

Terra Nigra. 176. 118. Terrenoire, ferme, commune de La Chapelle-dn-Noyer, cea* <* 
ton de Châteaudun. 

Terras dulces (vinea ad). 70. 47. — 75. 52. 

Toriel, Toriau. 72 49. — 75. 51. — 176. 118. Thoreau, château et ferme, commoae 
de Saint-Denis-lèa-Plottts, canton de ChAteaudun. 

Tronchetis (terra de). 75. 51. — 99. 69. Les Tronchaia, commune de Chove (li^AjA* 
et- Cher). ^ 

Tronchetum. 180. 123. Le Tronchet, hameau y commune de Lanneray ou commvne 
de Marboué, canton de Châteaudun. 

Tusca Briderii. 176. 117. Touchebredier, château et ferme, conunune de LaChapelle- 
du-Noyer, canton de Châteaudun. . ••. 

u *^ 

Ulmo iuzta Rrocca. 176. 118. La Brosse, château, commune de NottonTiUe, canton 

d'Orgères (Eure-et-Loir). 
Uraella. 62. 42. 
Ursonvilla. 176. 118. Orsonvillo, hameau, commune de Donnemain-Saiot-Mameit. 

canton de Châteaudun. 



Valeria super Coniam. 217. 149. — 218. 150. Vallières, hameau, commnnea de Ci- 
▼ry et de Nottonville, cantons de Châteaudun et d'Orgères (Eure-et-Loir). 

Vallis Kyoli. 176.118. 

Vallum Sancii Aniani. 152. 103. » 267. 186. Le Val Saint- Aignan, qBartier de la 
ville de Châteaudun. 

Veves. 64. 44. Veuves, canton d' H erbault (Loir-et-Cher). 

Vicenis. 191. 131. Vincennes (Seine). 

VicuB Béate Marie Magdalene. 296.211. 

Vicus de Esseures. 79. 55. 

Villa Amdrce. 176. 1 19. Villandr>' ? hameau, commune de Villampuy, canton de Châ- 

' teaudun. 

VilU Episcopi, Villevesque, Villevesquez. 62. 43. — 76. 61. — 78. 64. — 8S. 67.— 
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t^-^ 100. 70. — 111. 77. — 211 . lÔ. — 213. 146. — 250. 172. — 299, 215. —300. 216. 
^ —322.240. 

Villa Eftchsrbot. 269. 188. Écharbault, fsnae, commune de Lsnnersjr, cantoo ds 
jj^ Châteaudoû. 

Villagalli. SOT. 139. Villequôy, ferme, commune de Péronville, canton d'Ûrgètis 
^' (Eure-et- Loire). 

VilU in Blado, Villenblini. VillenMainh. 75.51.- 17«. 117.-213. 146.— 94S.171. 
— 250. 172. — 164. 183. — 273. 191. — 282. 197. - '^Ki. 19M. — 290. 205.— 
293. 208. — 294. 209. — 310. 225. VillambliMn. csnton de PaUy (Loiret). 
Yîlla in Podio. 75.51. Villampuy, canton de Ch&teaudun. 
Villa Lupi. 75.51. — 17G. 118. Villeloup, hameau, commune d*C)i(^-1e-Bre«il, 

canton de Châteaudun. 
Villafesson, Ville «'oison. 75. 51. — 176. 117. VilleToieon, ferme, commune de Saint- 

dood, canton de Chfttenudun. 
VilMeton. 176. 119. Villebcton, hameau, commune du Mée, canton de Cloyea(Eare- 

sMiOir). 
Villeretum, Vflkrei, Villaret 75. 51. 2%. 210. — 316. 231.— 826. 245. ViHeray, 

ferme, coomiuns de Bdzochoi-eo-nunoiK, canton d'Orgèrea (Isrc-ot-Loir \ 
Villetronum. 176. 118. Viiletron, ancien Hef . hameau, commune de Cirry, canton 

de ChAteaudun. 
Villorset. 248. 171. ? vers Villamblain. canton de Patav ( Loiret). 
Villouseir. 176. 120. Villouzier, ancien fief, hameau, commune de Luts, canton de 
ChAteaudun. 
j^^ Viodocinentis. 136. 93. Vendôme ( Loir-et-Cher). 

Cif Vorretum, Vovroi, 57. 39.— 75.52. — 77.63. — 81.56.— 176. 118. Vouvray, 
hameau, commune de Saint- Dciiis-Ies- Ponts, canton de ChAteaudun. 

Y 

4i|^ VriMmm, Yii. 170. 114. — 176 120. — 205. 138. Yuay, awhn fief, hameau, corn 
'^ mune d' Yèrrea, canton de Hrou ( Eure-et-Loir). 
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